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M  àts  prlticjpausi  objets 
que  doivent  avoir  ceaK  qui 
voyagent ,  cft  d'acquérir  le  goût 
à^s  Arts  j  ou  de  s*y  pcrfcébionncf/ 
Ne  peut-on  pas  dire  que  Paris 
fcul  bien  étudié  ^fufflt  pour  rem- 
plir cet  objet  ?  Telle»  ont  été 
mes  vues  en  décrivant  cette  ré- 
gion des^  Arts  fur  un  plan  tout 
différent  de  ceux  oui  avant  moi 
ont  couru  la  même  carrière. 
Cette  Defcription  ne  fera  pas 
non  plus  inutile  au  très-grand 
nombre  des  Habitans  de  la  Ca* 
plrale  qui  font  étrangers  dans 
leur  propre  ville. 
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On  peut  fe  plaindre  avec  raîfott 
4e  ce  que  la  langue  des  Arts  n*y 
cft  point  entendue^  de  ce  que 
leurs  produirons  y  reftent  in- 
fru£tueufes  ,  &  de  ce  que  rcfprîc 
«*cn  eft  point  faifî.  Comment 
le  fcroit-il  ^  puifque  le  corps 
même  des  Arcs  y  fait  à  peine 
quelque  impreffion  fur  des  (cas 
trop  engagés  dans  la  matière 
pour  goûter  des  objets  qui  n*y 
tiennent  qu'autant  qu'ils  doivent 
y  tenir  pour  être  perceptibles  ? 

Les  belles  chofes  font  en  très- 
grand  nombre  à  Paris  ;  mais  ceux 
qui  les  goûtent  de  la  manière 
dont  elles  méritent  de  l'être  /y 
font  rares  ;  je  dis  rares  ,  même 
dans  ce  au'on  appelle  la  fphère 
des  honnêtes  gens,  des  gens  du 
bon  ton  ,  de  la  bonne  compa- 
gnie, des  perfonnes  inflruites  Se 
qui  fe  piquent  d'avoir  Tefprît  plus 
orné  &  le  cœur  moins  refferré, 
moins  étroit  que  le  vuigaire« 
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c  La  difîflotf  de  Isatis  en  vingt 
quartiers  m*a  fcrtibté  préférable 
à  tout  autre  arrangement.  Cette 
dfvifioD  ne  peut  être  mieux  corn*' 
parée  qu'à  un  guide  fidèle  qui 
conduis  (QCCcSivcmûnt  un  cù^ 
rieux  dans  toute  une  ville  ^  8c  qjuî 
l'arrête  da0s  les  endroits  dignes 
drfon  attention. 

La  Côlledîon  de  M-  le  Duc 
d'Orléans ,  connue  pour  une  des 
plus  riches  de  TEorôpe^  n'a  voie 
point  encore  été  décrite  d'une 
manière  fatisfaifante*  pour  leS' 
Amateurs.  L  arrangement  que 
j'ai  Aiivî  9  joincà  TatKntion  de 
marquer  le  nombre  des  Tableaux 
contenus  dans  chaque  pièce ,  les 
mettra  à  portée  de  voir  très-aifé- 
ment  les  proda<9:iôns  des  di  verfe» 
Ecoles  que  cette  immenfc  Col'* 
ieâ:ion  renferme.    ^ 

A  regard  des. beaux  cabinets 
de  Tableaux  que  plufîeurs  ama* 
tcurs  ont  formés,  je   me  fui« 
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iétermîné;à  jes  tftffthchér  dans 
cette  édition;  les  fréquentés  ré- 
volutions qu'ils  éprouvent,  ea 
rendent  la <lefçription  allez  inu- 
tile. Je  me  çQntenterai  de  nom* 
mer  ici  les  ;pprfonnes  {a)  dorjt  les 

(tf)  M-IcKinccdcCondé. 
'M.  le  Dttc  de  Praslin»  miniftre  d*£taty 
tue  de  Boarbon ,  Fauxbourg  Saint-Germain* 

M.  le  Duc  de  CofTé ,  Gotiveroeur  de  Paris^ 
rue  de  Gircnelle  Saint-Germain. 

M.  JePrince  de  Monaco«i  '  / 

M.  le  Comte  de  Baudoai'n  ,.  caj^îçaxne  aux 
Gardes  ^Frafiçoifes  «  rue  baife^Hu  rempart 
Saint-Martine 

M.  Servat ,  rue  des  Bons-£nfans, 

M.  Poulain,  rue  Chapon  au  Marais. 

M.  le  Comte  de  Strogonolf  >  rue  Mont* 
ttiarcrc ,  vis-à-yis  lliôte]  allzez» 

M.  Je  Baron  de  Befenval  »  iiietttenant  gé- 
néral des  Armées  du  Roi  ^  rue  de  Grenelle  ^ 
rauxbourg  Saint- Germain.     •       • 

M.  le  Cointe  de  Merle  «  rue  de  Bourbon. 

M.  Harand  de  Presie  ,  rue  du  Sentier. 

M.  le  Comte  de  Vaddeville  ,  à  la  Barrière 
Blanche. 

M.  de  la  Ferté^  intendant  des  menus  plai* 
firs,  rue  Bergère. 

M.  de  Beau;on  ,  ancien  hôtel  des  Ambaf- 
fadeurs  extraordinaires* 

M.  de  la  Reynierc ,  fermier  général ,  rue 
^Grange- Batelière.- 
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cabinets  font  ouverts  à  tous  ceux 
qui  veulent  étudier  les  grands 
modèles  pour  former  leur  goût^ 
ou  pour  perfeâionner  leurs  ta« 
lens. 

Qu'il  me  foit  permis  4e  re- 
marquer à  ce  fujet  combien  Paris 
eft  difiFérent  de  lui-même  )  (i  Ton 

M.  dcMontribloa  ,  Bâte  Saint^Rocb. 

M.  de  Billy ,  cour  du  Louvre. 

M.  l'Abbé  le  Blanc ,  rac  Ncore  des  Bonii» 
£afao$. 

M.  le  Cberaliët  Lambert ,  Banqqier* 

M.  le  Marqats  de  Vêry ,  rue  de  Vernentl. 

M.  de  Preffigny  »  fermier  gtaétzl  ^  rue  des 
Jeux-Neufs.' 

M.  Dafrcfnoy ,  Notaire ,  rue  Vivienne. 

M.  Sireuil ,  rue  l'ËTéque  ,  Bute  Saint- Roch. 

M.  de  Dammery  »  rue  Copeau  «  près  la 
Pitié. 

M.  le  Marquis  de  Séran ,  rne  de  Bourbon  > 
prés  celle  des  Saints-Pcrcs. 

M.  le  Marquis  de  Marigny  ,  Place  des 
Yidoircs. 

M.  de  Senneville ,  fetmier  général ,  rue 
Royale  ,  place  de  Louis  XV* 

M,  Nogarct ,  Tréforict  général  de  M.  le 
Comte  d'Artois,  rue  des  foflés  Montmartre. 

M>  Radix  de  Sainte-Foix  ,  miniftrepléni*» 
potentiaire  près  le  Duc  des  Dcux-Poncs  «  rue 
de  Richelieu  >  pfè$  le  Boulcvart, 
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compare.  Çc$  bacimeas  fouvent 
mal  {icuës  avec  fon  iacérieur^ 
que  les  Arcs ,  comme  de  concert^ 
ont  pris  plaifir  à.décorer  pour  eti 
faire  leur  fan6luaire.Ce  nom  n« 
convienc-ilpasen  efFei  à  cous^les 
édifices^  tanc  «  publics  que  pae« 
ticuliers  ,  où  Iç  génie  de  TAr* 
chiteâ:ure  les  ralïèmble? 

Le  Lecteur  peut  compter  qu'il 
ne  promènera  Ces  regards  fur 
aucun  morceau  de  Peinture  ou 
de  Sculpture  qui  ne  mérite  par 
quelque  endroit  foti  areention. 
Je  ne  me  fuis  point  pern^^is  à  cet 
égard  la  moindre  réflexion  y  Se  je 
lui  laifle  tout  à  deviner.  J'avoue 
que  frappé  de  rexcellence  des 
ouvrages  de  Tart  ,  j'ai  été  mille 
fois  tenté  d'en  analyfer  quelques- 
uns  3  &  de  rendre  compte  de  ce 
qui  me  trouvoit  plus  iendble  à 
telle  beauté  qu'à  telle  autre.  Ua 
Peintre  ^  homme  d'efprit ,  fe  fe- 
roit  évertué  ipalTionné^  &  auroiè 
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taifi  toute  occafîon  de  faire  briller 
le  feu  de  fon  imagination  ;  mais 
j*aî  modéré  Tardeur  de  cette  Im- 
pétueufe  faculté  de  Tentende-. 
ment  humain  ^  dç  façon  qu'on  ne 
me  reprochera  pas  le  moindre 
écart.  J'ai  voulu  renfermer  dans 
un  très  petit  efpace  un  nombre 
infini  dechofes^qui  fontle  fruit 
des  recherches  les  plus  exactes  , 
&  ncm'annonccrque  comme  un 
guide  qui  s'oiFre  de  procurer  aux 
Amateurs  la  vue  des  chefs-d'œu- 
vre qu'il  leur  indique.  A  l'égard 
de  ceux  qui  défirent  de  connoître 
le  fubiimedel'Art  3  ilsdoi^rcnc 
lire  THiftoire  des  grands  Peintre? 
dont  ils  auront  vu  des  Ouvrages. 
Rien  n'eil  plus  capable  de  les 
fatisfaire  que  V  Abrégé  de  la  vie 
des  plus  fameux  Pein/res  {a)  avec 

(a) Dans une^compilation  îndigefte ,  qua- 
lifiée d'Anecdotes  des  beaux  Arts  ,  on  avance 
faniTemenc  que  M.  Tabbé  de  la  Porte  a  donné 
rcdidon  //i-8«  delà  Yic  des  Peintres.  Si  quel- 
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kursportralts,  imprimé  pour  la 
féconde  fois  en  iy6i  j  chez  de 
Bure  père ,  en  quatre  volumes 

Les  Amateurs  verront  peut* 
être  avec  plaifir  le  foin  que  j'ai 
pris  de  rechercher  les  noms  des 
GraveurSjdont  le  burin  reproduit 
en  quelque  forte  les  ouvrages  de 
l'Art  qui  décorent  nos  Temples 
&  nos  Palais.  Ce  détail  fait  hon- 
neur à  nos  Artiftes  ^  rend  les 
talens  célèbres,  &  peut  encou- 
rager ceux  qui  commencent  à 
ëclorre. 

Les  Planches  de  ce  Livre  font 
au  nombre  de  huit.  Cinq  repré- 
fcntcnt  des  monumens  qui  n'a- 
voient  pas  encore  été  gravés  j 

qucs  traits  qu'on  a  copiés  de  l'Edition  iix-4*. 
ont  difpara  dans  r//t-8<*. ,  c'eft  uniquçmcnc 
la  faine  critique  qui  les  a  profcrits. 

(  â  )  Je  travaille  depuis  bien  des  années  i 
la  fuice  de  cet  ouvrage ,  qui  cft  fore  avancée. 
Bile  renfermera  la  Vie  des  plus  célèbres  Ar- 
chiteéles  ^  Sculpteurs  tant  anciens  que  mo-  ' 
d^nes. 
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favoir^  les  Tombeaux  de  le  Brao 
Se  de  fa  mère  à  Saint  Nicolas  4u 
Chardonnec  ,  la  Chapelle  des 
Condés  dans  rEglifede^S;  Louis» 
rue  S.  Antoine ,  le  Maufolëe  du 
Curé  de  S.  Sulpice  &  celui  da 
Cardinal  de  Fleury.  Le  fixièmc 
Monument  eft  la  Fontaine  de  la 
me  de  Grenelle ,  élevée  fous  la 
brillante  Prévôté  du  Préfidcnt 
Turgot ,  &  Je  feptièmes  rcpré- 
fente  d'une  manière  pittoreique 
la  Place  de  Louis  XV. 

La  Table  alphabétique  des 
Artîftcsqui  termine  cet  Ouvrage^ 
contient  l'année  de  leur  nailTance 
&  de  leur  mort  ,  ou  tout  au 
moins  le  temps  où  ils  on(  vécu  ^ 
)e  gejnre  dans  lequel  ils  fe  font 
exercés ,  &  la  partie  de  Tart  qui 
les  a  fait  le  plus  connoître.  Des 
chiffres  renvoient  exadlemenc 
aux  pages  du  Livre  ou  leurs  ou- 
vrages font  citésw  ^  C:ette  Table 
peut  fervirégalemicn  tau  f^oyagc 
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Pittorefque  des  EnvironsdcParisy 
xjui  eftia  fuite  de  cclaî-cl,  & 
idont  on  prépare  une  quatrième 
«édition  ;  la  plus  grande  partie 
àts  Artiftes  qu*elle  renferme 
étant  les  mêmes  dans  Tun  8c 
dans  l'autre. 
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JD  E    P  A  R  I  s. 

Jl  AR  Edît  da  mois  lie  Décembre 
170 1 ,  la  Ville  de  Paris  a  été  divifée  co 
vingt  Quartiers.  Les  voici  fuivantl  or-» 
dre  des  numéros  placés  fur  lesécriteauz 
gui  font  au  coin  de  chaque  rue. 

I.  La  Cite  ,  P^g^  i 

II.  Saint  Jacques  de  la 

Boucherie,  34 

IIÎ.       Saii»te  Opportune,  3  9 

IV.       Le  LopvRE ,  '  41 

y>        Le  Palais  Royal  ,  77 

Le  Fauxjouro  Saint- 

Honoré ,  141 

VI        Montmartre,      145 

VIL        SaJNT  EuSTACfîE  ,   1^4 

Vm.    Les  Halles^  ^        179 
EÇ.       Saint  Denis,,'        iî"i^ 
Ls  FAuxîBOtïRG  Saiht^ 


Denis,                1^5^ 

X. 

Saint  Martin  ,     iS^y 

s. 

Le  FAuxBdiïB.6  Saint- ; 

Martin,            194 

XI. 

La  Grève,             195 

XII. 

Saint  Paul,          zoy 

^ 

L'Ile  notr.e-dame,  113 

XIII. 

Sainte  AvoYE ,      1  z  0 

xiy. 

Le  Temple  ou  le  Ma- 

rais,.                 *»9 

XV.  Saint  Antoine  ,    136 
Le  Fauxbourg  Saint- 
Antoine,  Z54 

XVI.  -La  Place  Maubert, 

.  z6p 

Le  Fauxbourg  Saint- 
Marcel,  268 
XViï.  Saint-Benoît,  ou 
.   Saint-Jacqu.es,  170 
'    Xe  Fauxbourg  Saint- 
Jacques  ,'           iSr 
XVIIL  Saint  r  An  d  r  i  -  d  e  s* 
Arcs,                 297 
XÇC.    Le  Luxembourg  ,314 
XXJ     Saint -Germapï   i>ks' 

'■^       Prés;   ^  ;    ,   36Q,: 
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l  E    QU  A  R  TIE  R 

DE    LA    CITÉ. 
L 

Xi 'Eglise  dï  Notre-Dame,!         ^^ 

quoique  d'une  architedure  gothiaue  ,  Quartier 
a  quelque  chofe  de  fi  hardi  &  de  fi  ^«^^Citi. 
délicat,  qu'elle  a  toujours  été  regardée 
comme  une  des  plus  belles  du  royaume  : 
commencée  dans  le  onzième  fiècle  , 
fous  Robert  le  Pieux ,  fils  de  Hugue 
Capet ,  elle  pafle  pour  la  plus  ancienne 
'\      Egiife  de  cette  ville.  Sa  façade ,  remar- 
\      qualje  par  l'élévation  de  fes  deux  tours 
carrées,  &  parla  fculpture  de  fes  trois 
portes ,  offre  les  Statues  de  plufieurs 
Saints  ,  &  de  vingt-huit  Rois ,  depuis 
,      Childebert  jufqu  à  Philippe  Augufte , 
l      fous  le  règne  duquel  la  grande  raçade 
fut  achevée  vers  la  fin  du  douzième 
fiècle.  Les  grolïes  colonnes  qui  fou* 
tiennent  tout  l'édifice ,  forment  une 
double  allée  régnante  au  pounour ,  fans 
comprendre  l'efpace  de  plufieurs  cha- 

f>el/es.  11  y  a'au-deffus  ae  grandes  ga- 
eries  efpacées  par  de  petites  colonnes 
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•7; d  une  fçule  pièce ,  &  bordées  d'une 

SlTciri  baluftrade  de  fer,  d'où  l'on  peut  voir 
j^     ^*  les  grandes  cérémonies.  La  délicateffè 
des  rofes  du  grand  portail  &  de  la 
croiféé  eft  très-remarquablç. 

Vous  voyez  fur  !a  droite  en  entrait 
la  Figure  coloflale  de  Saint  Chriftophe, 
fraverfant  Içs  eaux ,  &  portant  ^Notre- 
Seigneur  fur  fes  épaules. 

Le  grand  nombre  de  tableaux  qui 
décorent  cette  cathédrale  ,  font  oes 
préfens  offerts  i  la  Sainte  Vierge  durant, 
plufieprs  années ,  le  premier  jour  de 
^ai  par  le  corps  des  orfèvres  de  Paris. 
Ces  préfens  ont  cefle  en  1 708.  Tardieu 
le  fils  les  a  prefque  tous  gravés  en 
petit. 

'  On  voit  à  droite  de  la  grande  porte  > 
'  Ananie  &  Saphire ,  par  Jubin  Kouet. 

Au-deflTus  y  Corneille  le  Centenier  ^ 

{)rofternc  aux  pieds  de  S.  Pierre,  par 
e  même. 

A  gauche ,  le  Boiteux  guéri  à  la  porte 
du  Temple  ,  par  Jllcmand. 
,  Au-defibus  ,  S'.  Paul  prêchant  dans 
l'Aréopage  ,  par   Nintt    de   Lejlain. 
Abraham  Bofle  l'a  gravé. 

I.  A  eauche  dans  la  nef,  la  Réfur^* 
rçâion  dç  U  fil|e  de  Jaïrç ,  par  Fcr^, 
nanJaU 
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1.    Hérodiadc  tenant   la    tcte  de' 
S.  Jean-Baptifte ,  par  Chéron.  ^"î  c7t? 

3.  Notre-Seign©iir  chez  Marthe  &^^^Y  ^^** 
Marie ,  par  SimpoL 

4.  La  Multiplication  des  Pains,  par 
Chrijlophe. 

5.  La  Vocation  de  S.  Pierre  &  de 
S.  André  ,  par  Michel  Corneille. 

6.  Les  Marchands  chaffcs  du  temple, 
^iQ  Claude  Halle. 

7.  Le  Paralytique  >  par  Jouvenet. 
Vermeulen  la  gravé. 

8.  La  Samaritaine  ,  par  Louis  de 
Boullongne. 

9.  Le  Centenîer ,  du  même. 

le. Le  Paralytique  furie  bord  de 
lapifcine,  par  Bon  Boullongne;  grave 
par  J.  Langlois. 

Le  premier  à  droite  vis-a-vis ,  re- 
préfente  S.  Paul  qui  prêche  à  Ephèfe  » 
&  fait  brûler  aux  Gentils  leurs  livres  de 
magie  :  très-beau  tableau  de  le  Sueur ^ 
gravé  par  Picard  le  Romain. 
1.  Tabithe  refliifcitée  par  S.  Pierre ,  de 
Teflelin  :  ce  tableau  eft  gravé  par 
Bofle.  .  . 

3.  Notre-Seîgneur  qui  apparoir  i 
S.  Pierre  ,  à  une  des  portes  de  la  ville 
de  Rome.  Il  a  été  peint  par  Pierre  Mi-- 
gnard ,  quoiqu'il  pafle  pour  être  de 

Ai| 
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!  Sorlay ,  fon  élève  :  c'eft  Bofle  qui  Ta 
Quartier  grave. 

PE  lA  Cité,      4.  S.  Jean  TEvangclifte  près  d'être 
— ^*         jerc  dans  une  chaudière  d'huile  bouil- 
lante 5  de  Daniel  Halle.    11  cft  gravé 
par  Coflînu 

5  •  Le  Martyre  de  S.  Simon  en  Perfe  « 
par  Boullongne  le  père. 

f.  Le  départ  de  S.  Paul  de  Milet 
pour  Jérufalem ,  par  Ga/loche» 

7.  S.  Pierre  délivré  de  prifon ,  par  ^ 
Jean^Baptifle  Corneille;  gravé   par 
B.  Picard. 

8  S.  Pierrp  qui  guérit  le  Çoiteux; 
par  Silveftre. 

9.  L'enlèvement  d«  S.  Philippe, 
peint  pzr  Blanckee. 

La  Chaire  du  prédicateur  qu'on  ne 
voit  que  dans  le  carême  &  lavent ,  eft 
remarqufi^ble  par  fa  forme  nouvelle  , 
&  par  la  machine  renfermée  dedbus 
pour  fon  mouvement.  M.  Souffiot  en 
a  donné  les  deiliiis* 

Le  premier  tableau  à  droite  dans  la 
croifée  du  côté  de  l'archevêché ,  eft  le 
Vœu  de  Louis  XIII  »  après  la  maladie 
qu'il  eut  à  Lyon  en  16^0.  Philippe  de 
Champagne  y  a  repréfenté  un  Chrift 
defcencm  de  la  croix  ;  la  Vierge  eft 
derrière  lui  ^  jgc  le  ^oi  eft  à  genoux  4 
^ij)ieds» 
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Le  Cracifiement  de  S.  André  ,  ' 


^éinc  par  U  Brun  ;  gravé  par  Picard  le  Quartier 
Romam.  » 

3  •  S.  André  a  genoux  devant  fa  croix , 
par  Blanchard. 

4«  La  Décolation  de  S.  Paul ,  par 
Boullongne  le  père;  gravée  à  Teau- forte 
par  lui-même. 

5.  Le  Martyre  de  S.  Etienne ,  peint 
par  le  Brun  ,  &  gravé  par  Gérard 
Audran, 

6.  L'HémorrhoiïIe  ,  par  Ca:{es, 

7.  S.  Paul  lapidé  à  Lyftre  ,  da 
Jean^BaptiJlc  Champagne  ;  gravé  par 
Coflîn. 

8.  Un  Vœu  repréfenrant  la  fainto 
Famille  ,  près  de  laquelle  on  voit 
S.  Antoine  ,  &  au-deUus  une  gloire 
d'Anges ,  par  Paillet. 

9.  La  Flagellation  de  S.  Paul  &  de 

Silas,  pzrTefielin.  ~" 

Le  premier  à  gauche  du  côté  du 

cloître,  eft  laDefcente  du  Saint-Efpric 

fur  les  Apôtres ,  morceau  très-eflimé , 

peint  par  Blanchard  :  Nicolas  Regnef- 

îb^i  l'a  gravé. 

1.  Le  Martyre  de  S,  Barthelemi ,'  * 

par  Paillet. 

f.  S.  Paul  &  S.  Barnabe  qui  refufent 

le  facrifice  des  babitans  de  la  ville  de 

A  iij 
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Lyftre ,  par  Corneille  le  père  ;  grave 
Quartier  par  François  de  PoiUy. 
DE  LA  Cite.  o   t  i    x^r  •  f       r 

j  4.  S.  J  acques  le  Majeur  mène  au  lup- 

plice  ,  convertit  un  Gentil ,  par  Noël 
i    CoypeL 

j .  La  Converfion  de  S.  Paul ,  peinte 
&  grjfvée  à  Teau-forte,  par  la  Hyre. 

6.  La  première  Prédication  de 
S.  Pierre,  par  Poerfon  le  pire. 

7.  S.  Paul  convertifTant  le  proconfui 
Serge^Paul ,  par  Loyr. 

8.  Le  Martyre  de  S.  Pierre  à  Rome , 
excellent  morceau  de  Bourdon  :  Nicolas 
Tardieu  Ta  grave  en  grand. 

9.  Le  Parlement  aflemblé  pour  juger 
un  procès  de  conféquence.  Dans  le 
haut  eft  une  gloire  celefte  ,  où  S.  Yves 
paroît  priant  te  Seigneur.  Ce  tableau 
peint  par  Monter ,  eft  un  vœu  du  mar- 
quis de  Locmariaker. 

Dans  les  deux  tambours  des  portes 
de  la  croifée  ,  on  a  fuivi  l'ordonnance 
d'architedture  des  chapelles  de  la  Vierge 
&  de  S.  Denis ,  afin  que  le  tout  fût  uni- 
forme avec  celles  du  coiii  qui  feront 
auffi  ornées  en  marbre ,  comme  les 
deux  premières.  M.  Soufflot  en  a  donné 
les  deffins ,  ainfi  que  de  la  porte  du  mi- 
lieu du  grand  portail  dont  il  a  fupprimé 
le  pilier  qui  la  féparoit  en  deux,  &  des 
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tatnbours  des  portes  latérales  qui  font  • 
éclairés  de  vitraux.  Quartier 

Le  Chœur  de  ISfatre-Dame  eft  no-  ©««'A^Citi. 
bfement  décoré  j  de  Cotte  y  premier 
architedtê  du  Roi  >  en  eut  la  conduite 
en  1708  ,  &  J^ajfé  fut  chargé  de  faire 
Its  deflîns  &  modèles  du  grand  autel , 
du  pourtour  du  chœur ,  avec  les  deux 
chaires  épifçopales  ,  &  des  culs-de- 
lampe  qui  portent  les  Anges  ;  il  a 
exécuté  une  partie  de  ces  ouvrages.  Le 
compartiment  du  pavé  eft  d'un  deffin 
très-riche. 

Le  fanduaire  eft  élevé  fur  plufieurs 
marches,  avec  deux  baluftrades  cin- 
trées ,  dont  les  tablettes  ,  les  focles  Si 
les  picdeftaux  font  de  marbre  de 
Rance,  &  les  baluftres  de  bronze  doré. 
Sur  les  deux  côtés  de  cette  baluf- 
trade  font  pofées  deux  torchères  de 
cuivre  doré  à  neuf  branches  chacune  t 
elles  font  du  deffin  de  M.  Caffien. 
Le  fanftuaire  eft  fermé  entre  les  arca- 
des par  des  grilles  de  fer  doré,  &  pavé 
de  marbre  de  diverfes  couleurs ,  dont 
les  compartimens  font  des  chefs-d'œu- 
vre^en  ce  genre. 

Dans  les  panneaux  au-deflTus  des 
archivoltes  de  ces  arcades  font  douze 
Vertus ,  perfonnifiées  fous  la  fomie  de 
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;  Génies  ailés ,  &  placées  fur  des  nuages. 


Quartier,  A  droite  ,  &  près  de  l'autel ,  on  voir  la 
x>B  LA  CiTs.  Charité  &  la  Perfévérance,par  Poulder; 
^'  la  Prudence  & .  la  Tempérance  ,  par 
Fremin;  THumilité  &  l'Innocence ,  par 
k  Pautre.  De  l'autre  côte  ,  la  Foi  & 
i'Efpérance  »  par  Lemoyne  ;  la  Tuftice 
ic  la  Force ,  par  Bertrand  j  la  Virginité 
&  la  Pureté ,  par  Thierry. 

Aux  piliers  de  ces  arcades  font  pla- 
cé«  fur  des  culs-de-lampe  fîx  Anges 
de  bronze  de  grandeur  naturelle ,  qui 
tiennent  chacun  un  inftrumenc  de  la 
paffion.  Les  deux  plus  voifins  àq  l'autel 
font  de  Fandeve^  :  HurtrelU  a  fait  celui 
<jui  tient  Téponge ,  &  Poirier  celui  qui 
tient  les  clous  j  TAnge  qui  porte  Tinf- 
cription  eft  de  Magnier ,  &  le  dernier 
a  été  fait  par  Flamen.  Les  autres  or- 
jiemcns  dûs  à  d*habiles  maîtres ,  font 
des  pilaftres  chargés  de  trophées  de 
métal  doré  ,  qui  féparent  les  arcades 
toutes  revêtues  d'un  marbre  veiné  de 
rouge  &  de  blanc. 

L'Autel  conftruit  de  marbre  d'E- 
gypte, a  la  forme  d*un  tombeau  an- 
tique. Il  eft  décoré  de  Chérubins  & 
d'autres  riches  ornemens  de  bronze 
doré.  Sur  les  côtés  fe  voient  deux 
Anges    adorateui:;5    portés     for    des 


D   1      P   A   R   t    s.  9 

enroulemens ,  &  modelés  par  Cayou  ^""'^"^"'^ 
Le  bas-relief  de  bronze  place  au-devant  Quartier. 
de  cet  autel,  repréfente  N.  S.  au  tom-  d^^aCiti. 
beau  ,  par  l^<2//e,  d'après  le  modèle 
de  ion  père.  La  croix  &  les  fix  chan- 
deliers ,  ouvrage  de  M.  Caffieri ,  font 
de  bronze  dore  &  d'un  travail   ad- 
mirable. 

Uautel  Ats  fériés  placé  derrière 
le  grand  autel ,  eft  fait  en  niche.  On 
y  voit  un  grouppe  de  quatre  Figures 
de  marbre  blanc  ^  nommé  communé- 
ment le  Vœu  de  Louis  XIII.  La  fainte 
Vierge  y  eft  repréfentée  aflîfe ,  les  bras 
étendus  &  les  yeux  fixés  au  cieL  Suc 
fes  genoux  eft  la  tête  &  une  partie  du 
corps  de  Jéfus-Chrift  pofé  fur  un  _ 
linceul.  Un  Ange-  foutient  une  maiit 
du  Sauveur  ,  &  un  autre  tient  la  cou- 
ronne d'épines.  Derrière  s'élève  la  croix 
accompagnée  de  plufieurs  Anges  j  ce 
grouppe  eft  de  Coujîou  Vaîné  ,  &  c'eft 
Ion  chef-d'œuvre  dans  le  genre  pieux. 

Au-defTus  de  la  niche  eft  une  gloire  , 
ouvrage  des  Cou/iou.  La  fufpcnfion  ou 
lepofe  le  faint  Ciboir  eft  foutenue  par 
un  Ange. 

Du  côté  de  l'épître  on  voit  la  Statue 
de  Louis  XUI ,  offrant  fon  fceptre  & 
(a  couronne  ,  &  metunt  fbn  royaume 

Av 


lo    Voyage  Pittoresque 

fous  la  protedion  de  la  fainte  Vierge  ; 
Quartier  le  tout  exécuté  en  marbre  blanc  ^  par 
DELA  Cite.  Coujlou  le  jeune. 

Du  côté  derévangile  eft  la  Figuré 
de  Louis  XIV ,  qui  accomplit  le  vœu 
du  Roi  fon  père  :  elle  a  été  faite  par 
Coy\evo^. 

Le  Lutrin  placé  au  milieu  du  chœur 
a  été  exécute  par  Duplejjîs ,  fondeur 
du  Roi  :il  eft  d'une  forme  triangulaire. 
Les  Vertus  cardinales  affifes  ,  accom- 
pagnent fa  hafe  :  chaque  face  préfente 
une  lyre  ornée  de  guirlandes.  Un  globe 
terreftre  fur  lequel  font  décrites  les 
parties  du  monde  ,  &  qui  eft  fiirmonté 
d'un  aigle  déployé  ,  couronne  ce  bel 
ouvrage. 

La  Chaire  arohiéplfcopale  eft  ornée 
de  bas  reliefs,oùle  martyre  de  S.  Denis 
&  de  fes  compagnons  eft  repréfenté. 
On  voit  le  roi  Clotaire  guéri  par  Tin- 
terceffîon  de  S.  Germain  ,  dans  les  bas* 
reliefs  de  celle  qui  eft  vis-à-vis. 

Les  Scales  du  chœur  deflînées  par 
du  Goulon  ,  font  d'une  menuiferie  des 
plus  belles.  Le  lambris  éft  rempli  He 
bas-reliefs  ,  qui  repréfentent  des  fujets 
tirés  de  la  vie  de  la  fainte  Vierge  &  du 
Nouveau  Teftament  ,  avec  quantité 
dornemeus  &  de  fculptures  fur  les 
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pîlaftrés ,  qui  expofent  des  fujefs  de  ' 

ti  paflion  de  Notre-  Seigneur ,  du  deffih  Qu^J^ti» 

à^  Charpentier.  dblaCit.. 

Au-deflus  font  placés  huit  grands  '     , 

tableaux  ,     donnés   par  labbé  de  la 
Porte ,  chanoine  jubilé  de  ce,tte  églife. 

Le  premier  ,  en  commençant  à  la 
chaire  archiépifcopale  ,  eft  TAnnon- 
Clarion ,  par  Halle. 

2.  La  Vifitation  de  la  Vierge ,  qu  on 
appelle  le  Magnificat.  C'eft  le  derniet 
ouvrage  de  Jouvenety  qui  le  peignit  de 
la  main  gauche,  étant  devenu  paraly- 
tique de  la  droite.  11  eft  gravé  par 
Simon  Thomaflîn  le  fils. 

j.  La  Nativité  de  Notre-Seigneur, 
par  la  FoJJe, 

4.  L'Adoration  des  Mages ,  du 
même* 

Le  premier  de  l'autre  côte  eft  la 
Préfentation  de  Notre  -  Seigneur  au 
Temple  ,  par  Louis  de  Boullongne  »  8c 
grave  par:  Drevet  fils. 

a.  LaFuiteen  Egypte ,  par  le  même. 

} .  Notre  -  Seigneur  au  milieu  des 
Doéleurs  >  P^ii^t  par  Antoine  CoypeU 

4.  L'Aflomption  de  la  Vierge,  dii 
même. 

La  Chapelle  de  la  Vierge  eft  ornée 
de  fculptures  de  F<ijfé  ,  qui  en  a  faiC 

A  vj 
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'  auflî  la  Figure  de  marbre.  Le  lampa- 

Quartier  j^^^j-ç,  d'argent   qui   eft  devant  cette 

S£  i A  CITE,  ^j^^pgUg  gft  remarquable  par  l'élégance 

du  contour  que  Baltin  favott  donner 

à  tous  fes  ouvrages. 

Celb  de  S.  Denis  offre  à  peu  près 
les  mêmes  ornemens.  La  Figure  du 
Saint  eft  de  Coujlou  l'aîné.  Ces  deux 
chapelles  dont  de  Cotte  a  donné  les 
demns  ,  font  décorées  de  colonnes 
Corinthiennes  couronnées  d'un:  enta- 
blement revêtu  de  bronze,  dont  les 
amorriiïemens  font  de&plus  riches. 

Toutes  les  chapelles  font  fermées 
de  grilles  de  fer  uniformes ,  &  font  or- 
nées pour  la  plupart  de  grands  tableaux  : 
je  choUîrai  celles  qui  méritent  le  plus 
1  attention  des  connoiffeurs. 

La  chapelle  de  Sainte  Anne  qm 
eft  à  droite  en  entrant  ,  a  une 
préfentation  de  b  Sainte  Vierge  ait 
Temple ,  par  Fouet.  DifFérens  traits  de 
la  vie  de  N.  S.  &  de  la  Sainte  Vierge  , 
font  peints  dans  le«  panneaux  >  par 
Fîgnon  8c  Allemande 

Le  tableau  de  celle  de  Saint.  Bar- 
thelemi  offre  le^  martyre  de  ce  Saint  j 
c'eft  un  des  plus  beaux  ouvrages  de 
Baugin.  Le  grand  tableau  vis-d-vis ,  re- 
pr^fentc  N.S.  prêchant  fur  la  momagae» 
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par  Poerfon  te  jiU.   On  remarque  fur  ! 
les  panneaux  de  cette  chapelle  ,  l'hiC-  Quartier 
toire  de  la  Sainte  VierTC  &  difFérentes  ^*  ^^^ 
vues  de  Notre-Dame  de  Lorette. 

Dans  celle  de  S.  Antoine  &  de 
S.  Michel,  eft  un  tableau  dans  lequel 
ChampAgne  a  peint  S.  Michel  à  genoux 
devant  la  Sainte  Vierge. 

Autour  du  chœur  on  diftingue  les 
chapelles  fuivanres.  Celle  de  S.  Pierre 
&  de  S.  Paul  a  un  tableau  repréfentant 
le  voyage  de  ces  Saints  accompagné» 
de  leurs  difciples ,  peint  par  Vouer. 

La  chapelle  de  S.  Pierre  le  martyr; 
renferme  deux  bons  tableaux  :  Tun  eft  ' 
S.  Pierre  guériffant  les  malades  de  foi» 
ombre  ,  par  la  Hyre  ;  l'autre  à  pour 
fujet  le  naufrage  def  S.  Paul  dans  Hle 
de  Malte ,  par  Poerfon  le  pire. 

Dans  celle  de  Saint  Denis  &  de  Saint 
Georges,  Voutt  a  peint  une  Notre- 
Dame  de  Pitié. 

Dans  la  chapelle  de  S.  Gcraud ,  on 
voit  la  mort  de  la  Vierge  ,  premier 
ouvrage  du  Poufjin  avant  fon  voyage 
d'Italie. 

Celle  d'Harcourt  eft  décorée  d'après 
les  deflîns  du  comte  de  Caylus  ,  dans 
toute  la  nobleflê  de  ce  beau  fîmple  d« 
Tanûquité  ^  Se  exécutée  par  Pcticum 
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On  y  voit  un  très-beau  maufolée  en 
QuAKTiBit  marbre  que  Mde.  la  comtellè  d'Har- 
delaCitb.  court  vient^  de  faire  élever  au  contre 
^         d*Harcourt ,  fon  époux;  il  eft  compofé 
de  quatre  grandes  Figures ,  M.  &M  de, 
lacomteflTe  d'Harcourt ,  l'Ange  tutelaire 
qui  préfidoit  à  leur  deftinée,  &  la  Mort, 
L*Ange  lève  d'une  main  la  pierre  du 
tombeau  où  eft  renfermé  le   comte 
d'Harcourt  3  dé  Tautre  il  tient  un  flam- 
beau pour  le  rappeler  à  la  vie.  Le  comte 
ranimé  à  la  chaleur  de  ce  flambeau,  fe 
débarrafle  de  fes  linceuls  ,  fe  foutient 
.  fur  fon  tombeau ,  &  fait  des  effo^rts  pour 
tendre  une  foible  main  à  fon  époufe. 
La  comtefle  s'avance  vers  lui;  mais  la 
Mort  placée   derrière  le  comte  ,   fe 
montre  à  la  comtefle  d'Harcourt ,  & 
lui  préfente  fon  fable.  Elle  l'avertit  que 
fon  dernier  moment  eft  arrivé.  Alors 
la  comtefle  franchit  les  marches  du 
tombeau^  foule  avec  précipitation  les 
drapeaux^dont  elle  eft  environnée ,  & 
s'emprefle  de  fe  réunir  au  comte.  Elle 
exprime  par  fon  attitude  &  fes  regards , 
que  le  moment  de  cette  réunion  eft  le 
_  comble  de  fes  defirs  &  le  moment  de 

fon  bonheur.  L'Ange  alors  éteint  fon 
flambeau.  Ce  maufolée  a  le  précieux 
avantage  d'être  placé  dans  la  première 
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égllle  de  cette  capitale ,  &  de  faire  "™*^''™^ 
éclater  les  talens  de  M.  PigalU ,  qui  a  Qua»ti« 
voulu  par  là  confommer  fa  carrière  ^^  ''^^"■• 
te  terminer  fes  travaux. 

Aux  trois  autels  de  la  chapelle  de 
S.  Crépin ,  font  autant  de  tableaux  j 
favoir,  un  Crucifix ,  par  Baugiriy  &  la 
Rcfurredion  &  TAfcenfion  de  Notre- 
Seigneur  :  ces  deux  derniers  font  de  la 
première  manière  de  le  Sueur» 

Dans  la  chapelle  des  Gondy ,  on 
voit  un  tableau  peint  par  Houaffe  ,  qui  " 
repréfente  le  martyre  de  S.  Etienne. 

Les  panneaux  &  les  lambris  de  la 
chapelle  de  Vintimille  font  dorés  ,  Se 
d'un  aflez  bon  goût.  Son  plus  grand  or- 
nement eft  un  tableau  de  Carie  f^anloo  , 
repréfentant  S.  Charles  Borromée  qui 
communie  les  malades  durant  la  pefte 
de  Milan. 

Il  y  a  un  grand  morceau  de  f^ouet 
vis-à-vis,  dont  le  fujet  eft  S.  Pierre 
délivré  de  prifon  par  un  Ange. 

La  chapelle  fuivafite ,  eft  celle  de 
Noailles.  Boffrand  en  a  conduit  lar- 
chite£ture  intérieure.  Fremin  a  décoré 
l'autel  d'un  grand  bas-relief  de  plomb 
doré ,  repréfentant  l' Aflbmption  de  la 
Vierge,  lequel  tient  lieu  de  tableau. 

Aux  côtés  de  T^utel  font  placées  lejf 
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Figures  de  S.  Louis  &  de  S.  Maurice  J 

Quartier  fcolptées  en  marbre  çztBouJfeau  ,  ainfi 

»i  LA  Cite,  que  le  bas-relief  en  bronze ,  qui  a  pour 

^*        lujet  Notre -Seigneur  donnant  les  clefs 

à  S.  Pierre.  « 

Les  panneaux  appliqués  autour  de 
cette  chapelle  font  de  marbre"  de 
diflPérentes  couleurs.  On  voit  fur  la 
corniche  une  urne  de  porphyre  qui 
renfermé  le  cœur  du  cardinal  de 
Noailles  ,  fculptée  par  du  Goulon. 

En  face  de  Tautel ,  M.  Notoire  a  peint 
le  moment  où  les  faintes  Femmes 
arrivées  au  tombeau  ,  trouvent  l'Ange 
aflSs  fur  la  pierre  qui  eft  renverfëe, 

Les  lambris  de  la  chapelle  de 
S.  Ferréol  offrent  plufieurs  fujets  tirés 
de  l'ancien  &  du  nouveau  Teftamenr, 
peints  par  Ph*  de  Champagne. 

Sur  l'autel  eft  S.  Michel  qui  terraflfe. 
le  démon ,  par  Allemand.  Le  tableau 
vis-à-vis ,  repréfcnte  une  Annonciation^- 
par  Boullongne  le  père. 

Dans  le  bas-côté  enfuite  ,  eft  la 
chapelle  de  fainte  Catherine  j  le  tableaa 
d'autel  repréfentant  le  martyre  delà 
fainte ,  eft  de  M,  Fien. 

A  la  chapelle  fuivajite,  Baugin  a 
peint  l'abbe  Zozime  qui  communie 
Çaiute   Maiie   Egyptienne  >  célèbre 


l 
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î    pénitente  du  '5*.  fiècle,  dans  un  de-! 


iercfur  les  bords  du  Jourdain.  Ce  mor-  Quartiiji 
ceau  très-eftimé ,  eft  gravé  par  du  FIos.  ^*  ^*  ^*^** 

Dan^  la  chapelle  de  S.  Laurent  eft 
un  grand  tableau  de  Marot  :  fon  fujet 
eft  rApparition  de  N.  S.  aux  faintes 
Femmes. 

On  voit  dans  la  chapelle  de  Saînte 
Geneviève ,  la  Sainte  Vierge  &  TEn-^ 
fant  Jéfus  ,  accompagnés  de  S.  Jean-     \ 
Baptifte  &  de  Sainte  Geneviève,  par 
Baugln. 

Le  même  a  peint  dans  la  chapelle 
de  S.  Georges ,  une  Mère  de  Pitié  >  avec 
des  Anges  en  pleurs.  On  voit  en  face 
de  laucel  un  très-bon  tableau  de  BouU 
longne  le  père ,  repréfentant  les  miracles 
de  S.  Paul  à  Ephèfe. 
.  Dans  la  chapelîe  de  S.  Léonard  eft 
ce  Saint  en  habit  de  guerrier ,  par 
Ckampûgne. 

Le  Trésor  &  la  grande  Sacriftie  ont 
été  conftruits  en  17  j  ^  j  fur  les  deffins 
de  M.  Souffloc.  La  grande  facriftie  eft 
précédée  d*im  veftibule  dont  la  porte 
eft  de  /orme  carrée ,  &  dont  les  v.en- 
taux  font  enrichis  d  une  belle  fculpture. 
On  a  placé  dans  le  dormant  les  armes 
de  France ,  décorées  de  palmes  Se  de 
guirlandes. 
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Cette  facriftie  eft  remarquaWe  par 
Quartier  fa  menuiferie  &  par  la  fculpture  do 
PILA CiTs.fa  voûte.  Le  mur  du  fond  eft  termine 
oar  un  efcali^r  à  deux  rampes ,  fervant 
a  monter  dans  une  pièce  qui  renferme 
les  chafles  &  les  reliques  de  i'églife 
de  Paris.  Je  ne  citerai  qu'un  morceau 
de  fculpture,  le  plus  conudérable  qu'ort 
connoifle  en  ce  genre  :  c'eft  un  ioleil 
de  vermeil  ile  cihq' pieds  de  haut  , 
fervant  à  expofer  le  Saint  Sacrement 
dans  le  chœur.  Il  eft  compofé  d'un 
Anee  qui  foutient  une  efpèce  de  table 
fur  laquelle  eft  placé  l'Agneau  Pafchal  ; 
àu-deflTus  eft  une  grande  gloire  ,  & 
plus  bas  font  quatre  vieillards  en  ado- 
ration. Cet  ouvrage  eft  du  deflîn  de 
de  Cône  ,  modelé  par  Bertrand ,  Se 
exécuté  par  Ballin. 

On  a  placé  dans  cette  pièce  les  por- 
traits du  cardinal  de  Noailles  ,  &  de 
^harles-Gafpard  de  Vintimille  ,  ar- 
chevêques de  Paris  j  d'Antoine  de  la 
Porte  ,  peint  par  Jouvenet ,  &  de 
M.  Guillot  de  Monjoye  ,  tous  deux 
chanoines  de  leglife  de  Paris  j  ce  der- 
nier eft  de  M.  DupUJpî. 

On  trouve  au  fécond  étage  farmontc' 
d'un  grand  magafin ,  une  v/afte  pièce 
deftince  à  ferrer  tous  les  ornemens. 
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&  ornée  d'un  tableau  de  Baugin ,  re-  ! 
préfentant  une  Madeleine  foucenuepar  Qu  artii  % 
deux  Anges.  ï>e  «•-*  Cit im 

Du  coté  de  la  première  cour  de  ^* 
Tarchevêché,  la  façade  du  bâtiment 
eft  ornée  d'un  foubaflement  percé  de 
deux  arcades ,  donc  une  eft  feinte.  Au- 
deffiis  font  deux  rangs  de  çroifées  cou» 
tonnées  par  un  entablement  décoré  de 
confoles.  Entre  les  croifces  du  premier 
tang  5  eft ,  dans  une  niche  furmontéô 
d'un  fronton,  une  Figure  de  neuf  pieds 
de  haut,  repréfentant  la  Piété  royale: 
elle  tient  une  corne  d  abondance  rem- 
plie de  fleurs  quelle  répand  fur  un 
autel  de  forme  antique.  Au-defliis  de 
cette  Figure ,  entre  les  çroifées  du  fé- 
cond rang ,  on  a  placé  le  médaillon  de 
LouisXVjfoutenu  par  un  mufle  de  lion, 
&  renfermé  dans  une  riche  bordure. 
Toute  la  fculpture  ,  tant  intérieure  • 
qu'extérieure  de  ce  bâtiment ,  a  été 
faite  par  Af.  A.  Slodt^. 

Dans  LE  Chapitre  de  cette  églife , 
Ph.  de  Champagne  a  repréfenté  là 
vie  de  la  Vierge  en  cinq  grands  ta- 
bleaux ,  pour  iervir  à  des  deflîns  de 
tapifleries. 

Le  I ,  dans  le  fond,  eft  fa  Naiflance, 

Le  ij  fa  Préfentation  au  temple.  ^ 
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Le  j ,  fon  Mariage* 


QuARTiEn      Le  4 ,  r Annonciatiofi. 

VEtACni.     Le  5 ,  eftfon  Couronnement. 

*•  On  y  voit  auffi  un  Chrift  de  bronze 

qui  mérite  quelque  attention. 

La  porte  i>u  cloître  ,  élevée  fuB 
les  deflîns  de  Boffrand ,  eft  d'une  ar* 
chitedure  Dorique  ,  formant  trois  en- 
trecoionnemens  y  dans  le  plus  grand 
defquels  eft  l'entrée  principale.  Au-» 
deflfns  de  Tattique,  font  quatre  vafe» 
de  fculpture  furmontés  de  flammes. 

Lbs  Ekfans  Trouvés.  Cet  hôpital 
bâti  par  Boffrand ,  eft  d'une  architec- 
ture des  plus  fimples  &  des  plus  fo^ 
lid^s  ;  les  pavillons  font  ornés  de  pi- 
laftres  ioniques.  Le  projet  eft  d'élever^ 
du  côté  de  IHôtel-Dieu  ,  un  pavillon 
femblable  a  celui  qui  ei^  du  côté  d^ 
Norre-Dame  5  &  de  former  une  déco- 
ration convenable  à  la  place  dû  parvis* 

Les  peintures  de  la  chapelle  repré^ 
Tentent  la  Naiilànce  du  Sauveur  dans 
le  moment  de  l'adoration  des  rois  » 
précédée  de  celle  des  bergers.  Le 
,  tout  eft  peint  à  Fhuile  fur  les  murs^ 
qui  n'ont,  ainfi  que  le  plafond,  au* 
cune  faillie.  Trois  portiques  ducôté  de 
l'entrée  ponent  une  tribune ,  foutenue 
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dans  rintérîeur  de  la  chapelle  par  fix 
colonnes  cannelées  dordre  ionique.  Quartieh 
Depuis  cette  tribune  jufqu'à  la  face  »£  i-a  CitL 
de  r autel  formé  de  quatre  grouppes  '• 
de  colonnes  &  de  pilaftres  peints  en 
marbre  de  vert  antique  ,  la  voûte 
paroît  ruinée  par  le  temps  :  une  grande 
partie  laiflTe  voir  le  ciel  i  travers  les 
ouvertures  ,  &c  les  ruines  femblent 
fputenues  par  des  étais  couverts  de 
planches  ,  à  moitié  détruits  par  les 
injures  de  l  air.  Les  côcés  de  lacnapelle 
repréfentent  chacun  quatre  arcades 
feintes ,  entre  iefquelles  on  a  peint  une 
eolonne.  La  néceflité  de  faire  monter 
-les  rois  pour -arriver  à  la  crèche ,  a 
réduit  le  peintre  k  n'en  faire  paroître 
que  deux  dans  le  tableau  d*autel ,  il  a 
pris  le  moment  où  l'un  d'eux  fe  prof- 
térne  aux  pieds  de  l'Enfant  Jéfus.  Dans 
ce  même  tableau,  des  Anges  mat- 
quent  leur  raviflemeni:  j  ce  qui  lie  na-' 
turetiement  ce  fujet  à  la  gloire  qui 
caraâérife  le  Krloria  in  cxctlfis.  A 
droite  de  l'autel  paroiflent  les  mar- 
ches conduifant  à  la  crèche  ^  le  roi 
Maure  monte  un  de  ces  degrés  »  en 
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!  ne  s'éloignent  qu  a  regret ,  &  fur  le 
QUARTIER  devant,  deux  femmes  pénétrées  de  ce 
DE  LA  Cixi  Qu'elles  viennent  de  voir.  Au  travers 
^'  '  ijiQs  portiques  à  gauche,  on  aperçoic 
le  nombreux  cortège  des  rois  ,  donc 
une  partie  eft  en  marche  ,  TaLutre 
occupée  à  ranger  les  richefles  qu'ils 
^apportent.  Par  les  trois. portiques  du 
coté  droit  ,  on  voit  les  pafteurs  s  en 
retourner  avec  gaieté.  L'avant-dernière 
ftrcade  de  part  &  d'autre ,  forme  une 
niche  qui  renferme  un  autel',  fur  le- 
quel font  les  figures  feintes  en  pierre 
de  ronde  bofle  de  S.  Vincent  de  Paul 
&  de  fainte  Geneviève  des  Ardens. 
Du  côté  gauche  &  contre  la  tribune  , 
il  y  a  deux  enfoncenïens  en  forme  de 
çroifées ,  où  font  repréfentés  des  en- 
fans  trouvés  conduits  par  des  foeurs. 
Toutes  ces  peintures  font  dues  à  M. 
Natoirei  Tarchiteûure  &  les  ornemeiis 
ont  été  exécutéspar  Meffieurs  Brunetti^ 
père  &  fils ,  dont  la  capacité  eft  aflez 
connue. 

FefTard  a  gravé  en  taille-douce  cette 
chapelle  *,  ce  qui  forme  quinze  plan- 
<:hes.  Une  feizième  les  comprend  tou- 
tes ,  afin  de  faire  voir  d'un  coup  d'œil 
l'effet  des  tableaux  en  place  ^  leur  union^ 
^  le  mérite  de  l'ouvrage  en  entier.    , 
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Vis-rà-vis  eft  l'HÔTEL-DiEU,  Onef-  Quart uit 
time  fon  grand  portail  de  derrière  ,  ^*  ^^  Citi» 
bâti  par  Gamardy  lequel  fait  face  à  la 
rue  du  Fouarre. 

-  Saint  Landri  n*a  rien  de  remar* 
quable  que  le  tombeau  de  rimmortel 
Girardon  ,  exécuté  en  marbre  d'après 
fon'tnodèle,par  iVb«r>'i//&/i  &  la  Lorrain^ 
fes  élèves.  Leur  exécution  ne  répon4 
pas  alTez  4  1^  beauté  du  dellin  de  leur 
maître-  On  y  voit  Jéfus-Chrift  mort 
aux  pieds  de  la  Vierge  pénétrée  de 
douleur.  Deux  Anges  font  auprès  dç 
la  tète  du  Chrift  »  deux  autres  paroif- 
fent  en  lair  ,  &  un  cinquième  eft affis 
aux  pieds  d'une  grande  croix  ^doflféç 
au  mur. 

Saint  Denis  dp  la  Chartre^  Un 
grand  bas-relief  de  ftuc,  fculpté  par 
François  -^/ï^nier,  tient  lieu  de  tableau 
au  maître-autel  ^  c  eft  Notre-Seigneur 
qui  communie  dans  la  prifon  S.  Denis 
&  fes  compagnons. 

L'Académie  DE  Saint  Luc.  Dans 
la  falle  d'aflèmblée  on  voit  un  grand 
(ableau  4e  /<  Brun  ;  il  a  pour  iujet 


14  Voyage  Pïttojibsqub 
f—* *— T  Saint  J^an  l'Evangclifle ,  fufpendu  en 
Quartier  l*air  ,   près   4'êri:e    plongé  dans   une 
s>£  LA  Cité,  chaudière  d*huile  bouillante  :  ce  mor- 
^        ceau  dont  la  jeuneflfe  du  peintre  aug- 
mente le  mérite ,  a  été  gravé  par  L. 
•    Coffin. 

On  y  remarque  encore  S.  Paul  gué^ 

riflàrit  un  pofTédé  ,  peint  par  le  Siicur. 

Un  fujet  allégorique ,  par  Pocrfoa. 

S.  Jeaii  dans  Tîle  de  Pathmos ,  de 

Blanchard. 

Vn'xsipl^zxx  darchitedure  »  de  le 
Maire. 

Une  chaiTe  à  l'oîfeau ,  ornée  d'ar- 
chitedare,  par  Fan  Falens. 

Le  portrait  de  Pierre  Mignard,  peint 
par  lui-même. 

L'Eglise  de  la  Madeleine.  On 
voit  dans  le  chœur  quatre  grands  . 
tableaux  de  Champagne ,  qui  lont  la 
fuite  de  ceux  du  Chapitre  de  Notre-  . 
Dame  ,  favoir ,  les  Noces  de  Cana  , 
la  Mort  de  la  Vierge ,  Notre-Seigneur 
au  milieu  des  dodeurs  i  &  la  Vifita-» 
tion. 

L^  PoNt  Notre-Dame  fut  conf- 
truit  en  1 49  9  ,  à  la  place  d'un  pont  de 
bois  >  ibus  la  conduite  de  Joconde. 

La 
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La  porte  qui  fert  d  entrée  à  la  pompe  *^^— *— 
Notre-Dame ,  eflr  décorée  d'un  ordre  Quartier 
Ionique ,  du  deflîn  de  Bullct ,  &  ornée  °^  i.ACiTi* 
d'^in  bas-^relief  de  Jean  Çougeon^ÏQcpitX 
éroit  autrefois  dans  le  Marchér-neuf  : 
c  eft  un  fleuve  Se  une  naïade  d'un  nés* 
élégant  deflîii. 

Le  Pont  av  Change  ,  achevé  en 
i(Î47  ,  eft  terminé  par  un  nionument 
érigé  en  bronze  à  la  mémoire  de 
Louis  XIV  ,  à  lage  de  di*^ans.  Ce 
Prince  couronné  par  un  Ange  ,  eft 
élevé  fur  un  piédeual  entre  Louis  Xill 
&  Anne  d'Autriche  ,  <][ui  n'en  ont 
point.  Son  âge  rend  de  néc^llîté  fa 
Figure  plus  petite  que  Us  deux  autres  j 
mais  elle  fe  trouve  plus  haute  par  l'c- 
léyatîon  du  piédeûal.  Au-deflbus  fe 
voient  des  captifs  en  bas-relief  >  le 
tout  médiocrement  exécuté  par  Gtti/r 

A 1  autre  extrémité  de  ce  pont ,  'eft 
placée  THoRtoGE  du  Palais^  ornée 
de  Figures,  de  Germain  Pilon \  elles 
repréfentent  la  Loi  &  la  Juftice  ,  avec 
les  Armes  de  Henri  III.  •, 

Au  bout  du  Quai  de  THorloge  du 
Palais,  eft  un  trptoiv  bâti  en  1737, 
fur  lUie  vouffure  auiU  hardie  que  cçlle 
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!  du  Quai  Pelfetier.  Le  PréfidentTurgot 
Quartier  étoit  alors  Prévôt  des  Marchands. 

PE  LA  Cite. 

Saint  B  arthelemi.  Sur  l'autel  de  la 
chajpelle  de  fainre  Catherine  à  droite , 
eft  le  mariage  de  cette  Sainte  ,  par 
Loyr. 

Les  trois  grands  tableaux  de  S,  Guil- 
laume ,  de  S,  Charles  Borromée  &  de 
fainte  Geneviève ,  font  de  Hérault  pour 
le  payfage  ,  &  ^Antoine  Coypel  pour 
îes  figures. 

On  y  voit  aufli  le  tombeau  du  phi* 
lofophe  Clerfelier  ,  célèbre  cartéfien  ; 
aux  pieds  de  la  Religion  ,  paroît  un 
Génie ,  environné  d'inftrumens  de  ma- 
thématiques ,  lequel  regarde  une  tête 
de  mort  qu'il  tient.  Mdo  qui  a  fait  les 
idfeûx; Figures  du  portail,  eft  le  fculpteur 
de  ce  monument ,  d'après  les  deflîns 
de  le  Brun. 

Les  B ark abites.  Le  portail  com- 
édie des  ordres  Dorique  &  Ionique ,  eft 
de  l'invention  de  Cartaud ,  &  d'une 
«rchiteânire  mâle  ;  cette  manière  de 
décorer ,  quoique  fort  iîmple  ,  n'eft 
jpas  la  moins  difficile, 

'^'  Sajî^t  piEïiRE  siis  Arcis  ppfledc 
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au  maître  autel  un  beau  morceau  de  — — — f 
Carie  Vdnloo  ;  c'èft  S.  Pierre  guériflant  Quartier 
le  Boiteux  à  la  porte  du  temple.  '  ^^  ^^  Citi. 

Aux  deux  cotis  font  deux  tableaux         ^* 
cintrés ,  le  Lavement  des  pieds  ,  par  le 
même ,  &  la  Cène ,  de  la  Fojfe. 

Saint  Germain  le  Vieux.  Le 
Baptèmede  Notre-Seîgneur ,  pat  Stella , 
orne  le  principal  auteL 

On  voit  à  une  chapelle  près  de  la 
iàcriftie  ,  un  Lavement  des  pieds,  de. 
f^ouec ,  &  i  celle  de  la  Vierge  ,  une 
Affbmption  ,  pat  Stella^  Le  même  a 
peint  au-deffus  la  Mère  de  Dieu ,  ac- 
compagnée du  Père  Eternel  &  de  Notrd* 
Seigneur. 

Le  Palais.  Soô  archîteAure  a 
toujours  été  admirée  '&  étudiée  par  les 

glus  habiles  architedes*  Ce  vafte  édi* 
ce  contient  pluûéurs  falles ,  dont  la 
pruicipale ,  nommée  la  Grande  Salle , 
ay^nt  été  confumée  par  le  feu  en  1  ^  i  S , 
2ànC\  qu*uue  partie  des  batimens  du* 
Palais  ,  de-  Broffe  fut  choifi  pour  la 
rétablir.  Cette  falle  fut  achevée  en 
16 zi:  elle  eft  couverte  par  deux  belles 
voûtes  de  pierre  de  taille.  Au  milieu 
règne  un  rang  d'arcades  foutenues  par 
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!  de  gros  piliers.  La  régularité  &  la  fo- 
QuARTiER  lidité  de  fon  arçhicefture  font  très-ef*' 
P£  LA  Cite,  timabîes.  Au  bout  de  cette  falle  eft  une 
chapelle  d'une  fort  belle  nienuiferie,  & 
ornée    dwne    Réfurredion  ,   &  des 
Figures   de  S.    Gharlemagne    Se   de- 
S.  Louis  ,  fculptées  par  V EfpagnandeL 
'  LaGrand'Cnambre  dont  le  plafond 
orné  de  culs-de  lampes  dorés ,  a  été  fait 
fous  Louis  XII ,  a  été  reftaurée  &  em- 
bellie en  I7Z1  ç^tBoffrand:  fur  la  che- 
minée fe  voit  le  modèle  d*un  bas-relief 
dd  marbre,  lequel  repréfénte  Louis  XV, 
entre  la  Vérité  &  la  Juftice ,  par  Coujiou 
,    le  jeune  ;  les  deux  trophées  de  métal 
doré  qui  l'accompagnent  font  de  Bouf^ 
feau.  On  attribue  le  Crucifix  à  Albert' 
Durer. 

•  La  troîfième  chambre  des  Enquêtes 
eft  remarquable  par  le  Jugement  de r-.-' 
nier  que  Vouet  a  peint  au  plafond  dajtis 
un  renfoncement  ovale^    ' 

LaSainte  Chapelle  bâti«  en  114^3^ 
par  Pierre  de  Monter  eau ,  eft  un  des  plus 
beaux  ouvrage s'gothiques  de  l'Europe  , 
&  qui  fait  encore  aujourd'hui  l'admis 
ration  des  connoifleurs.  Les  voûtes  en 
font  d'une  hardiefle  furprenante,n'étant 
feupenues  d'aucun  pilier  ^an$  oBuvrg  , 
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quoiqu'il  y  ait  deux  églifcs  Tune  fur ^ 

l'aatre.  '  .         Quarthh 

Les  ôxgnes  &   la  .tribune  qui  les  ^'^^j^"' 
renferme  font  du  deffinde  M*  Roufjiu 
Leur  compofition.  eft  <i'un  bon  genre, 
&  leur  ftyle  grave  convient  a  la  décora^ 
tion  de  nos  édifices  fàcrés- 

On  rematque  à  coté  des  orgues  ,«n€ 
Notre-Dame  de  Pitié  ,  -la  tète  voilée  , 
&c  ayant  les  mains  croifées.  J^Ue  eft  de 
pierre,  &fculptée  par  Pi/{;/2.  -  '  ^ 
Sur  chacun  des  petits  autels  qui 
réparent  le  chœur  de  la-  nef ,  eft  un 
tableau  d^émail  à  compartimens ,  d'une 
grandeur  confidérable. 

Dans  le  Tréfor  de  cette  cgiife,  uii 
des  plus  riches  &  des  plus  curieux 
qu'on  voye  à  Paris ,  fe  confer>pe  un  fa-»- 
xneux  Camée  ,  que  fon  antiquité  ,  fa 
compofition  qui  eft  de  ij  Figures  ,  & 
la  rareté  de  la  matière  rendent  un  mor- 
ceau unique.  C'eft  une  Satdopyx  de 
trois  couleurs ,  &  de  près  d'un  pied 
de  haut  fur  dix  ^uces  de  large ,  qui 
repréfente  Tibère  dans  toute  fa  gloire, 
&  dominant  fur  l'Univers  entier.  Les 
princes  &,  ptincefles  vivanj  de  la  fa- 
mille d'Augufte  l'accompagnent ,  tan- 
dis que  cet  Empereur  5c  les  prince» 
de  fon  fang  qui  ne  vivoient  pl^s  ^  fopc 
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!  placés  dans  le  ciel.   Rubens  ,  durant 
Quartier  fou  féjour  à  Paris  en  1(325 ,  en  ^^  "^® 
pelaOte.  fopie  exafte  »  qui  fut   gravée  à  fon 
^"         recour  à  Anvers.  Depuis  ce  temps  ,  ce 
rprécieux  monument  dépofé  à  la  Sainte 
CJiapelle  en    i  j  1  ?  par  Charles  V ,  a 
été  gravé  trois  fois ,  &  en  dernier  lieu 
par  Pûuget ,   dans  le  vrai  fens   de  la 
pierre  \  on  y  voit  la  trace  de  la  frac- 
ture qu'elle  éprouva  <Jans  l'incendie 
arrivé  à  la  Sainte  Chapelle  en  1630, 

La  Chambre  des  Comptes  ayant 
été  brûlée  en  1757  ,  Gabriel  te  père  fit 
les  deffins  du  nouveau  bâtiment ,  dont 
'  Tarohiteftiire  eft  fort  fimple.  Les  quatre  . 
colonnes  I)ori^ues  grouppées  qui-  en 
forment  le  milieu  ,  reçoivent  avec 
«ace  les  Figures  de  la  Prudence  &  de 
la  Juftice  dont  elles  font  le  foutiem 
Ces  Figures ,  ainfi  que  les  deux  petits 
Génies  placés  au  claveau  de  l'arcade  , 
font  de  M.  Adam  le  cadet.  L'Efcalier 
eft  remarquable,  ainfi  que  les  Crucifix 

3ue  M.  du  Mont  le  Romain  a  peints 
ans  les  deux  bureaux  ,  &:  dans  la 
chambre  du  Confeil. 

La  fâlle  des  Correfteurs  renferme 
wn  Chrift  avec  la  Madeleine ,  par 
Bckrdon. 


1&E    Paris.    *        )t 
L*Arcade  qui  conduit  à  l*hôtel  du 


Premier  Préfident ,  eft  ornée  de  qua-  Qu^ktisr 
corze  mafqùes  fculptés  par  Geugcon.     ^^  ^\ 

La  Place  Dauphïne  eft  ainfi nom- 
mée d  caiife  que  Louis  XIII  étoirDau- 
phi^j  y  lorfqu'elle  fut  bâtie  :  fa  forme 
triangulaire  eft  compofée  de  trois 
rangs  d'édifices  de  pareille  ftruâarc 
&fymétrie.  Elle  a  pour  perfpe<ftive  la 
figure  de  Henri  IV  ,  &  un  de  fes 
angles  répond  au  milieu  du  Pont-Neuf. 

Le  Pont-Neuf  fut  commence  fou$ 
Henri  III  en  1578  ,  par  </«  Cerceau, 
&  achevé  fous  Henri  IV  en  1^04  ^ 
par  Marchand ,  architede  &  colonel 
de  la  ville.  Ce  Pont ,  un  des  plus 
beaux  de  l'Europe  ,  &  le  plus  orné  des  * 
autres  ponts  de  cette  ville ,  eft  formé 
€e  douze  arches  qui  s'étendent  fur  les 
deux  bras  de  la  rivière  de  Seine.  Sur 
chaque  pile  font  de$,demi4unes  qui 
avancent  fort  avant  dans  l'eau.  Au-, 
deffus  des  arches  du  côté  de  la  rivière, 
règne  une  corniche  foutenue  par  des 
confoles ,  des  têtes  de  Silvains ,  &  de 
Dryades  y  ornées  de  fleurs  &  de  fefton* 
dans  le  2où(  antique. 
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"-r La  Statue  equ^^tre  de  Henri  IV 

Quartier  ^^  placée  fur  une  efplanade  qui  fait 
PE  LA^ciTs.  j.^^^  ^^  Pont-Neuf  &  à  k  Place  Dau- 
phine  j  elle  eft  de  Dupré^  &  beaucoup 
plus  eftimée  que  le  cheval  fait  par 
Jean  Boiogna  ^  élève  de  Michel  Ange. 
Le  piédeftal ,  du  deffinde  Louis  Civoli , 
eft  enrichi  dans  fes  angles  de  quatre 
Efclaves  enchaînés  qui  foulent  aux  pieds 
des  armes  de  différentes  efpèces.  A 
chaq^ue  face  collatérale  on  voit  deux 
Batailles,  &  au-deffus  deux.  Génies 
qui  foutiennent  des  cartouches  aux 
Armes  de  France  &  de  Navarre.  Le 
tout  fculpté  par  FrancavilU ,  fut  achevé 
&  pofé  en  i(j3  5  ,  aux  dépens  du  car^, 
dinal  de  Richelieuu 

L'ingénieux  deflîn  de  la  Samari- 
taine eft  de  Robert  de  Cotte.  Ce  bâ- 
timent â  deux  étages  ,  reflèmble  à  un 
petit  château.  Le  comble  eft  bordé 
d'une  baluftrade  qui  règne  tout,  autour. 
Sur  la  façade  de  devant  eft  un  baflîn 
fourni  par  un  mafque  ,  dont  Peau 
forçie  une  nappe ,  accompagnée  des 
Figures  en  plomb  de  N;  S.  par  Benrandy 
te  de  .la  Samaritaine  par  rremin.  Au- 
delfos  fe  voit  un  Cadran  y  £c  fur  le 
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haut  up  Campanille  de  plomb  doré , 

dont  la  lanterne  renferme  un  Carillon   Quartier 

qui  fonne  aux  différentes  heures  d^^ïï•ACITB. 

jour. 

Cette  eau  va  fournir  le  réfervoir  du 
Châtêau-d'Eau  ,  vis-à-vis  le  Palais 
Royal ,  lequel  eft  deftiné  aux  fontaine^ 
du  jardin  des  Tuileries^ 
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LE     QUARTIER 

DE  SAINT  JACQUES 

i>  E     LA     BOUCHERIE* 

I  L 


Quart,  de  v^aiNT  JaCQUES  DE   LA  BOUCHEKIE* 

S,  Jacques  Sm-  le.  devant  de  cette  Eglife  fe  voit 
CHERIE  ^^"  ^^  P^^^  haute  Tour  de  Paris  :  on  la  croie 
le  L        bâtie  fouis  le  règjne  de  François  L 

Aa-^defTus  de  la  porte  du  Chœur  eft 
placé  un  très-tieau  Crucifix  de  bois  ^ 
dû  à  Thabite  5tfrû:{/>/*  Le  grand  Autel 
eft  moderne  &.  orné  de  bon  goût. 

Dans  une  chapelle  à  main  droite 
efr  une  fainte  Catherine  ,  par  Ca:f^es  ^ 
&  dans  la  fujvante  fainte  Anne ,  de 
Clauit  Halle  ^  &  un  S.  Jacques  que 
Ca{€s  z  fait  pour  la  bannière.' 

la  chapelle  de  S.  Fiacre  qui  termine 
^    le  bas-côté  dxoit ,  mérite  attention  par 
fondeflîn  nouveau  >  fesfculptures  &  fes 
dorures. 

SurFautel  de  la  chapelle  de  SXharles; 
Varîn  a  peint  le  Samt  répandant  des 
aumônes  dans  k$  mailos  d'une  troupe 


de  pauvres  aflemblés  fous  le  veftibule  ^'— ^ 
d'une  églife^  ^  Quart,  dz 

S.  jAcquis 

Saint  Leu.  Xu  maître  Autel  fe  voir  ^HiinE^^^* 
une  Cène ,  qui  eft  un  chef-d'œuvre  de       x  L 

La  chapelle  baflè  pratiquée  fous  ce    . 
maître  Autel  ^  a  écc  conftruite  fur  les 
deffins  de  M.  de  îTaiUy. 

Le  Chœur  ofïre  deux  ouvraees 
à'Oudry^  une  Nativité  Se  un  S»  Gifles 
en  habit  tle  Bénédiâin ,  ayant  auprès 
de  lui  la  biche  qui  le  nourriiToit  dans 
fa  caverne  >.  &  le  chien  qui  le  fit  dé- 
couvrir. 

On  y  voie  aufli  une  Réfurreâion  de 
N.  S.  par  Bcnin^ôc  le  Voru  de  Louis  XV, 
dà  cet  augufte  Prince  eft  repréfenté 
dans  fon  enfance  au  milieu  de  toute  ' 
fa  cour  ,  entre  M.  le  Régent  d'ua 
coté ,  &  M^^  de  Ventadour  la  gouver- 
nante de  Tautre  ^  il  eft  peint  par  Jêffif 
iinar. 

Aux  deux  petits  Autels  >  près  de  la 
grille  du  Chœur  y  Rcfioia  z  placé  deux 
ouvrages  de  fa  compoikion  >  TAnnotH 
ciation  &  fa  Samaritaine. 

Dans  une  chapelle  au  coté^  droit 
du  Chœur  »  eft  le  tùmbean  en  mar- 
bre de  la  préûdcnt&'de  Lamoig^ouj^ 
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Quart,  de  don.  Il  confifte  en  deux  Génies ,  dont 

S*  Jacques  Pan  tient fonportrair^.'&rau£re  montre 

^Jlt.^"^  FEternité  avec  le  doigt;   Au-deflfou!^ 

11^        ett  urt  très-beau  bas-reker  j  on  y  voit 

les  pauvres  de  la  paroiflTe  ,  auxquels 

elle  avait  fait  beaucoup  d^aumônes  , 

qui  cretrfent  fa  fofle  &  t'enterrent ,  ne 

voulant  pas  qu'on  leur  enlevât  celle 

q'u*ils  regardoient  comme  leur  mère  , 

pour  la  porter  aux  RécoHets  de  Saint 

Denis ,  où  elie  avoit  demandé  d  être 

inhumée.  - 

On  remarque  dans  la  nef  a  gauche  y 
un  Couronnement  d'épines ,  &  dans 
une  chapeHe appelée  la  Chapelleneuve, 
^ui  eft  derrière  l'Œuvre ,  la  Frac- 
no»  dii  pain  dans  le  repas  des  pèlerins? 
d'Emmaiis,  don  ton  ignore  le  peintre. 
On  2L  voulu  v?oler  ce  tableau  ;  de- 
puis ce  temps  il  eft  enfermé  fous  des^ 
TQlets,. 

Les  Filles  de  Saint  Magloire.^ 
On  remarque  dans  Féglife  le  tombeau 
d'André  Blonder ,  contrôleur  des  bâ-. 
rimens  du  Roi,  mon  en  1558.  Il 
eft  placé  contre  le  quatrième  pilier  ib 
gauche^  fa  Figure  enJ>ronze  eft  grande 
comme  naicure ,  &c  de  demi-relief  \  le 
fi:ulpiettr  ^ft  U  célèbre  /.,  Gaugeoit^ 
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Le  Saint  Sépulcre.  Dans  la  cjua-  — — • 
triètne  chapelle  à  gauche ,  eft  un  Saint  ^^^^'^ 
Jérôme  dans  le  déferr  ,  de  ia  Ifyre ,  ^^^  lI^boÎ- 
gravé  par  lui-même.  Aux  côtés  fooTcHEiiii. 
deux  Payiages  du  même,  ornés  de       II* 
figures,  &  peints  fur  bois* 

La  porte  du  Chœur,  la  boiferie  qui 
raccompagne  ,  le^  Chrift ,  les  quatre  i 
Statues ,  font  très-proprement  travaillés. 

Le  grand  Autel  a  quelque  cbofe  de 
mafeftueux  :  il  éflr  orné  de  (culptures 
&  de  belles  Figures  en  bois ,  tant  en 
haut  qu'en  bas;  &  au  milieu  eft  un 
Tableau  de  la  Réfurredîon  de  Notre- 
Seigneur ,  peint  par  le  Brun  ;  Colbert, 
le  protefteur  du  commerce  ,  y  eft  rer 
prâTenté  tenant  un  bout  du  linceul. 

On  a  placé  au-devant  de  T  Autel  une 
Defcente  de  Croix  peinte  fur  bois  : 
tableau  ancien  ,  fon  eftimé. 

A  la  droite  du  Chœur  eft  une  cka-  < 
pelle  où  le  Sauveur  eft  repréfenté  en 
croix  ,,  revêtu  des  habits  de  grand  fa- 
crificateur  ,  à  l'imitation  de  la  Figure 
qu'on  voit  à  Lucques  ,  capitale  ae  la 
république  de  ce  nom. 

Près  de  cette  chapelle  eft  une  Sta-^ 
tue  du  Sauveur  reuufcité  >  faite  par 
Champagne^ 
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Quart.  di  *  L^Hopital  de  Sainte  CatHeriKH 
s.  Jacques  eft  rue  S.  Denis  ,  au  coin  de  la  rue  des 
'i>i  LA  Bou- Lombards.  Au-defTus  de  la  porte  de 
CHERIE.  çgt  hôpital  eft  la  Statue  de  Sainte  Ca- 
therine y  dans  fes  habillemens  de  prin- 
celFe  :  cette  Figure  de  marbre ,  grande 
comme  nature ,  a  été  faite  &  doonée 
ea  1704  par  Regnaudin. 


IL 
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LE  QUARTIER 

V£  SAINTE  OPPORTUNE. 
I  I  I. 


Jljl  Sainte  Opportune,  dans  S^S"— ^ 
la  nef,  eftune  Prcfentacion  au  Temple,  Q^^at.  di 
àejouyenct:  lo%rv^ 

A  la  chapelle  paroiflSale  on  voit  une      m^ 
Mère  de  pitié ,  peinte  par  Chumpagng  , 
&  gravée  par  Edelinck.  . 

■Le  Bureau  j>:es  Marchands. 
Drapiers,  rue  dès  Déchargeurs, 
eft  décoré  des  ordres  Dorique ,  Ionique, 
&  d  un  Antique,  Le  milieu  du  premier 
étage  fe  rentonce  en  manière  de  tri- 
bune, &  eft  orné  des  Armes  de  U  ville, 
foutenues  par  des  enfans  que  portent 
deux  Dauphins.  Sur  les  côtés  on  voie 
deux  Cariatides  qui  foutiennent  un 
fronton  hrifé ,  fur  le  haut  duquel  eft 
le  Génie  de  ta  ville  de  Paris ,  tenant 
deux  médaillons.  Cette  compofkion 
pittorefque ,  dont  la  fculpture  fait  le 
principal  mérite  ^  a  été  imaginée  pai; 
Bruant  tonçU^ 
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Quart,  de     LA  ChapeIle  Ces  Orfèvres  ,  rutf 

Sainte  Op-  des  deux  Portes ,  fût  élevée  en  ï  5  s  o  > 

FORTUNE,    fur  lès  deffins  de  Philibert  de  Lorme  ; 

*    ^'      ion  emplacement  n*étant  pas  heureuse  y. 

il  eft  difficile  de  k  bien  voir. 

L*oeîl  qui  ne  voit  d*an  tout  (ju'une  feutc 

partie , 
f ourra-t-il  lâ  Juger  bien  ou  mal  aflbr** 

sic?     . 

L'Homme,  Foëme  de  Tope» 

On  remarque  dans  la  nef  les  Statues^ 
de  Mpïfe  ,  d' Aaron  &  des  Apôtres  , 
en  pierre  d'inégale  grandeur  ^  fculptées  , 
dit-on ,  par  Germain  Pilon. 

Le  Grenïer  a  Sel  eft  un  bâtiment 
cdnfidérable  ,  dont  la  façade  eft  ornée 
d'un  fVontort  où  fe  Voit  le  médaillon 
de  Louis  XV  ,  accompagné  de  deux 
cornes  d'aboiidance.  C*éft  la  Joue  qiû 
tn  a  dbmié  le  deflîn. 


Jt 
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k  féconde  arcade  à  gauche ,  on  voit  la;  ûuLouvre. 
tcce  d'ttne  femme  mourante  ,  peinte  ^  ^* 
fur  marbre  par  le  Brun  ,  ueprcfentant 
le  femme  dliraifl  Silveftre  ,  maître  i 
deffiner  de  k  famille  royale  ,  &  ft 
connu  par  fes  deflîns  à  k  plume ,  &  par 
fes  gravures. 

L'Œuvre  eft  du  deffin  cTe  Perrault; 
auquel  /.'  Brun  a  ajouté  quelques  or- 
nemens.'Le  Manteau  royal  qui  en  fait 
le  couronnement ,  eft  admire  de  tous 
les  gens  de  goût. 

La  Citaire  eft  remarquable  par  fo« 
travail  &c  k  couronne  qui  la  furmonste. 
.,  La  chapelle  ,  qui  étoit  celle  de  k 
paroiifle  avant  k  réunion  du  Chapitre 
a  celui  de  Notre-Dame ,  eft  à  droite, 
&  eft  décorée  de  trois  morceaux  de 
PA.  de  Champagne  ,  une  Affomption 
de  la  Vierge  ,  &  aux  deux  côtés  Saint 
Vincent  âc  Saint  Germain» 
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?— *^*'— ?      Sur  l*autel  de  la  chapelle  qui  précècjc 
Quartier  celle-ci,  eft  Saiiit  Jacques  le  Majeur, 
©u  Louvre,  ae/i?  Brun. 

^  ^'  La  chapelle  ,  qui  eft  la  première 

au  coté  çauche  du  Chœur  ,   a  pour 

tableau  Tes  Pèlerins  d*Emmaus  ,  par 

Reftout.    Il    eft  gravé    en    petit  par 

•  Tardieu. 

La  chapelle  Aqs  Patrons  derrière 
rCEuvre  ,  renferme  le  tombeau  da. 
comte  de  Caylus  ;  c'eft  un  ancien  ce-» 
notaphe  de  porphyre  ,  avec  quelques 
ofnemens  dans  le  goût  Egyptien  ,  qui 
a  été  trouvé  à  Rome ,  &  que  ce  curieux^ 
après  en  avoir  fait  rornemenic  de  fon 
cabinet,  a  légué  à  fa  paroiffe ,  pour  être 
placé  fur  fa  fépulture.  Vaffé  a  fait  les 
ornemens  convenables  à  la  mémoire 
du  défunt*:  ils  confiftent  en  un  médail- 
lon de  bronze ,  entouré  de  deux  bran-* 
ches  de  cyprès  tombantes  &  appliquée* 
for  une  nappe  de  marbre  noir. 

Le  tableau  de  TAutel ,  qui  a  fervi 
de  modèle  pour  la  bannière ,  repréfente 
les  Patrons  de  cette  églife  ,  &  a  été 
peint  par  M»  Fien. 

M.Bacaryz  trouvé  dans  fon  génie 
les  moyens  de  détruire  le  gothique 
informe  du  Chœur  ,  en  confervant 
cependant  un  exad  rapport  avec  le 
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ftfte  de  1  cgiife.  La  maffe  énorme  de  — — ^ 
fcs  pîHers  ,  1  obfc'urité  qui  y  régnoit  Quartiir 
•nt  difparu.  Il  a  cannelé  les  colonnes ,  dv  Louvm. 
(c  a  élevé  leurs  chapiteaux ,  augmentés       ^  ^• 
d'une  guirlande.  Autour  du  Sanctuaire 
f ègne  une  baluftrade  en  mofaïque  an- 
tique ,  avec  des  piédeftaux  dans  les 
arcades  ,  fur  lefquels  on  a  placé  quatre 
Anges  en  bronze  du  fameux  Pilon. 

L'Autel  eft  du  defTin  de  Fajp ,  qui 
en  a  fait  la  fculpture.  Un  bas-relief 
qui  en  décore  le  devant ,  repréfenté 
J.  C.  dépofé  dans  le  tombeau  ,  8c 
vifité  par  les  Saintes  Femmes  *,  il  eft 
de  Piion.  Le  Tabernacle  eft  carré  , 
&  furmonté  d'un  grouppe  de  Chéru- 
bins qui  fupportent  la  Croix.  Deux 
Anges  debout,  que  leur  attitude  pouf- 
roit  faire  nommer  gardiens  >  l'accom- 
pagnent. 

La  grille  du  Chœur  eft  un  ouvrage 
de'  ferrurerie  ,  digne  de  fervir  de 
modèle  à  la  poftérité  ;  elle  eft  de  fer 
poli ,  avec  des  ornemens  de  bronze 
doré, 

A  côté  de  la  chapelle  du  Saint  Sacre- 
ment eft  le  tombeau  du  chancelier 
Etienne  d'Aligre,  mort  en  1^77.  Il 
y  eft  repréfenté  en  marbre  avec  fon 
père  )  par  Laurent  At^gnUr. 
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!S      Dans  la  proifée  à  droite  ,  on  voit 
Quartier  un    très  -  beau  tableau  ,    peint    pat 
»u  Louvre.  Jouvenet  :  c'eft  un  miracle  fait  au  fujec 
^  V'       de  rExtrêmc-Onaion. 

La  falle  d'aflemblée  des  Marguil- 
liers  poflede  une  belle  copie  de  la 
Cène  qu'a  peinte  à  Milan  Léonard  de 
Vinci  ^  dans  le  réfeftoire  des  Domini- 
cains :  elle  a  été  gravée  par  Soutmau.' 

Le  Palais  du  LouvRE.fe  diftînguc 
en  vieux  &  en  neuf.  Le  premier  eft 
achevé  ,  l'autre  ne  l'eft  point.  On  a 
travaillé  fous  plufieurs  règnes  au  vieux 
Louvre,  qui  confifte  en  deux  corps  de 
bâtimefis  ,  dont  les  façades  font  dé-^ 
cotées  d'une  très -belle  archite<5ture« 
François  L  le  fit  commencer  en'i  5  z8  ^ 
fur  les  deflîns  de  Lcfcot ,  &  Henri  II 
le  fit  continuer.  Ce  premier  morceau 
forme  un  des  quatre  angles ,  qui  eft  celui 
de  face  en  entrant  par  la  colonnade 
du  côté  de  S.  GermainJ'Auxerxois.  Les 
beaux  omen^ens  de  fculpture.  qui  le 
décorent  font  de  Gougcon  ;  il  a  repré- 
fenté  dans  la  frifq  de  Tordre  Compo- 
fite ,  des  enfans  entrelacés  avec  des 
feftons  taillés  très  -  arciftement.  Les 
frontons  circulaires  qui  couronnent  les 
corps  avancés  ,  font  remplis  par  des 
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figures  de  demi-f elief  j  favoîr  ,  Mer-  ^T 
cure  y  l'Abondance  ,  &:  au  milieu  deux  Quartier 
Génies  qui  foutiennent  les  Armes*  du  ^"^o"^^"* 
Roi.  Les  entre-pilaftres  de  rAtticjUie       ^  ^' 
offrent  des  figures  relatives  à  fa  pru* 
dence  &  à  fa  valeur ,  avec  djBS  trophcej 
&  des  efclaves  enchaînés..  On  y  re-»» 
marque  quelque  chofe  de  Paul  Ponce  ^ 
fculpreur  ,  qui  a  beaucoup  travaillé  î 
Fontainebleau. 

Louis  XIII  fit  continuer  le  bâtiment 
du  Louvre  :  fon  ouvrage  forme  Tangb 
de  la  gauche  ,  parallèle  à  celui  de 
Henri  IL  Le  Mercier  ,  fous  ce  Prince , 
éleva  le  gros  pavillon  qui  eft  au-deflTus 
de  la  porte  ou  étoit  le  pont-levis.  Les 
huit  Ôiriatides  gcouppées  qu'on  y  voit  ^ 
fupportçut  autant  d  avant-corps  fur  let 
quels  règne  une  corniche  qui  foutient 
trois  frontons  Tua  dans  Taujre.  Ces  Ca^ 
riatides  gigantefijues  ont  été  fculptées 
par  Sara:{in  ,  d'après  celles  de  la  Salle* 
des  Cent-Suiflès. 

Sous  ce  pavillon  eft  im  veftibule. 
voûté  en  plein  cintre ,  divifé  par  deur 
rangs  de  colonnes  Ioniques  ,  dont  les 
bafes  portent  fur  le  pavé.  Leurs  char 
piteaux  font  imités  d'après  ceux  que 
Michel- Ange  a  compolés  pour  le  C^^ 
pitoleARomc^  '    .  , 
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!      Le  refte  de  l'édifice  moderne  qui 

QuAUTiER  compofe  le  Louvre  ,  qu'on  appelle 

puLouvRi. nouveau,  a  été  fait  en    i66^  ,  par 

^  V-       ordre  de  Louis  XIV.  Le  plandexout 

le  Louvre  eft  un  carré  parfait ,  enix>urc 

de  quatre  corps  de  bâtimens ,  dont  ce 

Prince  a  fait  élever  le  principal ,  &  une 

f  partie  des  deux  autres  qui  font  les  côtés, 
urles  deffins  de  Perrault.  Les  quatre 
faces  intérieures  doivent  avoir  huit, 
corps-de-logis,  chacun  defquels  doit 
être  accompagné  de  trois  corps  avancés, 
couronnés  d'un  fronton  circulaire ,  ôc 
ornés  de  trois  ordres  ,  le  Corinthien 
&  ks  deux  autres  Compofites  ,  dont 
les  colonnes  font  d  une  feule  pièce. 
Sur  la  corniche  fupérieure  qui  couronne 
toute  cette  architeftore ,  doit  régnet 
une  baluftrade  compartie  de  piédeftaux 
charges  de  trophées  &  de  vales. 

La  Façade  du  côté  de  S-  Germain- 
l'Auxerrois  eft  le  plus  beau  morceau 
d'architedure  qui  foit  en  France» 
Au -d^lTus  d'un  rez- de -chauffée  fort 
«levé  eft  conftruite  une  galerie  cout 
verte  &  féparée  en  deux.  Le  comble 
eft  foutenu  de  vingt -huit  colonnes 
Corinthiennes  ifolées^  accouplées  Se 
cannelées ,  «[ui  avec  autant  de  pilaftrcs 
placés  fur  le  mur    iniïiériear  de   la 
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galerie ,  fupportent  des  architraves  de  — — ^"^ 
douze  pieds  de  long.  Cette  fuperbe  Quaetiiji 
façade  eft  donc  diftribuée    en  deux^"^°"^**» 
périftiles  &  en  trois  avant-corps.  Celui 
du  milieu  eft  décoré  de  huit  colonnes 
Corinthiennes  accouplées ,  &  terminé 
par  Un  fronton ,  dont  la  cymaife  n'eft 

?[ue  de  deux  pierres  d'une  grandeur 
urprenante.  Les  deux  autres  font  ornés 
de  ûx  pilaftres ,  &  de  deu^  colonnes 
du  même  ordre  ^  &  dans  la  même  dif- 
poiition.  Surk  comble  règne  ,  au  lieu 
de  toit ,  une  terrafle  bordée  d'une  ba- 
luftrade ,  dont  les  piédeftaux  doivent 
porter  de  riches  trophées  entte-mclés 
de  vafes. 

Depuis  la  découverte  du  manufcric 
original  &  des  deffins  de  Perrault ,  il 
ne  refte  plus  de  doute  fur  le  véritable 
auteur  de  cette  belle  produâiom  Elle 
eft  devenue  acceffible  aux  regards  im- 
patiens des  citoyens  &  des  étrangers  , 
qui  gémifibient  dépuis  plus  de  quatre- 
vingts  ans ,  des  obftacles  qui  la  leur 
déroboient.  Ils  admirent  la  précifion  Se 
l'exécution  des  colonnes, Ja  légèreté, 
la  grâce  du  contour  -,  le  travail  des 
feuilles  de  leurs  chapiteaux  ,  8c  les 
plate-bandes  des  architraves ,  doue  U 
portée  eft  des  plus  hardiçs« 
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'^  La  façade  du  côté  de  la  rivière  ett 

Quartier  entièrement  décorée  de  pilaftres ,  dont 
PU  L-iTVRE.  la  hauteur  eft  la  même  que  celle  des 
*  ^*       colonnes  du  périftile^ 

Du  côté  dfi  la  rue  S.  Honoré  Ja 
façade  du  Louvre  n'a  poinr  d'ordre 
darchitediure. 

La  s  aile  des  Cènt-Sui  sses 
forme  la  première  pièce  du  rez  d&* 
chauiTée  de  Taîle  droite ,  où  eft  l'ap- 
partement  du  Roi.  Sa  décoration ,  due 
au  génie  de  Lefcot ,  confifte  en  un 
ordre  Dorique  ^  dont  les  colonnes 
font  accouplé^es  &  élevées  fur  un  focle. 
On  y  conlerve  les  modèles  en  plâtre 
des  plus  fam-eufes  antiques  ,  que 
Loiiis  XIV  fit  mouler  en  Italie,  entre 
autres  les  bas-reliefs  de  la  colonne 
Trajanne  ,'les  Statues  de  l'Hercule 
Farnèfe ,  du  Gladiateur ,  du  Laocoon, 
de  la  Vénus  aux  belles  fpffes  ,  & 
autres. 

Un  des  principaux  ornemens  de 
cette  falle  eft  une  tribune ,  enrichie 
de  forf  beaux  ornemens,  &  foutenue 
par  quatre  Cariatides  de  pierre  de 
douze  pieds  de  haut  ;  excellent  ou- 
vrage de  Gougeon ,  qui  l'exécuta  fur 
k  deiîîn  de  Lefiot,  Cette  tribune 
«ft  gravée  par  Sébaftien  le  Clerc  « 

dans 
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^s  la  traduûion  de  Vitruve ,  par 
Perrault.  Quartier 

Remarquez  dans  cette  falle  un  très-  ©u  Lcuvau 
beau  bas  -  relief  de  marbre  >  fculpté  ^  ^"^ 
par  Pyget^ic  repréfentam  Diogène  , 
qui  demande  à  Alexandre ,  pour  toute 
grâce  ,  de  fe  retirer  de  devant  (on 
foleiU  Ce  prince  eft  à  cheval ,  &  fuivi 
de  plufieurs  feigneurs  de  fa  Cour.  Le 
pendant  de  cet  ouvrage  eft  rcfté  à 
Marfeille« 

Un  S.  François  &  une  Mère  de  Pidc 
<n  marbre  ,  par  Pilort^ 

Un  Chrift,  de  Snra^in. 

Plufieurs  copies  d'après  l'Antique  * 
dues  aux  Penfîonnaires  du  Roi  à 
Rome. 

On  entre  de  plain-pieddans  Tap- 

^ARTE^ENT    DE  tK  ReiNE  ,    diftingué 

en  neuf  &  en  vieux.  Ce  dernier  n'eft 
remarquable  que  par  les  ouvrages  de 
.  Diego  de  Felafque:[  ^  qui  font  dans 
le  laion  des  bains.  On  y  voit  les 
portraits  des  perfonnes  illuftres  de  la 
Maifon  d'Autriche,  depuis  Philippe  I , 
père  de  Charles  -  Quint  ,  jufqu'à 
Philippe  IV,  Roi  d'Efpagne.  Ils  dé- 
corent un  petit  attique  au-delTus  du 
lambris, 

1,6  NQVYSL  ACPMXEMSNT  e(t  ÙXK 

C 
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l'aîle  qui  prend  du  pavillon  du  Roî 
Quartier  en  retour  fur  la  rivière,    jufqu'à  la 
^  ^T°v^^^*  grande  galerie.  La  première  pièce  qui. 
*"^*       fert  de  veftibule ,  eft  ornée  de  neuf 
payfages  peints  à  Thuile  fur  k  mur  par 
Bonbon.  Les  peintures  du  plafond  font 
à  ff  çfque ,  &  dues  à  Romanelïe  ,  qui  a 
repréfentc  la  Paix  &  TAbondance  au  v. 
deflusdes  corniches,   &  aii  plafond 
Pallas ,  !Mars  &  Vénus  ,  tenant  chacun 
une  fleur  de  lis ,  &  trois  Amours  qui 
"  fapportenr  une  couronne. 

Les  defliis  de  porte  font  les  portraits 
de  IJenri  IV,  dfe  Marie  de  Médicis , 
<k  de  Louis  XHL 

L'Antichambre  à  droite  offre  plu- 
fieurs  Tïgures  fymboliqqes  qui  repré- 
fenteht  les  Arts  &  les  Sciences,  Les 

grands  fujets  fontrEnlévement  des  Sa- 
ines ,  Muciu*  Scév.ola ,  Coriolan  flé* 
chi  par  fa  mère ,  &  Quindius  Cincin- 
ji^us  à  qui  les  députés  de  Rome  offrent. 
la  didature.  Les  Figures  de  ftuc  placées 
^ntre  les  compartimens  de  ces  tableaux 
font  fort  eftimées.  % 

La  piècç  fuivante  eft  la  Chambre 

j)E  LA  Reine.  Au  milieu  du  plafond 

'  paroît  la  Religion  voilée  de  blanc ,  ac^ 

i:ompagnée  de  la  Foi ,  de  TEfpérance  & 

A^  \^  Çbaricé.  L^s  peintures  au-deflUç 
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At  la  corniche  font  aux  deux  extré-  

mités ,  &  expofent  l'hiftoire  d'Efther  Quartier 
&  celle  d'Holoferne.  Dans  les  quarte  duLouyri- 
lunettes  font  la  Juftice,  la  Force,  la        Im- 
prudence felaTempérance.  Les  Figures 
de  ftuc  qui  accompagnent  les  orne- 
mens  de  cette  chambre  ,  font  dues  i* 
Girardon. 

De4à  vous  paflez  dans  le  Cabinet 
SUR  l'eau.    Romartcllc  a  peint  dans 
Tovale  du  plafond  Minerve  aflîfe  fur 
un  trophée  d'armes ,  accompagnée  de- 
la  Renommée  &  de  la  Viftoire  :  fur  le 
devant  du  tableau  font  l'AbondaïKe  & 
les  Vertus  Cardinales.  Dans  les  lam- 
bris efti'hiftoire  de  Moïfe  en  fèpt  ta- 
bleaux y  favoir ,  la  Manne ,  gravée  par 
Jean  Ra)rmohd ,  le  Frappement  de  Ko*' 
che  ,  gravé  par  Jean  Hauflàrt ,  le  Paf- 
fage  de  la  Mer  Rouge ,  le  Veau  d'or , 
Jrftn/e/auvé  des  eaux  ,  (û)  ,  gravé  pat  . 
Simon  Vallée ,  les  Filles  de  Jéthro ,  & 
le  Miracle  des  Cailles. 

Le?  deux  payfages  placés  fur  les 
portes  5  font  de  Patelle  père. 

Après  ce  cabinet  on  troiive  un  Salon 
qui  conduit  à  la  salle  des  ANxiQUEég, 

(a)  Ces  trois  morceaux  marques  en  italic][iie 
fe  rrouvcot  dastô^le  recueil  de  Cr«zat. 

Cij 
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'g^'— ^—  ainfi  appelée   parce  qu  on  y  confer* 

Quartier  voit  les  Statues    antiques  ,  qui  font 

jDp Louvre,  aujourd'hui  un  des  principaux  orne* 

^  ^'       mens  de  la  galerie  de  Verfailles.  Ce 

lieu  ainfi  dépouillé ,  n'offre  plus  d'^* 

très  beautés  que  le  marbre  dont  il  eft 

ipcrufté. 

Vous  entrez  fur  la  gauche  dans 
un^  grande  Salle,  dont  le  plafond 
préfente  fepç  morceau:?,  exécutés  par 
Romanellc^  Au  milieu  i6n%  Apollon 
&  Diane  )  &  plus  bas  ,  autour  dje  U 
corniche ,  Aûéon ,  ]f  ndimion  endotmi, 
Apollon  qui  diftribue  des  couronnées 
MX  Mufes  ,  &  i'hiftoiç^  dç  Marfyas; 
'  Aux  quatre  angles  font  les  Saifons  , 
^  fur  les  petits  plafonds  des  embra- 
sures ,  pluôeuf?  b^js^relicfs  feints  ,  re- 
hauflcs  d'or. 

Le  grand  efcalier  conduit  dans^ 
J'Antichambre  du  Roi  ,  où  s'aflemble 
i;.*AcADÉMi|  D^s  SciENcEïf  On  y  voit 
Minerve  tenant  le  portrait  de  Loui? 
^IVy  dajBS  un  grand  tableau  peint 
par  Antoine  Coypel  ,  S:  gravé  p^ 
Sinionnea^  le  père^ 

La  falb  de  cette  Académie  eft  di- 

corée  des  buttes  de  Réau^nur  ,    de 

^    ^inflou ,  de  celui  de  Fontenell^  ^  fait 

^^t  M.  Lcmoy^c  ^  Se  du  portrait  de 
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la  Hyre ,  l*aftrohome  ,  peint  par  lui-  ^"^^'^^ 
même.  Quarthe 

L'Académie  dis  BEttis-LETTRis  du  Louvre. 
pofsède  deux  grands  tableaux  d*-^/i*  'A 
tûine  Coypcl ; lun eft  THiftoire tenant  ^ 
une  plume ,  &  ayant  un  livre  ouvert , 
laquelle  contemple  le  portrait  en  bufte 
de  Loui^  XIV  ,  placé  atu  haut  du 
tableau  dans  un  cartouche  que  fou- 
tient  Mercure.  Au-deflbus  eft  Saturne 
avec  fes  attributs  ;  à  côté  paroît  utt 
Génie  qui  grave  ,  &  daiis  le  lointain 
il  y  a  un  balancier  ,  &  fur  le  devant 
plufieurs  médailles  répandues.  Le  por- 
trait du  Roi  eft  de  la  main  de  Rigvtdé 
Ce  morceau ,  qu'a  gravé  Simonneia 
le  père  ,  fert  de  frontifpicc  au  livre  des^ 
Médailles. 

L'autre,  placé  vis-â-vis,  fait  Voif  v 

Minerve  qui  découvre  la  Vérité  :  Sa-- 
turne  menace  le  Mcnfonge  &  l'Igno- 
rance ,  qui  prennentla  fuite. 

L'Apollon  &  le  Mercure  ^  placés' 
dans  la  même  falle,  font  encore  aAn^ 
toint  Coypel. 

Au  milieu  eft  un  tableau  repréf^n-' 
tant  Minerve  cjiii  prend  foin  de  Tédu-' 
cation  de  Louis  XV  ,  &  le  conduit 
dans  le  chemin  qui  mené  ûu  Temple 
dt  Mémoire.  Il  eft  de  la  mcme  main  ^ 

Ciij 
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"TTrT^Sc  ^a  €té  gravé  par  Piene  .Drçyec  le 

*^  H°^^^^*      Au-4defïbus  on  a  placé  le  mcdaillonb 
J^'       en  marbre  du  comte  de  Caylus ,  fisulpté 
^         par  I^ajje. 

.  On  voit  un  Chrift  en  marbre  dans 
le  trumeau  entre  les  croifées  ^  quaq:^ 
buftes  pofés  fur  des  confcrfes  ,  éc  au— 
defTus  des  portes  quatre  portraits  des 
premières  perfonnes  de  la  MajUfoii 
Royale  ,  peints  par  Rigaud. 

La  iSalIe  où  s'aflTèmble  TAcademi^ 
Françoise  ^  cft  ornée  des  portraits 
de  quelques-uns  de  fes  membres.  Ou 

Lvoit  auflî  Louis  XIV  revêtu  des 
bits  de  {on  facre  ,  par  Saint  Andr^y 
€^  le  portrait  de  la  Reine  de  Suède  > 
dont  elle  fit  prcfent  à  rAc^idémie  , 
lorfqu  elle  aflWka  à  une  de  fes  AflTem- 
blées. 

L'AcADÉMiB  d*Architecturb  eft 
en  retour  fur  la  gauchie.  Un  profeflTeur 
y  donne  À&%  leçons  publiques  d'Ar- 
chiteéfcure  les  lundis  &  les  jeudis  de 
chaque  femaine. 

L'Académie  Royale  de  Peinture 
iT  D£  Sculpture  fe  tient  au-premier 
étage  ,  &  conjtient  un  grand  noçibre 
de  Tableaux ,  Statuts ,  Bas-reliefs  fc 
Gravures  des  habiles  maîtres  qui  la 
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composent  (a).  Des  deux  premières 

pièces  3  1  une  renferme   quelques  ta-  Quartiih 
bleaux  de  réception  ,  l'autre,  qui  eftotLouvRi* 
celle  du  modèle,  offre  aux  yeux  les       ^V. 
ouvrages  de  peinture .  qui  ont  mérité 
des  prix  ÀUXxleuûes  élèves.  Une  fé- 
conde falle  de  modèle  |>lacce  aii^edki 
de  celle-ci ,  eft  décorée  de  même. 

On  voit  dans  la  première  falle  lc« 
tableaux  de  réception  des  anciens 
Académiciens  ,  &  les  portraits  de 
Louis  XIV  ,'  de  Louis  XV  ,  &  des 
proteâreurs  d©  l'Académie.  Au  bas  de 
ces  tableaux  font  rangés  les  ouvrages 
en  marbre  ,  fur  bfquels  les  fculpteurt 
ont  été  reçus* 

-  La  féconde  renferme  tous  les  por- 
traits des  Acadéthidens ,  &:  les  moules 
£dts  fariesï^ùsibelles  Antiques,  tant 
d'IraKe  que  de  VeriaHles. 

La  troifième  ,  qui  fert  de  falle  d'af- 
femblée  ,  offre  des  fujets  d'Hiftoire , 
peints  par  les  Académiciens  ,  dont  la 
plupart  font  modernes.  Elle  eft  ornée 
d'un  beau  plafond   de  bois  fculpté  > 

(fl)  Je  vais  fcicntôt  publier  une  &fcripticm 
de  tous  les  ouvrages  de  peinturé  ,  fculpture 
ic  gravure  expofés  dftDS  Us  falles  de  cetci; 
Académie. 

Civ 
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2!  an  milieu  duquel  M.  Chalh  a  peine 


Quartier  l'union  des  Arts  de  Peînnite  &  d« 
x>u  ï-ouvRi,  Sculprure  par  le  Génie  du  Deflîn.  Ce 
^  ^'       morceau  a  fervi  pour  ia  réception  de 
l'auteur  à  l'Académie, 

La  Galkrib  d'Apollon  eft  ainfi 
nommée ,  parce  que  Thiftoke  d'Apol-* 
Ion  del'/oit  y  être  tepréfentée ,  &  que 
ce  Dieu  eft  le  même  que  le  Soleil. 
Louis  XIV  la  fit  rétablir  magnifique^ 
tntï>x  depuis  fon»  embraiement  en  1661^ 
&  décorer  fur  les  deffini  da  favant/tf 
Brun.  Dans  le  cartouche  da  milieu-, 
le  Soleil  devoir  paroître  fur  fon  char  , 
avec  tous  les  attributs  qui  lui  convien- 
nent. Dans  le  premier  tableau  on  voit 
.  la  Nuit  qui  fuccèdeaa  Soleil ,  &  qu'é- 
claire la  lane  fous  la  figiu^e  de  Diane^ 
le  Sommeil  paroit  daiàs  1^  fécond.  Les 
cadres  de  ces  rableanx  £bnt  ibntenus 

f>ar  des  Oriatidec  en.  ftuc  ,  &  fur 
a  corniche  fe  voient  des  Enfans  &r 
Îdufieurs  Figures  fymboliques  ,  entre 
efquelles  dévoient  être  les-douze  mois 
de  l'année,  qu'on  avoir  commencé  de 
caradérifer  en  autant  de  camaïeux  d'a- 
zur rehaufTés  d'or, 

A  l'extrémité  du  plafond ,  di^coté  de 
Teau  ,  eft  repréfencé  le  Triomphe  de 
Neptune  &  deThétis  fur  leur  char  tiré 
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par  des  chevaux  marins  ;  quantité  àt^sSSmsS 
Tritons  &  de  Néréides  forment  leur  Quartiih 
cour.  Ge  ehef-d  œuvre  de  le  Brun  eft  du  Louvre, 
entouré  d  un  grand  rideau*»  qui  femble       ^•^• 
navoir  été  levé  que  pour  le  découvris 
auxyeax.  Sur  le  devant  de  la  corniche 
eft  une  Figure  de  Fleuve  appuyé  fur  foiv 
urne. 

Les  ouvrées-  de  fculpture  qui  enri- 
chilTènt  cette  Galerie,.- furent diftribués- 
i  Gafpard  &  »  BaUka^ard  Marfy ,  à?. 
Regnaudirh  8c  àr  Girafdon.  Saint  André 
a  gravé  en  quarante-fix  pièces  tous  ces 
morceaux^  de  peinture  &  de  fculpture , 
tant  ceux  qui  font  exécutés ,  que  ceux- 
qui  ne  le  font  point. 

Le  Roi  vient  de  ddhiier  cette  galerie 
à. r Académie  de  Peinture  ,  pour  y  ran- 
ger les  ouvrages  de  fe^  membres,  dono 
un  très-grand  nombre ,  faute  de  place, 
étoit  dérobé  aux  yeux- du  publics- 
Cette  Galerie  eft  près  de  l  a  Gr  anM 
Galerie  où  fe  confervoient  les  Plans 
en  relief  de  toutes  lesWaces  &  Forte- 
Feflfes  de  France,.  9c  des  Villes  confi- 
dérables  de  l'Europe,  faits  par  Jean 
Berthier  &  par  les  plus  habiles  Ingé- 
nieurs du  Royaume  ,  avec  la  pjus 
grande  exadirude.  Le  PouJJin  devoît 
^  peindre  la.  naiifançe  ^  les  travaux 

Cv 
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— — ^— —  d*Hercule  :  il  ïien  a  fait  qiia  dix-fepr 
QuARTiiit  Camaïeux  6c  deux  Termes  5  lefquels^ 
^u  Louvre,  foot  gravés  par  Jeait  Pefne- 

J  V..  Les  Plans  traiafportés  aux  Invalide?? 

cèdent  la  place  à  la   riche  colléftiori 
des  tableaux  dn  Roi>  que  M.  ïè  compte 
d'Angiviller  a  téfolu  d  offrir  aux  yeux 
dupublic.  La  réunion  des  cliefs-d'œuvrer 
des  Ecoles  anciennes  &  modernes  donc 
elle  eft  compofée,  form^era  un  fpefta- 
cleauffi  impofafit  pour  les  étrangers  V 
qu'intcreflanc  pour  la  nation  &  utile 
aux  artiftes'.  Quel  Mufaum ,  quel  Licée 
où  le  génie  doit  s'échauffer  dw  feu  des 
grands  hommes  que  leurs  ouvrages  ont 
immortalifés  !  Je  m'einpreiïcrai'  d'eix 
donner  une  defcriprion  >  loçfqn'il  fera, 
ouvert  aux  amateurs  des  beaux  arts  ^ 
pour  joirnlreà  ce  voyage. 

Cette  galerie  eft  l'ouvrage  de  plu- 
fieursrègnes  &  de plufieurs  architeftes^ 
Régulière  depuis  le  pavillon  déflore, 
elle  ceffe  de  1  être  au  fécond  gaîcheta 
Cette  partie  fut  élevée  fous  Henri  IV  , 
par  c/«  PcraCj-éilçi  eft  décorée  de  grands 
pilaftres  Compofîres  accouplés  ,  qui 
foutiennent  les  frontons  ailternative- 
inent  triangulaires  Se  circulaires ,  donc 
les  croifées  font  couronnées.  Le  refte ,. 
lofquau  Louvre  >  eft  du  temps  di& 


Louis  XIII.  Me^ieau  l'a  orné  de  petits  • 

pilaftres  Tofcans  ,  revêtus  de  bofïiges  Quartier 
'  enrichis  d'ornemens  dont  le  travail  eft  du  Louvr* 
trèsrrecherché,  iV. 

n  ne  faut  pas  négliger  de  voir  le 
Cabinet  des  Deffins  de  Sa  Majefté  : 
c'eft  une  coUe^Sbion  d!f^iron  dix  mille 
Deffins  de  grands  pehftres ,  tant  an- 
ciens que  modernes ,  dont  la  garde  eft 
confiée  à  M.  Cochin  ,  fecrétaire  &  hif* 
toriograpbe  de  PAcadémiede  Peinture» 
aux  Galeries  du  Louvre. 

Le  Palais  des  Tuileries  fut  com^* 
mencé  en  1 5 ^4,jpar laReineCatherine 
de  Médicis,  fur  les  deffins  de  Philihett 
de  LormeScde  Jean  Bullant  :  Henri  IV 
le  continua  en  \6oo^  8c  Louis  XIV  * 
le  perfectionna  &  refnbellit  en  1^54* 
Le  Feau  ,  fon  premier  architefte  -»  ea 
donna  les  demns,qm  fiurent  enfuite 
exécutés  par  i'Orbai. 

Toute  la  face  de  ce  Palais  confifte 
en  cinq. pavillons  &  quatre  corps-de^ 
-  logis ,  fur  une  même  %ne.  Il  n'y  avoir 
d'abord  que  tarois  paviiïotts  &  les  deux 
corps-<fe-Iogis  du  milieu*  Le  refte  a  été 
£iic  fous  Henri  iV.  Le  gros  pavillont 
du  mifhea  xi'avott  été  décoré ,  jufqu  i 
Louis  le  Grand  y  que  des  ordres 
lomcpe  £c  Corô^iegy  on  f  ajoutât 

,Cv, 
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iwjwii  II l' le  CompofttC'  &  un  attique.  Lesr.co* 

Quartier  lonne&.  de  tous  ces. ordres  du  côté  du 
nuLouviMi.  Qirxoiifel  font  de  marbce-  brun  & 
ly*  rouge  j  fur  rentablement- règne- un 
fronton  accompagné  de  Statues  de 
pierre.  Les  deux;corps-de4ogisà  côté 
ÉDut  compofés;^es.  ordres  Ionique  Se 
eprinthien  ,  &c  d'un,  attique  qui  ter- 
mine leur  élévation.  I>es  pilaftres 
Ioniques  >.Corinthiens^  &  un-  attiqoct  9 
ferment.  rarehttedure>  dts.  paviUon^ 
fuivuns ,  depuis  lefqueU  jufqtVà  celui 
^i  milieu^  rècne  une  baluftrade  fur  le 
comble^  Les  deux  corps*de-Iogis  coii- 
tigus  font,  d'ordre  Comporte  ,  ainfi 
flue  les. pavillons  des  extrémités  de  la 
feiçade^quifontexhaufTésdîun  attiqae 
par^defTas  le  refte  du.bâtiment.. 

Le  Veftibule  efl  foucenu  par  des 
colonnes  Ioniques .  rudentées ,  à-  cha- 
piteaux compolés  ,  ôc  furchargés  d  un 
Soleil  ,  devife  de  Louis  XIV.  Le 
grand  Efcalier  placé  fur  la  droite  de 
ce  Veftibule.,  conduitxl-abord  à  la  Cha^ 
pelle ,  qiii.  n'a  rien  que  de  fort  fimgle. 
,^  Deux  rampes-  égales  mènent  à  1  appar« 

tement  duRpi^qui.  a  été  décoré  pat 
les  plus  excelléns.maîtres  ^.fur  le^  d^ 
£ns  de  le  Brun ,  6c  iCbusfa.  conduite. 
.  I^  £aUa  de^s  C£kx-Svxisi5  précède. 


b  Salle  DK  Gardes  ,  qui  eft  peinte  ' 
par  Loyr.  Aadeffus  de  la  corniche  font  Qua*tibe 
*<|aatre  tableaux  en*  canmïeux  ,  qai^uLouvAi^ 
fonnenc  de  chaque  côté  de-  grands 
bas-reliefe  feints  de  marbre  ,  dans 
kfgurfs  les  fondions  militaires  fonc 
dcngnéès  par  «ne  Marche  d'Armée , 
«ne  Bataille  ,  un  Triomphe  &  un  S»^ 
crifî'ce  dans  un-  camp.  Entre  ces  bas- 
relieês  eftuncorpr  d'ai?chite(fture  feint 
en  marbre  ,  auic  angles  duquel  font 
deux^Figures  aflîfes ,  dont  une  tient  une 
maflîie  ,  &  l'autre  un  faifceau  d'armes 
rehauflc  d  or  ^  ce  corps  d'archipedure 
eft  fur  monté  de  feftbns  qui  forcent 
d'un  mafque ,  &  qui  vont  s'attacher 
à  deux  confoles.  Aux  quatre  coins  du 
plafond'  paroMFeftt  la  Force ,  la-Fidélité  , 
la.Prudence  &  k-  Valeur,  en  autant 
de  bas-reliefs  feints  en  bronze.  Le 
milieu  eflr  une  ouverture  feinte,  au 
travers  de  laquelle  on  aperçoit  le 
ciel  Se  plusieurs  figures  qui  marquent 
la  libéralité  du  prince  ,  la  Renommée 
&  autres  fymboles  des  récompenfes.^ 
deftinées  aux  gens  de. guerre.  Gemor- 
ceau  eft  coloré; 

Sur  la  chetninéeZoyj' a^peint  Diane 
^  Endymion. 
.  KA.K11IGHA.MBIIB    PU    B^Otlcà 
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pareillement  décorée  de  la  main  tîe 

Quartier  ioyr.  Au  milieu  du  plafond  le  Soleil 

%u  Louvre,  conduitfon  char  précédé  pajjes  Heures^  ^ 

.    ^  V.      le  Temps  femble  lui  marquer  la  route 

qu'il  doit  fuivre.  Devant  lui  uu  enfant 

préfeme  le  plan  d'un  édifice  ,  &  un^ 

figure  tient  un  ferpent  (  emblème  de 

M.  Colbert).  Un  jeune  homme' qui 

défignele  printemps ,  montre  les  fighes> 

du  Zodiaque ,  &  tient  une  corne  d'à-, 

bondance.  A  la  droite  d'Apollojm ,  U 

Renommée  paroît  fur  des  nuages,  en\r> 

bouchant  une  ttomperte.  .     : 

Dans  les  angles  de  la  bordure  on 

/Voit  les  Saifons  fous  des  figares  d'En- 

fans  &  d'Animaux. 

Quatre  autres  tableaux  peints  fur 
des  fonds  d'or  féparés  par  des  orne- 
mens  de  ftuc  ,  font  voiries  quatre  par- 
ties du  jour. 

Le  premier  eft  l'Aurore  fur  fou 
char,  au  moment  que  Cupidon  la 
rend  amoureufe  jde  Céphale.  Le  fé- 
cond eu  la  Scàrue  .de  Memnon  qui 
xendoit  des  oracles  ,  lorfque  le  Soleil 
dardoit  fur  elle  fes  rayons.  Dans  le 
troifième,  Clytie  eft  changée  en  tour-.- 
nefbl  ;  Se  au  quatrième ,  le  Soleil  fe 
délafle  chez  Thétis. 
Dans  les  ^ncoi^iac^s  (cm  •^piatj:« 
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bas-relîefs'  ovales   feints  err  bronre  ,  *— — Tf 
couverts  d\ine  peau  de  lion,  où  fe   Qoautii» 
voient  les  quatre    parties  du  jour  ,  ^^^^"^"•* 
que  fupportent  des  efpèces  de  Sphinx        ^^* 
marins  ;  aflîs  fur  des  picdeftaux ,  au* 
bâsdefquels  font. des  trophées  d'armes. 
Sur  Ifes  portes  o»  voit  la  Peinture  , 
les  Mathéinariques ,  la  Symphonie  & 
la  Musique.   Tous  les  ornemens  des 
lambris ,  peints  fur  des  fonds  d  or  ^ 
font  de  Charmeton  ,  qui  y  a  reprcfenté^ 
des  devifes  da  Louis  XIV. 

On  voit  fur  la  cheminée  ce  prince- 
à  cheval ,  couronné  par  Pallas  \  grand 
tableau  de  Nicolas  Mignard^ 

La  Gï^and'Chambre  iru  Rot. 
Le  milieu  du  plafond  contient  un- 
tableau  oôogone  :  BcrthoUt  Flemacl 
y  a  repréfenté  la  Religion- ,  ayant  fur 
la  tête  une  couronne  antique  ,  &  te»- 
ttant  une  bordure  d'attente  pour  un 
portrait.  Au  defliis  font  plufteurs  li- 
gures allégoriques  qui:  tiennent  le» 
fymboles  de  la  France ,  tels  que  TO* 
riflamme^Ia  Sainte  Ampoule ,  l'Epée  ,. 
un  Cafque ,  &  TEcuflon  des  Fleurs  de 
Lis. 

La  corniche  dorée  régnante  atr 
pourtour  offre  des  ornemens  de  ftuc  > 
fcalptés  par  Lcrant<rti  les  en£uis  qui 
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!  les  accompagnent  font  de  Girardon^ 

Quartier  ainfique  les  Figures  de  rHiftoire  &  à& 

©tï  LouvR».  la  Renommée  placées  dans  les  anigles.^ 

•  ■  *    -  Les  grotefques  &  autres  ornemens  du 

plafond  &  des  lambris^  ont  été  peints: 

par  les  deux  le  Moine.. 

De  cette  chambce  on  paffe  dans  le 
^ÇTiT  Appartemtent  OU  couchoit  le: 
Roi ,  lequel  eft  divifé  en  deux  pièces^ 
Les  peiiuures  qui-  bornent  font  de' 
Noël  Coyptl:  on  y  diftingue  entre  autres 
le  lever  du  Soleil,  dans  un  oftoeone- 
aii  plafond  \  TAtirore  qui  répand  des 
fleurs;  Borée,  la  Terre défignée  pat 
une  femme  qui  a  une  tour  fur  la  tête  ^ 
Zéphir  &  des  Amours  ;^.  un  facrifice  à 
Apollon  \  ce  Dieu  appuyé  fur  fa  lyre; 
le  même  près  d'un  fleuve.  Les  payfages 
des  lambris  de  ces  pièces  font  de  Fmn" 
cifque  Millet.- 

Sortant  du  grrnd  Cabinet  du  RK>i, 
on  entre  dans  la  Galerie  des  Am* 
BASSADEUR.S  ,  OU  Pierre  Mignard  &c 
quelques  autres  peintres  ont  co\^é  la 
Galerie  Farnèfe  qa/innibal  Carrache 
a  peinte  L  Rome.  Elle  conduit  à 
TAppartemênt  de  la  Reine  ,  dans 
lequel  J^an  Nocret  a»  repréfentc  en 
plufieurs  tableaux  Marie  -  Thérèfe 
d'Autriche  >ib.tts  la. %vire  de  Minex:^». 
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Dans  la  fdle  des  Gardes  on  voit! 


cette  Dcefle  armée  d'une  lance  qui  Quartiiil 
mec  des  itionftres  en  fuite.  Au  plafond  nu  Louvre 
de  lantichambr e  elle  tend  les  bras  à       * ^' 
l'Amour  pour  l'aider  à   monter  les 
marches  de  fon  temple. 'Dans  la  cham- 
bre de  ta  Reine,  Mmérve couronnée 
par  la  Vidoke  eft:  fur  un  char  traîné 
par  des  chevaux  blancs  ,  &  fitivie  de 
Prctreffês  qui  tiennent  des  flambeaux. 
Ce   morceau  très-bien  compofc  fait 
beaucoup  dVtfét,    Am  plafond-  dé  la 
pièce  fuivante,  eUô  p^roît  environnée 
des  Arts.  Faii^uieri^  a  peint  les  paylages 
de  cet  appartement. 

Les  Appah^temens  dît  rez  dï 
CHAussii  font  agréablement  décorés 
par  Nicolas  Mignard  y  de  peintures 
afHégoricrues  à  Louis  XIV  ,  dont  la 
devife  croit  le  Soleih 

Onvoit  au  plafond  deràfîtichamBr# 
ce  prince  j  fous  la  figure  d'Apolfon , 
affis  fur  un  trône,  avec  un  elooe  foas 
fes  pieds;  Minerve  lui  prcfente  lesr 
fjuatre  parties  du  Monde.  Plufieur$ 
figures  fymboliques  ,^  peintes  eu  ma^ 
mère  de  bas-reliefs  y  occupent  le  refte 
de  ce  plafond. 

-    Celui  de  la  chambre  eft  rond ,,  & 
préfente  Apollon  affis   &  environné 
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des  ilgnes  du  Zodiaque.  Les  Heures? 
Quartier  dans  le  lointain  attelent  fes  courfiers 
çu  Louvre.  ^  fou  char ,  &  au-deflous  font  les  Sàir- 
.  ^*       fons  fous  des  figures  de  femmes* 

Aux  côtés  de  ce  tableau  ,  il  y  en  â 
deux  plus  petits  ,  .doçt  le  fond  efl: 
d'or  î  dans  Tun  Apollon  tire  des  flèches 
fur  les  Cyclopes ,  pour  venger  la  more 
de  fon  fils  Efculape  ^  dans  l'autre  les 
jcnfansde  Niobé  font  puniç  par  Apolloâ 
&  Diane.  ^ 

pans  Talcove  Nicolas  ,M^nard  a 
peint  la  Nuic  fous  la  figure  4  une  fem- 
me, dont  le  manteau eftparfemé  d'é- 
toiles 'y  eHe  tient  entre  fes  bras  deux 
enfans  qui  défignent  les  Songes.  Le 
Supplice  de  Marfyas ,  &  la  punition 
de  Midas  l'accompagnent. 

On  voit,  dans  le  petit  cabinet  an 
très-beau  morceau  carré  ;  Apollon  y 
diftribue  des  couronnes  de  laurier  aux 
Mufes  de  la  Poéfie ,  de  la  Peinture  & 
delaMufique. 

Sur  la  cheminée  Apollon  reçoit  une 
lyrçde  la  main  deMercure^,  &  vis  à-vi* 
eft  i'hiftoire  d'Apollon  &  de  Daphné. 
Les  deux  deflus  de  porte  font  le  lever 
&  le  coucher  du  Soleil ,  où  les  fables 
de  Clytie  &  d'Hyacinthe  font  repré- 
(entées.  Us  font  de  Francifquc^ 
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L'autre  Appartement  de,  plain-pied 


à  celui-ci  >  pofsède  des  ouvrages  de  Quartihi 
Philippe  de  Champagne   &   de  Jean^  du  Locvri» 
Bapcijle  fon  neveu.  Le  tableau  de  l'é-        I V. 
ducacion  d'Achille  eft  de  Philippe  ;  & 
les  difFérens  exercices  de  la  jeunede , 
aind  que  les  autres  peintures  qu  on  y 
voit,  ont  été  termines  par  fon  neveu. 

De  lautre  côté  de  ce  palais  eft  le 
grand  théâtre  ,  appelé  la  Salle  dbs^ 
Machines  ,  à  caufe  des  Ballets  que 
Louis  XIV  y  faifoit  repréfenter  pour  fa 
Cour  :  cette  falle  »  la  plus  maenifique 
de  l'Europe  ,  &  la  plus  ingenieufe^ 
ment  difpofée ,  eft  diftribuée  en  trois 

fxangs  de  loges.   Elle  eft^décorée  de 
ileM^  ordres  ,  le    Coarîrithiea  ^&   le 
Comporte  feints  de  marbre  ^,dontlefi 
I      hafes&  les  chapiteanic  font  dorés.  Le 

plafond  eft  orné  de  fculptures  &  de 

peintures  faites  fur  les  cartons  de  le 
f  Brun  par  Noël  CoypeL  On  y  compte 
!.       quatorze  ronds  qui  accompagnent  le 

morceau,  du  milieu»  dont  ta  forme 

eft  ovale.  Vigarani  a  doniié  les  di- 
l      menfions  de  ce  fuperbe  riicitre,  qui 

peut  aifément  contenir  fix  mille  per- 

fonnes. 
!  La  grande  terraflTe  du   jardin  ,.  qui 

règne  le  long  de  ce  palais ,  eft  ornée» 
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l  de  fîx  Statues  &  de  deux  Vafes    de 

.QuÀRTiiR  marbre  >  fculptés    par  VEfpingdla    ôC 

vu  Lou vKt.  Moneean.  Les  trois  Statues  du  coté 

.IV.       du  manège  font  de  Coyievox^  Se  te^ 

prcfentent  un  Faune  aiïïs  jouant  de  kt 

Pùte    traveiltère  ,    une  Hamadryade 

2ui  i  écoute  avec  admiration ,  &  une 
lore  uniquement  occupée  des  avan- 
tages quelle  pofsède  dansTempire  des 
fleurs.  Chacune  de  ces  Figures  a  unt 
"tnfant  derrière  elle ,  dont  i  adion  faie 
tonnoître   la  raifon  qui  l'attache   1 
t'objet  qu'il  accompagnée.  Celles  du 
côte  de  la  rivière  Faites  par  Coujiou 
taîni ,  offrent  deux  Nymphes  reve- 
nant de  la  chaâè  ,  grouppées  chacune 
iavec  un.  enfant  >  &   un  Prince  qui 
vient  fe^^^flfer  des  fatigues  de  ton 
rang  par  les  plaifirs  de  cet  exercice  ;  it 
«ft  accompag;nc  d'un  chien  dont  J  at- 
titude eft  animée*   . 
.   C'eft  de  cette    terrafîe  qu'il  faut 
obferver  la  façade  de  ce  beau  palais. 
Elle  eft  enrichie .  des  ordres  Ionique , 
Corinthien  &Compofite,  à  peu-près 
dans  la  même  difpolition  que  la  façade 
de  devant.  Cette  face  a  deux  galeries 
couvertes,  &  deux  découvertes  au-def- 
fiis,  ornées  de  baluftrades  Tofcanes 
gui   partent  du  pavilloa  du  milieu  > 
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âc  s^érendent  le  long  des  premiers  ff^*"^*^ 
corps- de-logis  jufqu'aux  deux  derniers  Quartiià 
pavillons  des  Tuileries.  »"  Lo^vr». 

Les  colonnes  Ioniques  de  ces  ga- 
leries  font  enrichies  entre  les  lifteau» 
ouî^'  féparent  leurs  cannelures  ,  de 
nlets  &  de  moulures.  Dans  le  tiers 
inférieur  de  leur  fût,  font  des  rofeaux, 
dou  forcent  des  graines  &  des  fleu- 
rons d'un  très -beau  travail.  Il  y  a 
auffi  des  colonnes  Ioniques  ,  dans  lef« 
quelles  on  a  fubftitué  aux  cannelures 
des  boûTages  à  bandelettes  enrichis 
dornemens* 

Auprès  du  baflîn  font  quatre  groûppes 
de  marbre.  Du  coté  du  manège , 
Jiegnaudin  a  fculpté  TÈnlévement  de 
Cybèle  par  Saturne.   Ccrçs  eft  à  fes 

{«eds  appuyée  fur  un  lion ,  fymbole  de 
a  terre. 

L'autre  grouppe  qui  eft  Arrîe  & 
Pœtus  y  commencé  à  Rome  par  Tkéo^ 
don ,  a  été  fini  ^  Paris  par  k  P autre. 

Vis-i-vis  ,  ce  même  fculpteur   a 
feptéfenté  Enée  porcaat  Anchife,  fie 
^     tenant  (on  fils  par  la  main. 
»  L'Enlèvement  d'Orithie  par  le  vent 

(Borée ,  commencé  par  Gafpari  Marfy , 
a  été  achevé  par  Flamtn. 
Un  grand  baifin  de  forme  odtogone 


) 


7^  Voyage  PiTf^oRESQWB 
termine  la  grande  allée  du  milieii; 
Quartier  Huit  Figures  fe  préfeiltentfurles  cotésj 
•"  ^j  Y^*^*  favoir  ,  en  commençant  par  la  droite , 
Annibal  comptant  les  anneaux  de? 
chevaliers  Romaiixs  tués  à  la  bataillé 
de  Cannes-  ,  par  Sékajiien  Slod(\  ; 
l'Hiver ,  Flore  ou  le  Printemps ,  par  le 
Çros ,  une  Dame  Grecque  ,  copiée 
d'après  l'Antique  ,  par  le  même.  L'o- 
riginal ,  dit  un  connoiflfeur  y  ne  préfente 
qu'une  belle  idée  y  d'après  laquelle  le 
Gros  a  fait  un  chef-d'œuvre  accompli» 

Celles  de  1  autre  côté  font  une  très- 
belle  Figure  pédeftre  de  Jule  Ccfar , 
faite  par  Coujlou  Caîné ,  TEte  ,  l'Au- 
tomne &  Agrippine  d'après  l'Antique. 

Du  côté  du  Pont  tournant  font 
quatre  piédeftaux  de  marbre ,  fur  lef- 
quelson  a  pofé  des  Figures,  dont  deux, 
favoir  le  Tibre  &  le  Nil  ,  ont  été 
faites\àRome  d'après  l'Antique,  par 
les  penfionnaires  du  Roi^  Les  qua- 
torze petits  enfans  qui  entourent  le 
Nil  ,  défi^nent  les  différences  crues 
de  ce  fleuve,  qui  font  fort  avantnr- 
geufes  à  l'Egypte  ,  quand  elles  mon- 
tent à  la  hauteur  de  quatorze  coudées. 
Le  Sphinx  marque  la -durée  du  débor- 
dement. Sous  la  figure  du  Nil  eft.uîi 
grand  lit  de  marbre  ^  fur  lequel  on 
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roit  en  bas-relief  le  Lotus  ,  Tlchnea-  < 

mon  &  le  Cheval  marin  aux  prifes  avec  Quartier 
le  Crocodile.  du  Louvri.' 

Les  deux  grouppes  font  la  Seine  ôc       I  Y* 
la  Marne  ,  de  Coujiou  l*ainé ,  &  la 
Loire  &  le  Loiret,  de  Vanclévt^  ac- 
compagnées d'aimables  enfans  qui  tien- 
nent les  attributs  de  ces  rivières. 

Au  haut  du  fer  à  cheval ,  on  a  plac» 
fur  des  jambages  ruftiques  deux  che- 
vaux  ailés  de  marbre ,  dont  Tun  porte 
une  Renommée  qui  embouche  fa 
nrompette  ,  &  Taiitre  un  Mercure. 
Ces  excellens  morceaux  de  Coyrevox  , 
ainfi  que  les  deux  grouppej  précedens  , 
éroient  autrefois  à  Marly. 

Le  jardin  des  Tuileries ,  dont  le 
parterre  eft  regardé  comme  un  des 
plus  beaux  morceaux  de  cette  efpèce  y 
eft  du  deflîn  de  h  Noflre ,  qui  a  porté 
Tart  du  Jardinage  à  fa  perfedion.  Cet 
h^ile  homme  ,  pour  remédier  au  dé- 
raut  de  vue  ,  a  ^levé  le  long  des  murs 
de  ce  jardin  deux  terrafles  :  Tune  du 
côté  du  manège ,  &  lautre  du  côté  de  la 
rivière.  Leurs  perrons  doubles  deflSnés 
par  le  Noftre»  font  des  modèles  en  ce 
genre. 

On  fait  que  l'invention  du  pont 
^uruant  çft  du^  ^u  Frère  Boorgfçoi»^ 


)  le  même  qui  a  rendu  fi  commode  le 
Quartier  pont  de  bâte Aix  deRouen,  ^ 

mjUuvRE.  L^  pj^^^g  ^^  Louis  XV,  quoai 
•  *  peut  appeler  une  vafte  efplanade  ,  eft 
entourée  de  foffcs  défendus  par  des*" 
baluftrades  de  pierre  ,  &c  terminés  de 
chaque  côté  par  quatre  petits  pavillons. 
Le 'Nraînqueur de Fomenoy, noblement  | 
placé  à  cheval,  paroîtau  milieu  avec 
ce  vifage  de  bonté  &  de  clémence 
qui  caradlérifoit  le  Roi  Bien-Aîmé. 
Autour  du  piédeftal  on  voit ,  non  le« 
peuples  qu'il  a  vaincus  »  mais  les  Ver- 
tps  qui  L'ont  fait  régner  fur  nos  coeurs. 
Bouihardon  n'a  pu  finir  que  la  Figure 
du  Roi  &  fon  cheval  :  les  Vertus  ont 
ccé  exécutées  en  bronze  ,  fous  la 
conduite  de  M.  PigaiUj  à  oui  l'érec- 
tion de. ce  monument  a  été  confiée, 
ôc  qui  a  modelé  une  de  ces  Statues , 
dont  Bouchardon  n'avoir  laifïe  que  des 
ctudâB.  En  face  des  Tuileries  on  voit  la, 
lorce  &  l'Amour  de  la  paix  ,  &  v«r5 
les  Champs-EIyfées  ,;la  Prudence  Se  la 
Juftice. 

Du  coté  de  la  ville  ,  la  Place  donc 
1^.  Gabriel  Si  donné  les  plans ,  eft  embel- . 
liepar  deux  bâtimens  trcs-confidérables. 
A^'deiTus  d'un  rez  dechaulfée  percé 
t^n arcades,  s'élevç  un  périftyle  d'ordre 

Corinthien 


\r- 


MlL 
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Corinthien^  dont  les  colonnes  font  fo- 
litaires  &  cannelées  ,  &  qui  embrafle  Quartibr 
deux  étages  de  crpifées  à  plate-bande  J  ^^  Lou  ▼*£• 
il  eft  couronné  d*une  baluftrade  à  Tlta^         ^* 
lienne.  Les  extrémités  de  ces  bâtimens 
font  compofées  chacune  d'un  avant- 
corps  avec  quatre  colonnes  furmontéeô 
d*un  frenton ,  dans  le  tympan  duquel 
eft  un  fujet  allégorique  dont  les  Figures 
ont  neuf  pieds  de  proportion.  Le  pre-^ 
mîer  fronton  près  la  rue  de  la  bonne 
Morue ,  indique  l'Agriculture  ;  le  fé- 
cond près  là  rue  '  Royale  >  exprime  le 
progrès  du  Commerce;  le  bas-relief 
du  troifième  fronton  annonce  la  magni- 
ficence ,  &  le  quatrième  fait  allufion 
à  la  félicité  publique.   Ces  fçulpture» 
font  de    Couftou   &   de   Slodt-^.  La 
décoration  de  cette  Place  entre  dans 
le  plan  de  Tagrandiirçment  des  deux 
lerrafles  des  Tuileries  ,  où  l'on  monte 
■par  des  rampes  qui  forment  le  fer-à«. 
cheval  du  côçé  du  Ponç-Tournant, 

L'Eglise  db  la  Madeleine  doit 
être  rebâtie  au  fond  de  la  rue  qui  fé- 
pare  ces  deux  bâtimens  j  fon  portail 
en  fera  le  point  de  vue.  Elle  a  été 
commencée  en  17^}  ,  furlesdeffinç 
M  T^Xontant  :  U  gravure  n  déjà  (m 
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'  tonnoîcre  rimportançe  de  ce  mondaient 
Quartier  qui  promet  les  plus  grands  fucccs  dans 

•  Le  Portail  eft  of  né  d'utl  grand  ordre 

Corinthien  ,  &  d*un  ayanx-^corps  au 
milieu  porté  fur  quatre  colonnes-  qi^e 
furmonte  un   fronton.    Deux  autres-, 
atant-corps  à  fes  eXtreniités  <^nt  pour  ^ 
ornement  deux  pilaftres  &  deux  co-  , 
lonnes  cantonnées.  Une  baluftrade  qui 
porte  des  vafes  ou  dçs  Figures  >  .coi^-  ^ 
renne  tout  ledifite.  En  retji<aite^  fui:  lô 
mur  de  la  nef  règne  un  attique  dont  j 
les  extrémités  fornientftn  avarit-côrps  ;  r 
deux  petits  dômes  carrés  qui  pyi;ami-  . 
dent  avec  le  grand ,  lui  fervent  d  a- 
mortiffement.  Un  fuperbepçrrdn  eî- 
hauflç  tout  l'édifice  ;  les  chapelle^  des 
fonts  &  des,  mariages  en  t^minçAt  les  • 
extrémitéis;.    Ce  pçtro^   conduit  à'is^t 
principale  éntrçe,de*l'égUfe  fQtméep^r  • 
im  porche   où  l'on  yoit  cinq;  portes 
couronnées   d'tm  fronton  circulaire  :. 
des  niches  au^deflus  avec  des  frontons 
triangulaires  çeitferçient.  de&ft^tue^, 

Pnordr^  Gprinthiert  dpnt  les  ci^Ion-*'. 
ne»  font  ifoiées^i  décorelmtérieur^ece  • 
moniiiîie!>t.  Entre  les.colonn^s leJbnç; 
de  la  nef  on .  voir  i  dans  le  fond  :  de^ 
ehapelleis  ^  dç§  m^he^  çfiaéâ»  >  :)o|œes:. 


D  E  '  P  A  R  I   8.  7J 

de  Figures  &  furmontées  cte  vitraux  ^  *'*?T*T^ 
ces  chapelles    font   élevées   de  trois  Quarxiei. 
marches  du  fol  de  Téglife,   Des  tri- ^^  Loutm. 
bunes  régnent  au  pourtour  a  plomb  de 
leur  entrée  fur  le  mur  des  bas- côtés. 
Des  partages  pratiqués  dans  1  epaîlTeur 
des  murs  de  féparation,  &  qui  com-' 
muniquent  dans' les.  chapelle  s  &  dans 
le  porche  ,  fervent  aux  Piètres  pour 
l'exercice  <|e  leurs  Tonâions ,  unis  être 
obligés  de  pafler  dans  l'églife**  . 

Au  milieu  de  la*  réunion  des  branches 
de  la  croifée  eft  placé  le  Maître»- Autel. 
La  coupole  qui  lui  fert  de  baldaquin , 
s'élève  fur  trois  colonnes  engagées  à 
chacun  des  piliers  des  pendentifs  , 
décorés  de  bas*réliefs,.&  dont  la  naif- 
fance  eft  cachée  par  des  torchères.  Ils 
font  couroiyiés  aune  corniche  dont  la 
frife  eft  ornée  de  guirlandes  de  fleurs. 
Leur  amortiffement  eft  une  Wuftrade 
dont  la  faillie  dérobera  d'^n  bas  la  vue 
des  jours  qui  doivent  édàirçr  U$  peiu* 
tores  du  dôme, 

Le  PoNT^OYAt ,  un  des  plus  fo* 
lides  de  Paris ,  eft  le  feul  qui  traverfe 
entièrement  la  largeur  de  U  rivière  , 
fans  qu'aucune  île  la  fépare.  Il  eft  fou-- 
çenu  de  quatre  piles  &  de  deux  culées 

Dij 
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qui  forment  cinq  arches ,  dont  les  cîa- 
QuARTiER  très ,  d'un  trait  hardi  &  correâ: ,  font 
<pu  Louvre,  ^'une  grande  beauté,  Les  fondations 
'm       en  furent  jetées  en  1^85.  Gabriel  le 
Grand-père  avoit  entrepris  ce  Pont  ^ 
furies  deffins  (rf^  Manfart^  &  il  y  avoit 
déjà  plufîeurs  piles  hors  de  l'eau,  lorjC- 
qu'à  une  pile  du  côté  du  Fauxbourg 
S.  Germain ,  on  ne  put  étancher  les 
fources  ;  alors  le  Frère  Romain  fut  ap- 
pelé au  fecours  ,  &  il  eut  la  gloire 
4'açhçver  le  refte  de  l'ouvrage, 
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LE    QUARTIER 

DU  PALAIS  ROYAL. 
V. 


JLiEs  Prôtris  DB  l'Oratoire.  Qcartiir 
L'Eelife,  fort  eftimée  pour  la  beaaté  ^"  P^^^^" 
de  les  proportions  y  a  été  élevée  par  /<       ^^  al. 
Mercier.  Cet  Architeûe  ayant  été  pré^ 
pofé  à  fa  conftf  uârion  après  Mecez^u , 
tâcha  d'en  corriger  le  défaut  par  une 
rotonde  qu'il  pratiqua  au  bout ,  &  qui 
fert  de  Choeur  à  ceité  Eglife.  Les  cha- 
piteaux de  fes  anciens  pilaftrcs  Corin« 
thiens    peuvent   être    propofés    pout 
exemple  de  feuilles  d'Acanthe,  travail- 
les avec  goût. 

Le  Portail  ,  conjpofé  des  ordt'es 
Dorique  &  Corinthien ,  a  été  bâti  d'a- 
près les  deflSns  de  M.  Caqué;  il  eft 
enrichi ,  au-delTus  des  deux  petites 
portes,  de  Médaillons,  qui  repréfen- 
tent  la  Nativité  du  Sauveur  &  fon  Ago- 
nie ,  par  M.  Adam  le  cadet.  Legrouppe 
de  l'Annonciation,  placé  àlaiiauteur 
du  premier  ordre ,  eft  encore  da  lui j 

t)  iij 
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"''*~^*  l'autre,  qui  eft  le  Baptême  de  Jéfus- 
Quartier  Chrift ,  eft  de  Fraacin. 
M  Palais      Dans  la  quatrième  Chapelle  à  gau- 
^y  ^**  ,  çhe,  on  remarque  une  Adoration  des 
Mages,  par  Voùet.  ;      \ 

La^inquième,  qui  appartient  à  la 
famille  TubeuF,  eft  ornée  de  peintures 
de  Philippe  de  Champagne  ,  favoir  , 
d'une  Nativité  à  l'Autel  ;  fur  les  lam- 
bris d'une  Viiîtation,  de  St.  Jofeph  ré- 
veillé par  l'Ange ,  &de  l'alTomption  de 
la  Vierge  au  plafond. 

Sur  l'Autel  de  la  Chapelle  fuivante ,' 

on  voit  un  tableau  peint  par  M.  de  la 

Grcnée  l'aîné.  Il  a  pour  iujet  St.  Ger- 

*  '  main  qui  donne  à  Sainte  Geneviève 

.  une  médaille  où  eft  repréfentée  l'image 

dç  la  croix,  pour  la  mettre  à  fon  cou. 

Dans  la  dernière  Chapelle  eft  le 
tombeau  en  marbre  du  Cardinal  de 
Bérulle ,  devant  lequel  un  Ange  tient 
un  livre  ouvert.  François  ARguier  en 
eft  le  Sculpteur. 

Lç  Maître- Autel  eft  placé  fous  un 
baldaquin  doré  que  foutiennent  qua- 
tre colonnes  de  marbre  d'ordre  Co-» 
rinthien.  Le  bas- relief  de  bronze  au 
devant  d* Autel  repréfente  la  Sépulture 
:  da  Sauveur. 

Le  Chœur  eft  orné  de  cinq  tableaux 
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peints  par  M.  Chalk.  Le  nfoment  ter- 
rible où  Dieu  rendra  à  chacun  félon  QuARtitft 
fes  oeuvres ,  occupe  l'arcade  du  milieu  ^^  Palais 
dans  un  efpace  de  douze  pieds  d'clé-   '^^yal,. 
varion  fur  neuf  de  largeur. 

Sur  les  côtés  font  repréfencces  la  Ré- 
furreélion  de  N.  S.  &  Ion  Afcenfion. 

Deux  autres  tableaux  plus  petits, 
qui  fervent  de ^effus  de  porte  aux  en- 
trées de  ce  Chœur ,  ont  pour  ftrjet  les 
Pèlerins  d'Emmaiis ,  &  rincrédulitc  d« 
St,  Thomas. 

Sa|nt  Honora.  La  première  Chi- 
péMe  à  droite  pofsêde  le  maufôlée  du 
Cardinal  du  Bois ,  '  fculpté'  en  marbre 
p^t'  Boaffeaù  ';  il  eft  à  genoux  ,  il 
a  derrière  lui  une  pyramide,  8c  de* 
vant  lui  un  livre  ouvert  :  fa  tète  eft 
tournée  fur  l'épaule  gauche  &  du  côté 
d^  l'a  porté  de  l'Eglife.  Cette  Figure 
devoit  être  placée  fous  une  arcade  i 
droite  du  Maître-Autel  :  ainfi  il  n% 
faut  pas  s'étonner  fi  fa  tète  eft  tournée 
à  gauche  ;  dans  cette  difpofition  ,  fes 
regards  auroient  été  fixés  fur  l'Autel. 

Philippe  de  Champagne  a  décoré  le 
Maître-Autçl  d'un  de  fes  plus  beailx 
morceaux  y  c'eft  une  Préferitatioh  an 
Temple.    ''  •  ' 

Div 
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L'Aigle  qui  foutient  le  pupitre  â 
f  Quartier  été  exécuté  fur  le  modèle  de  Coujlou 
i&u   Palais  U  jeune  ,  fait  d'après  un  aigle  vivant, 

*^'  Le  Palais  Royal.  EnK^ij  le 

Cardinal  de  Richelieu  employa  le 
'  Mercier ,  pour  élever  ce  grand  édifice  , 
doiit  la  plus  grande  partie  vient  d'être 
reconftruite  après  l'incendie  de  la  falle 
de^rOpéra ,  par  lequel  il  avoit  été  con- 
/îdérablement  endommagé, 

M.  le  Duc   d'Orléans,  a-  pris  cette 
occafion  ,  de  donner  à  ce  palais  une 
.io  rmeplus  i^mmécrique  :  la  première 
jpour  a  été  fort  agrandie  ,  fa  décora- 
tion eft  compofée  de  trois  corps   de 
bâtimens  ornés  de  deux  ordres  d'Ar- 
chitedure  j  celui  du  rez  dechauflee  eft 
-Tofcan  ,  &  celui   du  premier  étage 
eft  Ionique  antique  j  Tavant-corps  du 
.  milieu  eft  décore  de  colonnes  ,  au-def- 
jfus  defquelles  s'élève  un  attique,  fut- 
^nonté  d'un  fronton  cintré,  dans  lequel 
2vl.  Pajou  a  fculpté  deux  Figures  qui 
^  fupportent  un  cartouche  aux  Armes  de 
la  Maifoii  d'Orléans.    Les    trophées 
^  d'armes  placés  aux  avanc-corps  ,  font 
exécutés  par  le  fieur  Defernex. 

Les   deux  ailes  du  bâtiment  font 
terminées  fur  la  rue   Saiiit* Honoré, 
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par  des  avant-corps  de  deux  ordres  de 
colonnes ,  couronnés  d'un  fronton  »   Ç  partie» 
dans  lequel  on  voit  des  figures  emblé-     r^yau 
matiques  de  femmes  &  Jenfarii  qui      .y,    -^ 
cantonnent  un  écuffbn  avec  le  chiffre 
'  de  M.  le  Duc  d'Orléans  \  deux  group* 
pes  de  trophées  à  l'antique  font  pU- 
cés  à  côte   de   chaque  fronton  ,  & 
achèvent  la  décoration  de  ce  bâtiment, 
dont  les  figures  &  trophées  font  de  la 
main  dé  M.  Pajôu.  Le  devant  de  la 
cour  eft  fermé  par  des  portiques  ,  te 
l'entrée  eft  décorée  de  nuit  colonnes 
ifolées  ,  renfermant  trois  portes  ma- 

{;nifiquement  ornées ,  par  lefquelles 
es  voitures  peuvent  entrer  %  cette  dé^ 
cotation  a  été  exécutée  fur  les  deffins 
&  fous  là  conduite  de  M.  Moreau. 

La  fecoude  cour  a  pareillement 
trois  corps  de bâtimens ,  dont  larchi- 
Tefture  eft  compofée  de  portiques  au 
rez  de  chauflce  ,  &  de  pilaftres  Do- 
riques au  premier  étage' ,  qui  enfer- 
ment des  croifées  &  des  niches  ,  dans 
lefquelles  feront  placées  des  Figures  de 
marbre,  dont  quelques-unes  fe  voient 
déjà.  On  remarque  au  rez  de  chauffée 
des  proues  &  des  ancres  de  vaifleaax  ^ 
attributs  de  la  charge  de  Grand-Makr* 
de  la  navigatioii ,  que   poffédoit  Je 
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"Cardinal   de   Richelieu.    Le  combîe 
Quartier      •  ^^j^^j^  f^j.  l^^j,^  j    i^^  j^  ^^ 

pu.  Palais^  ri  •     r 

Royal.    ^^^'^  >  ^  ^^Ç^  ^'^^  forme  plus  grsfecieule 

y.    *    d'^pçèftîes.dèfGns  de  M.  Cancane  :  cet 

-ArchitetSbe  a  aufiî  été  chargé    de  la 

conftiruâion  du  grand  avant-corps  qui 

.vient  d'être  élevé  à  la  face  du  milieu 

de  cette  cour  :  le  foubaflement  ett 

eft  fimple  ;  huit   colonnes^   Ioniques 

!ç'élèvent  au-deflfus  ^  &  tout  l'édifice  efl: 

-terminé  par  un  attique  &  un  comble.. 

On  y  voit  quatre  Figures  en  pierre  de 

Conôam  ^  exécutées  par  M*  Pajou  ; 

-lavoir  >  Mars  ^ou  lès  Talens  militaires, 

k  Prudence ,  la  Libéralité  Se  les  beaux 

ArtSy  ou  Apollon., 

,  La  grande  galerie  a  été  conftruite  i 
ta  place. du  palais  Brion^  Se  décorée 
par  Ôppenord^ 

Le  corps-de-Iogîs  du  fond  eft  oc* 
cupé  par  des  veftibvJes  ornés  de  co^ 
lonnes  &  de  portiques ,  qui  conduifenc 
A  Fefcalicr  principal  conftruir  fur  les^ 
jiîeffins.de  M.  Contante  Soa  plan  efl: 
ctvale  yr  une  large  ouverture  mène  à 
^eux  rampes  y  par  lefqueltes  on  monte 
au  premier  étage.  La  ferrurerie  de  cet 
cfcalier  eft  un  très-bel  ouvrage  exécuté 
fzt  le  fireur  Cvrbin ,  &  les  bronzes  qui 
IWiciiyreuc  fois;  de  J^Çaj^cru  Cette 
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rampe  eft  interrompue  par  deux  group- 
pes  d'enfans  de  plomb  bronzé  y  qui  Q^'artiec 
foutiennent  des  lanternes  deftinées  à  ^^  P^^Ait 
éclairer  l^èfcalier  :  la  compofîtion  8c        y/^ 
Tex  écutîon  font  dues  au  (leur  Defcrnex. 

Le  premier  étage  de  cet  efcalier  eft 
orné  d*un  ordre  Ionique  cannelé ,  fur 
lequel  font  portées  des  arcades  &  une 
voûte ,  dont  la  coupe  &  la  conftruftion 
font  hardies»  Trois  de  ces  arcades 
font  occupées  par  des  perfpeélives  de 
lA.Machyy  dans  lefquelles  M.  Taravat 
a  peint  des  figures.  La  quatrième  ar- 
cade forme  l'entrée  d'un  veftibule  carré, 
décoré  de  colonnes  du  même  ordre  , 
dans  lequel  font  les  trois  pones  qui 
conduifent  aux  appartemens  :  chacune 
de  ces  portes  eftiurmontée^degrouppej 
de  fcuIpCure  faits  par  M^Caffierî.  Celui 
en  face  de  l'entrée  eft  compofé  de  deux 
Anges  qui  portent  TécufTon  de  la  Mai- 
fon  d*Orléans  ;  les  autres  font  des  en- 
fans  appuyés  fur  un  vafe, 

La  porte  à  gauche  &  celle  en  face 
conduifent  à  Tappàrtement  de  M.  le  - 
Duc  &  de  Madame  la  Duchefle  de 
Chartres  ,  dont  la  di(po(îtion  eft  aulfi 
commode  que  magnifique* 
.  Les  quatre  deflTus  de  porte  qui  de-' 
cotent  k  chambre  à  coucher  de  U 
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■^asS^SS^  prîticefle,  font  les  portraits  de  Marie 
Quartier  deMédkîs,  par  f^aadyck;  de  Philippe 
^Kox^'^'^  "  *  ^""^  d'Elpagne,  par  le  Titien  ;  de 
Y^^*    Snyderç  &  de  fa  femme  >  pat  Vandyek. 
Les  deffus  de  porte  du  cabinet  re- 
préfentent  les  Ifraelites  fortant  d'E- 
gypte,, par  Paul  Féronefe  :  Louis  Jacob^ 
l'a  gravé  dans  le  Crozat  \  les  Filles  de 
.  ÎLotn  ibrtant  de  Sodom€ ,  du  même  y 
51  eH  gravé  dans  le  Crozat  pat  Benoîr 
Audran- 

Dans  un  petit  cabinet  oti  volt  Agar 
]&:.  Mmaël ,  du  Mole. 

La  iporre  à  droite  de  Tefcalier  ferr 
d^entree  aux  nouveaux  appartemens  de 
M^  le  Duc  d'Orléans ,  précédemmenr 
faits  fous  la  conduite  de  M.  Contanu 
La  falle  à  manger  offre  une  décoration 
très-agréable  par  fon  architetSfcure  de 
fluc,  dont  le  poli  &  la  fraîcheur  imitent 
le  marbre  au  point  d'y  être  trompé; 

Le  nouveau  falon  a  près  de  trente- 
'^eux  pieds  de  long  fur  vingt-huit  de 
,  large.  Son  plafond  repréfente  l'Apo- 
ïhéôfe  de  Pfyché.  Mercure  conduit  à 
Jupiter  la  nouvelle  Divinité  fuivie 
4es  Grâces  &  êixmt  foule  d'Amours 
qui  îiennent  des  guirlandes  de  fleurs» 
L'Atnour  vole  au-Jevant  d'elle  polir 
,  l^  reççmr,  &  parpip  (Jemaradçr  àa 
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maître  des  Dieux  ion  confentemenc. 

Junon  ,  Minerve ,  Vénus  &  Diane  ^  Quart nk 

forment  la  cour  célefte.  ^"  Palais 

On  a  feint  au-deffiis  de  la  corniche    .    y  ^'^ 
un  focle,  fur  lequel  plufieurs  Enfans 
&  Amours  paroiflent  occupés  des  pré- 

Saratifs  de  la  fête.  Ce  focle  eft  enrichi 
e  tapis ,  de  fleurs,  de  fruits  &  de  vafes 
qui  renferment  des  parfums.  Sur 
les  angles  ,  quatre  grouppes  d'enfans 
tiennent  des  faifceaux  de  ns  entrelacés 
de  rofes ,  de  mirthes  &  de  lauriers. 
Ce  grand  morceau  de  peinture  fait 
Jionneur  à  M.  Pierre. 

La  décoration  de  ce  faton ,  exécutée 

fous  la  conduite  de  M.  Contant ,  eft 

toute  de  menuîferie  peinte  en  blanc  ^ 

dont  les  ornemens  (ont  de  différens 

ors.  La  porte  eft  revêtue  de  glaces  , 

&  les  deux  côtés  font  occupés  par  de 

riches  canapés  furmontés  de  glaces  qui 

k|  répondent  aux  croîfées  vis-à-vis.   Le 

f  ■  chambranle  de  la  cheminée  eft  enrichi 

de  bronze  doré  d*or  moulu  ,  &  orné 

dans  (os  angles  de  girandoles  avec  dos 

.  Génies  :  elles  correfpondent  à  d'autres 

Igirandoles  placées  liir  xm^   table  de 

Iraarbre  en  face  de  la  cheminée*  Les 

jpïlaftEes  Corinchiens  qui  décorent  ce 

[ialon  ,  iom  d  Wî  irçs-bon  ftyle.  Les 
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!  quatre  bas-reliefs  placés  fur  les  portes  ^ 
Quartier  ont  été  faits  par  Coujiou ,  &  repré^ 
DU  Palais  fentent  autant  de  fujets  de  Thiftoire 
^^J^'-    dePfycïié. 

La  falle  du  Jeu ,  décorée  d'un  ordre 
Ionique ,  offre  des  détails  heureux. 

La  chambre  du  lit  de  parade  ,  par 
la  forme  de  fon  plan  y  la  riçheffe.  de 
fon  ameublement ,  rexécution  de'fes 
ornemens,  préfente  un  fpeftacle  très-i- 
fatisfaifant  pour  les  connoiffeilrs. 

Au  bout  de  cet  appartement  eft  la 
Chapelle  ,  dont  la  décoration  eft  de 
M .  Contant  :  fon  plafond  en  fophite 
eft  exécuté  d'après  les  deflîn^s  de 
M.  Pierre,  qviï  a  repréfenié  à  l'Autel 
rAffbmption  de  la  Vierge. 
'  La  Chapelle  d'en. bas  eft  peinte  fur 
les  deflîns  de  M.  Contant.  Son  tableau 
eft  l'Apparition  de  N.  S.  à  la  Madeleine,, 
^Aùgujlm  Carrache, 

J^A  Salle  a  manger  iits  grands  ap- 
partemens  eft  décorée  de  neuf  beaux 
tableaux. 

'L'aventure  de  Philopœmen ,  Général 
des  Achéens  (tirée  de  Plutarque)  qui 
arrive  feul  &  mal  vêtu  à  Mégarer 
rhôtèffe  le  prend  pour  un  valer  y  8c 
occupée  pour  la  réception  de  ce  Gêné-- 
lal',  elle  l'oblige  à  fendre  cîu  bois,  &  à 
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aider  â  faire  la  cuifîne.  Rubens ,  auteur  ' 
de  ce  tableau  >  y  a  fait  pemdre  par  Quartier 
Snyders  quantité  d'animaux  ,  de  vo-  ^^  P^^-^i» 
laille  &  de  gibier  préparés  pour  le       y^^^ 

Les  principaux  Fleuves  de  TAfie  & 
de  l'Afrique ,  avec  des  Nayades ,  des 
tigres  &  des  crocodiles ,  ^^  Martin  de 
Vos. 

Un  Pair  d'AîJglererre  en  pied ,  par 
Fandyck. 

Le  Princefle  de  Phalsbourg  qui  s^i^ 
puie  fur  un  More,  du  même ,  gravée 
par  Corneille  Galle. 

Pan  voulant  combattre  i,QS  tigres^ 
eft  retenu  par  Syrinx ,  de  Martin  de 
Fos. 

Le  Portrait  d'une  femme  en  pied  > 
tenant  an.  éventail ,  par  Fandyck. 

Vénus  couchée,  tenant  l'arc  de  TA* 
mour  qu'elle  a  défarmé,  par  k  Bron-i^in* 

Danaé ,  à Annibal  Carrache. 

Le  Portrait  d'un  homme  en  pied  y 
tenant  une  lettre ,.  pr  Fand;)  ck. 

Sajlon.  s*  Jérôme  gc  la  Madeleine 
qui  kiife  les  pieds  de  TEnfant  Jéfus  ^ 
par  Annibal  Carrache. 
'        La  Fuite  de  Jacob  >  par  Picirt^  <fe 
^     Corcoae^ 
.        La  Chaaibice  DES  Poussins- >  ainfï 
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, nommée  des  ouvrages  de  ce  maître  . 

-  Quartier  q^J   y   écoietit    autrefois  ^    renferme 

^  Royal."  "°^^^  tableaux. 

y,    *   '    L'Entrée  des  Animaux  dans  l'arche  ^ 
pat  Lcandre  Baffan. 

L'Enfance  de   Jupiter  ,  par  JuUs 
Romain, 

L'Enlèvement  de   Proferpine,  de 
Zujlrus, 

UneMufique ,  du  Valentin. 

Un  Philofophe  tenant  un  manufcrir, 
du  Schîavon. 

Trois  Payfages ,  de  Scorra. 

Une  femme ,  dont  les  bouts  de  lai 
coëffe  pendent ,  du  Titien. 

Les  quatre  Ages,  du  Valentin. 

S.  Roch  avec  un  Ange  \  deflus  de 
porte ,  par  Annibal  Carrache. 

Une  Ferme  ,  à^  François  Baffan. 

Cabinet  a  Lanterne.  On  y  voit 
cinquante-fix    tableaux  \  favoir  ,    en 
commençant  par  le  côté  de  la  porte , 
•     Un  Portement  de  Croix,  du  Sacchîy 
gravé  dans  le  Crozat  par  Simon  Vallée. 

J.  C.  apparoifFant  en  jardinier  à  la   • 
Madeleine  ,  du  Titien  ,  gravé  dans  le 
Crozat  par  Nicolas  Tardieu. 

Une  Sainte  Famille,  de  Mchel  Ange. 
Le  Martyre    de  S.  Barhelemi ,  par    ' 
AugujLin  Carrache. 
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Vne  petite  Vierge  avec    l'Enfant        

Jéfus  ,  de  Raphaël  ,   gravée  dans  le  Quartier 
Crozat  par  du  Flos.  ^^  Paxaii 

Un  Chrift ,  à'Jnmbal  Carrache.  ^otau 

L'Amour  qui  travaille  fon  arc ,  du 
Corrége. 

L'Enfant  Prodigue ,  grand  tableau 
èiAnnïbal  Carrache. 

Le   Frappement    de    Roche  ,    du 
PouJJîn^  gravé' par  Baudet, 

Le  Payfage  au  Pêcheur ,  du  Domi- 
mquirim 

La  Colombine  tenant  du  jafmin; 
de  Léonard  de  yinci. 
_  Une  Defcente  de  Croix,  de  Sébaf» 
tien  del  Piombo» 

L'Amour  piqué  par  une  abeille  >  fe 
plaint  à  Vénus  ,  du  Giorgion. 

Une  petite  tête  de  femme ,  de  £cb- 
nard  de  yînck 

La  Vierge  &  S.  Antoine  de  Padoue, 
.  â^Annibal  Carrache. 

La  Vierge,  le  Jéfus  &  S.  Jean,  de 
Raphaël  ,  gravé  dans  le  Crozat  par 
Nicolas  de  jLarmeffin» 

S.  Jean  au  défert ,  par  le  même , 
gravé  dans  le  Crozat  par  Fr.  Chéreau. 

Une  tête  de  femme ,  du  Titien.  ' 

La  Samaritaine,  à* AnnibalCarraçhc^ 
gravée  paç  Carie  Maratte.  ; 
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Une  Sainte  Famille ,  du  Corrége. 


Quartier      S,   Pierre ,  martyr  ,   du    Giorgîon. 

DU   Palais  Cefaint  étoit  de  Vérone,  &  eontem- 

y'^^'     porain  de  S.  Dominique. 

.    '  J         La  Vierge  &    FÉiifiint  Jéfus  ,  de 

Raphaël;  la  Vierge  a  une  gaze  blanche  y 

gravée  dans  le  Crdzat  par  Flipart. 

La  NaiiTance  de  hzcàmSyàwrPoufftny 
gravée  par  Dughet. 

La  Vie  humaine  ,  du  Titien  ^  gravée 
dans  le  Crozat  par  Ravenet. 

La  Vierge  tenant  le  Jéfus  fur  fes 
genoux ,  de  Raphaël ,  gravée  dans  le 
Crozat  par  Nicolas  de  Larmeflîn. 
La  Vierge  qui  montré  à  lire  à  rEn- 
,  fant  Jéfus ,  du  Schidon,  ■  • 

^     '  La  Circoncifion  ,  de  hari  Bellîn^ 
Une  Nativité,  à' Innocent  dàlmola; 
deiTus  de  porte. 

Une  Samte  Famille,  où  fe^voiçnt 
S.  Pierre  Se  S.  François  :  le  Jéfus  reçoit 
un  çcriteau  qu!un  Vieillard  lui  ^pré- 
fente  ,  par  Loren:^o  Loua.  * 

Une  autre  avec  S.  François  à  mi-, 
corps ,  du  Parmefan. 

LaVierge  au  panier,  du  Correge^ 
UneSainteFamille,du  7ïri^;2.     : 
, .  Une  grande  Madeleine,  du  même; 
gravée  par  Martin  Rotta.        '  .      . 
Le  Calvaire  ,  ^JnniM  Carrache^ 
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gravé  dans  le  Crcx&ac  par,  Defplaces. 


t- 


7.  L*Enfeigne  du  Mulet ,  du  Corrige.     Quartier 

Le  Mariage  de  Sainte  Catherine,  ^"  Palms 
petit  tableau  carré,  du  Parmefan.  Royai* 

^  Sainte  Apolline ,  du  Guide. 

L'Apparition  de  N.  S.  à  la  Made- 
leine ,  petit  ovale  de  l'Albane. 

Le  Portrait  du  Titien ,  par  lui-même. 

Une  Sainte  Famille  en  rond  ,  de 
Raphaël  y  gravée  dans  le  Crozat  par 
Jean  Raymond. 

Saint  George  préfentant  à  Cléod^ 
llnde ,  fille  du  Roi  de  Lydie ,  des  cor- 
dons dont  il  a  lié  le  dragon  qui  perd 
fpa  fang  ,  &  fur  lequel  il  marche  y 
grand  tableau  de  Rubens. 

L'Enfant  Jéfus  nu  &c  couché  fur  fa 
croix ,  du  Guide. 

Une  Sainte  Famille  fiïr  cuivre  ,  de 
rAlbane  :  S.  Jofeph  y  pàroît  appuyé 
fur  un  piédeftal  orné  d*un  bas-relief. 
.  Gafton  de  Eoix,  à  qui  un  page  rac- 
commode fon  armure  >  petit  tableau 
du  Giorgion. 

Une  Sain  te  Famille,du  Vieux  Palme. 

Notre -Seigneur  apparoiCTant  à  la 
Madeleine  ,  du  Corrége. 

Saint  Etienne  couronné  pat  deux 
Anges  i  petit  ovale  dans  une  bordure 
carrée ,  aAnaibal  Carracke. 
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Une  Fille  tenant  une  caffètte ,  du 
Quartier  Titien. 

^KoY^'"''     ^^^®  Defcente  du  Croix  ,  à'Annibal 
y^^^    Carrache ,  gravée  par  RouUet. 

Une  Madeleine  les  mains  jointes , 
devant  un  crucifix ,  par  le  Corrége. 

Six  Frifes  de  Jules  Romain  ;  favoir  , 

La  Paix  entre  les  Romains  &  le« 
Sabins. 

L'Enlèvement  des  Sabines. 

La  Prife  de  Carthage-la-neuve  par 
Scipion* 

La  famille  de  Coriolan  à  fes  genoux, 

Scipion  récompenfant  fes  loldats, 
&  faifant  la  revue  des  prifonniers  de 
guerre  faits  à  Garthage. 

La  Continence  de  Scipion.  Ces  Frifes 
font  gravées  dans  le  Crozat ,  les  deux 
premières  parSimonneau ,  &  les  quatre 
autres  par  Nicolas  Tardieu. 

Le  Cabinet  de  Monseigneiîr  eft 
orné  de  quarante-cinq  tableaux.  En 
commençant  à  droite  près  du  jambage 
de  la  porte  qui  communique  aux  ajv 
partemens  ,  on  trouvé 

La  Vifion  d'Ezéchiel ,  lorfque  Dieu 
lui  apparut  au  milieu  de  quatre  ani- 
maux ,  par  Raphaël;  elle  a.  été  gravée 
par  François  Poilly ,  &  depuis  dans  le 
Crojat  parijicplas  deLarmeffio, 
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Saînt   François  ,    du    Dominiquin.- 


S.  Jean-Baptifte  ,  avec  une  Gloire,  Quartier 
iiAnnibalCarrache.  »u    Palais 

Vn^  tête  de  Madeleine,  du  Guide.    ^^^""^^ 

Là  Maîtreffè  du  Titien  i  fa  toilette, 
peinte  par  lui-mçme.    * 

La  Prédication  de  Saint  Jean  ,  du 
^ole>y  gravée  dans  le  Crozatpar  le  Bas. 

Une  Sainte  Famille ,  appelée  le  rer  ' 
pos ,  ^Annibal  Carrache. 

Saint  Jérôme  dans  un  payfage ,  du 
Vominiquin. 

Le  Jugement  dernier,  de  Léandr^ 
BaJJkn. 

Le  Portrait  du  Duc  Valentin ,  par 
k  Corrég€. 

La  Vierge, qui  apprend  à  lire  i 
TEnfant  Jéms  j  tableau  rond  du  Par- 
mefan^ 

Une  Procçflîon  du  Saint  Sacrement,' 
dans  unpayfage,  à^Anhibal  Carrache. 

Copie  de  la  Transfiguration  de  Ra-^ 
phaël ,  par  Garofalo. 

Saint  Jçan  rÈvangélifle ,  du  Domi-^ 
niquin. 

Une  Sibylle ,  du  mcmet 

ïlè  Baptême  de  Notre-Seiçneur  JJ 
dans  le  goût  de  VAlhane^  - 

L'Enlévemenc  .d'Europe ,  de  l?au{ 
fçr^ncfe^ 
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Le  Bafte  de  Démocrite,  par/'£/^ 
Quartier  pagnokt. 

DU  Palais      jMoyfe  foulant  aux  pieds  la  couronne 
y^         de  Pharaon  j  par  le  Poujfin  ,  grave  par 
Etienne  Baudet, 

Le  Bal ,  de  WatteauM 

Joas  élevé  fur  le  trône,  d^ Antoine 
Cùypel. 

La  Nourriture  d'Hercule ,  par  Jules 
Romain. 

Le  Bufte   d'Heraclite ,  de  l'Effâ-- 
gnokt. 

Un  Prêtre  Italien ,  du  Morr. 

Le  Portrait  d'une  femme  affife ,  pat 
Holbeen. 

Hérodiadç,  du  Solario. 

Une  Femme  nue  qui  fe  peigne ,  vue 
pat  le  dos  y  du  f^iéux  Palmà.  • 

La  Vierge  &  l'Enfant  Jéfus  qu'une 
jeûne  fille  tient ,  du  P-èrùgin;^ 

X' Adoration  des  Rois  ,    de    Jean 
Bellin. 

pémocrîte  en  pied ,  grand  tableau 
de  VEfpagnoleu    ■ 

Sufanne  avec  les  vieillards ,  dans  le 
goût  du  Guide. 

Ganymède ,  de  Rubens: 

L'Enlérement  de  Proferpine  ,  du 
Jfi<:olo. 

Heraclite  en  pied,  de  l'Efpagnokt. 

Trai^ 
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Trois  homme$  autour  d'une   tablé  : 


avec  un  fille  qui  joue  de  la  guitrare ,  par  Quartier 

Notre -Seigneur  fur    le  Thabor  ,    Royal. 
grand  tableau ,  du  Caravane.  ^'• 

Une  Princeffe  veuve  j'' tenant  une 
canne  noire,  par  Vandyck. 

Vénus  &  Adonis,  du  Cangiage. 
-    Une  Mère  de  douleur,  du  Gucrchin. 

L'Education  de  l'Amour ,  du  Cor^ 
rége. 

Une  Defccnte  deCroix,du  Tintoree. 
Les  fix  Poètes,  du  ^^/in;favoir, 
le  Dante  ,  Pétrarque  ,  Guido  Caval- 
1       cami  ,  Bocace,  Cino  de  Piftoie,  & 
j       Guiton  d'Arezzo. 

Un  Portrait  d'homme  â  mi- corps  ; 
tenant  un  papier,  à" Albert  Durer. 
N.  S.  mis  au  tombeau ,  laMadeleine 
^  eft  à  fes  pieds ,  dans  le  goût  des  Car-* 
raches. 

Deux  petits  Buftes  de  femmes. 
Le  MalTacre  des  Innocens ,  par  le 
Brun ,  gravé  par  Loyr. 
^  Une  Tête  de  Moine,  àwBernin. 

\  UneMufiquejefquifleduririe/i. 

\  Une  Tête  d'homme. 

\  Mar§  &  Vénus  ,  de  Rubens. 

'    Lucrèce,  à" André  delSarte. 

S»  Jérôme  couché ,  uu  Ange  foniunt 
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y*^*™*^  de  la  trompette ,  par  le  Gucnhin ,  gravé 
Quartier  à  l'eau  forte  par  Pafqualin. 
pu   Palais      yénus  &  Adonis ,  du  Titien,  gravé 
y  ^'"    par  Raphaël  Sadeler,  avec  quelques 
*  *         différences. 

Une  femme  vue  de  face  en  cheveux 
platsjfçn  habillement  eft  un  corps  noir 
ouvert  &  lacé  par  devant ,  du  ruien. 
.  Junon  qui  plafonne,  du  Cavedon. 
Le  Portrait  de  Jules  II ,  par  Raphaël. 
Léda,avecfes  quatre enfans ,  d'^/i- 
dré  del  Sarte. 
Le  Portrait  de  ClémentVII,du rir/V;ï, 
Le  Bain  de  Vénus,  par  Jules  Romain. 
Le  Portrait  de  Thomas  Morus ,  te- 
^lant  une  lettre  ,  de  Holbeen.         ^ 

Une  Sainte  Famille ,  dans  le  goût 
du  Baroche. 

Henri  IV  peint  à  1  âge  de  quatre  ans, 
par  Porbus. 

Pic  de  la  Mirandole  ,  aérant  un« 
calotte  rouge  ,  du  Gior^ion. 

Le  Martyre  de  S.  Pierre ,  grand  ta* 
bleau  du  Calabrois ,  gravé  par  De£^ 
places. 

Sur  U  porte ,  une  Defcçnte  de  Croix, 

f)einte  par  le  Pérugin ,  &  gravée  dans 
e  Crozat  par  duflos. 

La  sficoNPE  Pièce  of&e  vingt-quatre 
lableaux. 
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L'Allaitement  d'Hercule  ,  du  Tin^  ' 


torct.  \  Quartier 

La  Pifcine  ,  de  Lucas  Jbrdane.  ""ro^au  * 

Les  Vendeurs  chaflcs  du  Temple  ,        y, 
par  le  même. 

Payfage  au  Batelier ,  à^Annibal  Car-^ 
rache.  \ 

Loth  &  fes  filles ,  de  F'clafqufi. 

Deux  grands  Cartons,  de  Jule\  Ro^ 
main  ;  favoir,  Jupiter  &  Sémélci  & 
Jupiter  &  Alçmcne  ,  graves  dans  le 
recueil  de  Crozat  ;  le  premier ,  pac 
Jean  Hauflart  j  le  fécond  ,  par  Nicolas 
Tardieu,  Ces  cartons  ont  été  peints  i 
gouache  fur  du  papier ,  pour  fervir  de 
modèles  à  des  tapiÛèries. 

La  Réfurredion  de  Lazare  ,  grand 
tableau  du  Mutian  ,  gravé  dans  le 
Crozat  par  Simon  Vallée. 

Moïle  fauve  des  eaux ,  de  Felafquc:[. 

Payfage  aux  chevaux  ,  êiAnnibal 
Carrachc. 

Une  Defcente  de  Croix ,  du  Schiavon: 
Une  autre ,  de  Louis  Carrachc ,  avec 
S.  Jean  &  une  Gloire, 

Adam  qui  regarde  expirer  fon  fib 
.  Abel ,  ê^ André  Sacchi ,  gravé  dans  le 
Crozat  par  Frédéric  Hortemels* 
Un  Contemplatif,  du  Bcrnin. 
Le   Portrait    ^Annibal  Carrachc^ 

Ei]       ' 
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'^— >—  ayant  fon  chapeau  fur  la  tête,  par  lui- 
QuARTiER  même, 

PU  Palais      Saint  Jean  au  Dcfert ,  du  même. 
Royal.  l^j  f^pt  Sacremens ,  du  Pouffin  ,  en 

fept  tableaux  ,  gra-vés  par  J.  Pefne. 

UEnlévement  des  Sabines ,  du  SaU 
viati  ;  delfus  de  porte. 

Troisième  Pièce.  Ses  tableaux  font 
AU  nombre  de  quaranrç-neuf. 

La  Vierge  &  le  Jéfus  entre  S.  Pierre 
&  S.  Paul  ;  delTus  de  porte ,  du  Francia. 
Une  Apparition  de  la  Vierge  àfainpe 
Catherine  ,  de  Louis  Carrache, 

Le  comte  d'Arondel  ,  dç  Vaniyck  , 
gravé  par  Vallée. 

Le  Pçrtrait  d'une  Jeune  fille  ,  qui 

Earoît  s'habiller  ;  elle  a  des  cheveux 
londs  qui  tombent  par  devant,  Il  eft 
<Ju  Fieux  Palme, 

David  &  Abigaïl,  grand  morceau 
/du  Guerchin. 

Des  Joueurs  de  cartes ,  petit  tableau 
ïiir  cuivre. 

Une  Sainte  Famille  àaB^^oche^  avec 
fainte  Catherine. 

Les  Portraits  de  Hubert  &  de  Jean 
Van-Eyck ,  inventeurs  d^  la  peinture 
i  l'huile,' 

Un  Hçmme  jufqu'aux  genoux ,  armé 
B,e  toutes  pièces  ,  ayant  le  bras  gauche 
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fur  -un  paee  ,  par    Jordaans.\ 


appuyé  lur  un  page  ,  par 

Le  Portrait  cîe  George  Gyfein,né-  Quartier 
gociant ,  de  Hotheen.  ^u    Palais 

L'Empereur  Charles-Quint  à  cheval,    ^^^  a^. 
du  Tïtitn. 

L*Annonciation ,  de  Lanfrarx. 

Moïfe  fur  les  eaux  ,  du  Poufjpn,, 
gravé  par  Claudine  Stella. 

Une  petite  Sainte  Famille  ,  avec 
fainte  Catherine  >  du  Garofalo, 

L'Enfant  Prodigue  ,  de  François 
Baffan. 

La  Prédication  de  Srjean ,  par  VAl^  . 
lane. 

Le  Portrait  d'une  Flamande  ,  pat 
Remhrant. 

Charles  premier,  roi  d'Angleterre' 
&  Henriette  de  France  fa  femme,  avec 
le  prince  de  Galles  &  le  duc  d'Yorck, 
leurs  enfans  ,  par  Faniyck. 

Un  Homme  avec  un  chat ,  de  Gert^ 
tihfch'u 

Le  Portrait  d'un  homme  avec  un 
chapeau  noir,  de  Remhrant. 

L'Adoration  des  Rois  ,  S.  Jacques 
&  S.  Sébaftien  ,  par  Jean  Van  Eyck  ; 
trois  fujets  peints  dans  un  feul  ta- 
bleau partage  en  autant  de  compartl- 
mens. 

Le  Paraly-tique ,  de  François  Baffan^ 

E  iii 
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David   &  Abigaïl ,    du  Guide. 


Quartier      Sainte  Hélène  Faifant  la  recherche 
^Koya\^"  de  la  vraie  Croix ,  par  le  Giorgion. 
Y^    '         L'Adoration  des  Rois  ,  du  Pera^^i. 

Une  Madeleine  fur  une  nuée  ,  ac- 
compagnée d'Anges  3  du  Guide, 

La  Convidkion  de  S.  Thomas  >  par 
k  Tintoret. 

Un  Ecce  Homo  ,  de  Louis  Carrache. 

L'Adoration  des  Bergers ,  du  Gior^ 
gion. 

S.  Jean  au  défert ,  préfentant  une 
rafle  aune  fontaine  ^  par  Annibal  Car^ 
rache.  , 

Le  Portrait  d'un  Bourguemeftre 
aflîs  ,  par  Rambrant, 

Un  Général  Efpagnol ,  ayant  la  main 
gauche  fur  fon  épée ,  par  le  More, 

L* Apparition  de  la  Vierge  à  Saint 
Laurent  Juftinien  \  grand  tableau  de 
fAlhane. 

Alexandre,  prenant  la  médecine  que 
vient  de  lui.  préfenter  Philippe  ,  lui 
donne  à  lire  la  lettre  où  ce  médecin 
eft  accufé  de  l'avoir  voulu  empoifbn-*. 
ner  ;  ce  tableau  précieux  de  le  Sueur  , 
eft  gravé  par  Benoît  Audran, 

S.  Jean  dormant ,  d^ Annibal  Car- 
tache. 

Le  Songe  du  Caravane  ,  peint  par 
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luî-mcme  ,  &  gravé  dans  le  Crozat  ! 

par  H.  Simofx  Thomaflîn.  Ce  peintre  Quartier 

vêtu  de  haillons  ,  fe  regarde  dans  un  ^"   Palais 

miroir  :  au-deffus  eft  une  tête  de  mort     ^^**" 

pofée  fur  uae  feuille  de  papier ,  qui  eft 

fur  un  livre  fermé. 

Le  Sacrifice  d'ifaac ,  du  Caravage  j 
delTus  de  porte. 

Douze  efquifles  peintes  fur  bois  par 
Rubcns.  Ces  efquifles  exécutées  eix 
tapifleries ,  &  gravées  par  Tardieu  père 
&  fils  ,  repréfentent  les  principaux  fu* 
jets  de  l'hiftoire  de  Conftantin. 

1.  Cet  Empereur  prêt  à  paffèr  les 
Alpes  ,  aperçoit  en  i  air  le  figne  de 
la  Croix,  en  31 1. 

z.  Le  Labarum  ou  Enfeigne  mili- 
taire faite  fur  le  modèle  de  la  croix 
lumineufe  qu'il  avoit  vue. 

3.  Le  Paflage  des  Alpes, 

4.  La  Défaite  de  Maxence. 

5.  La  Viûoire  qui  couronne  Conftf 
tantin. 

6^  Son  entrée  triomphante  dans 
Rome* 

7  Conftantin  voit  le  plan  de  Cont 
tantinople. 

8.  Son  mariage  avec  Faufte,  fille  d© 
Maximien  ,  que  Diocléticn  aflTocia  ^ 
l'Empire. 

Eiv 
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'  — —      9  La  Renommée  couronne  ce  grand 

Quartier  Ei^pereur. 
DU    Palais         *■       ti     i        i  •     ^-^     • 

Royal.  ^ °'  ^^  ^dore  la  vraie  Croix. 

V,  II.  SaConverfion. 

I  2.  Son  Baptême. 
Quatrième  Pièce.    On  y  trouve 
vingt-trois  tableaux. 
Une  Léda  ,  du  Tintoret. 
Une  Sainte  Famille  ,  du  Baroche. 
Jéfus-Chriftau  milieu  des  doreurs, 
par  VEfpagnolec. 

La  Décolation  de  S.  Jean  ;  grand 
tableau  du  Guide. 

Sufanne  prcte  à  fe  baigner ,  .dans 
le  goût,  du  Guide  ,  gravée  par  Vif- 
cher. 

Une  Vierge  vêtue  de   rouge  ,  qui 

tient  en  lair  une  gaze  claire  fur  l'Enfant 

Jéfus  ,  par  Raphaël.  ....'. 

S.  Jean  qui  tient  l'Enfant  Jéfus ,  par 

'  P.  Bordone. 

:    Hercule  aflbmmant  les  chevaux  de 
Diomede  ,  par  le  Brun. 

Une  Martyre  ayant  yne  draperie 
bleue  au-deffbus  des  reins  ,  de  Guido 
f^agnacci. 

S.  Sébaftien  ,  du  Guide. 
'  La  Femme  adultère ,  du  Pordenon. 

Hercule  arrachant  une  corne  à  Aché- 
lolis,  du  même. 
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Philippe  II  y  roi  d'Efpagne  ,  5c  fa  ! 


maîtrerfe ,  par  le  Titien.  '  Quartier. 

La  fameufe  Réfurreaion  de  Lazare,  ^u   Palais 
de  Sébajlien  dcl  Piombo ,  dont  on  pré-    ^^^'^^ 
tend  ,  peut-être  fans  trop  de  fonde- 
ment ,  que  Michel- Ange  a  fait  le  def- 
£n. 

Mi  Ion  Crotoniate  ,  du  Giorginn^ 

Vénus  couchée  qui  reçoit  une  flèche 
de  TAoïour  ,  par  le  Vieux  Palm  . 

S.  Bonaventure  en  habit  de  Prélat , 
du  Guide. 

Notre-Seigneur  devant    Pilate  qui     . 
fe  lave  les  mains  ,  du  Sihiavo/i. 

Le  Jugement  de  Salomon ,  de  Paul 
Vérone  fe.. 

Xvlaife  fauve  ,  du  même. 

S,  Roch  à  qui  la  Vierge  apparoît, 
àHAnnibal  C arrache. 

Diane  &  Adéon ,  du  TitierK 

Vénus  qid  fe  mire  y  8c  Mars  ,  de 
GenûLfchi. 

Le  Grand,  Salon.  Sa  belle  déco- 
ration ,  ainfi  que  celle  des  pièces  de 
cetre  vafte  enfilade, eft  l'ouvrage  d'Op-^ 
penord^  Ce  falon  contient  trente  ta*^ 
bleaux. 

En  commençant  à  droite ,  on  trouve 
Aftéon  dévoré  par  fes  chiens  ,  da 
Titien^ 


locf  Voyage  Pittoresque 

y**""""*^     Le  Duc  de  Ferrare  a vec  fon  fils ,  tous 

Quartier  deux  à  genoux  fur  un  prié-Dieu.  Ce  ta- 

«>u   Palais  bleau  eft  peint  à  gouache  par  U  Tintont. 

^^^^^^-        Un  Doge  de  Venife,  du  Vieux 

Palme. 

Le  Portrait  du  Bajfan  y  peint  par  lui-; 
même. 

L'Empereur  Vefpafien ,  du  Titien. 

L'Empereur  Vitellius  3  du  même. 
Ils  font  peines  d  après  les  buftes  an- 
tiques du  Palais  ducal  de  Mantoue ,  & 
font  partie  des  douze  Ccfars  du  Titien  , 
graves  par  Sadeler. 

La  Femme  du  Baflan  ,  tenant  "un 
livre  ,  peinte  par  lui  même. 

Un  Sénateur  de  Venife ,  de  Keyen. 

Mars  défarmé  par  Vénus  ,  de  Paul 
Vèronefe  y  gravé  dans  le  Crozat  par 
Michel  Aubert. 

Vénus  &  Adonis  ,  du  Titien. 

La  Mort  d'Ado^nis  >  par  Paul  Feror 
nefe. 

Mercure  arrivant  cher  Herfé  >  du 
même  >  gravé  dans  le  Crozat  pac 
françois  Joullain- 

Tomyris,  reine  des  Scythes   ,qui 
^     fait  couper  la  tête  à  Cyrus.  Ruhens  a 
peint  ce  tableau  >  &  Paul  Pontius  la 
gravé, 

L'Enlèvement  d'Europe  >  du  Tuicn^ 
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Mars  &  Venus  liés  par  rAmour,  — — ^ 
Ae  Paul  yéroneCe\  gravé  dans  le  Cro-  Quartier 
zat  par  Michel  Aubert.  du   Palais 

Deux  tableaux  d'Ecudes  de  plufieurs     Roy  ai, 
ûtQS  y  à\x  Corrége.  ^V 

L'Efclavone  ,  du  Tukrt ,  gravée  par 
Gille  Sadeler  :  elle  eft  habillée  de  noir, 
&  s'appuie  fur  un  Maure. 

Une  fille  tenant  une  lettre. 

Vénus  qui  fe  mire  :  tous  du  même. 

La  Fille  de  Paul  Véronefe ,  pat  Paul 
Véronefe. 

Perfée  &  Andromède ,  du  Titien. 

L'Education   de  l'Amour,  par  le 

même, 

Paul  Véronefe  entre  le  vice  &  la  vertu, 

La  Sagefle  ,  compagne  d'Hercule  , 

tous  deux  de  Paul  VtrontÇty  gravés 

dans  le  Crozat  par  Lours  Defplaces. 

La  Continence  de  Scipion  ,  par 
Rubens  ,  gravée  par  Paul  Pontius* 

Au-deUus  des  quatre  portes  de  ce 
falon  font  placés  quatre  tableaux  qui 
plafonnent ,  peints  par  Paul  Véronefe  , 
&  repréfentant  allegoriquemenr  dif- 
férentes révolutions  auxquelles  font 
fujets  bien  des  mariages,  où  le  Ref- 
p^d ,  le  Dégoût ,  l'Amour  heureux 
&  l'Infidélité  fe  fuLvent  afleas  ordinai- 
rement. Us  font  gravés  dans  le  Crozat} 

E  vj 


io8  V9YA6E  Pittoresque 
————"le  premier  par  Louis  Defplaces'/le 
Quartier  fécond  par  Benoît  Audran,  le  troi^ème. 
x>u   Palais  par  Louis  Defplaces  ,  &  le  quatrièaie 
KoYAL.     par  Simon  Vallée. 

V  La  Galerie  d'Énée  termine  tous 

les  appartemens  de-  ce  Palais.  Elle  cft 
décorée  de  pilaftres  Compofites ,  qui 
portent  une  corniche  dont  la  frife  eft 
ornée  de  confoles  accouplées ,  &  de 
trophées  fi  artiftement  dorés  ,  qu'ils 
paroifTent  de  métal  au  lieu  de  bois. 
j4ntoine  Coypel  a  reprcfenté  dans  cette . 
galerie  Thiftoire  d'Énée  en  quatorze 
tableaux  que  Defplaces ,  du  Change  , 
Tardieu  ,  Poilly  &  B.  Picart  ont 
gravés. 

Le  premier  eft  la  Sortie  d'Énée  deJa 
ville  deTroye  avecfon  père  &  fon  fils. 

Le  fécond  eft  Didon  dans  le  temple, 
au  moment  qu'elle  aperçoit  Énée 
qu'un  nuaee  déroboit  à  fa  vue. 

Le  troiuème  offre  la  mort  de  cette 
reine. 

Le  quatrième  eft  la  Defcente  d'É- 
née aux  Enfers,  où  il  eft  conduit  par 
la  Sibylle  Cumée.  La  bordure  de  ce 
tableau  forme  un  grand  rideau ,  que 
le  Temps  &  la  Renommée,  en  deux 
grandes  figures  de  relief  dorées,  relèr 
vtnt  pour  découvrir  ce  fujet. 
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Dans  le   cinquièine  ,    Jupiter   lui 

donne  fes  ordres.  Quartier 

Au  fixième  fe  voit  la  Mort  de  Pal-  ^^   Palais 
las  ,  fils  du  Roi  E vandre.  ^^^  *^ 

La  More  de  Turnus  fait  le  fujet  du 
feptième. 

La  cheminée  placée  au  bout  de  la 
Galerie  terminée  en  ovale  ,  eft  une 
des  plus  magnifiques  qui  ayent  été 
exécutées.  Sa  tablette  porte  deux 
grouppes  d'enfans  qui  tiennent  des 
girandoles ,  le  tout  de  bronze  doré 
a  or  moulu,  &  trèsbien  réparé.  Le 
trumeau  de  glace  eft  couronné  par  deux 
Anges  ,  fupports  des  Armes  de  S.  A, 
R.  de  fur  les  cotés  on  a  élevé  deux 
grands  obélifques  ornés  de  trophées , 
&  furmoùtés  d'un  aigle  déployé  ,  <\\\i 
répondent  fort  noblement  à  la  Héco-f 
ration  de  cette  cheminée ,  dont  le  def- 
fin  eft  du  fameux  Oppenord. 

Le  huitième  tableau  qui  oft  à  la 
voûte  &  au-delTus  de  la  cheminée  , 
rcpréfente  la  Furie  Ale'*T:a ,  évoquée 
ar  Junoi>5  pour  animer  Turnus  à  faire 
a  guerre  à  Enée. 

Le  neuvième  a  pour  fujet  l'embrafe- 
ment  des  vaiflTeaux  d'Enie,  &  leur  mé- 
tamorphofe  en  Néréides, 

Le  dixième  vis-à-vis  eft  Vulcain , 
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no  Voyagé  PiTTORSsQUfi 

î  montrant  à  Vénus  les  armes  qu'il  a  for- 

Quartier  gées  pour  fon  fils. 

DU  Palais      j^q  onzième ,  qui  eft  âu  milieu ,  & 

y^^^*    plus  erand  que  les  autres ,  expofe  T  Af- 

lemblée  des  Dieux.  Junon  y  regarde 

avec  mépris.  Vénus   qui  fupplie  fon 

père  en  taveur  d'Enée.  On  remarque 

dans  ce  tableau  une  Difcorde  Se  un 

Mercure  fendant  la  nuée  dans  un  point 

de  perfpedive  fort  jufte. 

Au  douzième,  Junon  fufcite  une 
tempête  aux  Troyens. 

Le  treizième  vis-à-vis,  intitulé  le 
^uos  ego  y  eft  le  plus  beau  de  cette  gale* 
rie.  Neptune  y  paroît  en  colère ,  me- 
nace Eole  ,  &  calme  les  flots  irrités. 

Dans  le  quatorzième ,  Enée  voulant 
s'établir  à  Cartilage ,  Jupiter  lui  envoie 
Mercure  pour  l'en  détourner. 

Sur  les  cotés  de  ces  tableaux  font  des 
Cariatides  avec  des  efclaves  grouppés 
&  ailis  fur  lesfocles  de  labaluftrade.  Les 
Cariatides  fou  tiennent  les  arcs  feints  de 
la  voûte ,  &  des  Renommées  font  pla- 
cées au-deffus  des  cadres  des-tableaux , 
entre  lefquels  on  a  pratiqué  des  pan- 
neaux remplis  de  palmes  &  d'ornemens 
militaires^  le  tout  peint  en  camaïeux 
verdâtres.  Aux  extrémités  du  tableau 
du  milieu^  font  une  Veftalç  9c  une  Bel; 
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lone  de  même  couleur.  On  volt  au-def- 1 


fus  de  la,  cheminée  un  morceau  d*ar--  Quartur 
ohiteârure,  &  plufieurs  guirlandes  de  ^^  Palais 
fleurs  fortant  de  mafques  &  autres  or-    ^^^*^ 
îiemens  qui  font  un  coup  d  œil  des 
plus   magnifiques.  Toute  cette  belle 
architefture  a  été  peinte  par  Mcufnien 

En  fortant  de  cette  galerie,  &  repaf- 
fant  par  les  appartemens  on  peut  don- 
ner un  coup  aœil  à  la  Galerie  des 
Hommes  illustres  ,  peints  par  Chamt^ 
pagne  &  F'ouet.  Ces  peintures  ont  été 
deflînées  Se  gravées  par  Heince  &  Bi- 
gnon ,  Peintres  &  Graveurs  du  Roi. 
Cette  galerie  eft  préfentement  féparée 
en  pluueurs  pièces. 

M,  le  Duc  d'Orléans  pofsède  encore 
d'autres  tableaux  qui  ne  font  pas  com- 

Îris  dans  le  détail  que  je  viens  d'en  faire, 
.a  plupart ,  qui  appartiennent  à  l'Ecole 
de  Flandre  ,  fervent  à  décorer  l'appar- 
tement de  M.  le  Duc  de  Chartres.  Je 
n'en  fais  point  le  détail,  attendu  que 
le  Prince  ne  permet  pas  qu'on  les  voye. 
Les  autres  tableaux  font  placés  dans 
les  petits  Appartimens  de  M,  le 
Duc'  d'Orléans,  à  l'Hôtel  Dupleflis- 
Châtillon  ,  rue  des  Bons-^Enfans. 

Les  tableaux  de  l'Anti-Chambrb 
fom  un  S»  François  à  genoux^  il  a  de-r 
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r— "^""^  vaut  lui  un  livre  ouvert  »  &  une  tête  de 

Quartier  mort  à  côré  ,  par  Remhrant^ 

ru  Palais  ..  Un  Payfage  du  même  ;  Ion  y  voit 

ACOYAL.    ^^j.  ^j^ç  hauteur  le  moulin  où  naquit  ce 

fameux  Peintre,  au  bas  eft  une  femme 

qui  lave  du  linge  au  bord  d'une  rivière 

lur  laquelle  eft  un  bateau» 

Deux  tableaux  pendans  de  Jean  Miely 
favoir,  une  Danfe  &  un  Retour  de 
chafTe, 

Champre  a  coucher  :  au-deflusde 
la  porte,  Salmacis  &  Hermaphrodite, 
de  l'Albane. 

tn  commençant  à  gauche ,  une  femme 
qui  fort  du  bain ,  à  qui  fa  fuivahte  ef- 
fuie  les  pieds ,  par  M.  Fien. 

Son  pendant  eft  une  jeune  fille  qui 
dort  au  pied  de  l'autel  de  l'Amour ,  une 
tiutre  la  réveille  au  fon  d'un  tambour 
de  Bafque,  parle  même. 

Danaé  aiîife  fur  un  lit  dont  un 
Amour  a  défait  le  drap  de  deffîis  qu'elle 
retient  ;  au  bas  font  deux  enflms ,  dont 
unaiguife  une  flèche  fur  une  pierre  que 
l'autre  tient;  tableau  capital  au  Corrégc 
gravé  par  du  Change. 

Un  Repos  en  Egypte  ,  du  Mole^ 

Le  Sacrifice  d'Abraham ,  par  le  Dch 
mïniquln.     , 

La  Vie  champêtre,  du  Fétu  Le  Roi 
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pofsède  le  même  fujer  que  Scotin  Se 


}j^      Simon  Thomaffin  ont  gravé.  Quartier. 

J/  HenrilVenpied,  petic  tableau  peint  \^^^^}^ 

?      par  Porbus.  Le  Roi  a  le  pareil.  y^ 

Un  homme  qui  tient  un  mafque. 

S.  Etienne,  figure  de  demi-nature, 
tenant  une  palme,  par  AnnibaL  Carra- 
che. 

M.  &  Madame  la  Ducliefle  de  Char- 
tres avec  le  Duc  de  Valois,  peints  fur 
verre  dans  des  fleurs  dont  le  lis  eft  la 
principale  j  au  bas  eft  le  portrait  de 
Henri  IV. 

Califto  dont  la  grofTefiTe  eft  décou- 
verte par  fes  compagnes  ,  ^Annibal 
Carrache. 

Son  pendant  eft  la  Toilette  de  Vé-    ~ 
nus^,  du  même. 

Vénus  à  la  coquille,  du  Tiri^/î,  gra- 
vée par  S*.  Aubin. 

Jofeph  &  Putiphar  peints  fur  une 
pierre  de  touche ,  par  Alexandre  Viro-^ 
nefe. 

Grand  Cabinct.  En  commen- 
çant à  droite  on  voit  un  Payfage  rempli 
de  figures  &:.  d  animaux ,  par  Hcnnan 
Swanefeld. 

La  Vieille  à  la  lampe  ,  par  Gérard- 
Dou ,  qui  a  peint  fa  mère  tenant  une 
curllier  de  bois  &  un  pot* 


ÎI4  VorAùi  PiïtôiitJcj&t 

Deux  fujets  de  chaffe ,  par  Woùwer* 

Quartier  mans ,  gravés  dansfon  œuvre  ,ainfi  que 

]>u  Palais  les  autres  que  le  Prince  pofsède. 

Royal.         u^e  mafcarade  ,  de  Michel -Ange 

des  Batailles  ;  plufieurs   muficiens  & 

mafques  entrent  dans  une  faile  remplie 

de  fpeftateurs. 

Une  Nuit  de  Rembrant;  où  Ton  voit 
tin  jeune  homme  qui  lit  à  côté  dune 
vieille  femme ,  &  fur  le  devant  un  en- 
fant dans  fon  berceau. 

Céphale  &  Procris  ,  par  Corneille 
Po'êUmburg. 

Un  homme  qui  donne  une  bague  1 
une  femme  :  ce  fujerpeint  par  Schalkcn 
eft  éclairé  par  une  grofle  chandelle. 

Deux  petits  tableaux  de  Poelemburg^ 
où  Ton  voit  des  baigneufes  &  dés  ber- 
gers avec  des  animaux. 

Des  Satyres  avec  une  BaccKante  qui 
tient  une  grappe  de  raifin  ,  dont  elle 
exprime  le  jus  dans  la  rafle  d'un  Satyre^ 
par  Guillaume  Mieris. 

Le  pendant  de  ce  tableau  eft.  de  Te- 
nîers^  &  repréfente  une  jeune  fille 
ayant  un  manteau  fourré  &  jouant  du 
luth. 

En  face  des  fenêtres,  un  Bal  corn- 

Eofé  de  différentes  perfonnes  de  qua- 
té,p2LtP/ilamede. 
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La   Reconnoiflance  de  la   Bohé-  ^ 

mienne  ,  par  Schalken.  Quartiïr 

Un  clair  de  lune,  de  Gofredi. '  ^"  P^*-^" 

Deux  fujets  de  chaflè ,  par  Jrmwcr*    Rov ai. 
mans. 

Une  vendange,  de  Jean  Mieh        "* 

Deux  tableaux  de  Nejlcher;  dans  Tun      - 
cft  un  enfant  qui  a  cafle  fps  œufs,  dans 
l'autre  deux  enfans  jouant  avec  un  nid 
d'oifeaux. 

Deux  payfages  très  fins,  de  Banho^ 
lomée.  , 

Lalifîère  d'un  bols  où  paflent  des 
chariots  &  des  animaux ,  par  Brcughd 
de  Velours. 

Le  portrait  de  Nejicher^  peint  pat 
lui-même.  ' 

La-  Maîtrefle  d'école,  du  même  : 
une  femme  aflîfe  montre  à  lire  à  une 
petite  fille ,  un  petit  garçon  à  droite 
joue  avec  un  chien  monté  fur  un  fau-» 
teuil  de  velours  rouge. 

Unpayfage  de  bartholomée^  ou  un 
Satyre  danfe  au  fon  d'un  tambour  de 
Bafque  dont  joue  une  Bacchante. 

Deux  payfages  de  Zachtleeven^  cpm* 
pofés  de  vues  du  Rhin. 

Un  petit  payfage  è^Elsheimtr  où  des 
gens  fe  chauffent  durant  la  nuit  au  bord 
deTeau. 
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QuARTiFR      5q^  pendant  peint  par  Biinholomee , 
ru    Palais  ir  i>      j     i 

Royal,     r^preiente  une  montagne,  au  bas  de  ia- 

y,         quelle  coule  une  rivière  couverte  de 

bateaux. 

Uixliomme  aflîs  fur  un  banc,  qui  tient 

une  cruche  &  boit  à  même, par  Srouwer^ 

Un  payfage  orné  de  bergers  &c  de 
bergères,  par  Sw.inefeid. 

Un  autre  très-clair  de  Bartholomée  , 
ou  Ton  voit  des  rochers  perces ,  &  au 
bas  des  pâtres  conduifant  leurs  trou- 
peaux. 

Le  pendant  du  même  peintre  ^  a 
pourfujet  Laban  conduifant  fa  famille 
&  fes  troupeaux. 

La  Prédication  de  S.  Jean,  par  Bloe^ 
maert. 

Galathée ,  de  Carie  Maratte^  gravée 
dans  le  Grozat  par  Jean  Audraru  ' 

La  vue  d'une  forêt ,  par  Paul  Bril. 

Des  gens  qui  jouent  autour  d'une 
table ,  &  fur  la  droite  un  jeu  de  quil- 
les y  par  Teniers. 

Une  fenime  en  manteau  de  Ht  d'é- 
carlate  fourré  d'hermine ,  ayant  un  j  u- 
pon  de  fatin  blanc ,  man^e  des  huîtres 
qu  uiTgros  Bourguemeftrelui  ptéfente , 
&  tient  de  la  main  gauche  un  verre  de 
yin^ip2X  François  Mieris. 

Vn  joueur  de  violon^de  Gérard  Dou. 
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^  XJiie  marine  avec  des  pécheurs ,  par  .1  1 

BreugheL  '  _     Quartieil 

Une  autre  avec  des  pécheurs  qui  tî-  du  Palais 
rent  un  filet,  par  iSr^/^e///.  Royal. 

Payfage  au  chariot  j  tableau  rond  &        ^* 
capital  de  BreugheL 

Une  Puite  en  Egypte ,  dont  le  pay- 
fage eft  de  VanktboL 

Jupiter  &  Sémélé ,  dans  le  goût  de 
Rocenhamtr. 

Petit  Cabinet.  UneLéda,  de  Paut 
Véroneje^ 

La  CHAPEtxE  5  qui  eft  au  rez  de 
chauffée  dans  la  féconde  Cour  du  Pa- 
lais Royal ,  a  été  peinte  par  Vouct.  Le 
tableau  d*autel  eft  une  Annonciation , 
&  il  y  a  une  Gloire  d'Anges  aa-deffus. 
Quatre  ovales  dans  les  pendentifs  of- 
frent les  Apôtres  grouppés  enfemble^ 
Au  milieu  des  cojnparcimens  du  pla- 
fond ,  eft  le  Père  Erernel ,  entouré  de 
quatre  Anses  qui  jouent  des  inftru- 
mens.  Pluheurs  Vertus  fe  voient  dans 
quatre  petits  ronds  peints  en  camaïeux. 
Au-deflus  de  la  porte  de  cette  Cha- 
pelle eft  une  Tribune  qui  avance  en 
trompe.  Le  tout  eft  bien  doré ,  &  dans 
les  panneaux  it  y  a  de  petits  Anges  en 
griiaille. 

Le  Jardin  du  Palais  Royal  a  été 
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planté  fur  les  deflîns  de  Defgots.  Son 
Quartier  parterre  préfente  deux  longues  pièces 
DU  Palais  j^  gazon,  dont  lU  beauté  peut  être  com- 
Y  ^^'    parée  à  celle  des  peloufes  d'Angleterre. 
'  *        Ce  Jardin  eft  décoré  de  quelques  Ter- 
mes faits  par  Lcranbtrt^  &de  plufieurs 
Figures  en  pierre ,  placées  autour  du 
parterre. 

En  commençant  à  droite,  on  voit 
une  Bacchante  jouant  du  tambour  de 
bafque ,  &  un  petit  Satyre  à  fon  côté, 
par  Buyjier. 

Une  Bacchante  &  un  enfant  jooanC 
des  caftagnettes ,  par  Lcranbcrt. 

Une  Danfeufe. 

Un  Satyre  qui  danfe. 

Un  autre  qui  tient  fon  menton.  Ces 
frois  figures  font  du  même. 

Un  grouppe  de  deux  Satyres ,  par 
Buyfier. 

Les  Figures  qui  accompagnent  le 
Porticjue  de  treillage ,  fervant  de  dé- 
coration au  fond  ou  jardin ,  font  de 
Lemoync  le  père ,  &  repréfentent  Her- 
cule &  Amphitrite. 

Les  deux  autres  placées  Air  les  cap- 
tés, font  un  Satyre,  par  Btiyjlcr^  & 
une  femme  tenant  une  couronne ,  de 
^       Leranbert. 

Là  Si^ut  M  l'Opéra  eft  un  mô-; 
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miment  important  dont  l'éxecution  a 

été  confiée  aux  foins  de  M.  Mortau.  Sa  Quartieh 
façade  eft  fans  ordre  d'architeâure  »  du  Palais 
mais  d'une  difpofition  analogue  à  celle     Royal. 
du  Palais  Royal  dont  elle  rait  partie.        ^* 
Le  rez  de  chauflee  eft^occupé  par  des 
arcades ,  au-deflTus  defquelles  s'élève 
un  premier  étage  percé  de  neuf  croi- 
fées  :  celle  du  milieu  eft  ornée  d'une 
lyre  grouppée  avec  d'autres  ornemens 
emblématiques  :  les  deux  des  extrémité^ 
n'ont  qu'une  corniche  fans  ornement. 
On  a  placé  au-deflfus  des  (ix  autres  àts 
bas-reliefs  ,  repréfentant  les  Mufes  , 
qui  ont  le  plus  die  rapport  au  fpefta- 
cle  :  ces  bas-reliefs  &  ornemens  font 
de  f^^JJey  ainfi  que  lesEnfans  qu'on 
voit  fous  la  ealerie  extérieure* 

Le  veftibiue  intérieur,  orné  d*un  or- 
dre Dorique,  cannelé ,  réunit  les  com- 
munications principales  :  deux  grands 
efcaliers  conduifent  à  la  Salle.  L'arti- 
fice de  fa  conftruftion ,  autant  que  le 
choix  des  ornemens  qui  l'enrichiflent, 
contribuent  à  lui  donner  Tair  de  légè- 
reté qu'on  y  remarque  ;  la  corniche  eft 
j>rnée  de  médaillons  d'un  goût  Corin- 
thien. M.  du  Rameau  z.  repréfenté  au 
plafond  Apollon  dans  fon  char ,  pro- 
tiii  d'un  Génie»  qai  vient  daa$  let' 
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^*'**'"'**^  airs  animer  de  fon  feu  les  Mufes  de 

Quartier  la  Pocfie^,  la  Mufique,  la  Danfe,   la 

^«  ^^^^^^  Peinture,  la  Mécanique,  &  les  autres 

V^^*     qui   concourent   particulièrement   au 

fpedacle  de  l'Opéra.  Un  grouppe  de 

figures  repréfentant  l'Ignorance  &  l'En* 

vie  quife  précipitent,  forme  une  heu- 

reufe  oppofition  dans  la  composition 

de  ce  morceau. 

Les  Figures  qu'on  voit  à  l'avant- 
fcène  ,  les  enfans  &  les  guirlandes  , 
<jui  font  une  grande  partie  de  fa 
décoration  >    font    de  la    main    de 

Le  foyer  eft  une  des  principales  piè- 
ces de  cet  édifice  :  fon  étendue  &  foa 
ufage  ont  exigé  qu'il  y  fût  pratiqué  deux 
cheminées;  la  corniche  eft  ornée  de 
confoles ,  les  murs  font  revêtus  d'une 
bell^  menuiferi^  *,  le  deflus  des  chemi- 
nées &  delà  porte  préfentent  les  buttes 
de  Quinault  ,  de  Lully  &de  Rameau, 
exécutés  par  M.  Caffieri^  &  celui  du  che- 
valier Gluck  par  M.  Houdon.  La  falle 
c'a  bal  eft  formée  en  partie  de  celle  du 
fpefticle ,  à  laquelle  on  a  ajouté  un 
falon  odogone  de  45  pieds  de  dia- 
mètre ,  dont  la  décoration  eft  liée  avec 
celle  de  l'avant-fcèn?;  le  plafond  eft 
du  de0in  de  M.  4u  Jtiameau.  -       .  ' 

u 
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La  multiplicité  des  logemens  def- 


tincs  aux  difFcrens  ufages  néceflaires  ;  Quartier 
la  conimodité  des  iflues  ,  la  facilité  ou  Palau 
de^  communications  ,  concourent  au-    ^^o^au 
tant  que  le  nombre  &  la  difpofition  • 

des  loges  ^our  les  fpeftateurs  >  à 
tendre  cette  falle  un  modèle  ^n  ce 
genre. 

Le. Château  d'Eau,  vîs-à-vis  le 
Palais  Royal  ,  ain  fi  nommé  ,    parce 

3u'il  renferme  des  réfervoirs  d  eau 
e  la  Seine  &  d*Arcueil,  a  été  élevé 
en  1719,  fur  les  deffins  de  de  Coue. 
Son  architefliire  eft  en  boflàge  ruftiqua 
vermiculé.  Au  milieu  de  fa  façade  eft 
tin  avant-corps ,  •  formé  par  quatre 
colonnes  d'ordre  Dorique  ,  couron- 
nées d'un  entablement  &  d'un  fronton»  ' 
fur  kquel  font  les  Figures  de  la  Seine 
défignée  par  un  Fleuve  ,  &  d'une 
Nymphe ,  qui  eft  la  fontaine  d'Ar- 
cueil ,  toutes  deux  de  Coujîou  le  jcunci 
Au  rez  de  chauflce  eft  une  niche  ,  or- 
née de  congélations  ,  d'une  coquille  ^ 
ôc  d^un  dragon  qui  jette  de  l'eau. 

L'HÔTEt.   DE     LoNGVEVltlE   5    batî 

ftu:  le  deflîn  de  MeteT^eau ,  offre  au  rez 
àè  chau0ee  un  plafond  ^  où  Mignard 
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"■■  a  peim  TAurore.  Cer  Hôtel  fçrt  maîn-i 

Quartier  menant  à  la  Fçrme  du  Tabac, 
pu    Palais 

^y^^^'        Saint  Louis,  pu  Louvre.  Vêlé-* 
gant  deffin   de    cettç.  Eglife   eft   da 
Germain.  Le  bas-relief  placé  aii-deifiis. 
de  la  porte  ,  &  exécuté  par  M..PJgaI/e, 
rçpréiente  trois  Enfans ,  dont  un  tienç 
la  couronne  d'épines  ,    un  autre  les 
clous  que  S,  Louis  apporta  en  France  : 
le  troiaèmç  tient  le  Sceptre  &ç  la  Maiiy 
de  Juftice  :  le  Manteau  royal  leur  ferç 
de  fond,   Le  fieur  RobiUon  a  fculpt^ 
d'une  manière  moëlleufe  &  recherché^ 
Içs  ornemens  de  ce  Portail  &c  de  Tin^ 
léneui:  de   cette  Eglife,  d'après  les 
crayons  de  Germain. 
.    Le  principal  ^utçl  çft  du  deflîn  Sq 
^e  l'exécution  deFremin.  On  voit  daiiç 
(è  Choeur  trois  Tableaux  de  Charles 
Çoypel  3,  l'Annonciation ,  les  Difciple^ 
d'Emmaiis  ,  &  N«  S^  mis  an  tombeau  ; 
ce  dernier  eft  gravé  par  JouUain. 
.    Calloche  z  repréienté  à  un  AuteJ  à 
gauche  S.  Nicolas ,  quç  des  matelots  &^ 
des  voyageurs  remercient  de  les  ayoif 
délivrés  d'une  effroyable  tempête, 
.    Viçri-yis  ,   M^   Pierre  a  peint  le 
Martyre  de  S.  Thomas ,  arçhçvê<jUQ 
4e  Cantoîbéri.  .    .  .... 
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Dans  rouverture  d'une  arcade  s'é-  ' 


^lève  lemaufolée  dq  cardinal  de  Fleury.  Quartier 
]Ge  prélat  y  paroît  étendu  fur  un  ^"  Palau 
Itimxbeau  près  de  rendrç  les  derniers  *^^^* 
*  jbupirs  encre  les  bras  de  la  Religion. 
Jv  t'Efpërance  ,  far-un:plan  plus  élevé, 
f^  4iri^;  fon  gefte  &  fes  regards  vers  le 
.féjourd^  rÈternité ,  promife  aux  juftes. 
La  France  faifie  de  douleur  ,  femble 
Véloigner  du  tombeau  pour  fe  dérober 
%û%  horreurs  de  la  cacaftrophe.  L0g 
W  ivmboles  des  diftîndions  dont  le  car- 
p  ainal  écoit  décoré ,  font  au  pied  dit 
5-'  tombeau  avec  le  cartel  de  fes  Armes. 
^-  Dans  i«  fcnd  s'élève  une  pyramide  > 
f\  -furmontée  d'une  urne  cinéraire  qu'ac- 
compagnent des  feftons  de  Cyprès^ 
Cet  ouvrage  fait  honneur  à  M.  Lc'* 
:;-      inoynt* 

gî  La  Chapelle  en  face  a  pour  tableaa 

^  lin  bas-relief  en  marbre  de  l'Annon-r 
A  ciation ,  dont  les  figures  ont  fix  pieds , 
L      exécuté  par  le  même  artifte. 

Dans  celle  èiQ%  Fonts  eft  le  Baptême 
rdeN^S*  peint  par  Reftouu  Vis-à-vis 
on  voit  la  Madeleine  dans  le  défert , 
tableau  précieux  &  galant  de  CarU 
Vanloo. 


L'Eglife  &  môpital  des  Quinzi^ 


!►. 
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—— — ^  Vingts  fe  réédifient   fur  les  deflîns 

Quartier  de   Lahbi  ,  &  fe  continuent  fous  la 

DU   Palais  conduire  de  M.  de  Saint-Martin.  Dans 

RoYAi,,    \q  fronton  de  la  façade  du  grand  bâ-* 

^*     '    timent  eft  un  cartel  qui  renferme  les 

^rmes  du  Roi  :  àu-deflbus  eft  un^ 

Renommée  portant  une  infcription  j 

le  tout  exécuté  par  FaJJé^ 

Saint  Roch.  Cette  Eglife  ,  com^ 
mencée  en  16^5  j  par  le  Mercier^  a  étç 
achevée  par  d^  Cotte  en  173^.  Le  Por*- 
tail ,  formé  des  ordres  Dorique  ÔC 
Corinthien ,  a  été  élevé  après  fa  mort 
fur  fes  deffins  par  fon  fils.  Le  premier 
ordrç  porte  en  amortiflement  deux 
.grouppes  de  pierre,  repréfentant  les 
ijuatrv'  Pères  de  TEglife  Latine ,  fculp-»- 
ces  par  Francin.  Le  fécond  eft  futr 
monté  d'un  fronton ,  où  fonçlçs  Armes 
dç  Sa  Majefté  ;  une  Croix ,  au  pied  d^ 
laquellç  paroiflTent  deux  Anges  prof- 
ternes  ,  couronne  le  tout  -,  ils  font  à\x 
même  fculpteur.  Les  trophées  ,  can-» 
délîibres ,  fleurons  &  autres  orpemens  y 
onç  été  fçqlptés  par  Montean^  Les 
ordres  Dorique  &  Ionique  font  em.- 
ployés  ayec  plus  de  fuccès  au  poij- 
tail  latéral  du  côçc  de  U  rue  nçuv^ 
$*jRoch. 
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L*architedure  de  TEglife  eft  Do- 


tique  ,  &  du  meilleur  goût.  Sa  fculpture   Quautie* 
intérieure  eft  dàe  i Charpentier^  à  lex-  ^^   Palais 
ception  de  celle  du  Choeur ,  exécutée     ^^^^• 
.  après  fa  mort  fur  fes  deffins.  ^         ""' 

La  féconde  Chapelle ,  à  gauche  en 
entrant ,  renferme  le  tombeau  de  Ma- 
dame de  Lalive  de  Jully  ,  exécuté  par 
M.  Falconet  ,  d'après  les  deflins  de: 
M.  fon  mari  qui  a  exprimé  fes  regrets 
lians  rinfcripcion  qu  on  lit  gravée  fur  * 
le  marbre.  Le  tableau  d'Autel ,  peine 
par  le  Lorrain  ,  repréfente  fainte  Eli^ 
fcbeth ,  reine  de  Hongrie  ,  patrone  de 
Madame  de  Lalive ,  à  genoux ,  en  mé* 
ditat  ion  fur  un  crucifix. 

Dans  la  troifième  Chapelle  eft  une 
Nativité  ,  de  te  Moine. 

Au  pilier  près  de  la  fixième  Cha;- 
pelle  ,  on  voit  le  tombeau  de  M oreau 
de  Maupertuis.  Son  médaillon  eft  at«; 
taché  à  une  pyramide ,  au  pied  de  la^» 
quelle  eft  une  colonne  tronquée.  IJn 
Génie  larrofe  de  fes  larmes ,  &  plus 
bas  les  découvertes  que  cet  hommd 
illuftre  a  faites  dans-  les  fciences  font 
caraidérifées.  Ce  monument  a  été 
iculpté  par  M;  d'Huei. 

On-temarque  dans  la  (îxième  Cha^ 
pelle  le  Marcyiede  S.  André ,  excellent 

Fiij 
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— *— — m  ouvrage  de  Jouvenet ,  &  le  tombeau 

Quartier  d'André  le  Noftre,  exécuté  par  Cotton: 

DU   Palais  le  bufte  eft  de  Coy:i€Vox. 

^^^^*      .  La  dernière  Chapelle  du  même  côté^ 

qui  eft  celle  de  Louvois  ,    offre  ua 

S.  François  d'Aflîfe,  avec  une  belle 

Gloire  d'Anges  ,    peint    par    Michel 

Corneille  &c  gravé  à  l'eau  forte  par  lui^ 

même* 

Entre  les  deux  bandeaux  d'un  pi- 
lier à  gauche  en  entrant  dans  la  cha- 
pelle de  la  Vierge  ,  fe  voit  un  petit* 
monument  de  Ibronze  ,  fculpté  par 
Charpentier  >  pour  le  comte  Rangoni  ; 
c  eft  une  Vertu  pleurante  qui  s'ap- 
puie fur  la  bafe  cl'une  colonne  funé-^ 
£aire. 

Vis-à-vis  eft  le  tombeau  dix  maré- 
chal d*AsfeId ,  dont  le  médaillon  placé 
au  pied  d'une  pyramide  >  eft  foutenu 
par  un  Génie  en  pleurs. 

M.  Pierre  a  mi$  le  dernier  fceau  à 
Ca gloire,  en  offrant  aux  yeux  du  pu- 
blic la  coupole  de  la  chapelle  de  la 
Vierge.  Toute  la  machine  eft  compo- 
fée  de  cincj  grouppes  principaux.  Le 
premier  qui  le  préfente  en  entrant  eft 
celui  de  la  Vierge,  environnée  &:  fou- 
tenue  par  des  Anges ,  dont  les  attitudes 
£;>nt  remplies  de  grâces  :  elle  s'élève 
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au  ciel  vctue  d'une  draperie  blanche, 

Le  fécond grouppe  qu'on  voit  adroite  ,  Quartier 
repoéfente  différens  Apôrres  &  Mat- du  Palau 
tyrs  de. la  Loi  nouvelle  ,. morts  avant  ^-oyal» 
i'Aflomption  de  la  Vierge.  On  dif*  ^* 
ringue  parmi  les  Saiiitsî  du  Nouveau 
Teftament ,  S.  Pierre ,  S.Paul  &  S.  An- 
dré ,  tous  trois  ont  fuïvécu  à  TAflomp- 
tîon  de  Matie,  Derrière  èft  un  grouppe 
agréable  d^  feinin.es  ,  donc  quelques* 
unes  Kii  préfenrent  leurs  enfans  inno« 
cens  maflacrés  fous  Hérode*  Par  une 
continuité  de  maffes  lamineufes,  les 
figures  de  Mardochée ,  d'Efther  &  de 
fa  fuivante ,  ne  forment  qu'un  même 
grôuppe.  Entte  ce  fécond  &  le  pr©* 
«lier ,  fojpt  placées  fur  un  plan  reculé 
les  figures  épifodiques  d'Adam  Se 
d'Eve  ,  néceuairemenc  liées  au  fujei; 
1^  oroiiième  grouppe  eft  cpmpofé  des 
Patriarches  &  des  Prophètes  9  Bc  tci^' 
miné  par  ie^  Mages.  Dans  le  quatrième 
cft  un  concerc  d'Anges  ,  &  dans  le 
cinquième  fonC  les  Femmes  fortes  de 
l'Ancien  Teftambnt,  telles  que  Judith^ 
Débora  Se  autœs.  Enfin  le  focle  ajouté 
à  la  corniche ,  eft  orné  de  figures  allé!** 
criques  feintes  de  ftuc  ,  qui  repré^ 
ientent  des  Vertus. 
Sur  l'Autel  eft  la  Vierge  à  gencmx  > 

Fiv 
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** — — ^modeftement  inclinée   devant  l'Ange 
Quartier  qui  paroît  vis-à-vis  ,&  montre  la  gloire 
DU   Palais  a'où  il  defcend.  Une  même  chaîne  de 
y^'"    nuées  le  grouppe  avec  la  gloire  &  avec-" 
laVierge» 

Entre  les  denx  pilaftres  qui  déco- 
rent l'arcade ,  font  placées  les  Figures 
en  plomb  bronzé  de  David  &  d'ifaïe. 
Ai^  milieu  du  fécond  drdre  paroîc 
une  Gloire  célefte  ,  dont  les  rayons, 
prennent  leur  origine  dans  un  tranf- 
parent  lumineux  qui  fait  illufion.  Lé 
Tabernacle  eft  pratiqué  dans  TépaiCTeur 
de  la  portion  des  nuages  qui  defcend  ' 
du  haut  de  là  Gloire.  M.  Falconet , 
auteur  de  ces  ouvrages  ,  a.  profité  ha- 
bilement de  fob  fujet  pour  ménager  le 
Î>ercé  qui  dévoile  ,  en  entrant  dan» 
'Eglife,  l'Autel  du  Chœur,  celui  de 
la  Vierge  ,  de  la  Communion  &  da 
-Calvaire. 

M.  Pierre  a  peint  la  coupole  qui 
décore  la  chapelle  de  la  Communion. 
Cet  ouvrage  retrace  lie  Triomphe  de 
la  Religion.  L'Autel  eft  enrichi  de 
Chérubins  &  de  deux  Anges  adora- 
teurs »  exécutés  par  Paul  .  Slodt^  , 
ainfi  que  les  ornemens  de  cette  cha- 
pelle. 

Celle  du  Calvaire  termine  TEglife 
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iîâ  coté  du  nord  :  elle  offre  aux  yeux  E 


le  Sauveur  crucifié ,  par  Michel  An^  Quartier 
giùcr  ,  &.une  Madeleine  au  pied  de  ^^  Palais 
la  Croix.  Placés  au  haut  de  la  mon-        J^^* 
tagne,  dans  la  cavité  d'une, efpèce  de 
niche  ,  ils  font  éclaires  d  une  lumière 
célefte.  Us  s*y  détachent  fur  un  fond 
de  ciel ,  orné  d  un  grouppe  de  nuages , 
peint  par  M.  Machy.  Sur  un  plan  plus 
avancé  font ,  d'une  part ,  des  foldats 

Srépofés  à  la  garde  du  tombeau  ,  & 
e  l'autre  des  troncs  d'arbres  8c  des 
plantes,  parmi  lefquels  paroîc  le  fer- 
pent  prêt  à  fe  précipiter*  Au  bas  de  la 
montagne  ,  où  font  deux  portes  tail- 
lées  dans  le  roc ,  eft  un  Autel  de  marbre 
bleu  Turquin  >  qui  n'a  pour  ornement 

3ue  deux  urnes  ,  d'où  fort  la  fumée 
es  parfums.  Au  milieu  s'élève  un 
Tabernacle  formé  du  débris  d*une  co- 
lonne ,  fur  laquelle  font  groappés  di- 
vers attributs  de  la  Paflion.  Toute 
cette  décoration  eft  due  à  M.  Falconeu 
L*archice(fture  de  cet  Autel ,  &  le  Sanc- 
tuaire de  la  chapelle  de  la  Vierge ,  font 
de  M.  BoalleCé 

Dans  la  première  chapelle  à  gauche, 
en  fortant  de  celle  de  la  Vierge  ,  on 
voit  un  tableau  à* Antoine  Coypely 
repréfeataut  S.  Louij  au  lit  de  la  mort. 

F  y,  •     ■^' 
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La  grille    qui    ferme    Tentrée  dd 

Quartier  Chœur  n*a  rien  de  pareil  en  ce  genre  ; 

DU   Palais  le  fer  Sc  le  cuivre  y  font  joints  très- 

y^^^'    artiftement.  Ceft  louvrage  d  un  habile 

ferrurier ,  nommé  Dore. 

Les  deux  Autels  placés  aux  cotes  de . 
la  grille  )  font  de  marbre  bleu  Turquin: 
fur  l'un  eft  un  Chrift  agonifant  au  jar- 
din des  oliviers ,  par  M.  Falconety  Sc 
fur  l'autre  on  voit  la  ftatue  de  S*  Roch  , 
faite  par  Coufleu.  L  architecture  de  ces 
deux  Autels  eft  due  à  Kl.  Coujlou  le 
jeune. 

Les  deux  Chapelles  de  la  croifée 
ont  été  décorées  fur  les  deflîns  de 
M.  Boullée.  On  y  voit  quatre  grandes 
Figures  de  marbre  ,  parmi  lelquelles 
on  diftingue  une  Statue  de  S,  Auguftin, 

5ar  M.  d'Hue\  ,  &  une  de  S.  François 
e  Sales  ,  par  M.  Pajou, 
Deux  tableaux  cintrés  ,  de  vîngt- 
deux  pieds  de  haut,  fur  douze  de  large, 
font  le  principal  ornement  de  ces  cha- 
pelles :  l*un  eft  S.  Denis  prêchant  la  foi 
«n  France ,  par  M.  Vien  :  l'autre  dû  à 
M.  Doyen  ,  repréfente  le  miracle  des  * 
Ardens ,  arrivé  Tan  1129,  fous  le  règne 
de  Louis  VI.  Unemaladieipidémique, 
qui  étoit  une  ardeur  dévorante,  affligea 
^  villç  de  Paris  j  prefque  tous  fcs 
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habltans  mouroient  les  entrailles  brû-  — i»*— — 
lées  ;  ce  fléau  cefla  rout-à-coup  par  Quartieh 
rinterceflîon  de  Sainte  Geneviève.         ru  Palais 

Dans  la  croifce  ,  près  ie  la  porte    Royai. 
orientale,  eft  k  tombeau  de  la  marquife        ^* 
de  Brehanr,inone  à  la  flçur  defon  âgcL 

Au  (ixième  pilier  de  la  nef  à  gauche. 
Manière  a  fculpté  un  petit  tombeau  de 
maii>re  noir  >  d  où  s  élève  une  pyra- 
mide de  madère  blanc ,  à  laquelle  eft 
attaché  le  bufte  de  Nicolas  Ménager , 
plénipotentiaire  du  Roi  à  la  paix  d'U*- 
trecht ,  en  17  ij. 

Vis-à-vis  eft  le  tombeau  de  Philippe- 
Claude  de  la^Marche  »  lieutenant  gé^ 
néral  des  armées  du  Kou 

La  chaire  du  prédicateur  eft  dans 
un  goût  nouveau ,  qui  fait  honneur  i 
Challe.  Elle  eft  en  forme  de  tribune , 
fôutenue  par  quatre  fupports  repréfen- 
tant  les  Vertus  cardinales.  Ses  faces 
font  ornées  de  bas*relicfs  ,  dont  les 
fuîets  font  la  Foi ,  l'Efpérance  &  U 
Charité.  Un  Ange, fymbole  de  la  vér 
rite  ,  lève  le  voile  de  Terreur ,  défignç 
par  un  rideau ,  qui  forme  le  couron- 
nement de  cette  cnaire ,  nommé  Vabat^ 
voix.  La  rampe  de  fon  efcalier,  exé- 
cutée fur  les  deffins  de  Challe ,  a  dej 
prnemens  de  bronze  doré  &  d'acieir 
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*■■—■*  hruni ,  dont  le  fini  eft  porté  ait  plui 
\  QuAjLTUR  h*ut  point  de  perfeaion. 
ru    Palais 
Ko  Y  AL.        L  E  S  J  A  c  o  B  I.H  S.  Dans  k  féconde 
'^*       -Chapelle  à  droire  ,  en  entrant  par  le 
grand  portail  »  on  remarque  un  Saint 
François ,  de  Porbus* 

Le  tableau  de  la  cinquième  Cha- 
pelle ,  du  même  côté ,  a  pour  fu|et 
S.  Hyacinthe  qui  fauve  Timage  de  \x 
Vierge  ,  faite  en  marbre ,  àts  mains 
des  ennemis  du  nom  Chrétien*  Ca- 
lombcl ,  de  qui  eft  cet  ouvrage  ,  a 
peint  les  têres  des  Religieux  d'après 
•ceux  qui  vivoient  en  ce  temp^-Mà» 

Au  Maître- Autel  eft  une  Annonî» 
dation ,  dé  Porbus, 

Dans  la  première  Chapelle  à  droite 
.  du  Maître-Autel ,  eft  le  tombeau  da 
maréchal  de  Créqui  ,  du  defiîn  d^/ 
le  Brun»  Coujlou  traîné  le  fit  en  fî>- 
cicté  avec  Joly.  Il  y  a  de  fa  main  une 
Statue  de  marbre  qui  repréfente  la 
Valeur ,  &  une  bataille  en  bas-relief 
de  bronze.  La  Figure  du  Héros  à  ge- 
.    HOUX  eft  de  C<^y'{evox. 

.    L'Autel  eft  décoré  d  une  copie  faite 
par  Houa£c  3  de  laJOefcenae  4e  Croix 
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Dans  la  chapelle  fuivante  vous  ver*  *'^— *— ff 
5z  un  S*  Pierre  &  un  S.  Paul,  demi-  QuartuÀ 
gures  peintes  par  Rigaud^  ^^  Palaw 

Vis-à-vis  la  chaire  du  prédicateur  i  .^^^* 
ft  le  tombeau  de  Pierre  .Mignard ,  in- 
enté 8c  exécuté  par  M.  Lemoyne*  La 
omtefle  de  Feuquieres  fa  fille  eft  r^ 
réfentée  à  genoux  ,  &  prie  Dieu  pour 
on  père,dontle  bufte  eft  de  iesjardinsé 
)eux  Génies  l'accompagnent ,  dont  . 
un  tient  le  Pincelier ,  &  l'autre  une 
^icogne  ,  fymbole  de  la  piété  envers 
îs  parens.  Derrière  s'élève  une  py- 
a.mide  que  le  Temps  découvre ,  en 
svant  une  grande  draperie  qui  la  cache 

moitié. 

Sur  la  porte  de  la  Bibliothèque  c(t 
dacé  un  grand  tableau  cintré  aflei 
ingulier  t  S.  Thomas  y  eft  aflis  fur 
me  fontaine ,  où  des  Moines  de  dif- 
érens  Ordres  s'empreflent  de  venir 
>uifer.  On  le  croit  de  Ninct  de  Lcf^ 

Dans  le  cabinet  d'Hiftoîre  Natu- 
elle  5  la  princefle  de  Conti  eft  peinte 
>ar  Rigaud  j  ôc  dans  la  chambre  du 
;:^onfeil ,  on  voit  fix  beaux  portraits 
le  ce  fameux  peintre  ;  Louis  XIV ,  la 
omtefle  de  Touloufe  ,  Monfbigneui: 
e  Dauphin  au  fiége  de  Philisbourgj 
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la-  ducheflfe    d'Orléans    douairière  J 
QUARTIER  M.  de  iPlàmânville  ,  évêqué  de  Per* 
i>u  Palais  pignan ,  ÔC  le  cardinal  de  Fleury^ 

^  '  L'Hôtel  de  Noailies.  Sa   porté 

fiir  la  rue  palTe  pour  erre  du  deffin  dé 
Maroc  qui  avoir  été  Tarchitede  de  cet 
hôtel  ;  dans  la  fuite  cet  édifice  a  été 
prefque  entièrement  rebâti  par  Laff 
furahce.  Elle  eft  formée  d'un  ordra 
Ionique  y  furmonté  d'un  attique  que 
couronne  un  fxontoh.  Au  fond  de  lâi 
cour  de  cet  hôtel ,  un  des  plus  vaftes 

3ui  foient  à  Paris ,  eft  un  avant-corpç 
'ordre  Dorique  avec  un  Ionique  àu- 
deflfus  &  un  attique..  Il  donne  entrée 
îau  grand  efcalier  ,  d'une  .architefture 
Corinthienne  ,  ornée  de  fculptures* 
L'ordonnance  de  la  façade  fur  le  }ardin 
ieft  la  même,  A  la  hauteur  du  premier 
ordre  font  deux  grouppes  de  pierre 
fculptés  par  Coujfou  fainé ,  &'  repré- 
fentant  le  Printemps  &  TAïuomne. 

La  Place  de  Louis  le  Grand 
a  été  bâtie  par  J.  H.  Manfan ,  en  i6^^y 
fur  le  terrein  de  Thôrel  de  Vendôme. 
Sa  forme  eft  odogone  ,  &  fon  archi- 
tefture  eft  Corinthie^ine  en  pilaftres  ^ 
fevec  de$  corps  avancés*,  tarit  dans*  k* 
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s  coupés ,  qu'au  milieu  des  faces  — — ij 
raies.  Sous  ce  grand  ordre  règne  Quartuil 
ftyiobate  décoré  de  refends  ,  dans  ]>u  Palais 
a%\  on  a  pratiqué  une  porte  en  plein    Roy  ai, 
:re  pour  chaque  maifon.  ^» 

^e  principal  ornement  de  cette  Place 
la  Statue  équeftre  de  Louis  XIV , 
due  en  bronze  d'un  feul  jet ,  fur  le 
dèle  de  GirafdoTty  par  Kelltr^  Le 
L  eft  vêtu  en  Héros  de  Tantiquité. 
es  cartels  &  les  ornemens  de  bronze 

embelliffènt  le  piédeftal ,  font  àn^ 
jénie  de  Coufiou  le  jeune.  Du  côté 
a  Chancellerie  le  cartel  eft  foutenu 
deux  enfans  qui  ont  pour  fymbole 
attributs  de  Minet ve.  Sous  la  cpr- 
he  paroifTent  des  fragmens  de  tro- 
ues relatifs  aux  Sciences  Se  aux  Art5« 
;  ttophées  des  deux  pilaftres  repré- 
tcnt  l'Afrique  &  l'Amérique.  De 
trecôté  l'infcriptioa  eft  portée  par 
IX  enfans ,  dont  l'un  tient  des  pom- 
s  du  jardin  des  Hefpérides ,  &  l'au- 

des  couronnes  de  lauriers  &  de 
ne.  Sous  la  corniche  &  à  côté  font 

fragmens  de  trophées  militaires, 
ifie  &  l'Europe  fe  voient  fur  les  pi- 
res des  côtés.  A  la  tète  du  piédeftal 
a  placé  les  Armes  de  France ,  & 
es  de  la  ville  à  l'autre  bout.  Dws 
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!  les  pilaftre  des  angles  font  des  agràphe^ 
Quartier  où  tiennent  des  teftons  dp  chêne  &  de 
Où  Palais  lauriers ,  fvmboles  de  la  force  ic  de  la 
f^/"-    Vidoire. 

La  Maifon  quWcupoit  le  baô.ow 
ï)E  Thiers  ,  &  celle  de  M.  le  duc  dtf 
Broglio  ,  ont  été  élevées  par  Bulïeu 
M.  Contant  a  fait  des  changemens  coii- 
iïdérables  dans  Tune  &  dans  lautre , 
&  a  bâti  les  deux  grands  efcaUers. 
Celui  de  M.,  le  duc  de  Broglio  eft  d  une 
conftrudion  au0î  hardie  que  finguUère». 
Le  plafond  de  lefcalier  &  de  la  galeria, 
tont  été  peints  par  Mathcu 

.  Les  Feux  tL  an  s.  L*ordonnance  ^ 
àuffi  lîmple  que  régulière  ,  de  la  porte 
qui  fert  d'entrée  à  ce  Monaftère  ,  eft 
très-eftimée.  Elle  a  été  élevéo  par 
François  Manfatt. 

Le  Portail  de  TEglife  eft  le  coup 
d^elTai  de  ce  même  architede  \  il  eft 
formé  des  ordres  Ionique  &  Corin- 
thien. Les  colonnes  de  Tavant-corps 
font  ifolées ,  &  celles  des  extrémités 
font  engagées.  Il  y  a  de  fort  beaux 
ornèmens  fur  le  fut  de  Tordre  infé- 
rieur ,  &  un  fronton  x:irculaire  fur  le 
fupérieur. 
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3n  voit  au  grand  Autel  une  Af-  m^mmmmm 
ipcion  de  la  Vierge  ,  par  Bunel ^  Se  Quartiik 
s  un  rond  au-deflus  deux  Anges  bu  Palais 
•rareurs  ,  par  la  Foffe.  Royal* 

^a  féconde  Chapelle  à  gauche  eft        ^^ 
tite  par  Fouet  :  c'eft  une  Nativité 
'Autel  ;   &  dans  un   odtogoqe  au 
Fond,   S.   Michel  qui  terrafTe    les 
nons. 

l^is-à-vis  la  chaire  du  prédicateur 
voit  le  tombeau  de  Henri  de  Lot- 
ie ,  comte  d'Harcourt ,  &  de  fon 
,  fculpté  par  RenarJ.  L'Immortalité 
Ignée  par  une  figure  ailée  qui  tienç 
nédaillon  du  Cointe ,  femble  trioni-  • 
Il  du  Temps  ,  placé  au  pied  d'un 
îlifque.  Un  Génie  à  côté  préfente 
:>ortrait  du  fils. 

banslatroifième  Chapelle  à  droite  > 
larquez  trois  colonnes  Compofîtes 
marbre  blanc  &  noir  antique  ,  donc 
carrières  font  perdues,  tlles  font 
montées  d'un  entablement  qui  porte. 
1  buftes  de  marbre. 
Dans  la  cinquième  Chapelle  eft  une 
nte-Famille  de  Michel  Corneille , 
vée  par  lui-même. 
Aubin  Vouet  a  peint  fur  les  murs 
cloître  Thiftoire  de  S.  Bernard.  Ori 
X  fur  les  vitres  1^  vie  du  bienheureux 
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Père  Jean-Baptifte  dé  la  Barrière,  àU* 
Quartier  teur  de  la  Réforme  :  Sempy  &  Micka 
^\otkt^^^'^^^  peinte  avec  beaucoup  de  finêfle* 
Y^    '    d'après  les  deflîns  d*Elye. 

On  remarque  dans  le  patloit  urt 
grand  tableau  de  Loyr^  repféfentant 
un  feigneur  qui  defcend  de  cheval ,  &C 
vient  prendre  Thabit  de  Feuillant» 

Lis  Capucins.  On  voit  à  la  Aet^ 
hière  Chapelle  le  chef-d^œuvre  de 
Robert  ;  c'eft  le  martyre  du  bienheu- 
reux Fidel  dé  Simaringa  ,  capucin  , 
béatitié  en  174^  ,  premier  martyr  de 
la  million  apoftolique,  établie  chez  lei 
Grifons  par  la  congrégation  de  la  Pro* 
pagande. 

La  Hyre  a  décoré  le  Maître-Àutel 
d'une  belle  Aflbmption ,  gravée  pat 
de  la  Court  ,  &  d'iui  Portement  de 
Croix  au-deffiis.  Tout  en  haut  M.  Du-* 
mons  a  peint  les  vingt-quatre  Vieil* 
lards- profternés  devant  le  trône  de 
l'Agneau. 

On  voit  dans  le  Choçur  un  Chrift 
tnourant  ,  de  le  Sueur  >  &  dans  la 
Sacriftie ,  Moife  ferrant  la  manne  dans 
TArche ,  par  Vermont, 

S.  François  prêchant  aux  Mahômé*- 
tans,deM,  du  Mont  \^  Romaih. 
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Lis  FitLBS  DE  t* Assomption.  On  Quartur 
entre  dans  leur  Eglife  par  un  porche  t)u  Palai* 
formé  de  fix  colonnes  Corinthiennes,     Roy  a  té 
élevées  fur  dlufieurs  degrés ,  &  couron-        ^* 
nées  d'un  fronton  triangulaire.  Il  eft 
da  deffin  êiErrard ,  ainfi  que  TEglife  , 
qui  confifte  en-  un   dôme  décoré  de 
quatre^  afcs ,  entre  lefquels  font  des 
pilaftres  Corinthiens  accouplés  ,  qui  . 
ibutiennent  un  grand  entablement ,  le 
tout  traité  peu  heareufement. 

Le  Crucifix  en  face  de  la  porte ,  tk  ^ 
de  NoelCoypcL 

Sur  un  Autel  à  côté  de  la  grille 
des  Rcligieufes  ,  eft  Saint  Pierre 
délivré  de  prifoii  par  l'Ange  ,  de  la. 

Le  plafond  du  Chœur  ,  peint  paf 
ce   fameux   artifte  ,   offre   la .  Sainte 
Trinité  avec  quantité    d* Anges  dans  ' 
des  ornemens» 

Sur  le  mur ,  au-de(Ius  de  la  porte 
de  TEglife  ,  Antoine  Coypd  a  peint  à 
l'huile  la  Conception  de  la  Vierge. 

Dans  Tartiaue  ,  entre  les  fenêtres 
qui  éclairent  le  dôme,  fe  voient  fin 
tableaux  de  la  vie  de  la  Vierge. 

Le  premier,  eft  fa  Préfentation  au 
Temple ,  par  Bon  Boullongne. .     . 
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M— ^—      j^^  fécond ,  fon  Mariage  ,  par  le 
.Quartier  même  peintre. 

ou   Palais      ^^  troifième  ,  l'Annonciation  ,  par 
^%^''     Stella.  / 

Le  quatrième  offre  la  Vifitation , 
par  Antoine  Coypel. 

Le  cinquième  ,  cft  la  Purification , 
par  le  même. 

Dans  le  fixième  ,  on  voit  la  Fuite 
en  Egypte ,  par  U  Moine  ;  tableau  de 
la  pluj  grande  manière. 

La  Foffe  a  peint  à  frefque  dans  la 
coupole  ,  l'AlIomption  de  la  Vierge. 
Cette  coupole  eft  ornée  de  caifolettes 
de  forme  oâogone  avec  des  rôfes. 

Lis  Filles  de  la  Conceî>tion* 
A  droite  dans  le  Sanftuaire ,  Louis 
tfe  Boullongne  a  reprcfentc  Sainte  Ge* 
neviève. 

Au  Maître-Autel  fon  frère  aîné  a  peint 
la  Conception  de  la  Sainte  Vierge. 

L'Hôtel  de  la  Vrilliere  a  été 
élevé  fur  les  deflîns  de  M.  Chafgrin.^ 
Au  couronnement  de  U  porte  de  cet 
hôtel,  dont  rarchitefture  eft  Tofcane, 
M,  Gois  a  exécuté  les  Figures  de  la 
Juftice  &  de  la  Prudence ,  en  pierre , 
&  de  neuf  pieds  de  proportion. 
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On  voit  avec  autant  d'étonnement 


que  de  plaifîr  ,  dans  les  appanemens  ,   Quartier 
un ou^ragemécaniqae,compofé d'une  ^j^^qyai 
table  de  marbre ,  large  d'environ  quatre        y* 
pieds ,  fur  deux  de  profondeur.  Cette 
table  eft  foutenue  par  une  confole  ,  SC 
furmontée  d'une  glace   d'environ  fix 

fieds  de  haut ,  dont  un  palmier  forme 
encadrement  :  le  tout  eft  terminé  par 
une  pendule  à  fécondes ,  principe  de 
la  détermination  du  jeu  régulier  de  la. 
mécanique.  Au  bas  de  là  glace  il  y  a 
une  rerraflc  qui  tient  à  la  table  :  c  eft 
fur  cette  terrafle  qu'eft  pofé  debout  le 
principal  afteur  de  la  machine  ;  c'eft- 
a-dire ,  une  Figure  qui  joue  plufîeurs 
airs  de  flûte  avec  une  précifion  &  un 
goût  qui  flattent  les  oreilles  les  plus 
délicates.  Le  flûteur  eft  accompagné 
de  deux  oifeaux  automates ,  perchés 
fur  les  branches  de  Tencadrement  :  ces 
oifeaux  exécutent  leur  partie  avec  un 
mouvement  de  bec  fi  parfait ,  qu'on 
diftingue  facilement  les  tons  pleins 
dés  f emi-tons.  Enfin  une  bafle  conti-^ 
nue  d'orgue  ,  renfermée  dans  la  con* 
foie  ,  foutient  les  trois  autres  parties  , 
&  complette  cette  machine  agréable- 
ment  décorée  à  l'extérieur.  Ce  qu'il 
f.  ^  4?  fingulier^  eft   que  toutç  1^ 
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'  mécanique  d'une  machine  aufli  com-t 
-Quartier  pofée  &  auffi  variée  ,  eft  rçnferméç 
*^Roy^al!"  ^^"^  l'épaifTeur  d'environ  huit  pouces 
y^    *    qu'a  la  table,  de  la  confole  j  &  que  par 
le  moyen  de  quatre  houtons ,  on  fait 
jouer  différentes  parties  enfemble ,  feu- 
les ,  en  d^o  ou  eq  trio.  Cette  mufiquç 
va auflîlong'temps  que  Ton  veut ,  avahç 
même  que  la  pendule  fonne  les  heures 
&  les  demies.    Cet  ouvrage  eft  de 
M*  Richard ,  cjui  ,  par  pluueurs  ma^ 
chines  hydrauliques  de  fa  façon ,  fait 
yoir  que  fes  talens  ne  font  pas  bornéç 
^ux  invjentions  de  pur  agrément. 

FAUXBOURG  SAINT^HONORÉ, 

Aux   BÉNÉDICTINES    BE  LA  VitLE- 

X.EVEQUE  eft  une  Adoration  des  Rois  ^ 
par  BonBoullongnc. 
*      Vis-à-vis  y  M.  Pierre  a  peint  NotrÇr 
Seigneur  adoré  par  les  bergers. 

Rue  d'Anjou  ,  dans  une  maîjfon 
bâtie  fur  les  deffins  de  M.  Contant  ^ 
le  Maire  a  peint  un  morceau  fînguliei: 
de  perfpedive ,  qui  arrête  U  vue  en 
fentrant.  Il  préfent?  fur  le  devant  un 
fâlon  ouvert ,  dont  une  grande  arcade 
.£>raie  l'entrée»  lequel  conduit  à  uq 
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jardin  qui  laifle  apercevoir  la  campagne 

4ans  réloignement.    Pour  reculer  le  QuartUr 
fond  ,  le  peintre  a  pl^é  au-delà  du  du  PaIau 
falori    deux   rampes   nailïàntes ,  qui    R^ya^. 
femblent  border  ,  en  defcendant ,  ua       Y^ 
jperron  défigné  par  le  commencement 
de  ces  rampes,  L'arcade  eft  foutçnue 
par  des  colonnes  Ioniques ,  &  acconi- 
pagnée  de  pilaftres  qui  portent  un  zfy 
tique ,  dans  les  panneaux  duquel  on  k 
fculpté  des  enfans  jouant  des  inftru-^ 
mens.  Des  croifées  ouvertes  à  droite 
&  à  gauche  ajoutent  à  Tillufion  3  en 
laiffànt  voir  la  faite.  4e  lefpace  in- 
diqué, au-delà  du  falon.   Une   autre 
iîngularitédecét  ouvrage^  eft  Tunion 
&  raccord  d\i  pinceau  avec  le  cifeau. 

Le  Maire  a  tait  auffi  dans  le  veftibule 
de  refcs^Uei*  de  cette  maifon ,  deux  au- 
tres morceaux  dxi  même  genre. 
* 

UHôt£l  de  Duras  ,  conftruit  par 
Boffrandy  a  de  la  régularité,  quoique 
fon  étendue  foitpeu  confidérabie. 

La  Maison  de  M.  db  Beaujon  J 
ci* devant  Thôtel  des  AmbafTadeurs 
extraordinaires ,  a  été  rebâtie  fur  le« 
delEns  de  MolUu  L'appartemenç  du 
yçz  d^  çhauflTcç  richemeaç  déçqré  j 


Quartier  les^laces  dupiédeftal  repréfentent  : 

VI.   *  VE{p»gÇi9  en  i66t.         ^,        .  -i 

Comté  en  i66t..  -t/  / 

j.  Le  Paffage'du  Rhfh  en  1^71.  v 


'fidBpcë  'aayaqt  avant  lui  «nttepi!»'»» 

'la  4écqration'de  ceftejpIate.-J^Urd^M 

Uà/U  pbjrte  ,' ^«is/ervpyr/?  ^.  fçpTiw 

les' fupports  4ef  .atmoUieSj  d?  /[*»9^ 

«cbey^t»  de  Çarobw  /  groupp« 


'  •  -  '  »  i'  '  p  'À  Kl'  t.  '  •'  i4i 

wec  dés  enfahs.  Ce  pecic  mof cîeau  èft  •_ 

'diaprés  ie  deflîtt  i^Opphtiord^-cpS^îi  dé*  Quârtiï» 
coré  une  p%utié'dé'<:ec*6cêl.'  -        '■'   pe  Mo^^i:- 
^...    '     •    '^  .;•    -"\    !         MAwktL 

VifcTdiRBS ,  nommés  vulgairement  lés 

Pftiùt  P-èrtsi  Leur  Eglife  commencée 

psLtleAfuefy  a  écc  continuée  par  Srw/fl, 

.    &  achevée  pat^  Corr^^df.*  L*èrdre*lo- 

'liique  y  eft  '  eftiployé.  Le  Portail  eft 

-compôlé  de'fe  ôMres'IohiqUe'&Coriit* 

'Chieli  ;  ce  detnier  efr  place  au-deflTus  cfo 

Fàvant^  corps  que  couronne  un  frbntoA. 

A  la  clef  de  l  arcade  du  milieu ,  eft 

•uhe  'Gloire  formée  de  rayons  &  de 

tctes  de  Chérubins.  Deux  pyramides 

ttonqùétes-^ouromterft  lesextremîtés  du 

premier  ordre.  Ce  Portail  a  été  éU^é 

lur  les  deflîns  de  Cartaud.  / 

On  voit  dans  le  Chœur  Louis  XIII 

accompagné  du  Cardinal  de'Richelîeu, 

lequel  i  aptes  la  prife  de  la  Rochelle; 

docit  le  gouverneur  s*èft  jeté  dans»  ta 

mer  ,^  ptomet  à  la  Vierge  de  lui  bâtit 

un  temple;  Ce  morceau  eft  de  Càric 

-  Fanloo.  / 

Le  même  Peintre  adécôré  le  CtidîAc 

et  fix  tableaux  t)e  làVjb  de  S.  Augd& 

tin.  ,  ;..     , 

Le  ^Baptême  <!e  ce  Sanit ,  c^i 

Gi| 


^14*   VoyXCE  PUTTORISQU* 

_.,^,       ■     ^'kàéodzt  fon  fils,  &  d'Alipe fon  amu 
Quartier  •;, Le  ipème  Doârear  prêchant  devant 
01  MONT- Vaiere'jÉvèoued'Iifppone. 
MARTRE.        Le  Sacre  de  S.  Auguftin. 
^^  Sa  Difoot»  contre  les  Donatiftes  4 

la  fameuie  Conférence  de  Cardhiage. 

Ce  Saint  au  lit  de  la  mort ,  i  qui  oit 
mn^ne  des  malades. 
^.    :L^  Tranflaiton  de  fes  reliques. 

.  Dans  la  qi(atnème  Chapelle  i  gaa« 

.cheeft  le  Tombeau  de  Jean-Baptiftc 

Lnlly  &:  4^  Lambert  fon  beau-père , 

fctllpté  par  Cotton.  Deux  Pleiireufes , 

6  des  in();|:uit)ens  de  Muiique  accom* 
.^jMignent  k  bufte   e^  bronze  du  pre^*^ 

\  On  voit  à  TAutel  un  S.  Jean  qui 
.ptêçhe ,  peint  par  Bon  Boultongne^  & 
^avé  par  lui-même. 

7  Dans  la  croifée  on  remarque  une 
Figure  en  marbre  de  huit  pieds  de 
*  aut,  repçéfentantS.  Auguftin  qui  client 
|ut4,a  main  eauche  un  livre  ouvert  »  où 
Fon  Tir  ces  deu)^  mots  Augufiini  Opcra^ 
6f  qui  de  la  droitç  loÉfre  au  Seigneur. 
JElle  eft  de  M.  Piga/Je.  Le  demn  de 

J*Autel  de  la  Chapelle  vis-à-vis,  qui 
.left  celle  de  N.  Dj  de  Sayoncx  a  été 
donné  par  Perrault. 
'     lia  quatrième  Chapelle- 1  droite  of^ 


i>  Ë   P  A  n  I  s;      >r4j 

t  un  S.  Nicolas  de  Tôltacih ,  ^t 

hUoc/k.  Qûartiir 

t)anslafixicmedttniêmecôtéfcvoit"    **^~'- 

combeao  du  Matins  Se  de  la  Mar-  **^y  "** 
life  de  l'Hôpital  3  par  Pùukier  Uhe, 
mme  a(Bfe  tient  d'une  maîA  un  mou** 
\oitf  ic  de  l'autre  un  cœur  &  le  mé- 
ûUon  de  ceux  en  l'honneur  de  c[ui  ce^^ 
Lonument  eft  érieé. 

Suc  la  porte  oe  la  Saoiftie»  Bon- 
oullongnc  a  peint  S.  Grégoire  qui  dé- 
ne  les  âmes  du  Purgatoire. 

On  Voit  dans  la  Saoriftie  laTranfla-^; 
on  des  Reliques  de  S.  Auguftin  que 
it  faire  Luitprand ,  Roi  des  IxHnbards, 
ie  Prince  en  7x3  »  lès  avoic  rachetées 
3S  Sarrâfins  pour  les^lépofer  dans! 
Sglife  de  S.  PierreàPavie.Ce  tableau 
k  le  chef-d'oHivre  de  GaUothe. 

La  Bibliothàqub  eft  cutieufe  par 
ti  nombre  de  livres  a0ea^  eonfidérable. 
u-defTus  de  la  porte  de  la  grande  G^*  > 
rit  eft  placé  le  portndt  du  Père  Eufta^ 
ie»par  Rigaud* 

Au  milieu  eft  un  morceau  de  pein«  ' 
jce  i  firefque,  exécuté  en  dix -huit 
^ures,  fzxMathcL  La  Religion  y  pa- 
»it  accon^gnée  de  la  Vérité ,  qui ,, 
rec  un  fouet xhaHè  l'Erretir. 

Dans  u  Cabxnat  .  p'ANTi^^viris - 
G  iij 


r^'Vrf".:"*eft  une.jplie  cc^Ie^ionde  Iwrojoze^îati-p: 
•E   MoNT^^^^^^*  âcde  médaillons.  On  yremar-^ 
aÎaktri,'^^^  pltifieûcs  hpns  tableaux*;  : , 

Yl.  '     .  yngfa|ldmcjrceaudu(?/^4fr^://2,,re^: 
préfenca^  .Bé)if^ire  ^après  ^fa;  4iigrace«.  ^  ; 
.  ;  Une  Ste  ^Camille  iiAndrl  d,t{  S^k^^  ',  ' 
Peut  yues;4e  la  .X*"^^*  pai?  ^  ,^^^ 
tilzhcmme;  d'Utrecht.  .  i     \ 

Deux  belles  coiiînes  de,  Schc^lJUn:^^^ 
'4oftç  i^  0  éré  c^an^oitéejd^  tfois/ur 

colle,    {.    ,-'.•  /').•:        ..-      ;:    .>,  .i    <,     :;.:,■.* 

Deiix  TA(^.i^^ffi^  X.  dan%ir.ufll 

Vies  fqldgtjiipaUent  ^n  village;^  &  4^n9 

l'autre  ils  ba9;em  d^  payfàns. ,  '  t 

,  Une  Têf  e  derPi?ir3<(^. 

,    .  David  tgnaQt  là  tç»-  dç  Goliath  ») 

,JtJn  Berger,  dti  mîmô.'  '  !>  '^  :  î 
Six.  morceaux.,  de /îiA^ri/a  '  Ij  .  :  i 
Quatre  tableauX:  de  WomfirmMS  , 

r*  offrent  à  la  vue  diftérens'  fu|ecs.( 
mpetres,      .     .  [V     l 

Deux;  Ruines  :dit  P^/aw  ^[^  deux  î 
autres  fujets  dont  lun  repréfente, aâ j 
Concerç,  ^  l'autre  xm.  S^nqulèt.  '-.v 

Le  portrait  du  Père  Jacques  de  S*. f 
Gabriel ,  par /îi^<7«</. 
^  Diogène  &  Heraclite ,,  du  Faîcntin.; 
Deux  Vierges;  runé.deiCttïflx, >5^; 
rdJJtredeéSir^Ûiï.  ::  !;;  t    ;   .  :  ;:  v  l 


.  Un  tableau  xle  5w<«wyc*,^cjés  irSlSt 

éga&s'îb.iè^.ie^Viîi-iifShiSHr"'''  ,'^JiM 

peux  grands  tableaux  de  Jdrdaàits^ 
féj^vcCeîit±m  I^tolorrice  iSi'Cpjpèxnic,    . 

Vn.  de  Temcrsy  dotit  té  IWieLeft.iiit 
^iAf  Jj5ç|^i?  ^  il 

eft  eiitùiife'de  Éic^s-laêllès  fleurs  pâiiuei^ 
pat  ZfigerS,  ^  /    j^  ^  ..^ 

Une  perfpedive^dey  rûlhês  aad^ 

Deux  petits  tabtèaux.  «le  P<îa/ B^riil 
clie  eft  de  V^ndyck^  St\i  Vieiçge  àc* 

•^trÀè  Madéleihé  Sans  le  jgoâit;,^ 
Guîde^  ""'*"'*    *.* 

Un  tableaUfd*ancîenne  mo&ïgi:ke  ^ 
où  1  on  vûdr  5^  Jeromç  ^ vec  up.  lion,    - 

'*Lllift%*de  SJléon  fe^ifi^ilaî; 
'graiids  bas-relîêf  en  toîs ,  qui  vient  dut 
'Cabinet  dii  Chevalier  Bernîh .  ' 


,  LEREFECTOïatefïomé  decableaiÀcu^ 

Dans  le  fond  eft  imChiift  d^  U^Fàdej.' 

&  laux  cotes  on  ,voit  la  Yiereç    ÔQt 

Jear^  ,  deux  puvi^ages  de  Louudc^ 


!     La  Cbhvecfibn  3ie  !S1  Âùgu(i:linyp^. 

M>  Mo?9T-     Son  Baptême^  pat. Xp«r^/ii^^^^^^ 
H^TAB.    hngne.         ','[  ^ ^ :.  ":J:'^^^"}C' 
^^  Là  Mort  dé  5alhte  Monique  «  par 

'^  L  Ordination  de/ S*  Augoï^ih,,  par 
Louis  de  BouUqng^f*  ,,        .  h  .  f    1 
; .  'Ce  Saint  prcchant'auPei^Çtip  41^ 
|oÀé  devant  fon  Evêqae  ,  p|tf  Ôftvfç 

Son  Sacre  par  Mégalîus, Éycque  de 
Çalame^da  même.  ,         »'       '  '  -"  - 

Sa  DUpiite?  avec  tes  Evèques  l>onâ« 
tiftes^pacyf/f4ra/i^f.r^     ;.   .       .r  ^ 

S.  yiuguftifii  i^if^%.  ^s^piracles^  par 
PàrrocelUpiri^       /'  /"  --    ^       » 

Sa  Mort ,  par  Alexandre. 

-La  Tranflftipp  de  le?  Reliqu^  ,* 
èiiigf&s  Gatlochê.* 

*  La  Compagnie  DBSriNp.Bs ,(  aut^e^ 
(64  \tr  Râlais  ■  M^a^in^fjr  [tA  rforic^ 
d*èntrce,'  qui  âécrit  une  portion  cir  -^ 
diiaire ,'  eft  djécorée  d'un  ordre  po- 
rique  avec  des  colonnes  engageais ,  ^}X 
déifin  de  Mollet.'  ,     '  ^  ,  I 

*,  La  Gaierier  balte  6u\fè  .tient  la. 
Bourîe,  ,eft,  ornée  de  quànVitc  de  pr*! 
eUres  *  antiques ,  ^  dè'liùit  Pay  fageS  à 
nefque  ^peints  par  Grimaldt  Botogncfe^ 


D  I      P  A  II   I   S.  Iff 

Romanelle  avoir  long-cçmps  exercé 


fbn  pinceau  dans  cette  maifon  :  ii  refte  QtjARTinv 
de  toutes  fes  peintures  un  Cabinet  au  de  Mont- 
premier  étage,  au  plafond  duquel  il  martri. 
a  repréfenté  la  Viftoire  dans*  un  o£to-      ^  *• 
gone ,  &  aux  deux  '  cotés  l'Abondance 
&  la  Déeflè  Flor^  dans  des  ovales ,  ac- 
compagnées de  Génies  :  en  y  voit  en- 
core huit  petits  morceaux^  compartisr 
dans  despanneaux  oùfônt  des  Amours. 
La  Galerie  ,  qui  fai^  aujouril'hùi^ 
partie  de  la  Bibliothèque  du  Roi ,  of- 
fre au  plafond  treize  lujets  d'Hiftoire, 
peints  par  Romanelle.  Au-defTus  de  la 
porte  (e  voient  Apollon  &  Daphné  j 
Vénus  dans  fon  char  ;  le  Parnafle ,  oè 
l'artifte  a  peint  les  dames  de  1^  Goiit 
de  Louis  XIII  fous  les  figures   des 
Mufês^  le  Ji^emen t  dé  Péris  vis-à-vis  \ 
Jupiter   avec    Mercure   qui  tient  U 
pomme  de  difcorde;  Vénus  éveillée* 
par  l'Amour  j  Narcifle  j    au   milieu 
Jupiter  qui  foud^/e  lés  Gânis }  Ten-^- 
lévement   de  Gànimèdé  ;  :Ence  qui 
porte  fon  père  fur  fes  égaulès  &  qui 
tient  fon  liispàr  la  main  ;  dans  le  fond 
du  tableau  on  voit  Teinbrafement  de 
Troie;  rehlévement  d^Helèn^èn  facéj        , 
Pallas  avec  utie  autre 'Diéffe;  Rémus        . 
Se  RomuluSi  Ces  1>ell!às  peintres  font  : 


,  H4  Voyage. PiTToiii^QtJE 
w^—  diftribuées    dans   des*  compammetis. 
QuARTUR  foatenus  par  des ornemens  feints  de 
»  Mont- ftac,,&  par  des  Figures  d'une  grande 
MARTRi,    beauté.^Les  payfages  fur  les  murs  font, 
^  '•       du  ifo^^/i^/e.  CetteGalerie  eft xmiqjie-^ 
s  icenc^deftinée  ^ux  manufcrics* 

l.A  Bx9i4q7»éQUE  DU  Roi.  Le  cadrais 
ïde  la  cour  eft  jb  premier  decetce^ran^ 
Aevkt  onJon,^it  connu  ui^e  aiguille  4, 
minutes»  Le  pj^tfond  du  gjçand  efcaKér 
peint  pai5  iRcltegfm ,  &  la  icperbe  griH& 
^ui  lui  fprt  de  ratnpe,  ne  font  pas  de^ 
objets  indifférçps» 

•  Qna  placé  ^au  premier  écage,  dans 
la .  principales  (  galerie ,  un  monument 
f^mçux  élevé  2lxx%  Arts  par  feu  M*Ti- 
top, du  Tillet.  iC'eft  un  Pamaflè  Fra»-. 
çois  exécuté  en  bronze  à  la  gloire  de  la 
JFrânce,  de  Louis  }e  Grand  &  des  plus 
célèbres^  Ppëtes  éc  Mufîciens  depnis 
f  rançois  },.  Sur  une  montagne  ifolée 
font^pl^oée^.^^e  Figures  p^r^nçipales , 
&  anejyit^gtaine'deiGéi>ies  portant  les. 
Médaillons  4^*  À^^^»flSf  moins  ,famf  i^x*  ; 
La  Nymphe  de  laije^n^  y  tî^rit  lij&u,  de 
14Fop(ame<i*H,ypûcrjène.  jLouisXlY  y 
e^  à  la  place  d'AppUon^j  &:  fembie  jfniV 
pirer  tous  çîtisgr{inds  ^opimçs  ^,p^):;lai] 
^  pÇi>?fi<£tiott:dc>x]\tâi:W  ilionflrpifos  à-;. 


^  _    B.E    Pari  s.     .-i5,j; 
tre$  de  la  Suze ,  des  Houlières  & 


i3ery  y  teprcféntçnt  iès  tro^s  Grâces*,'  Qu^rtiu 

' Figure  clerAïueiir  eft  placée  i'gé-lwi  M0nx^j 

uX  aurpied  3é  ïa  montagne Voffrantî*  Mi*tMv 

î  1ôuvrage'aXouls;XlV.  Garnïcrz      ^^' 

éc^cé  cemonuQiencdontioaslesaf^ 

^  fpnt  œalenieni:  riches  ^ÇL  ^gréa-i 

îs!,/^  Jean  !^jiiclfah  l'i  érayé.  "îl,è,fl^^ 

iitéhuriir"'ûné;^^a:alïe  4®  pois  brôna^e^J 

averti  àe^irocheKdlDU  forcent  des 

iriers .  des  roleadx,  oc,  des  croiics.  de 

enes  entoures' de  lierre,  ce  qui  liu 

►nne  «ne  élévation  ^d'enyicpn  "neuF 

bdsl  M.  iTitoW.  donna  en  1 7  4  i  ^  une. 

eTcnpnon  duParnalle  François,  fiiL 

i  ;^oiume  in-ïolio,  orne  de  ngutes^ 

U  fut  luivi  d  ,un  lupplement  en  y  1 743  ^T 

dunautre  en  175.5. 

Outre  fes  galeries  inimenfes,  ,&  ta. 

us  belle  collection  de  volume?  iniprï-  ' 

cs;&  jtïiai^ufcrits  c^i  foi^  au'mqnde%^'^ 

tie'feîi{>|^ot'fêq^e  rèqFerÀie  «ri  Cabi*^ 

^  4'XntWès^>^^ 

4:.çomfi|t$/Cè;  derriiW^^  de  ; 

latre.  deJTus  de  porte  peints  par  fibtf- ' 

4rr ,  reprefentant  autant  de  Mules.      , 

Six  tàèleaux  eh  hauteur  .font  places» 
:.;:!  .-';  131  i.iK"  .   .;•  'i   .  -     •       *     •.  *  * 


iSSÎl)  i-Vi  -jA  ç  Î'^'*^  i  i   >^   .      .'^  y..'  .   ;^     > 


1l$€  VpYÀGË  PlTf  OMSQTTB 

-"dans  les^triimeàùx  ,'d6nt  trois  de  Carlç^ 
Qok%rin%  j^anlpo  ;  favbir  là  Poéfie  ^moareufc^  où 

"AM^r^^^^^^^*^^^? patïliyipeiî',  Paii Se) 
*  y ;j^,-  *    Syrinx ,'  les  trois^  Proceâeurs'  dès  Mu- . 
fëj,  Apollon  3  Mercure  j  &  Hercule 
Mufagete.  Çeiix  dé  M.  Notoire^  font' 
Xhaiie,  Mufe  de  la  Çomcdic^  Teq>fi- 
côfe  qui  caraâérïrç  la  Danfe ,  &  (jâl-^ 


{fortes.  r      . 

Le  Càbihec  des  Eftampes  eft  très-- 
cbnliderabie.pri  y  conferye  uiié  cdllec* 
tlbn.|)réçîeufe  de  plantés  &  d'anima^^ 
rféiiin  eh  miniaturt  fur  dii  vçlîn;,  R|C>-  *   "* 
bert ;  Jbùbeft,  ÀubrièÉ  fori  élève,  &  ' 
Mlle.  Bafleporte  j  Peintre  d\f,  Rpi  in 
Jardin  Royal  des  Plantes,  ontfticceffi* 
vémjent  formé  cette  belle  collèftion  ^ 
cômoûiee  dé  pluç  àe  Gx  mille  deffins.  * 
C'eft  â  I^ifa«  dèflal>r6derie»  qui  >  fous  ^ 
Henri  iy:'S%p|uîs'^^^ 
la  mode  dans  les  méuÊles  &  les  habits  ,  • 
^'u'on  doit  lé  cbinmencemént  de  cet* 
ouvrage.  La  ncceffité  d*ayoir  des  ma-* 
dèîés  dé  Déliés  fleurs  pur  (es  peindre 
en  foie  de  diverfeis  cbulecm^  wok  fait 
naître  4a  cariofitr  éé  ifécherchér  *r  dé  ' 
#aUiveriesplaitfeciare9|fai:  le$dé^  ' 
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fquelles  les  Brodeurs  de  ce  temps  Ai  ' 

Knt  travailler.  ^'m"S' 

S.  M,  cofifidéranc  que  la  méinoire  **]|^^y^[5^ 

s   favoris  des  Mufes ,  ne  pouvoit      y  ^ 

e  confervée  plus   convenablemeno 

e  dans  leur  temple  »  a  ordonné  que 

nonupent  deftiné  i  perpétuer  la  mé« 

>ire  ^e  CrébiUon,  &  que  M.  Lcmùync 

voit  ériger  dans  r^Ule  de  $•  Gervaîf  » 

oit  placé  dans  fa  Êbliothèqûeè     /  ^ 

Vi$-l*vis  la  Bibliothèque  du  Roi  V 
tiarqdez  f Hôrtt  m.  Coistm ,  bâti' 
r  Franfùis  Manfaru  Sa  porte  eft  for-' 
ce,  dp  ,quat^e  pilaftres  Ioniques  £c 
un  iittiàiie  ,  avec  d^s  vifés  j)ofé$  à 
plomb  des'pîlaffres.        '  •; 

Lbs  Novvbllbs  Càthoiiq\jes  \ 
s  Sainte  Anne.  On  a  placé  d^i^ 
Iglifé  un  tableau  de  J^Vlin  ,  tepré* 
itant  S.>Glaude  reflufeitMft  un  enramrt. 
schia^  k  jâre  \^  gravé.  ' 

L*HÔTEL  DV  Co^tmÔtÉURGENillAL 

;S  Finances  (autrefois  de  Pontchar- 
lîn  )  a  été  élevé  fur  lès  ddCns  de;  \ 
V<au.  Vous  verrez  au  pren^ier  ^tage  . 
i  très-grand  falon  ^  fuTtiès  murs  du- 
iel  Meflieurs  5ri(«?r ri  ^nt  peint  d<^ 
tonne  s  Tufcanes,  te  plafond,  qiii  éft 


i<S^  Voyage  Pittorisqub 

H^du  Colonna\  prélente  un  ordre  ^(oniqpe 

Quartier  <ïui  renferme  un  morceau  âllegoflqué' 

lu  /MpNf- jdont  la  compofîcion  eft!  fott  rkhe ,  ,îè  i 

'*t4RTJ^i,.toùtàTî:bfque.-    '    -.  '         '^*; -i'^-.''   ^ 

^ï^-v      :  celiir  de  la^ j)iècé  fuivàmè  ïâl<  volt  ! 

Apollon  porté  ïàrTaîle  dès  Zephirs  ,^ 

&  ténkrit  une  Côûfbhhê.  'ÛJlans  les  dif-  ! 

féreiis  conjpattîm^eris  de '.ce  plafond ,  ' 

cmivoit  lés  Saîfôiis  ,  &*  dçs  Ëafkhîf  4^1  ^ 

tiéHnent'd^s^vafU;d^aurVés  à^ijbîides;' 

&  guelànes-uhi^ijilï  ïèv'efttaés  rMeïW;  ^ 

-JLe  pl^tfond  dji . Ijk  çhfim|)r.e  p^teVja- 
riiçn  de  l^flypien^'  de  TAjPf  ôur^,Tou« . 
ces  mbrcjeaux^lontjdu  Co/oani^,^^  ^  ,/,v 

glile ,  dont  la  %lPÎU«)Ç..eft,da/r^^ 
confifte  en  deux  puallres  Toicaiis  slc- 
cpuplés ,  -qui  foUtie^nfint/lm,;éntablè- 
IBe|^«  dont  la  corniche  eft  cintrée  & 
furmpnt^e  d'une  Qroi»  quèieu»  Aftgia  ; 
MS9xnp^nem^ûA\k^mii$i  lâtu^  cintre  \ 
eft  un  cartouche 'entQJûlro:dîAégûs:jôO 
de  Chérubins.  ' /,  ^^^ 

•^IJne  Defcenre  de  Croix  Jpeinte'par^ 
JbUycf^a  ^  de  gravée  pat  Dëfpl^es'," 
étbit  à  rAïuet  Résout  en  a  faitiinfe  co-'^ 
prè  qu  on  a  fabftituéé  à  ï  Qri'giiîar<îanné"* 
pat;le  Roi  k  l'Académie  cfe  f>'e*ûtwe^ 
polir  veillgr  a  fa  comervatioiap^  i  . 


,  ..     D  B     P   A   R  ;   s..  1J,9^ 

Dans  une  Chapelle  à  dioîre  eft  le  ' 
cnbeaudu  marquis  de  Louvois,  ^^^^  iS"m""* 

Figure  a  été  fculptée  par  Girdrdon^  ux%iKu'^'^ 
i  ni^arquife  deXouvoïs  eft  i  fes  ineds     .  ? yi^   - 
instine  fôfe  belle' attitude  :  f/«  jfirrffw , 
Lviiît :rft6dfelée  \  rtin%  '  la' mbrr  l-ayihç 
npèché  de  la  finir  j  FancÎ€veV^  ache- 
té.  Deux  Vertus  de  bronze  ornent 

ïbcléde  c^  tbmbeaa  r  Vuneeft  la 
ntdence  figurée  par  Minerve  i  &  Tàti-* 
éffâi  Vigilance.  La  nreniière  éft  d*'* 
IràrJôrry  la  Yecbnde  de  dts  Jardins.  ' 

Tous  les  omemens  de  cetwCha- 
glle  font .  magnifiques  9  &  du'deflin 
t  Gii^ardon.  Sur  TAutel  ejft  une  Ré-' 
méâian  y  ^AntùiwvCoyfcl ,  .&  un  : 
sis^relièf^Utt^delTousi  9  .où  l'on  iraît^ 
N  S«  porté  au  combea^l 

La  Chapelle.vis^  vis  h^eft  pas  momk 
die.  Le  martyre  de  S.  Ovide  peint 
\tiouv4ntty  fevoitài'auteL 

Elle  renferme  le  tombeau  en  nurbre. 
p  di^i  de  Gréqui ,  fc^lpcé  v^vAiai^lint 
f  ftunreflc.,  J^Duc  ett  \  d^emi^ou-*;^ 
tié;  derrière  eft  rEÎpçrai^ce  qui  lui 
)urient  là  tète  :  trois  Génies  tenant 
fs  flambeaux ,  préfentenc  fon  épi- 
iphe.    L'Abondance   &  la  Religion^ 
beat  l)5s.  deux  côtés  du  graiid  foia-/ 
aflêment.'         '   '  ^  \    "    ■.   \  .    , 


.  ji 


La  dernière  Chapelle  e(t  remar<* 
QuARTisR.quable  par  les  beaux  ouvrages  de  ftuc 
DE  MoNT^^oridC/^rici  Ta  décorée. 

M  AUTRE  ^  •    ^'.      . 

V  i.  *  ,  Le  Cçuvent  des  Capucines  eft  un 
,  hacimetit  auifi  régulier  que  commode  ^ 
élevé  fous  la  conduite  die  d^Orkak 

Hue  neuve  S«Augaftin  eft  THôtel 
.   DB  RicHEUiT^ ,  bâti  par  Levé.  Son  eT^ 
caliervefl  peânc  par  M.  Brunetti  y  quant . 
i.  l'architeâure  ^  &  quant  aux  figucet. 
p^  M.  Soldittu 

r  On  a  placé  dans  le  jardin  ,  fous  de$ 
baldaquins ,  deux  morceaux  defculp* 
ture  auifî  recommandables  par  leur 
excellence  que  par  leur  rareté.  Ce  font 
deux  grandes  ngures  en  marbre  d'Ef- 
daves  ,  que  Michtl^AngézscÀi  com- 
mencées pour  le  tombeau  de  Jilles  II' 
i  Rome.  Ni  Time  ni  l'autre  ne  ibnt 
achevées; 

'  Il  7  a  au  milieu  un  Bacchus  antique  » 
&  fur  les  côtés,  autour  du  baffin, 
huit  autres  Figure»  de  marbre  ,  auffi  • 
antiques. 

Le  pavillon  qui  termine  le  jardin  a 
été  conftruît  fur  les  deffins  de  Chcvout^ 
Se  orné  de  quatre  tabkàtx  d*architec- 

^''•edeM.iMacA^.^  •    ''• 


iaénàxii'eèi  hôtef ',  îh  y  i'une  f  on» 


L'HÔTEL  Pi  Oesvrbs  ,  élevé  pta  . 
P^ttrr^  ;  ef):  :un  dés  plui  fégaUèn; 
3il  paifféVotr.' Sk  &ce  ducôté  de  U 
Jr  eft  drnéé  dé*  côlontièls'  lôtlioaei  ,; 
c  des  vafes  entourés  de  feftoiis.* 
tour  de  la  cpur  il  7  a  de^  buftet 
impereurs  placés  entre  lés  arcades, 
fouéiâiiiènt  lei^ltknênt.  L'efcalier 
ond^ar  fa  grandeur  à  la  beauté  6c  ^ 
étendue  de  cet  h6teL       -  ; 

B*HÔT£i|  0^  CMtsttVi  boîift^ 
Cartaiiit^  a  été  fort  augmenté  pkr' 
Catpender.  Là  Voûte  de  fa  galerie' 
rc9  de  çhàu0ée  préfente  un  des  nlu$' 
lUx  ouyb;g|Ss  de  ia  Foffe  ;  c*tvt  la; 
iflânce;de  Minerve.fortantdu  cer-' 
iù  de  ' Jupiter  :  tous  les  Dieux  ftini^ 
our  dffp^fés  par'groupper.  /w^ir; 
îhfois^  Blàndelz  décoré  cette  galerie 
1^  àrcfaitèfturéd  un  três-bon  genrc^ 

Elue  S.  Marc;  au  bourde  lame  de 
*elieà  ,^  eft  feue  rH&cèl  1^  L  Vxem* 
jRG  é^evé  ^zxLaJfurancc.  Utéhllenxie^ 


flui 


af      cet  hôtel  d  une  lalle  a  manger  qui  rorme 


...^tE5,Fiu#s  .b;f.  S, ^XBpM^s^. .  Danf 
la^erpièf éjC^pélleili  :ufï  Si  JMme, 

parTardieu.     ^:C-::^;^l, 


0;i  tàL*:;;;^:;  i  js 


J^-T^c^^„  la  premif  re  porte  avaiic^aj 

rgpreijîJDte  ^acf ha3  cjjii  j^^fe^Xf ausf 

ci:>rnu:he ,  oennexit  des  feâxîx^ae  frmt^ 
&:;(ïe5eurs.  Spus  djesarcadeç^  é?miceii 
gar^une  arcjiiteâure  fei(ii^a4Ç5 SfÇf^ 
cnânales  &  des  Daiifes  d'encans  y  ex- 
{:tâm)ent.le&  plaifî|:s  que  fakni^tce  Fa- 
nion. 4es  pivipiips  repré4n(éç3  ^l^infi 


j^Mo^i^^f'^^f^^v.'^ 


tué  Grangé^Batèiîerè,  Le  Jalon  ïïTr Te  ^*  Moht- 
jardin  ^  f r^l»en^éc#»  «ar  h  Cmr^  "^"^ 
p€ndn\i{i^Àé  Aà  li^r prffeàte      ^^ 
un  hQXxtpïL^  .dzpx  It^tyxtipdii  4auidL 
IJt.  ^Adhffi  ltiaài\  rciilpTé  un  grah  J 
bas-relief.  ^   .    ^' 

La  falle   à  manger  eft  ornée  de  «<•>«.«#««#« 

^içiiIe^.coUpi^oa  di^s  tapl^aujf  dei^*     -; 

Qnrfaic  le  plus,  a  honneur  à  rScoW 
Françoife. .  .     |  ./  > 

^rmîer  gcpé|:al ,.  .a  ^tié  çpnlirm^^^  fjjCj 
les  delîîns  de  5r/^«jç.  Ijwjfculptures, 
des  falons.fonc  de  Pineau^  &  les^par^t 
bleaux  ont  été  peints  par  HuHligî  ^ 
Bouçkci:  p  It  Lorraiu  &  A|.  ^if  rr«»  ^  ,  r  j 


1^4  VôYArfl  PiTtOlLïSQVl 


:l:E  QUARTIER 

i>E  SAINT  ËU$TACH1Eé 
V  IL 


QuACTiik  Ju  'E  Gï  I S  f  M  S  A I M  t  Eu  s  r  A  c  n  «. 
n  S.  Eg»-  Ou  j^  commencé  à^Iever ,  fur  les  deffim 

"il**  ^®  ^*  ^^^fi^^  »  ^*^  Portail  qiii  fêta 
compofé  désordres  Dorique&loniqae. 
Sur  fe^  ckés  il  v  aura  deux  cours  en 
campaniUes  »  décorées  d'arctitteâure 
*&  de  Figxires.  La  grandeur  â^  1  ciéy»- 
cioti  de  cette  Eglifd  k  reitdetit  une  des 
plus  remarquables  de  cefte  yifle.V<juoîf 
que  fon  arcntteâxire  foit  d  un  gothique 
mêlé  d'un  mauvais  antiçiue. 
°  Sûr  le  haut  de  la  chaire  du  prédicar 
teur  ,  *$•  Euftache  imploré  le-îrecour*' 
du  ciel  pour  fesdeux  etifans,  emportés 
par  im  Bon  &  une  louve.  Autour  font 
placées  plufieurs  Vertus  avec  àts  Anges 
&  des  Chérubins.  Cette  chaire ,  dont 
le  Brun  adonné  le  deffin ,  a  été  exécu^ 
tée  en  bois  par  d'habiles  fculpteurs. 

Le  deffin  de  TCEuvre,  la  feule  à 
Paris  qui  mérite  des  éloges  ,  a  été 
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i&né  par  Canaud^  &  exécuté  par 

^auir€^  OuAaTiim 

3n  eftîmc  le  Crucifix  dt  bronze  m  s.  Evr- 

:?£  fur  la  oorte  du  Chœur.^ ,  t  Acrfii 

:)ans  la  leptième  CliMellc  i  dreice      "^  *  '^ 

t  inhumés  M^^ph 'J^ânv  Biwnafi 

uriau  d'Armenonville»  Garckdes 

aux  ,  Se  Ton  fils  Charles- Jean«Bap« 

e  de  Morville,    Ambafladeur  en 

Ilande*  Lçur  tombeau  confifte  eà 

î  urne  dpuble  >  appuyée  /ur  un  trèi- 

nd  rideau ,  &  ft  éçé    exécuté  p«c 

ttcharJoq. 

iur  l'Autel  eft  un  S,  Jean  dans  k 

ert ,  Kmt  par  le  Moine.  • 

Derrière  le  Chœur  ,  \  côté  de  la 

ipelle  de  la  Vierge ,'  fà  un  de^  plus 

lux  monumens  qu'il  y  ait  en  France  ; 

\  le  tombeau  de  Jean-Bapeifte  Col- 

t.  Ce  erand  miniftrc  à  genoux  fur 

farcophage  de  marhwrenoir,  paroît 

î  dans  un  livre  qu*un  Ange  tient 

ramlui,  CesFigure;i\,grandescQmme 

ure ,  de  U  Religion  &ç  de  1- Aboa- 

i«e  j  contraftées  fur  des  fonds  noirs^ 

vent  d'accompagnement»  Coyiityax 

ait  celles  de  Golberc  &  de  TAbon^ 

ice  ,  &  Tuby  la  Religion  3q  L' Angç. 

ns  des  cartouchje^  de  Wnçe  doré^ 

voit  Jofeph  faifanç  ^^i^^bu^r;  d^ 


Blé  eh  Egypte  ,  &'Dà'nieî  ààhnitit  îéi 
îîr"^*Fnl^  ordres,  du  roi  Daçius  .aux  Satrapes  ^è 
rîç£^'  ^'^tfe;  Ce'  liiônftm^nt  eft  du  àM  de 

^î^^s^^  vrs^ft  u^n  î^asiirénlf  de  maAcp 
tet  ffiii?;^1^^  %dioir  ,  où  fe  vôi 
îltiimdrlalité  q(iî  tient  ^e'  médaiïloèi 
lîe  M&m  Cuçeau  de'  la  .Chambre^ 
hnéié(^H  oVimiire^  Ce  tiéau 

SÂortéàu  ;  tfàr^éff  dé^i'ftiyeiitïon  Aîi 

A  la  chapelle  de  la.  Vierge  foiît 
Ilefri'iàBlèâùx  .^é*  la  'Salutation  Aiigç- 
Hqi^ ,  peints  par  là  FoÏÏi\  qui  peitY^rtfc 
4\lèt de bairavebc'éuxi^s  plus  gr^ndç 
.  'inaîtfe.saitaîe:v^  •'  /  -  '  * 

;,  •  •.    î    '^  '  '  'C  -  -'""^"^  «  *  ^      -î': 

La'^Hâili  au  Bti  cohftruîte'  fuir 
leis  deflîns  de  M-  ^^r^^ïw,  dans  rem- 
placement deThôtel  de.SoilTons,  offre 
ime'vafte  efplanade  enjcouréè  de  bâti^ 
inens  ouverts  en  aréad^^s  i  cm  monte 
*dàiis  les  'greniers  par  des  efcaliets 
'doubles  très-cômmodésl  La  Colonne 
toloflaje  qu  on  remarque  à  une  des 
jshtrée^  de  cette  Halle ,  participe  dès 
c^rdres  Dorique  &î  Tofcart.  Ses  orii^- 
mens  ibônfîjftent  én^çanhelurés ,  oÙfe 
▼oièm  des  j^uroime^,  des*tféu^s  de 


cs'cafles,  des  lacs  d'amour  dçcKi-  wM^^i^ 
i  dès'fc'&cïes:  H  é'ntrelacès;  aW  hih-^" 
Bïïéé'lti^iiMiié^Së  là  re'ine  Ca-    ''!^' 
rme  de  Mediciî.  dïiiaprcs  la  mort 
.119nn  IK  ne  vouloUj.plus  pkirea 
'îaiîM-j    Cecre    cofonue  efevce  eja 
^z  par  la  RJeitie^  pour  de^  oDrer^ 

^fij/Ztï/ï^;,  Sca  pvè^  d^^çencpieds  de 
aç  iiayec'u^  efcatie^  pour  jf  mbnr|'r. 
clayéèdâns  le  Batinient^àeïa  fiâllet 
e  Terc  auîoiuîi  hui  de  rontaine,  :  on 
irune  iiïfcnpcion  qm  file  mention 
|*ctrt)IiffeiTiènt  dç  la  halle-  Les  or- 
méiis  quf  laccompagnenr ,  fbpc  de 
irbre  blanc,  tiré  des  carrières  du 
►urKjnnois  j,  feonr^crc  excciues  par 
t  Wignpr  i  '  Itir  lès  delîîai  de  M,  A/JJ* 
tu>  Jyf-  Pw^ré^.  adapte"  à  cette  co- 
ine' un  cadran  foLuie,  trop  fayanç 
ur  une  place  publicjue,  ,*.*',. 

ttét  ajt.  premier  ^tage,  qui  wecMe 
galerie ,  oïtre  dans  fes  lambris  1  hif- 
ire  de  ÏJiane  en  huit  petits  morceaiyc 
înjcs  par  ^ouet ,  ainu  que  le  plafond 
kogone  »],  où  fe  voit  Véi^us  ,  ay àc 
ù|(ew^^  qui  îémhlènt 


^4i  Voyage  PrTrTo^tQu* 

i;  cker  des  flèches  lut  Diat\e  J^Snt:  jm 

VAjftTugn  fuite.      ^  'î 

«>■  >  Eès.      Dix-neiircableaux  de  l'hif^gîfe  â^Ù^ 

T^SS^     lylTe  j  peintS;  par  Fouets  occupent  lè 

*^^'^      plafojid  de  l'a  gâterie ,  dopt  trois  auî 

forment  le  milieu  lbi|tpliis^  grands. 

Celui  qui'eft  au  centre  fait  voir  l'af- 

fémblée  des  Dieux  ,  auxquels^le  ^ole|t 

fe  plainj  de  ce  que  tes  compagnoins 

d'ulyfle  avoient  mangé  des  bœufs  qui 

lui  croient  confacrés.  Ce  plafond  eft  en 

pfëin,  çiiitré,  Jvlalgré  pluueurs  défauts 

'quph  remarque  dans  cec  ouvrage  >  il 

ne  laiffe  pas  d'y   bcîller  de  grandes 

beautés.  Cette  galerie   eft'  ornée  de 

figures  &  domem^q^  4^  ftuc  ^  fiu|B 

On  voit  dans  un  petit  cabinet  peint 
par  P^Quet ,  la  ChaUe  fous  remb1cm€ 
de  Diane  &  d*Adéon  ;  la  Vendange 
dclîgnéé  par  Silène  avec  des  ^acyres  j 
la  MoilToii  par  Cérès ,  &  des  AmoufS 
qui  moiilonnenc.  '  ^ 

X^HoTÈt  t>ÉsFçkM«  ÉLpi  I^^CÛC 
roçonftniit  fous  là  conduite  de  duÇcr^ 
ceau.  La  chapelle  peinte  par  Vot^ct^ 
mérite  rattentipn  des  cônnoifTeurs ,  & 

rar  la  beauté  de  fes  peîntiites  ^  &  par 
écla^  de  fes  dorures  auitî  fraîches  que 


i>  É    Paris.  liif 

i  elles  étoîent  nouvetlemeûf  f Aires.  — — ■ 

Le  tableau  de  l'Autel  eft  iin  Chrîft ,  Quartier 
rcompagaé  de  S.  Jeaii  Se  des  trois  ^*  s*  ^^S"- 
Vîartes.  Les  figure*  de  S.  Pierre  &     ^v^** 
|è  la  MadêFeinefoilt  At-Sara\in.         '  * 

Les  lambris  préfenteiit  divers  flijetî 
lu  Nouveau  '  Teftament  1  favoir-,  les 
narçhancTs  chaffés  du  Temple,  la  Ma- 
leleiriechôt  Sithon  le  Phàtifîen ,  le  La- 
cement des  pieds ,  la  Cène ,  un  Chrift 
f  la  colonne  j  S.  Jean-Baptifte ,  Notre- 
îeigneur  porté  au  tombeau ,  crois  Apo- 
des en  autant  de  tableaux  &  Hncrédu- 
iré  de  S,  Thomas. 

Ottze  autres  tableaux  plus  petits  fe 
roient  au-dêflbus-,  peints  par  Mignard 
3c  le  Bràn\  fur  le«  deffins  de  J^ouet 
éùrmaîtire;  ils  ont  pour 'fujet  l'An- 
ioticia^tion  delà  Vierge ,  une  Nativité , 
a  Prcfentation  au  Temple  ,  une  Fuite 
î|i  Egypte,  Notre-Seigneur  avec  $•  Jean, 
fcfus^Cbrift  au  thilièu  des  dofteurs  , 
Ibh  Baptême ,  fa  Tentation  dans  le  dé- 
!ert ,  fa  Transfiguration ,  la  Pentecôte 
feî'Aïïbifaption  de  la  Vierge. 

Le  plafond  cintré  offre  i  Adoration 
Jes  Rois,  &  le  long  d'une  baluftrade 
feinte  ^aroiffent  les  Rois  d* Arabie ,  de 
riiàrfe  &  de  Saba ,  qui  apportent  des 
Mréfeni  i  .rEnfant  Jéfus.  Dorigny  % 
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-'     ■    ■      gravé  en  quatre  pièces  cette  partie  ^o- 
QUARTIER  plafoiîd  ou  fqiit  ces  Roip  ,  laquelle  eft 
UB  S.  Eus-  (ans  CQntredit  la  plus  rei^arquahie*  * 
TACHE.-     _Dan$.  une  fall^  oii  fip  tiepn^m  les 
^     •      bureaux ,  l^Ofiecz. peint  dans  deux  oya*. 
les  au  plafond  Minerve  &  Bellone  , 
&  quelque^  petits  Génies. 

.  L'HÔTEL  DE  TouLopsB  fut  bâti  ei^ 
1610 ,  for  les  deffin«  àt  François,  jMan-. 
fart,  hii  grande  porte  d'ordre  Dorique  a 
Iecaraâ:ere  d'originalité  que  ce  grand 
architede  imprimoit  à  toutes  fe* 
productions.  Au-defTus  de  rentable*^ 
fnent  s*élèYe  une-baluftrade  j  fur.  la 
ablette  de  fes  piédeftaux.fonc  ailifes 
les  Figures  de  Mars  Se  de. Vénus  co:»- 
piées ,  a  ce  qu'on  préifend  ^«  par.  Biarci 
léfiiçy  d'après  deux  Statues  aflfez  fenvf' 
blables ,  qui  font  à  Rçme  dans  la  cha^ 
pelle  de  Médicis. 

.  L'hôtel  conii$;e  en  un  grand  corps  de 
logis  )  avec  d^ux  ailes  couronnées  par 
line  balufhade.  Dans  la  face  principale 
cft  un  avant -corps  décpré  de  piiaftres  , 
^^es  Armes  du  comte  de  Touloufe 
dans  le  fronton.  Son  architedure  eft 
Dorique,  L  efcalicr  placé  daps  l!aîlç 
gauche  eft  or.néde  pilaftr-cs  Igniques  ^ 
fiicjrçjef^ueU  ib;iç  d^s  nop^éç^  4p9^C 
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admire  la  légèreté  ;  ils  ont  été  fculp-  ^SUSmaaSHS 
1  par  Charpentier  Se  Montean.  Cet  Q^Jartiic 
:aliereft  précédé  d'un  veftibule  dé-  ^*  ^^^^''^^ 
ré  d'un  ordre  Tofcan.  ^y^j  j'* 

Au  rez  de  chaufTée  on  trouve  une 
ande  falle  ,  dont  les  trois  portes  font 
nées  de  bacchanales  ou  jeux  d'enfans^ 
intspar  iVÏC(j/a, 

La  ialle  des  Amiraux  vient  enfuite  » 
a  été  alnfî  nommée  ,  parce  qu  on 
voit  les  portrairs  en  bufte  de  tous  les 
nûraux  &  Sur-Intendans  de  la  na* 
gation  ,  au  nombre  de  foixante-un  , 
îpuis  Florent  de  Varenne,  jnfqu'au 
ic  de  Poithiévre  inclufivement. 
Suit  la  faile  des  Rois  de  France  ^ 
mplie  de  leurs  ponraits  au  nombre 
î  foixance-fîx  ,  copiés  d'après  les  Mé-^ 
lilles,  Statues  &  autres  Porcraits  ori- 
naux.  Cette  décoration  eft  due  i 
affé. 

Au  premier  étage  vous  entrez  dans 
mtichambre ,  fur  la  porte  de  laquelle 
k  une  bacchanale  ,  de  Nicole.  Le 
'avid  placé  fur  la  cheminée  eft  d'après 
ilui  du  Guide  y  qui  eft  à  Verfailles. 
Au-^elTus  de  la  porte  des  grands 
►partemens  ,  Sourdon  a  peint  Salo- 
on  facrifiant  à  la  Déefle  des  Sido- 
ens^i         .    . 
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S****^*"*^      Dans  la  pièce  fuivante  eft  un  deflh» 

Quartier  Je  porte  è^JUxandrc  Féronefc  ;  c'eft 

.     i>£  S.  Eus^  Rçbecca^qui  donne  à  boire  au  fervi-t 

yjl  *     teur  d'Abraham.  Les  deux  autres  ta-* 

bleauK  font  de  I  école  de  Vandyck.  La 

tapiflerie  a  été  faite  d'aptes  les  deflius 

(le  Lucas  de  Leydc^ 

Les  petits  appartemens  confiften^ 
çn  quatre  pièces  principales ,  dont  les 
meubles  &  le$  tapifferies  font  très^ 
remarquables.  Celle  du  falon  a  é^ 
faite  aux  Cobçlins  fur  le$  deflins  de 
Pçrein. 

Les  tableaux  qui  décorent  la  féconde 
pièce  des  grands  appartemens ,  font 
une  Charité  Romaine ,  peinte  par  le 
Çucrçhin  >  &  Angélique  &  Médor  dft 
BordonCf  La  tapiflerie  efl:  du  deâîn  dô 
l^ucas  de  Leyde^ 

L^  GRAND  Cabinet  fait  le  centre 
de  cet  appartement  i  on  y  remarque 
deux  morceaux  du  Gutrchin  ,  Efther 
devant  Afluérus ,  &•  Agar  dans  le  dét- 
fprt.  La  tapiCTerie  repréfente  différentes 
çhafles  d'une  très-belle  exécution.  Cet 
^ppartjçment  ^  dont  la  fculpture  eft  de 
f^ajje ,  cppiipunique  à  la  chambre  i. 
coucher  &  à  la  galerie. 

Sur  chacune  de^  fix  portes ,  tant  feini» 
|çs  cjue  véri(ablçs  dç  cçtte  (.hioubrç  ^ 
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il  y  a  un  tableau  ,  dont  quatre  font  du  ^**""™**' 
Baffan.  Dans  F  un  or^  voit  une  Moiflbn ,  Q"  ^^  I  "  ^ 
&  des  Moiffbnneurs  qui  prennent  leur  ^\.^che"^" 
repas  ;  dans  un  c^uire ,  un  Payfage  avec      y  1 1/ 
des  figures ,  le  troifième  repréfente  plu  - 
âeurs  perfonnes  qui  vont  fc  coucher  \ 
le  quatrième  eft  une  Cuifine. 

Dans  la  dernière  pièce  vous  verrez 
deux  grands  portraits  en  pied  de  Louis 
XIII  &  du  cardinal  de  Richelieu  >  par 
Philippe  de  Champagne. 

On  revient  fur  fes  pas  pour  entreif 
dans  LA  Galerie.  Cinq  grandes  fe- 
xiècres  cintrées ,  qui  répondent  à  autant 
d'arcades  remplies  de  glaces  ^  règlent 
l'ordonnance  de  fon  archite6ture.  Tous 
les  ornemens  &  bas-reliefs  de  fculpture 
font  de  yaj]és  &  d'un  merveilleux  fini; 
ce  font  des  fujets  pris  de  la  Marine  & 
de  la  Chaflèr      ,  '  \ 

Chaque  trumeau  eft  décoré  dfim 
tableau  &  d'un  bas-relief  au-delïbus. 

Le  premier  à  main  droite  eft  la  mort 
de  Marc-Antoine ,  par  Alcxanire  Vc^- 
ronefe. 

Le  bas-relief  fait  voir  Arion  qui  fe 
knce  dans  la  mer ,  &  qu'un  Dauplxin 
reçoit  fur  fon  dos. 

Dans  le  tableau  fuivarît  on  voie 
CoriolaA  qui  relève  Vecurie  fa  mère 

H  iij 


X74  VoYAôH  Pittoresque 
&  Volumnie  fa  femme  qui  s  etoîe?îit 
Quartier  profternées  à  fes  pieds,  le  fuppliant 
x>E  S.  Eus-  d'épargner  Rome,  Ce  motceau  eft  du 

Le  bas-relief  repréfente  Meléagre, 
qui  ayant  tué  un  fanglier  ,  en  prèl^nte 
la  hure  à  Atalanie. 

Le  troifième  eft  de  Piètre  de  Condne, 
Tauftule ,  intendant  des  troupeaux  dix 
roi  Amulius,  ayant  trouvé  une  louve 
qui  allaitoit  Rémus  &  Romulus  expo- 
fés  fur  les  bords  du  Tibre  ,  apporte  un 
de  ces  enfans  à  fa  femme  Laurenria 
<jui  eft  dans  fa  tente.  Ce  tableau  eft 
gravé  par  Robert.  Strange. 

Dans  le  bas- relief  A mphitrite  pa» 
loît  fur  le  bord  de  la  mer. 

L'Enlèvement  d'Hélène  par  Paris  ^ 
fait  le  fujet  du  quatrième  tableau  ,  qui 
«ft  du  Guide  :  Defpla/ces  l'a  gravé, 
.    Le  bas-relief  montre  Apollon  qui 
tue  le  ferpent  Pithon. 

Le  tableau  fuivant  eft  du  Pouffin. 
On  y  voit  Camille  qui  renvoie  les  en- 
fans  des  Falériens  ,  &  leur  ordonn© 
Je  reconduire  dans  la  ville  ,  à  coups 
de  verges,  leur  maître  qui  avoir  formé 
le  deflein  de  les  livrer  aux  Romains  s 
il  eft  gravé  par  Baudet. 

Le  bas -relief  repréfeme  Neptune 


Ti  ;  ;  efi  Ê.  &  A'  R  î  s>;  /'  17*5 
iir  'ibh  char  y  çiKvironné  ck  Daàphins 
l^ï^de  Dïviûkés  mariaes.  •  Quakti»* 

::Le-piemier  tableau  entr«  les  tru-^^^  '„,"*" 

1  A/1.         1»  /Il  TACWi» 

neaux  du  cote  du  jardin ,  eft  le  corn-  y  n, 
)^t  des  Romains  &^  des  Sabins  :  on  y 
roît  les  filles  Ae  ces  demies  fe  jetjôT 
m  milieu  -de^  conibatcafis  ^  le&  fépû- 
er.  Le  Guerckia  a  très-bien  expriiné 
:et^e  aSticai. . 

Le  bas-relief  eft  Diane ,  qui  fe  re- 
^ofe  ayec  ies  compagnes  des  fatigues 
ielachalTe* 

Aùgufte  fait  fermer  le  Temple  <lc  . 
fanas  ,  &  offre  un  faxrrific^  à  la  Paix. 
On  <Jir  6e  tableau  de  Curie  Marotte. 

L'Enlèvement  d'Europe  ^ar  Jupiter 
fait  lefujetdu  bas-relief. 

Le  Fûk/itin  CL  peint  dans  le  troifièmte 
uri  feigneur  en  robe  de  chambre  ^  qui 
reçoit  la  vifite  d'un  guerrierw.-^ 

La  Sibylle  Gumée  annonce  4  l'Emn 
perear  Àtt^ftela-n^iilTance  du  Mefîie^ 
8c  lui  fait  voir  dans  Tair  une  Viergç 
Côdririt  un  enfant  entre  (es  bras.  11  eft 
fâcheux  <jiie  ie  Cortont  ait  réalifé  cett^ 
rèvi^rie,       .^  j»    h  .    I  ■:  /,. 

'îàaris  le  'i)a«^^ienef  efïb  Galàchée;  por- 
tée ^irutté  conque  marine. 

Le  fujet  dit  dernier  tableau,  qui  éft 
auf&de  iPiitre  de'Corto/ie  y  eft  Céfaf 


p qui  répuàie  Pompéïa ,  &  époufe  Gai* 

Quartier  pumie.  11  eft  gravé  par  Rob.  Strange.  ^ 
*  tachb"*"      ^^  bas-relief  fait  voir  Adonis  iè  re- 
Yl  l/     pofant  au  retour  de  la  chafle. 

Cette  galeriei  eft  voûtée  d'un  ber- 
ceau à  plein  cintre,  que  Perrier  pei- 
gnit à  rrefque  en  1(^45 ,  au  retour  de 
ibii  fécond  voyage  d'Italie  5  il  partagea 
cet  efpace  en  cinq  grands  .tableaux,  jSc 
deux  petits, 

Apollon  fe  voit  dans  celui  /lu.  mi*- 
lieu  :  ce  Dieu  eft  repréfenté  jeune  Sc 
majèftueiiix  :  il  eft  précédé  de  T Au- 
rore &  de  petits  Zéphirs  occupés^ 
verfer  la  rofée  du  matin.  La  Nuit  ejl 
:^dans  un  coin  du  tableau ,  &  fe  retire 
à  mefure  qu'elle  fent  l'approche  du 
Soleil. 

•  .  Lès  deux  petits  morceaux  qui  I'îwî- 
compagnent ,  repréfenteht  Je  Matin 
•jivec'  fes  Conftellations  de  Gaftot  Se 
tde  PoUux  ,  &  le  Soir  figuré  par  h 
Lune;  *        '.    \r  ' 

Dans  les  deux  tableaux  du  c6té  de 
la  cheminée  ,  Perrier  a  peint  la  Terre 
&  le  Feu  fous  des  figures  allégoriques. 

•  La;  première  eft  défignée.  par  l'EnWve- 
ment  de  Proferpine  ,  &  le  Feu  p'^r 
Jupiter  qui  va  voir  Semelé*  * 

'    Les  deux  qui  font  .vers  la  porte  ^ 
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Kprefentent  l'Air  &  TEau.  L'Air  efl; 
figuré  par  Junon  qui  prie  Eole  de  dé-  Quart ieh 
chaîner  lek  Vents  >  &  de  fubmerger  ^^  S.  Eus- 
la  flotte  troyenne.  Neptune  &  Thctis    ^t^^T^' 
défîgnent  l'Eau.  Ces  belles  peintures 
croient  fi  dégradées  par  la  chute  de  l'en- 
duit &  par  les  crevafles  qui  les  traver- 
foient  de  tout  fens  ,  qu'on  n'en  voyoit 
plus  Tenfemble.  M.  Plen  leur  a  donné 
une  nouvelle  exiftence  ;  les  plus  fin» 
connoiffeurs  autoient  de  la  peine  à  dif- 
tinguer  fon  ouvrage  d'avec  celui  de 
Perrier. 

Au-defTus  de  la  porte  de  cette  ga- 
lerie eft  placée  Diane  ,  fuivie  de  fes 
compagnes  ,  que  la  beauté  du  lieu 
remplit  d'étonnement.  Aux  deux  côtés 
font  des  grouppes  de  Satyres  &  de 
Femmes  qui  badinent  avec  des  oi» 
féaux  de  proie  ,  &  des  têtej  de  bètes 
fauves* 

Les  Figures  des  quatre  parties  du 
Monde ,  grandes  comme  nature ,  font 
placées  dans  des  niches  aux  quatre 
coins  de  cette  maghifique  pièce* 

La  Maison  qui  fait  le  coin  de  U 
rue  de  la  VriUiere  &c  de  celle  des 
Petits-Champs  ,  eft  eftimée  pour  fa 
4iftribution  ôc   pout  fa   proportion* 

Hv 
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: —  C'eft  M.  Defmaifons  qui  Ta  élevée. 

Quartier 

^  T Acnf '"        L'HÔTEL  DE  VOYBR  ,  lUe  dcS  BoilS- 

y  j  j^  *     Enfans ,  eft  du  deflîn  de  Boffrand.  On 

'y  remarque  le  plafond  du  falon  où  les 

Amours  paroiflent  défarmer  la  troupe 

célefte  :  c  eft  un  des  meilleurs  ouvrages 

d'Antoine  CoypeL 

Rue  Montmartre ,  au  coin  de  la  rue 
de  la  Juffienne  ,  eft  La  Chapelle  de. 
Sainte  Marie  Egyptienne,  On  voie 
aux  deux  petits  autels  des  chapelles 
des  ouvrages  de  Ça:{es  :  à  l'un  c*eft 
Sainte  Marie  dans  le  défert,  qui  re- 
çoit la  Communion  des  mains  du 
Moine  Zozime.  A  l'autre  c'eft  un  Saint 
NiQolas. 

Le  Maître- Autel  offre  la  Vierge 
avec  l'Enfant  JéfUs ,  &  des  Anges  ,  par 
le  même. 


!^ 
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DES     HALLES. 
VIII. 

MUE  Maître-Aurel  des  SS.  Inkocehs 

^ft  orné  d  un  tableau  de  Michel  Cor-  Q^^^Rtur 
neiiie  ,  dont  le  maflacre  des  Innocens  ^  ^  *  H  a  l- 
eft  le  fujet.  r       yi  1 1. 

Une  petite  armoire  attachée  à  une 
tour  dans  le  cimetière ,  renferme  m 
chef-d'œuvre  de  Germain  Pilon  :  c'eft 
un  fquelette  humain  d'albâtre ,  qui  nxi 
ni  bras  ni  main  droite,  l'un  îc  Lautce 
étant  cenfés  cachés  par  une  draperîô, 
le  bras  gauche  a  été  caiTé  ,  il  n'en  ireAe 
que  la  main  qui  tient  un  rouleau  »^ 
où  font  écrits  quelques  caradères  go- 
thiques. 

.  On  voit  auffi  d»n9  ce  cimetière 
une  Croix  de  pierre  ,  fur  laquelle 
Gougcon  a  exprimé  le  Triomphe  du 
Saint  Sacrement  en  quatre  bas- reliefs, 
&  au-deflus  les  Pères  de  TEglife. 

Cette  Croix  étoit  autrefois  près  de 
Saiûtc  Opportune ,  dans  une  petite 
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:  '^"' •  place  nommée  Gadne  ,  à  caufe  d'un 

QuARTiiR  marchand  de  ce  noni ,  qui  fut  penitu 
D I  s  H  A  L-pout  avoir  tenu  chez  lui  çles  aflemblée.s 

La  Fontaine  des  Innocens^  com- 
mencée fous  François  I ,  achevée  fous 
Henri  II ,  eft  l'époque  de  la  renaiflance 
de  TArchitefture  &  de  la  Sculptive 
'en  France.  Lefcdt  en  donna  le  déSxn ,  SC 
Gougeon  Texécuta.  Ses  deux  faces  font 
ornées  depilaftres  Corinthiens  funtion- 
tés  d'un  attique ,  où  fe  voient  les  Di- 
vinités de  \x  mer  &  des  eaux  ,  aipfi 
'  que  dans  les  bas^reliefs  placés  au-deffus 
du  grand  foubalïement.  Cinq  Figures 
de  Naïades  de  demi-relief  ornent  les 
entre-pilaftres.  Leurs  grâces  ,  leurs  dif- 
férentes attitudes,  la  légèreté  de  leurs 
draperies  ne  peuvent  être  trop  adnûr: 
rce«. 


]D  I    P  A  11  1  s;        itf 

LE  QUARTIER 

D  E    s  A  I  NT    DENIS.      , 
IX. 

:  r 

ii'HÀPiïAL  DE  LA  TRiNiri.  Lc  Por-  ^"^^^""^ 
tail  de  TEglife  formé  de  colonnes  Co-  Qi^artib* 
-rimhieftnes  furmontées  d'un  attique  j  ^*  ^'J??^^ 
.eft  fort  eftimé ,  &  eft  du  deflîn  de 
à'Qrbai.  < 

L'Eglisï  t>E  Saint  Sauveur,  Lât 
.chapelle  de  la  Vierge  eft  louvrage  de 
.^rois  arriftes  célèbres  :  NocL- Nicolas 
Coypcl  Ta  peince  d'une  manière  digne 
de  la  réputation,  que  lui  ont  acquife 
fes  ouvrages  J  M.  Lcmoyne  en  a  fait 
Ja  fculpture,  &  Blondcl  2,  imaginé  la 
forme  de  l'Autel  décoré  d'un  ordre 
Compofite  adoile  au  mur. 

Le  tableau  repréfente  rAfïomptïon 
d«  la  Vierge  ;  elle  eft  foutenue  par 
cinq  principaux  Anges  &  Chérubms 
dans  des  attitudes  de  refpedi:,  de  joie 
&r  d'admiration.  Pluiîeurs  nuages  ac- 
çordentr  la.  fculptuie  avec  la  peinture  ^ 
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:  ainfi  que  trois  Anges  fculptés  &  peints. 
Quartier  dont  deux  portent  l'Arche  d'Allwnce% 
piS.Dbnis.  g^  deux  autres  la  Tout  de  David, /ans , 
•       compter  difFérené' attributs  que  l  ou 
donn^  à  la  Vierge, dans  les  Litanies  , 
qui  font  ici  exprimés.   Ces  peintures 
&  ces  fculptures  de  ftuc  font  au  déf- 
ions de  la  corniche  ,  &  à  zo  pieds  de 
haut. 

Le  plafond  beaucoup  plus  eftinté 
que  le  tableau  de  TAutel ,  fait  voir  les 
cieux  ouverts  pour  recevoir  la  Mère 
de  Dieu.  11  eft  compofé  de  deux  group- 
pes  principaux  :  le  Père  Eternel  eft 
dans  le  plus  confidérable ,  ayant  Jéfus- 
Chrift  i  fa  droite  avec  des  Anges  & 
des  Prophètes.  Les  Pères  de  i'Eglife 
fe  voient  un  peu  plus  bas ,  ainfi  qiie 
quelques  Saints  du  Nouveau  Tefti- 
ment ,  parmi  iefquels  Coypel  a  judi- 
cieufement  obfervé  de  ne  placer  que 
ceux  qui  ppuvoient  être  dans  le  ciel , 
lorfque  la  Vierge  y  fut  admife.  Ce 
grouppe  eft  formé  de  dix-huit  à  dii- 
neur  figures.  '  L'autre  eft  compofé  du 
roi  David ,  de  Moïfe  ,  de  deux  -autres 
Prophètes ,  &  de  plufieurs  Anges.-     ' 

Le  bas  de  ce  plafond  eft  occupé  par 

des  Ançes  formant  des  concerts  ;  tfe 

\qm  fait.eïiviroti  douze  fi^çj  pkccés 
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le  long  de  la  corniche.   Le  fond  du 

ciel  eft  d'un  grand  tranfparent.  Quartier 

Au-deflTus  du  tableau  de  l'Autel ,  le  ""^  ^f  ^f '^ 
Saint  Efprir  foutenu  fur  une  nuée  lu- 
mineufe,  8c  fuivi  de  quelques  Anges , 
defcend  du  ciel  &  vient  au-devant  de 
la  Vierge, 

La  voûte  de  cette  chapelle  eft  pref- 
que  platte,  n'ayant  que  fept  pouces  de 
bombement;  mais  l'art  avec  lequel 
elle  eft  peinte,  la  fait  paroître  un  vrai 
dooie. 

Dans  la  dernière  chapelle  ,  Gutrin 
a  fculpcé  la  Réfurredkion  du  Sauveur 
en  Figures  de  ronde  bofle» 

Plus  haut  du  même  côté  font  les 
Filles-Dieu,  Le  grand  Autel  de  leur 
Eglife ,  décoré  de  quatre  colonnes  Co- 
rinthiennes de  marbre  de  Gauchenet , 
dans  le  pays  de  Liège ,  eft  de  fort  boa 
goût,  &  de  Francis  Manfart. 

La  Porte  Saint  Denis  eft  d'une 
magnifique  apparence ,  &  peut  paflièr 
pour  un  des  plus  beaux  moniimens  de 
cette  ville.  Le  defllis  eft  découvert  à  la 
manière  des  anciens  arcs  de  triomphe» 
L'on vermre  cintrée  qui  forme  la  porte, 
«S;  accompagnée  de  deux  pyramides 
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8^*^***"^  engagées  dans  répaiffeur  de  l*oùvrage  , 
Quartier  chargées  de  trophées  d'armes  ,  &  tet- 
^^  ^T  Y^^"'  minées  par  deux  globes  aux  Armes  de 
.  r  France^  Au  bas  de  ces  pyramides  font 
deux  Statues  côloflfales  ,  dont  1  une  re- 
préfenre  la  Hollande  fous  la  fîgurô 
d'une  femme  confternée ,  &  affife  fur 
un  lion  mourant  qui  tient  dans  une  dô 
Tes  partes  fept  flèches  qui  défignent  les 
fept  Provinces-Unies,  L'autre  Statué 
eft  celle  du  Rhin  défigné  paj:  un  Fleuve. 
Ces  Figures  font  dû  deflîn  de  le  Brun. 
Dans  les  tympans  du  cintre  on  voie 
deujt  Renommées  ,  au-deflus  deC- 
quelles  eft  un  bas-relief  qui  expofe  le 
pafTage  du  Rhin  à  Tolhuys,  La  face 
de  cette  porte  du  côté  du  Fauxbourg 
èft  également  décoréç  ,  à  l'exception 
qu'au  lieu  de  Figures  au  bas  des  pyra- 
mides ,  il  y  a  deux  lions  qui  les  fuD- 
Sortent.  Le  bas -relief  eft  la  prife  de 
iaftrick.  Cette  porte  eft  du  deffm  de 
Blondely&c  tous  les  ornemens  de  fculp- 
ture  font  des  Anguicrs.  Girardon  qui 
âVoit  déjà  fini  les  fofes  qui  font  fous 
Tare  ,  fut  obligé  de  difcontinuer ,  ayant 
été  occupé  à  d'autres  ouvrages  pour 
Verfailles. 
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.    .    ■         •  1  X.      ' 

Lts  PiaBs  DE  Saint  Lazare» 
Eglife  eft  ornée  de  plulïeurs  tableaux 
;  la  Vie  du  B.  H.  Viîîtent  de  Paule  ^ 
ftltureur  ôc  premier  Tupcrieur  eéné^ 
1  des  Pères  de  la  Miltîpn  ^  dits  dé 
int  Lazare. 

Le  fécond  tableau  à  gauche ,'  (  en  {e 
açant  au  bas  de  TEglife)  eft  une  de 
is  prédications  devant  Louis  XIII  & 
,  reine  Anne d' Autriche- 
Dans  le  tfoîfième  eft  peinte  la  mort 
e  Louis  XIII ,  qui  fut  alTifti  par  Vin- 
2nt  de  Paule  ;  la  Reine  fur  le  devant 
u  tableau  paroît  fondre  en  larmes. 

Le  quatrième  fait  voir  le  confeil  d^ 
onfcience  d'Anne  d'Autriche  ,  quî 
oulut  que  Vincent  y  fut  préfent.  '  , 
..Le^'i^quièmie.eft  uue  afTemblee  dd 
:lergé  d  laquelle  il  préfîde.  Ces  quatre 
ableaux'ont  été'  peints  pat  de  Troy 

Le  premier  adroite  auprès  de  T  Autel 
'Xpofe  le  B.  H.  Vincent  de  Paule  ^ 
Wné  pour  'fupériei>r  aux  Dames  de 
a  Vifitarion  par  S.' François  de  S^les, 
Ce  tableau  eft  de  Kç/Zowf.     ,    ,    ^-' 

Le  deuxième  où  l'on  voit  le  Samt^ 
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'  prêchant  fur  les  galcres.^  eft  de  la  mêmç 
.Quartier  main.  ^' 

Di  S.  Denis,  l^  trolficme  eft  peint  pat  Feree,  Le 
fondateur  des  Lazariftes  y  préfente  i 
Dieu  les  Prêtres  de  fa  congrégation , 
Se  les  deftine  à  prendre  foin  des ,  foU 
dats,  félon  le  defir'du  Roi. 

Dans  le  quatrième  ,  qui  eft  du  Frère 
Jfndré y  il  paroît  dans  iin  fauteuil  , 
prêchant  aux  pauvres  de  l*Hôpital  du 
Nom  de  Jéfus ,  qu'il  avoit  inftitué. 

Gallocht  a  repréfenté  dans  le  cîn-r 
qiiième  Tinftitution  des  Enfâns-Txoû- 
vés.  .  *  - 

ÏJe  fixième  peint  par  de  Troy  ^  elt 
'  la  mort  *du  Saint.  "  / 

Vis-à-vis  il  s'élève  au  ciel  ,  eh 
donnant  fa  bénédi6tion  aux  fupérieurs 
généraux,  qui  depuis  Itii, ont  gouverne 
cette* imaifon.  Dans* le  fond' on  yoît 
lesSdfurs  de  la  Charité  cjù'i:^  a  infa- 
tuées^ ayant  à  leur  tête  yi.^^  VGras.  Cô 
tableau  ,  qui  eft  le  premierià' gauche', 
^ft  du  Frète  André, .  Ç*eft  d'après  les 
delBns  de  Bbnnart ,  que  les  gravures 
tle  c^%  onze  tableaux  ont  été  raitespfir 
Héri0èt  &  Scotln.  •    ':     J'  ' 

*     Le  réfedoire  eft  orné^  d\m  grand 
tableau  du  Déluge  univerfel.     -    -    ' 
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ATNT  Merri.  Le  Chœur  de  cette 
jTife  eft'décoré  avec  goût  d'après  le5  Q^^aetiek 
odèles  des  Slodtr.  Toutes  lei  arcades   ^f  Saint 
nt  revêtues  d  un  ftuc  imitant  partai-        x- 
ment  différentes  fortes  de  marbre  » 

ornées  à  leur  clef  de  cartels  dorés' 
où  naiflent  des  feftons;  des  têtes 
e  Chérubins  font  placées  au  haut 
es  piliers.  Les  arcades  du  Sanctuaire  ^ 
ont  le  plan  eft  plus  élevé  ,  ont  k 
ïur  clef  des  vafes  facrés  repréfentés 
u  bas-reliefs.  Aux  bafes  des  piliers 
3nt  placés  fur  des  culs- dé- lampe 
uatre  Figurés  d'Anges  bronzées ,  de 
rondeur  naturelle  ,  dont  deux  fou- 
iennent  une  châfle  de  vermeil  qui 
enferme  les  Reliques  de  Saint  Merri. 
^' Autel  eft  de  marbre  ,  ifolé  &  fait 
;n  tombeau ,  avec  des  omemens  de 
)ronze  doré.  Au-delTus  s*élève  une 
>elle  gloire  d'Anges  qui  accompagne 
e  fufpenfoir  où  eft  le  S,  Sacremeni. 


X; 
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•  Le  pavé  eft  de  ftiic ,  comparti  en  forme 
Quartier  de  carreaux  qu'on  prendroit  volontier* 
M  Saint  pour  du  marbre* 

•v.    '       A  l'entrée  du  Choeur  on  voit  dfeux 
grands  Anges  tenant  chacun  un  livre 

"ouvert.  Usibntadoflfés  à  un  âvant-corps 
que.  forment  en  retouf  les  deux  cha- 
pelles des  côtés ,  ornées  de  colonnes  de 
marbre  St  de  frontons  j  au  haut  def- 
queh  font  des  grouppès  d'Anges  dorés* 
Les  tableaux  qui  les  décprent  font  de 
Carie  ï^anloo  ;  ils  repf éfentent ,  Tuil 
la  Vierge  avec  l'Eiifant  Jéfus  >  &  l'autre 
S.  Charles  Borfomée ,  archevêque  de 
Milan  ,  prêt  i  porter  le  Viatique  aux 
malades  de  cette  ville. 

On  voit  dans  la  croifee  un  tableau 
tàe  M.  Belle  ,  dont  le  fujet  eft  la  répa- 
tatioil  de  la  profanation  commife  dans 
cette  Eglife  en  tytu 

Les  deux  chapelles  de  la  croifée 
ont  à  peu  près  la  même  décoration, 
A  celle  de  S*  Merri ,  î^ouet  a  peint 
le  Saint  dans  fa  retraite  ,  que  TEvêque 
d'Autun  oblige  de  retourner  dans  fon 
monaftère  de  S.  Martin  de  la  même 
ville  dont  il  étoic  abbé,  La  chapelle 
de  S.  Pierre  a  un  tableau  de  Refiour^ 
repréfentantNotre-Seignçurqui  donn€ 
1^  clefs  à  S.  Pierre» 


r 
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La  chapelle  de  la  Communion  oà 


DE  Saint 

MartxHi 


règne  l'ordre  Corinthien,  élevée  fous  Quartiih 
k  conduite  de  Boffrar.d^  eft  éclairée    f^^^J"" 
par  trois  lanternes.  L'Autel  &  le  ta*       ^^ 
bleau  des  Pèlerins  d'Emmaiis  peint  par 
Charles  Coypel ,  doivent  faire  illufion  j 
c'cft'une  nouvelle  alliance  de  la  fculp^ 
ture  &  de  la  peinture.  Au-defTus  de^ 
deux  portes ,  Paul  Slodt7[  a  repréfenté 
l'ancienne  Loi  &  la  nouvelle  lous  des 
figures    d'Anges   grouppéç    avec   des 
Chérubins. 

Dans  une  chapelle  près  de  la  fa^ 
criftie ,  on  voit  le  tombeau  du  marquis 
de  Pompone  j  fculpté  p^it  Rajlrelli.  Suc 
l'Autel,  d*Ulin  a  peint  N.  S.  adoré  par 
les  bergers, 

La  chaire  du  prédicateui*  ,  dont 
Tabat-voix  eft  foutenu  par  deux  pal-r 
miers  &  couronné  par  la  Religion  i 
a  été  exécutée  fur  les  dçfiinis  de  Ai.  A^ 
Slodii, 

Les  Jugb  et  Consvls  de  Parisv 
On  a  mis  au-de(fus  de  la  porte  une 
Statue  de  Louis  XIV  en  marbre  ,  p*t 
Çi(il/ain. 

La  Maison  vis-à-yis  ,  bâtie 
pas  JRicii^r  >  mérita  àccéittion  j>o\\ii 
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'  le  caraétère  viril  de  fon  architedare. 
Quartier 

uÎktiI       L'Hotel  de  Vie ,  rue  S.  Martin  , 

Y     *  vis-à-vis  la  rue  de  Montniorenci ,  eft 

remarquable  p^r  fon  bel  efcalier ,  donc 

l'intérieur  a^té  décoré  par  Girard  d'une 

manière  fimple ,  mais  de  bon  goût. 

Aux  Carmélites  de  la  rue  Chapon  ^ 
Vouet  a  peint  une  Nativité  au  Maître- 
Autel  :  elle  a  été  gravée  par  Michel 
^    Dorigny. 

Saint  Nicolas-dis-Champs.  Le 
•grand  Autel  eft  décoré  (Jyine  Affbmp- 
<ion  de  la  Vierge  peinte  par  Vouet  en 
deux  tableaux ,  &  de  quatre  Anges  de 
ftuc  que  Sara^m  fit-à  ion  retour  d'Ita- 
lie j  ouvrage  qui  fut  le  germe  de  fa 
réputation. 

La  chaire  du  prédicateur  exécutée 
en  bois ,  félon  l'ancien  genre ,  eft  re- 
gardée comme  une  des  plus  bçUes 
.chaires  de  Paris. 

Le  doflîer  de  TCEuvre  du  S.  Sacre- 
ment ,  eft  un  ouvrage  de  ferrurerie , 
exécuté  par  Lucotte  y  qui  prouve,  à  quel 
point  de  perfedion  cet  art  a  été  porté 
ikhs  c^s  dernier^  letpps.  /    * 

':    Ji  uo^pUiec  vi^rà-vis^  chapslbd^ 
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k  Vierge  ,  eft  un  Génie  tenant  le  mé- 
daillon de  la  femme  de  Laurent  Ma-  Quartier 
gnier ,  qui  a  élevé  ce  petit  monument   ^'  Saint 
à  la  mémoire  de  fa  femme ,  de  fon  fils,   ^^"^n. 
de  -fa  fille  &  à  la  fienne.  * 

La  nouvelle  chapelle  de  la  Com- 
munion vient  detre  décorée  fur  les 
deffins  de  M.  Antoine.  Le  tableau  d  au- 
id  qui  reprcfente  S.  Chajles  çommu- 
piant  les  peftiférés'à.Mila^,  &,le  Pèi5e  "- 
Eternel  placé  dans  lattique,. font  d'un 
peîntjre  nommé  Godefroy* 

L'Eglise  di  Saint  Martiiiî  des-. 
.Cham.i>$  éftrevèiîu^idun  l^njbris  de 
ffièouiferie;  -dficorç  d'archiieûure  :  op 
y  a  placé  en  170^  quatre  magnifiques 
tableaux  à^  Jpuifmct ^,\\\\y  oiiÇjçbacun 
yingt  pieds; dé  long  fuîr-  douze  de  haut, 

Jéfus-Chrift  qui  clialTe  tes  marchands 
du  T^mpie^  gr^vé  par  du  Change.  - 

ta.p.éfarredion  de  Laûtaie  ^  grayéiî 
jpar  J^i3.Auckan.  \  [  /'      \    • 
^.  La  Pè^he.iipiraculcufë  5^  S.Piew^ 
j;ravée  par.lêmêmei      r  .    ; 

La  Madeleine  aux  pleins  de  Notre^ 
oeigneur  chez  Simon  le  Pharifien* 
Jouvcnct  s'y,  eft .  peint  avec  ks  deux 
filles.'  Ce  tableau  eft  gravé'  par  da 
'^^-^ê,:-'^  ^  '•        ■    •  "^^    ^- 
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Les  quatre  morceaux  places  fous  h 
Quartier  tribune  dès  orgues  ,  rppréfentent  dit 
p%  Sawt  fétens  fujets  de  la  Vie  de  N.  S.  médio- 
Ma^hn.    cj.çjnenf  exécutes  pa|:  Pocrfon  $c  par 

Montagne,  / 

Les  tableaux  du  Chœur  ibnc  le 
Centenier,  par.Ctzçw, 

L'Ayèugiené  ,  commencé   pat  L€ 
'  Moine ,  &  terminé  par  M.  Natoire  p 
fon  élève. 

De  l'autre  côté  l'Entrée  -de  Jéfus* 
Chrift    dans  Jérufalem  ,  par  J.   B, 
Vanloo, 
'    Le  Paralytique  fur  le  bord  de  la 

Jîifcine  ,par  Rejiout^  gravé  par  Tardiea 
e^fils,     ^        .:    ^      • 

L'Autel  ,  du  deflîft'  de  Frariçou 
Manfart  ,  offre  une  belle  Nativité 
peinte  paf  Vignon^ 

Leis  priiicîpanx  moTceaùT  pjacés  clans 
la  chapelle'  de  la  Vierge  que  précède 
le  chapitre,  font,  urté  Aniionciatipni 
pat  Ca\cs  */xsifit  Adoration  de^  Mages, 
CiOtLdry  ;  une  Préféntarîon  ;:^à  Temple^ 
de  CarU  Vanloo ,  &  les  Noces  dp  Çang^^ 
par  Louis-  Michel  Vanloo^ 

Le  Rçfec^o  wi  ,.4ont  rarchîtedwpe 
àT)eaitcoup  de  légèreté  /  a' été  bâti  paf 
iilQnW%m%  Pans  l'attique  dii  lambris 
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fe  voient  neuf  petits  tableaux  de  la  vie  ^ 
de  S.  Benoît ,  peints  par  Silveftre.  Les  Qua^tiei. 
deux  du  fond  contre  le  tambour  ,  ont    ^^.^^^^ 
été  faits  par  Galloche.  Un  grand  tableau  » 
à  côté  de  la  porte  reprcfente  Jéfus- 
Chrift  dans  le  défert ,  iervi  par  les  An- 
ges. Ce  morceau  bien  compofé  &  élé- 
gamment deffiné  ,  eft  d'un  nommé  de 
J^oilly ,  élève  de  Jouvenet. 

Le  Tellierz  donné  le  deflîn  du  nou« 
veau  bâtiment  qui  eft  des  plus  vaftes 
&  des  plus  magnifiques.  Son  efcalier 
fe  préfente  avec  gcace  &  eft  fort  biea 
éclairé. 

La  Porte  Saint  Martin  fut  éle- 
vée en  16^74  fur  les  deflîns  de  Bullct. 
Elle  eft  en  forme  d'un  arc  de  triomphe' 
percé  de  trois  ouvertures.  Son  archi* 
tellure  eft  en  boflfages  ruftiques  ver- 
miculés,  avec  quatre  bas -reliefs  j  deux 
du  côté  de  la  ville  »  &  deux  du  cote 
du  fauxbodrg.  Les  premiers  repréfen- 
tem  la  prife  de  Befançon  >  &  la  triple 
Alliance.  Ils  font  furmontés  d'un  riche 
entablement  Dorique  &  d'un  attique# 
Les  deux  autres  expofent  la  prife  dé 
Limbourg  &  la  défaite  des  Allemands,, 
fous  la  figure  d'un  aigle  repôuflfé  par  le 
pieu  de'  la  guerre.  Ces  ouvrages  fopC 
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'  de  des  Jardins  ,  Mat/y  j  le  Honsre  &  le 

Quartier  ^^^,^^^ 

I^artin 

X.  ■  iefjuxbourgs.martijn; 

I 

'  UEglisb  de  Saint  Laijrent.  Lo 
grand  Autel  eft  du  deflîii  de  /e  P autres 
Tous  les  ornemens  de  fculpture,  le 
Chrift  qui  fort  du  tombeau  ,  les  deux 
Anges  qui  raccompagaent  &:  les  deux 
autres  placés  fur  le  fronton  font  de 
Cucrin, 

*  Le  Crucifix  au-deflus  de  la  porte 
du  Choeur  eft  aufli  de  lui ,  ainfi  que 
!a  Statue  de  Sainte  Apolline  dans  la 
chapelle  de  ce  nom ,  qui  eft  la  féconde 
ft  droite  dans  la  nef. 

La  décoration  du  Chœur  &  la  cha-» 
pelle  de  la  Vierge  on;  été  faites  d'après 
(es  deflins  de  JFr.  DlondcL 

La  chapelle  des  Fonts ,  décorée  de 
pilaftres  &  de  fciriptures  ,  a  été  élevée 
(depuis  peu  d'années ,  &  eft  ornée  de 
tïois  tableaux  modernes,  entre  lefquels 
on  diftingue  le  Paptênic  de  Notre* 
Çeigneur, 

.  Les  RicoLLETs.  On  voit  dans  lèu^ 
^life  f  lufieurs  tableaux  du  iv-^r^  Luc^ 
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,JLiE  Quai  PfiLtETifiR  eft  un  monu- 
ment de  la  fcience  de  Bullct   dans  ^^j\""^ 
la  coupe  des  pierres.   Il  eft  conftruit    grive. 
Àc  pierres  de  taille  ;  &  toute  fa  partie       x  I4 
du  côté  de  la  rivière  eft  portée  en  l'air  j^ 
n'étant  fou^eiuie  que  .par  une  vourtute 
foupée  dans  fon  cintre  en  quart  dQ 
cercle  d'une  manière  très  hardie.     " 

L'HÔTEL  DE  Ville  fut  commencé 
ibus  le  règne  de  Vrançois  I ,  &  Corr 
totic  çn  donna  les  dellïns.  ^u-deflus 
^e  la  porte  eft  placée  la  Statue  équeftre 
^e.  H^Jnii  IV.,  faite  en  demi-bofle, 
xùuleur  de  bronze  ,  fur  un  fond  de 
inarbre  noir.  Cette  Statue  eft  de  Biard 
le  père. 

«  Au  fond  dejacour ,  fous  une  arcade 
jtjsvètue  de  marbre  &  ornée  de  deiic 
ipçlonn^s  loniquçSv,  dont  les  chapiteaujc 
je  ajittes  ornemens   font  de  bronza 
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^**'^"™*  jioré  ,  on  voit  une  Statue  pédeftre  dt 
Quartier  Lo^is  ig  Grand  ,  habillé  en  triompha- 
Grevi  ^^"^  Romain ,  &  s'appuyant  4'une  main 
^  j^  '  fur  un  faifceau  d  armes  qui  s*çlève  d'un 
trophée  ,  &  de  l'autre  main  donnant 
fes  ordres.  Cette  Figure  placée  au  mi^ 
lieu  des  portraits  en  médaillons  des 
Prévôts  de$  Marchands  &  Ecbevins  de 
cette  ville  eft  de  bronze ,  &  fut  faiCè 
en  1^89,  par  C^yçevoAT.  Son  piédèftal 
cft  enrichi  de  deux  basrreliefs  de  la 
même  main.  Le  premier  fait  voir  la 
•Religion  triomphante  de  THéréfis 
qu'elle  foudroie  ^  le  fécond  repréfente 
la  Charité  ailée ,  qui  dans  la  famine 
ide  1661  ,  dénué  de  Targent  à  ua 
pauvre. 

La  grande  falle  eft  ornée  de  plufieutt 
tableaux  faits  par  d'habiles  mains ,  fui« 
vant  les  différentes  époques  remarquai» 
blés  dont  ils  font  les  monumens. 

Le  premier  des  quatre  qui  occupent 
une  des  faces  principales ,  eft  le  ma- 
riage du  duc  de  Bourgogne  avec  Mario^ 
Adélaïde  de  Sayoie ,  pçint  par  Xar- 
Êilliere, 

Le  fécond  eft  un  tableau  allégo- 
irique  repréfentant  la  publication  de  la 
Paix  en  ijji^^  :  il  a  été  peint  par  M,  </« 
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On  voit  dans  le  rroifième  Louis  XV  *^**— ""^ 
Après  fa  maladie  &  fon  retour  de  Mecz,  Quartier 
reçu  à  THôtel  de  Ville  par  le  Gouver-  ^^  ^^ 
neur  ,  le  Prévôt  des  Marchands  &  s^e^e. 
par  les  Echevins.  C'eft  1  ouvrage  de 
M.  Rojlin. 

Le  quatrième  eft  le  feftin  que  la 
Ville  donna  à  Louis  XIV  &  à  fa  Cour 
^n  X  ^87 ,  à  fon  retour  de  Nocre-Dame> 
où  ce  Prince  avoir  été  remercier  Dieu 
du  rérabUlfement  de  fa  fanté ,  après 
une  dangereufe  maladie.  Il  eft  de  tar* 
giUiere^ 

Sur  une  des  cheminées  paroi t  Louis 
XV,  qui  accorde  à  la  Ville  à^s  lettres 
de  nobleffe ,  par  Louis  de  Boullongne. 

Au-deflTus  des  deux  portes  qui  font 
a  droite  en  entrant,  on  a  placé  deux 
excellons  tableaux  de  Porbus  le  fils  , 
qui  repréfentent  les  Prévôt  &  Echevins 
de  cette  ville  à  genoux  au  pied  du 
trône  de  Lauis  Xlll ,  avant  &  depuis 
fa  majorité.  Marie  de  Médicis  paroît 
dans  un  de  cts  tableaux  auprès  du  Roi 
fon  fiU.  Les  tctes  en  font  auffi  belles 
que  de  Vandyck. 

L'antichambre  de  Ja  falle  des  gou- 
verneurs ^ffire  un  tableau  peint  paç 
de  Troy  le  père  y  à  Toccafion  de  la  naiC 
iSuice  du  duc  de  Bourgogne  ,  père-de 
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'Louis  XV.  Ce  Prince  eft   entre  ie$ 
Quartier  mains  du  Génie  de  la  France ,  qui  eft 
DE  LA     ^  feg  pieds ,  Apollon  ^  Minerve  &  la 
^l^'     Renommée  font  dans  le  haut  du  ta- 
bleau. 

La  falle  des  Gouverneurs  eft  ornée 
de  tous  les  portraits  en  pied  des  Gou- 
verneurs ,  dans  leurs  difFérens  habil- 
lemens  de  cérémonie ,  ou  des  ordres 
qu'ils  portoient.  Elle  eft  terminée  par: 
im  grand  morceau  de  Carie  Vanloo  y 
dont  le  fujet  éft  ia  publication  de  la 
Paix  en,  1759.  Louis  XV  affis  fur  foa 
trône  eft  accompagné  de  Mitierve  qui 
lui  préfente  un  rameau  d'olivier  /  & 
de  la  Juftice  qui  pcfe  dans  fa  balance 
les  fentimens  qui  déterminent  pout 
fa  paix  le  cœur  du  Roi.  La  Paix  &  l'A* 
bondance  font  à  la  gauche  du  trône  , 
d'où  fort  la  Renommée.  Le  refte  dii 
tableau  eft  occupé  par  les  Prévôt  des 
Marchands  &,Echevins  de  la  vilk, 
ijiii  viennent  rendre  de  très-humbles 
adions  de  grâces  à  Sa  Majefté.  Une 
magnifique  architecture  &  la  ville  dé 
Pc' ris  en  perfpedive  forment  le  fond 
<îu  t  ibleau ,  qui*  treize  pieds  de  large 
ïuf  onze  de  haut/ 

^  '^'Egus£  du  Saikt- Esprit  a  hl 
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rebâtie  à  moitié  en  174^^  psLtBoffrand,  Sas^^msmi' 
qui  gêué  par  rancien  bâtiment ,  en  a  Quartier 
tiré  parti  d'une  manière  qui  lui  a\fait    ^^^  ^-^  ^ 
honneur.  ^V/'* 

Saint  Jeanïn  Gheve.  Le  Maicrç- 
Autel  eft  orné  d*une  demi-coupple, 
'  foutenue  par  huit  colonnes  de  m4rb^« 
de  Rance  Se  d'ordre  Corinthien  ,  ac- 
compagnées des  ornemens  &  dorures 
convenables  j  ce  morceau  a  été  exécuté 
fur  les  deiîîns  de  Blondcl  ^  Se  la  fufU 
penfion  a  été  fculptée  par  du  Mont.  Soj^s 
cette  coupole  eft  un  grouppe  de  mac^ 
bre  blanc ,  qui  reprélente*  le  Baptême     - 
'de  Jéfus-Chrift  par  Saint  Jean-Baptifte, 
Jéfus-Chrifteft  du  côté  de  TEvangile, 
^ayant  un  genoux  fur  le  coin  d'unf 
^roche ,  les  mains  croifces  fur  Teftomijc 
.&  s'incUnant  vers  Saint  Jean  pout 
recevoir  le  Baptême.  Saint  Jean  eft  àfi 
.lautre coté~& debout,  verfant de Teari 
avec  une  coquille  fur  la  tête  du  Sau-f 
veur.  Ces  deux  Figures  grandes  comme 
nature ,  gtouppent  avec  le  rocher  d'oi^ 
.fort  le  Jourdain.  Ce  bel  ouvrage  eft-dtt 
à  M. /-^/72oy/2tf. 

Le  Sanduaire  décoré  par  Blondtl^ 
offre  huit  petits  tableaux,  dont  cinq 
de  Fcrmont  :  favoir  >  la  Naiflance  de. 
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S.  Jean ,  le  Baptême  de  Nocre-Seigneur, 
Quartier  la  prifon  du  Saint,  fa  mort  &.la  tête 
PE  lA     préfentce   à   Hérode.     Noël -Nicolas 

xY  *'  ^^yP^^  ^  P^^"^  '^  Danfe  d'Hérodiade  , 
Lucas  la  Prédication  de  S.  Jean  dans 
le  dcfert  »  &  Dumefnil  la  Vifitation. 

La  chapelle  de  la  Communion  eft 
du  deflîn  de  Blondel  ;  fon  plan  eft 
reârangle ,  arrondi  par  les  angles  qui 
font  ornés  de  pilaftres  Corinthiens  ac- 
couplés. Entre  l'architrave  &/la  cor- 
niche eft  une  frife  rampante ,  enrichie 
de  trophées  allégoriques  à  l'Ancien  & 
au  Nouveau  Teftament.  L'autel  eft  dô 
marbre  en  forme  de  tombeau  antique  ^ 
fur  lequel  eft  une  niche  qui  renfermé 
un  grouppe  de  trois  An^es  de  métal 
doré ,  qui  font  en  adoration.  Ces  our 
>ragcs  de  fculpture  font  de  Thouveniné 

Les  deux  tableaux  placés  dans  lo 
veftibule  de  cette  chapelle  ,  font  la 
Manne  ,  par  Fermant ,  &  la  Pifcine 
par  Lamy. 

Il  ne  faut  pas  négliger  de  remarquer 
la  voûte  qui  foutient  l'orgue  :  elle  eft 
fufpendue  en  l'air  fur  une  efpèce  d'ar- 
rière-vouflurQ ,  dont  dt  Lislc  a  éx^ 
J'architedê. 

Lï  Portail  pe  Saint  GERVAià^ 
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un  des  plus  beaux  morceaux  d*archi-  -,  '  "  ! 

teâure  qu'il  y  aie  en  France,  fut  coni-  Quartujl 
mencé  en  i  ^  Kj  par  de  Broffe.  Il  eft  com-    J'  *  ^  ^ 

f)ofé  des  trois  ordres  Grecs  ,  l'Ionique,  ^Z^  *• 
e  Dorique  &  le  Corinthien  ,  donc  les  '-  ^ 
proportions  font  des  plus  régulières. 
Les  deux  premiers  ordres  ont  huit 
colonnes  chacun  ,  &  le  dernier  quatrp 
feulement.  Celles  de  l'ordre  Doriqop 
.font  engagée?  ,  le  tiers  inférieur  de 
leur  fut  eft  tenu  lifle ,  &  le  refte  eft 
orni  de,  cannelures  féparées  par  des 
lifteaux.  Les  colonnes  des  autres  ordres 
ibnt  ifolces. 

La  nef  eft  ornée  de  fix  tableaux ,' 
trois  de  chaque  cbiè. 

Le  premier  à  droite  près  du  Chœur; 
-eft  de.  la  main  de  le  Sueun  On  y  voit 
3-  Gervais  &  S.  Protais  qu'on  veut 
obliger  à  facrifier  aux  idoles  j  il  eft 
gravé  en  thèfe. 

Le  deuxiènieeft  S.  Gervaîs  fur  le 
chevalet  -y  Coulai ,  beau  -  frère  de  le 
^ueur  y  l'a  peint  d'après  fon  efquifle, 
(  Ce  Saint  fut  fouetté  fi  long-temps 
avec  des  cordes  plombées ,  qu'il  mou- 
rut dans  le  fupplice).  Ce  taoleau  eH 
gravé  par  Gantrel. 

Le  troifième  peint  par  Boiirdon ,  eft 
^  Picolation  de  S.  Protais, 
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^"fmÊmmmÊm      Dq  l'autre  côté  près  de  l'orgue  eft 
Quartier  rApparition  de  ces  deux  Saints  à  Saint 

DE  LA     Amoroife.'  On  Ta  ç!;ravé  en  thèfe. 
^  L^7  ^'        Le  fécond  eft  l'Invention  de  leurs 
reliques  dans  la  Bafîliqpe  de  S.  Félix 
&  de  S.  Nabord. 

'  Le  troifième  eft  la  Tranflatîon  des 
xorps  de  ces  deux  Saints ,  durant  la- 
quelle un  aveugle  nommé  Sévère, 
ayant  touché  avec  fon  mouchoir  le 
brancard  où  rejiofoient  leurs  corps , 
Se  l'ayant  appliqué  fur  fes  yeux ,  ils 
furent  auflî-tQt  ouverts.  Ces  trois  beaux 
morceaux  font  dus  à  Philippe  de  Charnu- 
pagne  :  tous  les  (îx  furent  faits  pour  des 
tapifïeries  très-bien  exécutées  que  Voh 
conferve  dans  cette  Eglife. 

Le  Crucifix  au-delfus  de  la  porte 
du  Chœur  eft  de  Sara:iin.  Les  Figitres 
de  S.  Jean  Se  de  la  Vierge  font  de 
Buiretce^ 

■  Le  tableau  du  Maître-Autel  repré- 
fente  les'  Noces  de  Ca.na  :  morceau 
ancien ,  dont  î'architeAure  eft  fort  bien 
peinte.  "      .' 

Jean  Cou  fin  peignit  en  i^%6  les 
▼îtres  du  Choeur  ;  on  y  remarque  la 
Samaritaine,,  le  Martyre  de  S.Laurent 
&  le  Paralytique;  On  vient  de  détmire 
Hft  d$  cçç  vitwiu^  pour  pTQççdçf  '^ 
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|a  conftruAion  d'un  nçiiveau  Chœiir.  • ^ 

Dans  la  chapelle  des  trois  Maries ,  Qoartie». 
les  peintures  des  vitres  repréfeareat  la    J^^  ^^ 
Vie  de  Sainte  Clotilde  j  dont  les  ha-   ' 
bits  fonc  bleus  Se  femés  de  fleurs-de- 
lis  d'or  ,  gravées  dans  le  verre  j  elles 
font  auffi  de  Conjin. 

,  La  troifième  chapelle  à  gauche  ,  qui 
tft  celle  de  S.  Michel,  cft  ainfî  appelée, 
parce  que  fur  fes  vîrres  on  voit  repré- 
fente  le  Mont  S.  ^Michel  avec  un  grand 
nombre  de  pèlerins  quiy  arrivent.  On 
dit  ces  peinture?  d'un  nommé  Pinai-^ 
grler.  ,  ^ 

Une  chapelle  fermée  poftède  deut 
tableaux  de  le  Sueur,  Celui  de  TAùtel 
eftrond,  &  reprcfente  Jéfus-Chrift  mis 
AU  tombeau  i  il  eft  gravé  par  duFlo& 
Le  devine  d'autel  eft  un  Portement  de 
Croix. 

Les  grifailles  des  vitres  font  deux 
>norceaux  peints  en  1^5 1  fur  les  def^- 
iins  de  le'  Sueur  par  un  nommé  Perrin* 
te  premier  eft  le  comte  Aftafîus  qui 
iâit  décapiter  S.  Protais  ,  après  lui  avoir 
fait  donner  phitieurs  coups  de  bâton  ; 
JPefplàçes.  l'agrayé,.  Le  d^uxièm^  eft 
le  Martyre  de  S.  Gervais,  gravé  par 
picard  le  Romain. 

\}n  peu  plus  toiri ,  ï  la  chapelle  de 

Iv) 
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'  la  Providence  »  eft  la  Multiplication 


Quartier  ^J^g  Pains;  grand  tableau  de  Caies. 
^^  ^^  La  voûte  de  la  chapelle  de  la  Vierge 
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eft  ornée  d*une  couronne  de  pierre  qui 
a  (îx  pieds  de  diamètre  &  trois  &  de- 
mi de  faillie  ,  fufpendue  en  lair  & 
fort  hardie,  C'eft  un  chef-d*œuvre  des 
Jacquets. 

Dans  k  chapelle  de  Fourcî ,  au  côté 
droit  du  chœur ,  eft  un  Eccc  Homo 
grand  comme  nature  ,  &  de  pierre  > 
fait  par  Germain  Pilon. 

La  fuivante  renferme  le  tombeau 
de  Michel  le  Tellier,  chancelier  de 
France.  Ce  magiftrat  eft  repréfeaté 
à  demi-couché  fur  un  farcophage  de 
marbre  noir.  A  fes  pieds  fè  voit  un 
Gén»  en  pleurs.  Les  Figures  de  la 
Prudence  &  de  la  Juftice  font  fur  Tar- 
chivolre;  &  fur  les  bafes  des  pilaftres, 
la  Religion  &  la  Force.  Ma\eUne  ÔC 
Hurtrelle  ont  conduit  &  exécuté  cet 
ouvrage  qui  eft  tout  de  marbre  ^  orné 
de  feuillages  &  de  feftons  de  bronze 
doré.  Il  eft  du  deflîn  de  Ph.  de  Ctiam^ 
pagne  ;  on  y  remarque  du  marbre  vei- 
né, tiré  de  Carrare  fur  les  cotes  dp 
;ecnes. 
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LE  QUARTIER 

D  E     s  A  I  N  T    P  A  U  Li 
X  I  L 

i-i  'HÔTEL  d'Aumont  ,  rue  de  J0U7 , 
a  été  bâti  par  François  Manfart,  L'ef-  Qu^^^»^* 
calier  eft  remarquable  :  le  veftibule  ^^  x  I  l"^ 
qui  lui  fert  d'entrée  eft  décoré  d'un 
ordre  Dorique  d'une  élégante  propor- 
tion. Ce  même  ordre  régnant  dans 
un  périftile  qui  précède  cet  efcalier  ,' 
en  rend  l'abord  Cits  pltfs  riches ,  &:  le 
fait  paroître  plus  grand. 

Dans  lé  jardin  eft  une  Vénus  en 
marbre  à  demi-couchée  fur  des  rochers^^ 
avec  l'Amour ,  par  /^  Anguier. 

Lies  Filles  de  l'Ave-Mahia.  Visr 
à- vis  la  porte  d'entrée  ,  attenant  la 
grille  de  bois  qui  fépare  la  nef  d'avec 
le  chœur  >  on  remarque  le  tombeau 
de  Claude-  Catherine  de  Clermont  ^ 
cpçufe  d'Albert  de  Gondi ,  duc  de 
Hetz.  Cette  dame  fi  illuftre  par  ù^ 


amour  pour  les  lettres ,  &  par  fa  fcieiice. 

Quartier  g{t  qj^  marbre  ,  à  genoux  fur  un  prié- 

^*^'j^^"^' Dieu ,  &c  pofée  fur  un  grand  entable- 
ment foutenu  par  deux  colonnes  de 
marbre  d'ordre  Ionique .,  encre  lef- 
quelles  deux  Génies  en  bronze  accom- 
pagnent fon  épitaphe.  - 
On  voit  dans  le  Chœur ,  fous  une 
arcade  près  de  la  facriftie ,  le  maufolce 
d'une  princelFe  de  Condc^Charlotte- 

[     '^  Catherine  de  la  Tremoille)  où  cette 

dame  eft  repréfentée  à  genoux  ,  les 
mains  jointes  ;  c'eft  une  fore  belle  Fi- 
gure de  marbre ,  grande  comme  na- 
ture a  dont  on  ignore  le  fculpteur. 

Saint  Paul.  La  premièrechapelle,' 
a  gauche  en  entrant,  eft  ornée  de  la 
belle  Sainte -Famille  appelée  le  Béné^ 
licite  peinte  par  le  Brun ,  &  gravée  par 
G.  Edelinck» 

Dans    la   quatrième   chapelle    du 
même  côté  eft  une  Afcenfion  ,   par       ■ 
Jo'uvenet.  ' 

Attenant  la  petite  porte  du  Chœiït  - 1 
euffi  à  gauche ,  eft  la  Juftice  en  mar-^ 
hre  blanc  ,  qui  tient  le  médaillon  de 
François  d'Argouge)^,  premier  Préfi- 
cient.du  Parlement  de. Bretagne, pas 
é^oyi^yojf^ _    .    .,^ 
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Lé  grand  Autçl  eft  orné  d'une  me- 


Huiferie  dorée  ,  dotit  Jules  -  Hardouin  ^"/ p"^* 
'  Matifart  a  donné  le  deffin  ;  les  deux  ^^  xih 
'Anges  &  la  Gloire  ont  été  fieulptés  par 
^yàndeve  ,  &  /•-5.  Corneille  a  fait  le 
tableau   repréfentant   riiiftirurion  du 
Saint  Sacrement  de  l'Euchariftie. 

En  face  de  la  chapelle  de  la  Vierge', 
Halle  a  peint  le  ïlaviiFement'  dé  Saint 
Paul  :  ce  tableau  qui  eft  rond  >  étoit 
autrefois  au-  Maître- Aurel.  \ 

<  Sur  un  pilier  attenant  la  chapelle 
de  la  Communion ,  fe  voit  un  mon»- 
ment  en  marbre ,  érigé  par  Coy:ievûx 
â  la  mémoire  de  Jules- Hardouin 
'Manfart, 

La  chapeHe  de  la  Communion^ 
décorée  de  colonnes  Doriques  ,  eïl 
grande  &  bien  éclatrée.  Les  peintures 
des  quatre  vitraux  du  côté  du  charnier 
font  fort  eftimées  ^  &  àii^Sdi Défangivei: 
celles  <lss  ijiiâtre  autres. qui  lui  font 
•parallèles- ,  ne  le  font-  pas  moins.  11 
lemble  cep^«daJnt<  que  les  dix  vîrraiix 
placés  en-  rétour  qur  expofent  divers 
lVï|ets  du  Nouveau Teftament,&  donc 
les  figuifes  font  plus  grandes,  ont  plus 
de  beautés.  :  L 

'     Vbus  Vettez  dans  dette    capelle  ; 
^£ocbee  r-AttceJi  ^  ^e  tombeau  en  u^)xk( 
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^  du  duc  de  Noailles  ,  inventé  &  exe- 


*  Quartier  cuté  par  Flamcn.  Ce  duc  y  eft  repré- 
^^4^  ^^^'^*  fc^f^  à  demi-couché  y  &  loutenu  pai 
*  ^  ^*      la  Religion.  Plus  haut  une  Figure  fym- 
bolique  de  la  Réfarreaion  &  de  l'Eter- 
nité ,  couverte  d'une  large  draperie, 
ic  tenant  une  faux  &  une  couronne  , 
lui  montre  la  couronne  de  gloire  qu'il 
.  attend.  Aux  pieds  du  duc  eft  un  Génie 
en  pleurs.  La  ducheffe  a  été  mife  dans 
le   même  tombeau ,  &  fon  épitaphe 
foutenue  par  deux  Génies ,  fe  voit  à 
côté. 

Sur  le.  Qaai  des  Céleftins  eft  fitup 
l'Hôiel  de  Fieubet,  bâti  par  J.  H. 

Jdanfan;    •■       ,."     ' 

L'Eglise  DES  Célestins.  Uii'y* 
point  de  lieu  dans  le  Royaume  plus 
digne  de  k  curiofité  des  amateurs  des 
beaux  aires  ^  par  la  quantité  de  magni- 
fiques monumens  qu'il  renferme*  Au- 
defliis  de  la  porte  du  chœur  en  dehors, 
on  voit  Jéfus  -  Chrift  au  miliçu  des 
Dodeurs  ^  peint  par  Stradan  ,  &  en- 
dedans  la  parabole  de  l'CEconqme .  de 
J'Evangile.  *         y  .  .:  y 

,    Le  lutrin  eftaute  pièce  remarquajble: 
^s. quatre  Pire^  de  i'Egliie.eh^Qtn^W 
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les  encoignures.  Le  tout  eft  de  cuivre,  **— "^     / 
Se  du  deflîn  de  Pilon ,  ainfi  que  la  ba-  Quartiir    / 
luftrade  duSanftuaire.  Les  Figures  de  i>v  S. Padj. 
la  Sainte  Vierge  &  de  l'Ange  Gabriel ,  ^    ^  ^  *• 
dues  au  même  fculpteur  ,  fe  voient  à 
l'Autel. 

La  chapelle  d'Orléans  au  càté  droîc 
du  chœur ,  renferme  plufieurs  chefs- 
d'œuvre  de  fculprure.  Le  tableau  d'Au- 
tel eft  une  Defcente  de  Croix  ,  peinte 
fur  bois  par  François  Salviati  ^  il  eft 
renfermé  dans  des  volets. 

A  l'entrée  de  cette  chapelle  eft  une 
grande  colonne  Compofite  ,  torfe ,  de 
marbre  blanc  ,  ornée  de  feuillages, 
dont  le  chapiteau  porte  une  urne  de 
bronze ,  où  eft  le  cœur  du  connétable 
Anne  de  Montmorency.  Cette  colonne 
fculptée  par  Pilon  y  eft  élevée  fur  .un 
piédeftal  de  marbre .  &  accompagnée 
de  trois  Figures  de  bronze  qui  repré* 
fentent  les  Vertus  ^  elles  font  de  Prieur^ 

La  pyramide  de  la  maifon  de  Lon- 
gue ville  eft  à  côté ,  en  allant  vers  l'Au- 
tel. Elle  eft  ornée  de  trophées  dans  fes 
deux  faces  ,  5r accompagnée  de  quatre 
Vertus  cardinales  en  marbre  blanc  , 
grandes  comme  namre,  &de  deux  bas- 
reliefs  de  bronze  ;  favoir  ,  le  fecours 
d'Arqués  ^  &  la  bataille  de  Senlis  ^^ 
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laftiôns  mémorables  de  Henri  I,  duc 
Quartier  de  Longueville.  Ce  beau  morceau  elk 
^p£  S,  Paul.  Je  François  Anguicr. 

^'  En  face  de  l'Autel  on  voit  les  trois 

Grâces  grandes  comme  nature  ,  &c 
df'un  feul  bloc  de  marbre  \  elles  font 
:deboùç  &  fe  tiennent  par  la  main  : 
.leurs  têtes  portent  une. urne  de  bronze 
.doré  qui  renferme  les  cœurs  de 
Henri  II  &  de  Catherine  de  Médicis. 
^Ce  chef-  d'oeuvre  eft  de  Pilon.  Le 
piédeftal  a  la  forme  d*un  trépied  an- 
tique ,  dont  les  faces  préfentent  des 
mafques ,  des  feuillages  &  des  guii* 
lochis. 

Dans  le  mur  de  cette  chapelle  an 
cote  de  répître  ,  remarquez  un  tom- 
beau de  marbre  noir ,  lur  lequel  ett 
la  Statue  à  demi-couchée  de  l'amiral 
Chabot ,  fculprée  par  Jean  Coujînr  Le 
pourtour  eft  charge  d'une  grande  quari»' 
rite  d'ornemens  qui  caufent  beaucoup 
^e  confufion. 

A  coté  on  voit  un  autre  tombeau 
de  marbre  ,  fur  lequel  eft  couchée  \^ 
figure  de  Henri  Chabot,  duc  de  Roha»^ 
^vec  un  Génie  pleurant  qui  foutient  fa 
•tête  ,  &  uii  à  fes  pieds  :  Anguier  Vaîni 
;€»  eft  le  fculpteur. 
«   Visa- vis  de  cemaufolée  fe  voient 
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^eux  Génies  en  ttiarbre  appuyés  fur  un  

écLiflofi  ikux  Armes  defiriiTac;  &  au   Quartiek 
xîiilieu  d'eux'  $>'élève  lane  colonne  de  de  S.  Paul. 
marbre  chîirgée  de  chiffres  &  de  cou-      XI  T. 
Tonnes  ducales.  Le  cœiir. du. comte  de 
BriflTaceft  renfermé  dans  une  urne  doré 
que  porte  fon  entablement.  > 

Au  milieu  de  la  chapelle  eft  im 
pîécîeftal  de  pbi-phyi^jtrianguiàire ,  qui 
porte  une  ■colonne  dô'.  marbre  blanc  i 
parfemée  de  flammçs;  fur  le  haut  eft 
une  urne  de  bronze  doré,  furmontie 
d'une  couronne. que  tient'  un  A"ge  j 'lé 
cœur  de.  François  lldevxiiry  ccreren* 
fermé.  Au  pied  de  cette  rolowne  font 
^  placés  trois  Génies  qui  tiejinent  des 
flambeaux  renverités.  Ce  morceau  eft 
4e  Paul  Ponce. 

Sur  .les  Vitres  de  cette  chapelle  on  a; 
^einr  les  Rofe  &  les  Reines  de  France, 
depuis  Gharle^  V  jufqu'à  Henri  IFj 
avec  les ^habillem ens  qu'ils  par toienfc 
3e  leur  temps.  r  ~ 
;  La  chapelle,  fui  vante  renferme  les 
tombeaux  à^s  ducs  dô  Gefvres,  Ou 
remarque  à  un  de  ces  tombeaux  quatre 
cartouches  en  confoles  de  marbre  Afri- 
cain. Ai^f A^i  a  peint  le  tableau  d'autel, 
repréfentant  S.  Léon  qui  va  au-devant 
d'Attila, 
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bâtimens  décorés  d'ordre  Doricjiie.  Un 
Quartier  per^Q,,  plac^  en  face  de  là- porte  coh^ 
P£  S.  Paul,    i   •    \    *  j      i*  n 

Y  T  t        duit  a  un  grand  palier ,  ou  commencent 

deux  rampes  ,  par  lefquelles  on  monre 
aux  apparremens.  Dans  un  renfonce- 
ment cintré  au  bas  de  l'efcalier  ,  fe 
'  préfente  d'abord  un  Fleuve  &  un$ 
Naïade ,  peints  en  grifaillepàr  le  Sucttf} 
îpais  ce  morceau  eft  enjtièremen:  re-^ 
touché. 

Les  curieux  admiroient  dans  cet  hôtel 
les  cabinets  de  l'Amour  &  des  Mufes 
que  le  pinceau  de  le  Sueur  avoir  fa- 
vamment  décorés.  RomanelUj  Perrler^ 
Hefman  &  Paeel  y  âvoient  auffi  peint 

Suelques  tableaux.  Le  Roi  ayant  defiré 
'en  faire  l'ornement  du  Mujkumqa  on 
prépare  au  Louvre,. la  famille  de  M^^ 
de  la  Haye  qui  en  étoit  propriétaire  ^ 
f 'eft  empreflee  de  les  offrir  à  S»  M. 
^  La  Gaierîe  de  /e  Bran  eft  aupre* 
mier  étage  du  côté  de  la  rivière. 

,  !•  Au-defTus  de  la  porte  d'entrée  fe 
Voit  uîi  magnifique  buffet  /décoré  par 
les  foins  de  Bacchus  &  de  Pan. 

2.  Çérès ,  Cybèle  i&  Flore  font  fur 
dès  nuéeffi  qui  ordonnent  les  apprêts 
de  la  fcte.  Lès  Suivantes  de  Flore 
ornent  la  fal.le  de  corbeilles  &  dp  feC- 
Ipns  de  jflfeuf  s ,  peiats  par  Bapcijifi  *,    . 
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j.  Hercule  combat  les  Centaures. 


4.  Vis-*à-vis,  il  délivre  Héfione  Quarti» 
d'un  monftre  marin  envoyé  par  Nep- 1>»  ^^  Vkvh^ 
tune  *.  ^^^- 

Ces  deux  morceaux  qui  font  le  mi- 
lieu du  plafond  ,  font  peints  fur  des 
pièces  de  tapifleries  qui  paroiffent  y 
avoir  été  attachées  pour  la  décoration 
delà  fête.  .  ^   ^ 

"  5,  Jupiter  préfente  à  Hercule  Hébé 
pour  époufe  ;  Mars  paroît  y  applaudira 
Diane  regarde  avec  étonnement  l'im* 
placable  Junon  dont  la  colère  eft  défar^ 
mée  par  les  vertus  d'Alcide  :  Atlas 
foutient  ce  grouppe. 

6.  Au  fond  de  la  galerie  ,  dont  li 
voûte  eft  en  cul -de -four  ,  fe  voie 
TApothéofe  d'Hercule  conduit  ]Ç)ar 
Minerve ,  précédé  de  la  Renommée  j 
&  couronne  parla  Gloire  ^. 

Entre  chaque  trumeau  de  cette  ga- 
lerie V  ainfi  aue  dans  les  efpaces  vis- 
à-vis  entre  les  cinq  payfages  qui  ré- 
pondent aux  fenêtres  ,  font  placés  des 
Termes,  des  groupées  d'enfans  ou  des 
Aigles  de  ftuc  qui  (butiennent  des 
fcas  -  reliefs  auflî  de  ftuc  ,  peints  en 
bronze,  alternativement  ovales  & 
odogones.  On  y  voit  les  travaux; 
d*Hîercule. 
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Dans  le  premier  ,  Hercule  étouffe 

QuARTiEH  le  lion  de  la  forêt  de  Némce. 
D£  S.  Paul.      Âu  fécond  ,   il  eft    vainqueur   de 
^11.      l'Hydre  de  Lcrne. 

Dans  le  troifîcme  ,  il  apporte  le 
fanglier  d'Erymanthe  tout  vivant  à 
Euryfthée ,  qui  pçnfe  en  mourir  de 
peur. 

Dans  le  quatrième  ,  il  arrête  la 
biche  aux  cornes  d'or  du  Mont  Mé- 
nale. 

Il  dompte  ,  dans  le  cinquième,  un 
taureau  furieux  qui  défoloit  la  Crète. 

Au  fixième ,  il  punie  Diomède  qui 
nourriffbit  fes  chevaux  de  chair  hu- 
in  aine. 

Pan«  le  feptième,  il  tue  le  dragon 
qui  gardoit  les  pommes  d*or  du  jardin 
des  Hefpéride^. 

Au  huitième  ,  il  enchaîne  le  chien 
Cerbère^ 
.    Hercule  ,  dans  le  neuvième ,  fe  re- 

{)ofe  après  fes  travaux  fur  les  bords  de 
'Océan,  aux  fameufes  colonnes  qui 
portent  fon  nom. 

Toutes  jçes  fculptures  font  de  F'an^ 
Opjial.         ^ 

^  Au  deuxième  étage  en  attique^, 
font  LES  Bains  ^  dont  le  plafond  en 
youlTure  eft  à^lc  Sueur.  On  rémarque 
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iSans  lerangles  les  Divinités  de  la  mer  ' 

&  des  eaux,  &  dans  les  milieux  des   Q^artiir. 

groappesdVnfansquibadinentavecdes  ^"  ^  P^uu 

branches  de  corail.  Ces  figures  colo-      ****^ 

riées  accompagnent  quatre  bas-relie& 

feints  de  fcuipture  ;  favoîr,  le  triomphe 

de  Neptune ,  celui  d'Amphy trite  ;  au- 

defTus  de  la  cheminée  Aàéon  qui  fur- 

{>rend  Diane  au  bain ,  &  Califto  dont 
a  grofleffe  eft  découverte  par  fes  coni-    • 
pagnes. 

L'HoTEL  DE  Bretonvilliers  ,  bâti 
par  du  Cerctati^  pofsède  au  premier 
ctage  une  galerie  peinte  à  Thuile  par 
Bourdon ,  &  entièrement  gâtée. 

Neuf  tabreaiix*  ornent  le  plafond 
qui  eft  en  plein  cintre.  Le  premier  & 
le  dernier  fuivent  ce  cintre ,  celui  du 
milieu  eft  oftogone»  les  autres  fonc 
carrés. 

Le  premier  en  entrant  eft  le  palais 
du  Soleil  j  grande  6c  riche  ordon- 
nance. 

Le  deuxième  eft  TAflèmblée  de$ 
Dieux. 

Dans  le  troifième  qui  eft  vis-à-vîs,' 
Phacton  va  voir  Clymene  fa  mère, 

Phaëton  ,  dans  le  quatrième,  com^» 
Aeace  fon  cours,  &cU  continue  dau^ 


ti^  Voyage  Pittoiie«que 

'-*■ '  Iç  cinquième  f  qui  occupe  le  milieu  St 

Ç.U-4RTIER  efl  plus  grand  que  les  autres  :  les  Heure* 
*?  X  rT^^*  déwgnées  par  de  belles  figures  de  filles  ^ 
^    '      craînent  fon  chjir  j  leç  quatre  Çaifonç 
ç'^  voient  auffi.. 

Le  fixième  eft  fa  ckutef 
Dans  le  i!eptième  il  meurt. 
Ses  fœursr  <]ui  le  pleurent  y  8c  leur 
snétaoiorphofe  en  peupliers  ^  font  le 
fflj/et  du  hui^ièm^  tablçju.     ^  ' 

Le  neuvième  qui  termine  la  galerie , 
pfFre  les  attributs  du  Soleil. 

Quatorze  petits  tableaux  oâogones 
peints  par  les  Elèvçs  de  Bourdon  fuç 
i^s  d^flins,  &  gravés  par  Friquet  , 
ornent  le  pourtour  des  murs.  Ce  fonj 
des  figurer  repréfei^tant  des  Vertus  ÔC 
des  Arts ,  déngnés  par  de^i  traits  dç 
l^iiftoir^   Grecque  &   Romaine.  JLe 

})remier  çn  entrant  eft  la  Peinture', 
e  fécond  la  Grammaire  ,  le  troifième 
1^' Mufiquç  5  le  quatrième  l'Arithmc- 
çque  ,  Iç  cinquième  l'Eloquence ,  Ip 
^xième  la  ^Géométrie  ,  le  feptième 
^'^ftrpnomie  ,  le  huitième  la  Gran- 
deur d'Ame  y  le  neuvième  la  Magni- 
fiçç^cp  ,  le  dixième  la  Libéralité  ,  le 
onzième  la  Confiance,  le  douzicn;!^ 
la.  Paix  ,  le  treizième,  la  Séçuritéi,  6c 
j^jfin  h  Concorde»  \ . 
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Charmeton  fut  employé  aux  orne- 


méps  d'àrchitedure  dé  cette  çakrie  ,   Quart 
&  Monoyer  peignit  les  feftons  de  fleurs  ^*  b^i^ 
&'d€  fruits  ,  &  les  porcelaines  qui        ^    ' 
ornent  la  corniche. 

Soctani  de  cect^  galerie  Se  repafliin;,  . 
par  la  même  antichambre  ,  on  entre 
dans  une  pièce  ,  fur  U  cheminée  de 
laquelle  Bourdon  a  repféfenté  la  Con- 
tinence de  Scip.ion. 

Ehfuite  eft  un  cabinet  peint  par 
t^ouct.  Sur  la  cheminée  fç  voit  rEipé-. 
rancp  ,  avec  l'Amour  &  Vénus  qitf 
veulent  arracher  les  ailes  de  Saturne» 
Michel  Dorigny  a  gravé  ce  morceau» 
Le  Temps  paroît  au  plafond ,  accom- 
pagné de  plufîeurs  Divinités  &  d  enfans^ 
dans  de$  carrés  en  compgirtimens* 

L'Île  Notre-Dame  renferme  en- 
core plufîears  belles  maifons,  entre- 
lefquelles  il  faut  remarquer  celle  qui  .  ^ 
eft  fituée  fur  le  Quai  Dauphin  ,  & 
qu'occupoit  M.  Nègre  ,  Lieutenant 
Criminel.  Elle  fut  élevée  fur  les  plans 
de  le  Vécu  ,  qui  en  fit  conftruire  une 
autre  a  côté  moins  coafidérable. 

'î.  .......  ^    / 

Kii 
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LE  QUARTIER 

VE    SAINTE    ArOTE^ 
XIII, 


Quartier  ^  AINTB  Croix  de  la  fiRETONNERlE. 

pE  Sainte  Dans  le  Chœur  eft  un  peçit  monument 
AvoYi,  ovale  de  fort  bon  goût ,  fculpté  par 
XIII»  Sara-^in  ;  il  confiée  en  un  médaillon 
de  marbre  blanc  ,  où  l'on  voit  ime 
Vertu  pleurante  qui  tient  Tépitaphe  de 
Tabbç  Hennequin ,  confeiller  au  Par- 
lement. 

Dans  la  nef  à  droite  eft  place  uu 
excellent  Crucifix  de  Philippe  de 
Champagne^ 

Le  réfedoire  mérite  d'être  vu  pour 
fes  belles  memiiferies  richement  fculp- 
tées,  &  {qs  tableaux  au  non^bre  ae 
cinq  de  Thiftoire  de  la  vraie  Croix , 
gui  ont  été  exécutés  en  tapifTerie^ 
Vcrmont  a  peine  dans  cç  réfectoire  un 
Saint  Jean  &  une  Madeleine.  Le  vefr 
fibule  qui  précède  eft  décoré  d'una 
footaiûi^  ça  foro^e  4e  deixu*coupole ^ 
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5ôftt  lej  colonnes  imitent  différentes  "T  ; 

fortes  de  marbres ,  Se  dont  les  orne-  j,^   ^^hÎtÎ 
mens  font  de  plomb  doré.  Cette  fon-     avoye. 
taine  a  été  élevée  fur  les  deffins  de     XIIL 
Servandoni. 

Les  Blawcs  *  Manteaux,  Au  coté 
droit  du  Chœur  fe  voit  le  tombeau  djer 
Jean  le  Camus  »  Lieutenant  Civil  ;  it  . 
eft  à  genoux ,  &  un  Ange  tient  devant 
lui  un  livre  ouvert  :  les  Figures  font 
grandes  comme  nature,  &  Masure  Qtk 
eft  le  fculpteur. 

■Le  Frère  Bourlet  a  fculpté  les  Statues 
placées  daiis  le  Sanduaire  de  cette 
jEglife. 

L'HÔTEL    DE    BeAUViLlIERS  j    bâft 

par  U  Muet ,  eft  un  des  plus  réguliers  ' 
de  Paris.  Les  faces  du  .bâtiment,  du 
côté  de  la  cour  font  décorées  de  pilaftres 
Corinthiens  ,  qui  s'élèveiat  depuis  \k 
rez  de  chauflée  jufqu  a  l'entablement. 

Les  Pères  de  la  Merci.  L*EgHfe 
a  été  bâtie  par  Corwrt/,  qui  a  conftruic 
le  premier  ordre  du  portail,  dont  Içs 
colonnes  Corinthiennes  ont  cela  de  fîn- 
guUer  qu'elles  font  ovales  &  engagées 
dans  un  pilaftre ,  ce  qui  eft  un  abus  en  ^ 
itrchitedture.  Le  terreitt  très-étroir  en 

JCiij 
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cet  endroit  ,  aura  fans  doute  porté 
Quartier  ^^^  architede  à  s'éloigner  des  règles. 
SB   Sainte  j^^  f^^ond  ordre  qui  eft  Compofite 


kXIH*     '^  formé  de  colpnnes  ifolées  ,  a  été 
imaginé  par  Boffrand. 

Aux  cotés  de  l'Autel  font  deux  Fi- 

'   gures  de  pierre,  faites   par  François 

jinguicr  ,.qui  repréfentent  S.  Raymond 

.'Nonnat ,  cardinal  ,  &  S,  Pierre  No- 

Jafque,  fondateur  de  ces  Pères. 

Dans  k  chapelle  de  Meilleurs  Ga- 
.lands,  qui  eft  la  dernière  à  droite ,  on 
voit  un  beau  tableau  de  Bourdon.  C'eft 
S.  Pierre  Nolafque,  qui  reçoit  le  pre- 
mier en  iiij  ,  des  mains  de  Tcvcque 
de  Barcelone  ,  l'habit  de  l'ordre  -de  la 
Merci  :  le  roi  d'Arragon  affifte  à  cette 
cérémonie, 

L'Hôtel  de  Soubise  >  bâti  fur  Ici 
deffins  de  la  Maire  ,  eft  magnifique. 
Sa  principale  entrée  qui  donne  dans  la 
rue  de  Paradis,  eft  circulaire ,  &ornéede 
colonnes  Corimbiennes  &  de  trophées 
jûui  pbrtent  fur  chaque  chaîne  de  rct- 
fends;  fon  amortiffement  eft  formé  dçrs 
Armes  de  la  maifon  de  Soubife  ,  & 
des  Figures  d'Hercule  &  de  Pallas» 
fculptces  par  Coufiou  le  jeune.  Les  Sta* 
tues  de  laPrudence  Se  de  la  Renommée^t 
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«iïîfes  fur  les  acrotères  de  la  baluf-- 

trade  du  ^ôté  de  la  cour  ,  fontî  de  k  Q^artur 
7         •  ]&E    Saintji 

Lorrain.  .  ,       ^       Ayoyx. 

La  cour  eft  entourée  d^une  galerie  xiiJ* 
couverte ,  &  fouteniie  par  Aqs  cplonne* 
crouppées  d  qrdre  Çompofice  y  dont 
jfe  comble  éft  bordé  de  baluftrades  qui 
font  LUI  très-bel  e6Fet.  La  face  du  bâti' 
ment  eft  ornée  des  ordres  Compp-» 
iîte  &  Corinthien  ,  d'un  fronton  où 
font  les  Armes  de  Rohan-Sdubife ,  de 
grouppes  d  enfans  ,  &  des  Figurç^ 
grandes  comme  nature  des  Sailons^ 
fculptéespâr  le  Lorrain ,  &  placées  dan« 
\ts  arrière-cotp^  de  cette  &çade  fu( 
^es  grouppes  de  colonnes. 
•  Lefcalier  ,  précédé  d'un  veftibul«r 
décoré  aVec  goûfl»  eft  peint  à  Thuile 
par  Brunetti  ;  on  y  admire. des  figures  , 
des  colonnes ,  des  mafq^es ,  &  d'autres 
ornenxens  fi  artiflement  peints  ,  qu'ils  ' 
trompent  les  yeu3c  ,  &  paroifTent  de 
çeliefv  - 

Au  premier  étàge>  f  antichambre  cpj. 
précède;  la  cbapeUç  ,  efi  décorée  dans 
îbn  pûurtoui:  de  douze  pprtraits  ea 
pied  de  la  maifon  de  Soubife  ,  domr 
JofephParrocdz  peint  plufieurs  fonds* 
Ils  font  placés  dans  les  trumeaux  entr^^ 
les  croiiée$r 
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La  Chapelle  eft  toute  peinte  par 

QwARTiEii  jv?^^/^.  L'Adoration  de^  Mages  divi- 

AvoYE.    '^^  ^^  ^^^^^  parues ,  le  voit  fur  les  co* 

XI IL     t"   ^^  plafond;    J.  Â.  le   Poutre, 

Peintre  Ftaitiand ,  i*a  gravée  en  deux 

feuilles.  Le  milieu  eft  occupé  par  des 

Anges  qui  accompagnent  l'Etoile  que 

virent  les  Mages. 

Six  morceaux  font  fur  les  mars  ; 
deux. Prophètes  aux  cotés  de  la  porte  ^ 
les'Pélerms  d'Emmaiis ,  une  Rcfur- 
teârion ,  un  Noii  me  tangere ,  &  Saint 
Pierre  marchant  fur  la  mer,  raffuré 
par  Jéfus-Chrift.  A  l'exception  du  pla- 
fond qui  eft  dans  toute  fa  beauté  ,  les 
fioullongnes  ont  entièrement  retoucha 
ces  peintures. 

Repaflant  par  l'antichambre,  vous 
tntrez  dans  une  falle  d'affemblée ,  dont 
Reftoutz  décoré  le  deflus  des  portes  dô 
la  difpute  de  Phœbus  &  de  Borée ,  & 
de  celle  de  Neptune  avec  Pallas, 
.  Dai)s  la  chambre  à  coucher  font  deuic 
'deflus  de  porté  ,  de  Boui:her. 

Suit  une  autre  chambre  ,  où  TrcA 
piàllierez  peint  les  Grâces  qui  préfident 
i  l'éducation  de  l'Amour,  6c  Minerve 
.  qui  enfeiçne  i  une  Nymphe  i  faire  de 
la  tapiffèrie.  La  corniche  eft  ornée  dé 
ïigures  dç  ftuc  d'une  grande  légèreté,^ 
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&  fculptées  par   M.  jidam  le  cadet. 

Toutes  ces  pièces  fe  terminent  à  un  Quartier 
Salon  de  forme  ovale  ,  au  defliis  de^^  Sainte 
la  porte  duquel  eft  le  bufte  en  marbre  xi iV* 
du  Prince.  M.  Natoire  a  peint  dans  les 
pendentifs ,  entre  les  croilées ,  Thiftoire 
de  Pfyché  en  huit  morceaux.  Non- feu- 
lement la  corniche  eft  entièrement  do- 
rée ;  mais  le  plafond  fait  en  calotte ,  eft 
couvert  d'ornemens  de  fculpturé  fur 
un  fond  blanc,  qui  fe  raccordent  avec 
la  rofe  du  milieu.  C  eft  le  génie  fécond 
de  Boffrand  qui  a  produit  les  divers 
embeUifTemens  faits  dajis  l'intérieur 
de  cet  hôtel.  Cet  architeâe  a  conftruic 
ce  falon ,  &  l'a  fait  graver  dans  foti 
livre  d  architecture ,  avec  les  dellxnï 
qui  ont  fervi  à  fa  décoration. 
.  Continuant  de  parcourir  les  beautés 
de  ces  appartemens  ,  vous  paflez  fuc- 
ceflîvementpar  plufieurs  faites  qui  for- 
ment une  aile  le  long  du  petit  jardin. 
Dans  une  de  ces  falles  font  deux  deffus 
de  porte  ^  peint$  par  Boucher  y  &  le  père 
du  Prince  à  cheval ,  grand  tableau  de 
Parroctl  le  père. 

XJne  autre  qui  fuit  \  offre  Mercurç 
qui  préHde  à  Téducation  de  l'Amour^ 
par  Rejiout. 

Caftor  &  PoUux,  de  Carie  Fanloc^ 


ii(>  Voyage  Pittorksqub 

—      La  Sincérité  accompaenée  de  trofe 

Quartier  Génies ,  dont  un  tient  les  caraârères 
""avo^yY"  âeThéophrafte,  par  Trcmolliere. 
X II  r.  *       ^^  Secret  grouppé  avec  la  Prudence', 
par  Rejlouu 

Enfuire  deux  autres  morceaux  dt 
TremolHerc. 

Plus  loin ,  font  deux  Payfages  fort 
beaux ,  dont  un  de  Boucher^  &  Tautre  . 
de  Tremolliert^ 

Enfin  deux  deflTus  de  porte  1de  CarU 
Vanloo  ;  favoir  ,  Jupiter  &"  Junon-, 
&  Vénus  à  fa  toilette. 

Dans  la  première  pièce  fur  le  jardiir, 
au  rez  de  chauflee  ,  on  trouve  quatre 
deflus  de  porte  ;  favoir ,  Mars  &  Vénus, 
de  Càrlc  Vanloo;  Neptune  &  Amphy- 
trite,  de  Rejlout;  Hercule  ôcOmphaie; 
de  Trcmolliere  ;  &  Diane  avec  Endy- 
mion ,  de  Boucher. 

Le  cardinal  de  Rohan ,  grand  por- 
^  trait  de  Rigaud^  a  pour  pendant  celui 
de  lajeune  Prîhcefle, peint  par  AT^w/Vr; 
La  thèfe  allégorique  de  Tabbé  de 
Ventadour ,  dédiée  au  Roi ,  peinte  enr 
grifaille  pat  le  Moine  ,  &  gravée  paf 
Cars.  On  y  voit  ce  Monarque  arrê- 
tant d'une  main  h  Viftoire  ,  &  de 
l'autre  offrant  à  l'Europe  une  branche 
d^ôlivier.  Là  France*  le  repofe  à»  fesi 


Avoy  E. 
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6îeds ,  &  commamle  à  Bellone  de  cef-  *— — ^'"^ 

Ter  fes  fureurs.  Sur  la  droite  dû  Roi ,  QuARTiEii 

ïa  Paix  fait  valoir  à  l'Europe  la  mode-  ^\  Sainte 

fîitioh  de  te  Prince  :  un  peu  plus  haut 

la  Religion  ,' la  Jafticé&  la  Prudence 

'applaudiATent  à  ce  noWe  deflein ,  &  le 

Tehips  VenipreCie  de  faire  cdnnoître'à 

rUnivers  un  événement  fi  glorieux. 

'     Dans,  la  pièce  à  gauche  font  deux* 

deffifs  de  porte  de  Boucher. 

•     O'n-repaflTe  enfùite  parla  pftemièce 

^pour  entrer  dans  leS-alon  ovale ,  orné 

♦dans  fes  jyendentifs  de  huit  morceaux 

tie  ftuc ,  dont    quatre  font  à^Adam 

^tainé  ;  favoir,  là  Peinture  &  la  Pôéfie, 

la  Mufique ,  la  Juftice ,  THiftoire  &  la 

Renommée.    Les  quatre  autres  ,  de 

M.  L  emoyne ,  repréfentent  la  Politique 

As  la  Pirudfelîce  ;  îa  Géométrie  ,  TÂf- 

-tronomie ,  lès  Pocmes  Epique  &-  Dta- 

matiqiie.- 

-     L'HÔTEx  DB  RoKANâ"  été  élevc  par 

Jh  Maire.  Son  efcalier  d'unfe  ingéniçuf^e 

^€onftruâ:ion  5  mérite  laLvifite-des  cori- 

^ftoiflfeurs.  '  ;  ' 

Les*  apparcemeitis  d^i  premier  étage 

ont  éiçé  décorés  magnifiquement  par 

le  cardinal  de  Soubife.  La  falle  à  nian- 

ger  ed  entièrement  peinte  en  grifaille 

Kvj. 


par  Brunettl  Celle  de  compagnie  rî- 

^^"^J^^J^.chement  meublée  ,  eft.  revécue  d  une 

A  VOTE.   ïnenuîferie,  dont  k  fcufpture  &  les 

XI 11^  *  cadres  font  dorés.  Huet  a  peine  de$ 

Arabefques  &  des  figures  Chinbifes 

au  pla&nd&dànsrles. panneaux  du  car 

biner ,  donc  la  menuilerie  eft  relevée 

par  des  ornemens  dorés* 

Au^deiïtts  de  la  porre  des  écuries  l 
le  Lorrain  ^ql  fculptc  des  Tritons  qui 
'  donnent  à  bqire  aux  chevaux  du  SoleiL 
La  fculprure  de  la  pcMxe  de  cet  hôtel 
qui  rend  dans  la  rue  des  quatre, Fils» 
cft  de  y^andcrvoorjl.  C  eft  un  grouppe 
de  deux  lions ,  fupports  des  Armes  de 
la  maifon  de  Soubife  »<lont  ils  tiennent 
récuflôn* 

Rue  du  Grand-Chantîet  ^  au  coin 
•  de  celle  d-es  quatre  Fils  y  on  remarque 
une  maifon  bad&par  /«  H.  Manfaru 

La  Fontaine  des Audriettes  eft 
cflevée  fur  les  deflîns  de  M.Aioreau; 
la  fimpdicité  de  Gl  compoiîcion  &  û 
pureté  de  (es  profils  en  font  le  mérite 
principal,  La  Figure  de  Naïade  en  bas^ 
relief  &  les  ornemens  qu'oa  y  voit^ 
font  de  M. -W/^/îor* 


r 
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LE  QUARTIER 

DU  TEMPLE  OU  DU  MIRAIS, 
XIV. 

Ju'HoTfi.  DU   Grand  ,Pjlis0r  »e^ 
Frange  a  été  élevé  par  dcLisI^.  La  ^^^SS 
façade  fur, la  ru,e  eft  décorée  de  co-  ^ou*i>u*^ 
lonnes  &  de  pilaftres  Doriques ,  avec  m  a  r  â  i  s; 
des  vafes  à  leur  à  plomb ,  &  un  actique      X I Y^ 
au'deflus  de  k  pone.  On  eftime  cette 
£^ade  par  rapport  au  |eu  que  de  Li% 
a  m  donner  a  fon  ^rchitei^ure. 

Lis  PèREs  DE  Nazareth,  Dans  !a 
deuxième  chapelle  à  gauche  en  en' 
trant»  eft  un  petit  tableau  très*  eftim^,, 
de  Jouvtntt.  Il  repréfente  Marthe  & 
^  Marie  qui  reçoivent  Nocre-Scigneur, 
accompagné  de  cinq  de  fes  Apôtres^ 
dont  un  eft  ailis  fur  ledevant  du  tableau» 
La  chapelle  de  la  Vierge  à  droite 
eft  ornée  d'architedure  ,  &  de  plu- 
iieurs  grouppes  d'Anges  qui  fouaen^ 
nentfes  attributs.  Ces  fculptures  oax 
été  (zkçs  fu  Pineau.  . 


"■  Du  même  côte  eft  une  Annonciatîoir 

QuARTiiK*quç  peignit  le  Brun  par-confidératicJn 

^u     EMPLE   ^^j.  i^g  chancelier  Séguier  ,  fondateur 

M  A  K  A 1  S.  ^®^  ^^^  Peren.  C  eft  dommage  quat  n  y 

XIV.     ait  pas  mis  la  dernière  mam.  La  bqr- 

»  dure  de  ce  tableau  a  été  feulptée  par 

Pineau. 

«. .    :»       L'HÔTEL   Bi  Tallard  y  me  dés 

Enfahs  rouges  ,  a  été  conftruit  fur  fes 

deflSns  der  BulUt ,  qui  a  fu  prer  habi- 

letnent  parti  4'uJ^  terrein*peu  àvan- 

►  tageux.  '       '      '  • 

Ia.Maisôn  ixe  m.  Tourolle  ,  eff 
tue^*Orléaris,,Ôc  renfermé  un  faloin 
&  une  perfpeârîve  dignes  dé  IVttention 
des  amateurs.  Le  falpn  d'ordre  loniqua . 
•  aéré  décoré  fur  Fes  deflîns  dte  M.  Bout- 
iée.  Dans  des  ovales  placés  au-deflus 
des  portes  ,  Deshays  a  peint  des  têtes 
réprcfentant  les  quatî;ie  Saifonsr    te 
xnême  artiftè  a  pris  pour  fiijét  du  pla- 
fond Vénus  qui  vient  de*  recevoir  la 
Î>omme  des  mains  de  Paris  r  les  Grâces 
a  fuivent^  l'Amour  tenant  le  gage  de^ 
fa  yidoire ,  vole  au-devant  d'elle. 
Le  Jardin  eft  terminé  par  une  per- 
* fpeétive  en  forme  d'arc  de  triomphe, 
clevi  aux  arts  ;  c^feft'  M.  Machy  qui-Pa- 
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peinte^  L'architeâe  a  imaginé  cette' 
décoration  pour  dérober  aux  yeux  des  Q^^^tier 
écuries  .&  des  .remifes  pratiquées,  au  ^"qu^^J^^ 
bout  du  jardin.  Maaai^ 

\  .  Aiy. 

Les^  C  APUtsiNs,  Quatre  peintres  o« 
décoré  leur  Eglife  de  huit  tableaux  de 
la  Vie- de  la  Vierge.  Robert  a  peint  1^ 
Naiflànce  &  fon  Aflbmption ,  Vermont 
i'Aiînonciatiôn  &  la  Purifieatioh  , 
M.  Bardan  la  Vifitatfon  6c  h  Mort  dt 
la  Vierge,  de  Vamps  fon  Mari^ige  & 
fe  Repos  en  Egypte. 

En  face  de  la  chaire  du  Prédicateuç 
cft  une  Defcente  de  Croix»  de  l'Ecole 
deVandyck. 

'    Au  Maître- AuteF  /tf  flyrtf  a  peinç 
TAdoration  des  Bergers.  ' 

A  la  chapelle  de  S.  Françôis>.bn  voit 
fe  Pape  Nicola^  V  ,  viûtant  à  Aflfîfe.  le  , 
corps  de  ce  Saint ,  qu'il  trouva  debout , 
fans  être  appuyé,  plus  de  deux  cens 
ans  après  fa  mort..  La  Hyre  de.  qiti  eft 
ee  tableau  ,  s*y  eft  peint  fous  ta^figure. 
du  fecrétaire  de  ce  Pape. 

A  la  chapelle  de  Sainte  Anne  eft  cette 
Sainte  qui  donne  l'aumône  ,.  par  le 
mcrtie.  .        .  ^ 

'i.  Sur  le.  ttwr.,  vis-l-vis  celle  de  lai 
Vierge ,  eft  un  S.  Jprôme  ».de  Ribera^ 
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Dans  le  Chœur  des  Pères  3  Michel 
Quartier.  Corneille  a  peint  S.  François  en  prière , 

"""ou'd J"  *  ^"  *^*^^  ^^^  ^^«^'^  >  Jéfus-Chrift 

M  A  R  A  I  f.  avec  la  Vierge, 

XIV.  Aux  deux  côtés  fur  des  volets  font 

S.  Antoine  de  Padoue  &  S.  Fcan^ois 
d*  Aflîfe ,  du  même  peintre ,  qui  a^avc 
à  Teau  forte  ces  trois  morceaux. 

Dans  la  rue  de  Thorigny  ,  on  re- 
marque l'hôtel  Salé  »  nommé  depuis 
THÔTEL  LE  Camus.  Son  efcalier  eft 
digne  de  la  vifite  des  Etrangers  :  le$ 
Htvant-corps  dé  fes  murs  préfentent  des 
pilaftres  Corinthiens  qui  portent  des 
médaillons  accompagnés  oe  Génies» 
dont'  les  attitudes  ibnt  variées.  Uat- 
tique  pareillement  orné  de  Génies , 
eft  foutenu  par- une  corniche  avec  êiQ% 
feuilles  de  refends  j  le  tout  eft  d'imâ 
bonne  main. 

L'HÔTEL  DE  Hollande  ,  vieille  rue 
du  Temple  (c  croît  autrefois  la  maifon 
du  préfident  Amelot  de  Bifeul)  eft  du 
deffin  de  Couard  ,  &  extrêmement 
orné  de  fculptures.  Celle  des  battans 
de  la  porte  eft  de  Regnaudin ,  ainfi  que 
les  Renommées  placées  dans  le  tympaa 
du  fronton  circulaire. 


r 

! 
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Du  coté  de  la  cour  lé  même  fculp-  ■ 


teur  a  lait  un  grand  bas-teliéf  reprcfen-  Quartier 
tant  Rémus  &  Romulus  akkéa  par  une  """^Î^^J"'* 
louve ,  &  trimvés.pac  Fauftub ,  inccn-|^  ^  kmu 
dant  des  troupeaux  du  roi  Amulitts,  ^  1  Vs» 

.  le  plafond  de  la  féconde  anticham- 
bre au  premier  étage  ,  repréfente  le 
Temps  qui  découvre  la  Vérité ,  avec 
àes  Enfans  dans  quatre  tableaux  catf 
tés,  peints  par  ^ott^r. 

Les  lambris  6c  les  trumeaux  £bnf 
remplis  de  marines  &  de  payfages  >^au 
nombre  de  fept ,  dûs  à  Bor^on. 

M.  Fien  apeintZéphire  &  Flore  au 
plafond  du  falom-  Les  bas-reliefs  pla- 
cés dans  la  frife ,  font  de  Sara^in ,  & 
lA.Guiben^£2à.t  les  quatre  bas-reliefs 
d'enians  qu'on  voit  au*aeflusdes  poctesi 
qui  offrent  ,  ainfi  que  lies  lambris  ^  des 
vafes  &  des  feftonsde  fruits  &:-de  fleurs 
avec  des  oifeaux  peints  par  ^ï!W-5ôac&« 

Dans  la  chambre  à  coucher,  Dorigny 
«  repréfente  en  fix  morceaux  ITiiftoire 
kllHercide.  Ce  Dieu  paroltdans  Hak 
cove  fur.fon.char  tr^né  par  des  lion^.  i 
.  La  galerie  eft  décorée  de  neuf  ta>. 
bléaux.de  f  hiftôire  de  Pfyché  ,  peinK 
par  /.  B.  Corneille ,  fix  dans  les  lambris 
i8c  trois  airplafoiid.  t-  ■  -  \  ;  î 
^:i.Piychéiivec>îk  Vieille;         '^-'^ 


1J4  VôVAOE    PïT'+ÔRrSQTJÉ 

1.  Placée  fur  la  rive  efcàrpée  âTurt 
Quartier  fleuve  étroit  &  profond ,  elle  va  fe 
9v  TtMFLÊ  précipiter  dans  fes  eaux. 
M  A  R  A^i  s       '•  L'amottr  avec  .Pfycfaé  qU*ell:e  rc-»' 
XIV.      veille*  > 

4.  Pfycké  lendiant  à  Vénus  la  boîte 
fatale  que  Proferpine  lut  avoit  donnée* 

5.  Eue  fait  à  fes  deux  foeurs  des  pré* 
fens  de  perles  &  de  rubis. 

6.  Plyché  avec  l'Amour  tenant  ua 
?a£é  qiï'elle  dédaigne^ 

:-  Le  tableau  du  milieu  du  plafond  eft 
TApothéofe  de  Pfyché  portée  paix 
Mercure  dans  raflèmblée  des  Dieux, 
Les  deux  morceaux  plus  petits  qui  rac- 
compagnent-^ repréfentent  Mercure 
avec  Pfyché  tenant  une  urne,  &  cette 
Princefle  portée  par  trois  Amours*  ^ 

Lé  refte  du  plafond  eft  orné  de  ca* 
maïeux ,  de  médaillons,  &  dé  figures 
imitant  le  relief  qui  font  un  très-boa 
etfer. 

Dérigny  a  peint  au  pkfonddu  çabir 
net  fur  la  cour ,  la  DéefTe  du  SômmeU 
réveillée,  par  Diane,  &  une  femme 
couronnée  dé  fleurs ,  l'amour  lève  le 
pavillon  fous  lequel  e^e  tepofe. 

Les  Filles  du  Saint  Sacrement  ; 
tue  S.  L«ui$>auc6iade  krae  S;  Claude, 


DE^    Paris.     •      15^5 
pofscdent  une  fraftion  du  pain  ,   par  1 


HallL  Ce  tableau  eftr  au  Maure- Autel.  Quartier 

DU   TeMPLB' 

^  Le  RésERVoiR  d'Eau  eft  un  çtablif-  ^^^  ^^^^ 

'  fettient  f^ait  par  la  ville  pour  fervir  à  xiV.  ' 
laver  le  grand  égoût  dont  le  commen- 
cement cft  en  cet  endroit.  Ce  baflîn 
eft  très-grand  &  très- profond.  L'eau 
y  eft  fournie  pas  une-machine  hydrau- 
lique de  l'invention  de  M.  Petitot,  Se  .  ,  , 
f^ar  des  eaux  des  fources  de  Bellevilfe 
que  des  tuyaux  y  amènent.  M.  Turgot 
forma  l'entreprifeaufliconfidérable  que  . 

difficile  de  conftruire  cet  égoût  qui  2 
plus  de  trois  mille  toifes  de  longueur. 

La  Maison  de  M.  de  Chavanne$, 
confeiller  de  Grand'Cfiambre  >  rue  des 
Fofles  du  Temple , près  la  barrière,  eft 
iremarquable  par  rélégance  de  fa  déco- 
ration &  la  pureté  de  fes  ornemens» 
jÇ'ett  le  premier  ouvrage  de  M.  Morcm* 
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LE  QUARTIER 

DE    SAINT    ANTOINE. 

QuARTiEiL  -"'HÔTEL  t>E  Be  AU  VAIS  cft  à  l'entrée 
DE  Saint   de  la  rue  Saint  Antoine.    11  a  été  baci 
Antoine*    par  le  Pautre^  La  porte  eft  ornée  de  re-, 
^^*       fends  difpofés  dans  un  renfoncement 
circulaire ,  dont  le  haut  fe  termine  ea 
coquille.  .Les. faces  de  la  Cour  ,  en- 
richies d'une   a,rchiteafeuré.  Dorîqne, 
préfentent  de  l'entrée  du  porche  un  dei 
oeaux  coups  d  œil  qu'on  puifle  voir. 

Au  Maître-Autel  du  Petit  Saint 
Antoine  Cizje^  a  peint  une  Adoratiott 
des  Mages.    - 

L'Egiise  de  Satnt  Louis  a  été 
bâtie  fur  les  deflins  du  Père  Dtrrand^ 
Le  Portail  eft  formé  de  trois  ordres 
d'architefture  ,  deux  Corinthiens  5C 
un  Compofite,  avec  quantité  d'orne*» 
mens  lourds  &  mafGfs. 
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Cette  £gUfe  eft  conftruite  en  forme  *"'— — T?t 
de  croix  avec  un  dôme  prefqu'au  mi-  Quartier 
liea.  11  y  a  pluficurs  chapelles  tout  au-  ^^  Saint 
tour  ,  au-defTus  defquelles  règne  une  ^^^^^. 
galerie  dans  le  goût  de  celle  de  TEglife 
du  Jéfus  à  Rome. 

Le  Maître- Autel  conftruit  à  la  Ro- 
maine, porte  fîx  grands  chandeliers 
&  une  croix  de  bronze  doré. 

Près  de  cet  Autel ,  du  c6té  de  l'Evan- 
gile ,  eft  une  chapelle ,  fous  lare  de  la- 
Quelle  oh  voit  le  cœur  de  Louis  XIII 
ioutenu  par  deux  Anges  d'argent ,  de 
grandeur  naturelle ,  dont  les  draperies 
iont  de  vermeil  doré  ^  de  même  que 
le  cœur  Se  la  couronne  »  les  Armes' 
de  France  &  les  autres  accompagne^ 
mens.   Sur  les  deux  jambages  de  l'arc 
on  remarque  quatre  bas-reliefs  de  mar- 
bre qui  Iont  les  Vertus  cardinales» 
dans  des  ovales  très-bien  travaillés  ,    , 
entre  lefquel^   font   des  infçriptions 
gravées  fur  des  tabler  de  nlarbre  »  que 
tiennent  deux  Qénies  en  pleurs.  Sa-^ 
ra:[in  a  inventé  &  exécuté  tous  ces 
beaux  morceaux. 

La  chapelle  vis-à-vis  eft  décorée  dan$ 

le  même  goût.  Sous  un  des  arcs  deux 

Anges  auflî  ^d'argent  &  de  la  même 

^  f fopoxçion^paroi&utYoler  pourpprteç 
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le  cœur  de  Louis  XIV  j>  qu'ils  tiennenc 
'C^^^"^'^*  avec  un  linceul  j  c'eft  Nicolas  Coujloif. 
t)^  Saint       •     modelé  &  jejcé  en  fonte  cet  ex- 
XY^       cellent  ouvrage. 

Celle  de  S.  Ignace ,  qui  eft  à  gauchç 
daôs  la  croifée ,  reniferme  un  Tuperbe 
*"  monument  confacré  à  la  mémpire  de 
Henri  de  Bourbon ,  prince  de  Condé , 
.  dont  le  cœur  y  eft  confervé.  Ce  mo- 
nument confifte  en  quatre  Vertus  de 
bronze ,  de  grandeur  naturelle  5  favoir , 
là  Juftice,  laVieilance^  laPruderxeSc 
la  Piété.  Elles  /ont  affifes  fur  des  pié- 
déftaux  aux  angles  de  la  baluftrade^ 
dont  les  bas-reliefs  au  nombre  de  qua- 
torze ,  repréfentent  diverfes  adions 
guerrières  du  Prince.  Aux  cotés  de 
rentrée  on  a  placé  deux  Génies  ;  1  un' 
rient  uji  bouclier  aux  Armes  de  Bour-  ' 
bon ,  &  l'autre  une  table  de  bronze  ; 
Fiiifg:iption  qu'on  j  lit  nous  apprend 
^ue  Jean  Perrault  ,  préfident  de  la 
Chambre  des  Comptes  ,'  fit  élever  ce 
monument  à  la  gloire  de  Henri  de 
Bourbon ,  prince  de  Côndé  ,  dont  i} 
ayoit  été  intendant.  Toutes  ces  ad- 
mirables Figjures  ont  été  ipodelées  pat 
Sara\in,  .^ 

Le  Crucifix  qui  fert  de  tableau  à 
tette -  chapelle ,  eft  de  bronze,  avec 


ce'  dey  Candc^. 
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tifi  S.  Ignace  à  genoux  qiii  le  regarda 
fixement  j  le  tout  pof é  fur  \m  fond  de 
marbi^e  noik 

En  iT^ïi  ,  LomS'Henri  Dcrc  de 
Bourbon,  fils  de  Louis ,  fit  incrufter  de 
difFérens  uïarbres  l'arc  qui  petcqibus  le 
gros  jambage  du  dôme ,  pour  comtno*- 
mquer  à  une  chapelle  ycÂffney  &  fit 
«n€ttre  un  Ange  à  la  clef  de  rare,  de 
face ,  tenant  un  cœur  d'une  main-  8c  une 
palme  de  l'autre  ,  accompagné  d'une 
tttiie  &  de  plufieut^  ornemens'  de 
bronze  doré.  Ce  monument  élevé  pàc 
ce  prince  à  la  gloire  de  fes  ancêtres, 
■a  été  fait  par  FancUve^ 
'  L'fliurre  chapelle  de  k  ctoifée ,  <jui 
eft  celle  de  S.  François  Xavier  >  eft 
tJrnée  de  deut  modèles  qui  feront 
exécutés  en  marbre.  Dans  le  pre- 
mier y  Adam  h  cadet  a  r«ptéfente  la 
Religion'  fcte»  îa  figure  aune  belle 
limite  qui  inftruit  un  jeune  A  méricaïn, 
lequel  par  fon  actitnde ,  paroît  con^ 
Vaincu  de  nois  myflèces  V  &  embraile 
la  Croix  qu'il  adore. 

L'autre  grouppe,  fait  par  ^WcAV, 
«iffrele  Zèledéfigné*  par  im  Ange  fou- 
îirqyant  rid«cdarrie  telle  eft  repréfentée' 
ar un  homme  robufte  qui  tientle dé- 

\^  d'une^  idole  dés  Indes  y  cemme 

.    -^       .  » 


Quartier 

DE  SÂlNt 

Antôini^ 
•    XV. 
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:  pour  la  préferver  des  foudres  qui  lui 

QuA&TrEu  font  lancées. 

DB  Saint       Les  quatre  tableaux  qui  font  dan$ 

Antoine.  Jes  bras  de  la  crpifée  ,  &  donc  les  bor- 

^^*       dures  font  de  marbre  noir  ,  oôc  cté 

peints  wx  Fouet,  lis  repréfentent  divers 

lujets  de  la  vie  de  S.  Louis. 

La  chaire  du  prédicateur  eft  de  fer 
doré ,  &  travaillé  avec  une  extrême 
déiicateflè. 

La  Bibliothèque  de  ia  Ville. 
Au  haut  de  Tefcaller  qui  y  conduit,  on 
remarque  un  tableau  allégorique  peint 
par  M.  HaUé ,  au  fujet  (te  la  paix,  der- 
nière. Minerve  annonce  la  Paix  i  la 
ViUe  de  Paris  ,.&  cojiduit  elle-mcme 
cette  Déefle  qui  tient  une  corne  d'a- 
bondance; elle  en  fait  fortir  des  (leurs 
oui  fe  répandent  fur  les  Génies  àt% 
fcierices  &  des  arts  &  fur  leurs  attri- 
bues. Ce  tableau  a  quatorze  pieds  de 
large  fur  dix  de  haut. 

Le  Roi  par  des  lettres  patentes  du 
i8  Octobre  1777  ,  a  ordonne  qu'il 
feroit  établi  un  marché  fur  le  terrein 
de  la  Culture  de  Sainte -Catherine. 
En  conféquence  les  QéiiiPYéfains  vonç 
faire  placer  dans  une  chapelle  i^  leur 
nouvelle  égliXe  deuXiPipnumeBs  qui 

ctoieac 
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étoient  dans  l'ancienne.    L'un  eft  le 
maufolée^  de  Valentine  Balbîani  :  elle  Q^""  J^^^^* 
eft  couchée  fur  un  tombeau  de  marbre ,  Antoine, 
la  tète  appuyée  fur  fa  main  droite  ;  &       xY. 
deux  Génies  tenant  des  flambeaux  ren* 
verfésTaccompagnenL  L'autre  eft  celui 
du  cardinal  de  Birague  fon  mari,  re- 
préfenté  en  habits  pontificaux ,  Se  à 

fenoux  fur  un  prié-dieu  :  fur  quoi  il 
aut  remarquer  qu'après  la  mort  de  fa 
femme  >  il  embralTa  l'état  ecclcfiaftique, 
&  fut  élevé  au  cardinalat.   Ces  chefis* 
d  œuvre  font  de  Pilon ,  ainfi  que  le 
Crucifix  &  les  Figures  de  la  Vierge  & 
de  S.  Jean.  Un  bas-relief  de  cuivre  du 
aa  même  fculpteurA^&  repréfentant  1^ 
iepultiite  du  Sauveur  $  eft  placé  fur  le 
coffre  du  principal  autel  vers  le  chœur. 
Dans  le  réfeâoire  Se  dans  la  falle  à 
manger  on  voit  plufieurs  tableaux  , 
dont  je  n'indiquerai  que  les  principaux. 
tJn  excellent  morceau  de  Philippe  de 
Champagne^  qui  eft  une  Annonciation 
avec  une  belle  gloire  d'Anges. 

La  Vifitatiôn ,  par  M.  Jollairt. 
.    L' Apothéofe  de  S.  Louis  ^  par  Simo  n 
Vaucty  qu'on  a  pris  mal-à-propos  pour 
rAflomptjLon  de  la  Sainte  Vierge. 
.Le  repas  de  N,  S.  chez  Simpp  le  Pha- 
riiien  ;  tableau  or^é  d'unç  belle  arçMr- 

*    le 
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^"""""^^  tedure  qui  paroîc  être  de  Paul  Flc-^ 

llror^      S-  Roch  guériffanr  des  peftiférés  ,  par 


XV, 


le  Tintoret. 

La  Vierge  &  l'EnÊint- Jéfus ,  accoMt-» 
pagne  de  quelques  Anges,  par  /a 
Hyre. 

Un  tfês-beaû  &  grand  môrceaa 
que  quelques  perfonnes  attribuent  à^ 
Champagne  ,  &  dont  voici  le  fojet , 
ou  plutôt  l'hiftoire  fabftleufe.  Le  Uvre 
des  Morales^  de  Tob ,  compofé  par 
S.  Grégoire ,  ayant  été  perdu-  e»  Ef- 
pagne ,  Tagio»,  évcque  de  Sartaçoce.,^ 
fut  député  i  Rome  f«tr  le  Roi  Cinde*- 
finde ,  pour  prier  le  Pape  depemiettre 
qu  on  cherehât  cet  ouvrage*  dans  ht 
bibliothèque  du  Vatican.  Peu  content 
des  prétextes  qu'on  lui  alléguoit ,  cer 
évèque  demanda  pour  une  dernière 
•faveur ,  qu'il  tui  fut  permis  de  veiller 
«ne  nuit  dans  l'Eglife  de  S.  Pierre,  K 
ft'eut  pas  de  peine  à  obtehircettegrace. 
Vers  le  milieu  de  k  nuit.,  dans  fe  pltti 
fort  de  fon  oraifon ,  il  aperçut  une 

frande  lumière,  &  vif  paroîfre  plu^ 
eurs  perfonnages  refpeéliablôs  qui  s^a-- 
vançoiehr  vers  l'auièt,  l'itn  defquefe 
tui  demande  qui  il  eft ,  &  ^our  c^Ue 
raifon  ilVeiU'è.  L'cvèqùe  t^nii'S  cc^ 


ANTOINE» 


C   E      P    A    R    t    f «  14) 

<|aei(lions.  Dans  cette  armoire  que  vous 

voyez  ,  lui  die  <re  perfonnage  ^  font  Quartier. 

les  livres  que  vous  cherchez.    Je  vous  »*  Saint 

fupplie  ,  Seigneur,  lui  dit  Icvcque, 

de  me  faire  coiinoîcre  ces  perfonnes 

que  je  vois.  Ces  deux  premières  font 

5.  Pierre  &  S.  Paul  j  les  autres  font 

les  Pontifes  qui  leur  ont  fuccédé  dans. 

Je  Siège  apoftolique.  Je  vous  prie  , 

ajouta  rèvèquc,  de  me  faire  lavoir 

qui  vous  êtes*  Je  fuis  Grégoire  ,  lui 

répondit-il)  &  je  fuis  venu  pour  fatif- 

faire  votre  defir.  Après  ces  mots ,  Tàf-  * 

femblée  fe  recira ,  la  lumière  difparuc 

avec  elle.  J^o  lendemain  revécue  ra-« 

conta  au  pape  fa  vifîon ,  fit  faire  des 

copies  du  livre  des  Morales ,  &  les 

porta  en  Efpagne  (  a  )« 

Plus  avant  dans  la  nie  de  la  Culture 
Saintç  Catherine  »  eft  TH^tel  ds 
Carnavajlet  ,  très-eftimé  pour  foa 
architedure.  Du  Cerceau  &  Bullant  ea 
furent  les  premiers  architeâres.  Il  eft 
décoré  de  pilaftres  Ioniques  accouplés  ; 
ceux  des  extrémités  foutiennent  des 

(tf)  Voyc[  la  préface  du  Livre  des  Moralec 
Àç.  Saint  Grégoire  j  imprimé  à  Paris  ea  i66^  ^ 
TooicL 

Lif 
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^***'"**"*!? frontons»  Gougeon  2,  orni  le  rez  dà; 
Quartier  chauflcc  du  corps  du  milieu  de  refends 
LE  Saint  vermîculcs  ,  &  de  deux  bas -reliefs 
XY.^^  où  font  un  lion  &  un  léopard.  Au^ef- 
fus  de  b  porte ,  deux  enfans  placés 
dans  un  cartouche  foutiennent  des  Aiv 
moiries.  Les  Figures  en  bas- reliefs  de 
laPorce  &  de  la  Vigilance  fe  voient  en- 
tre les  trumeaux.  Sur  l'entablement  eft 
pofée  à  îà-plomb  de  la  porte  une  Fi- 
gure tenant  un  écuflbn*  François  Man^ 
fart  ayant  entrepris  d'élever  d'un  étage 
!a  façade  de  cet  hôtel ,  refpeda  l'ou- 
vrage de  ce  grand  fculpteur  ,  &  le 
lailla  fubfifter  dans  tout  foh  entrer.  Le 
bâtiment  du  côté  de  la  cour  eft  embelli 
entre  les  trumeaux  de  douze  Figuras 
gigantçfques  &  de  demi-relief,  repré- 
fentant  les  (îgnes  du  Zodiaque  ,  qui 
font  l'ouvrage  de  Gougeon ,  à  l'excep- 
tion des  quatre  de  l'aîle  gauche ,  élevée 
par  Manlart,  pour  rendre  la  cour  plus 
régulière. 

Les  FiLtiss  BtEUES ,  même  rue  ,pof- 
sèdent  quelques  bons  tableaux  qu'elles 
font  voir  avec  plaifir  aux  aniatenrs; 
favoir ,  un  Ecce  Homo  9c  une  Mère 
de  douleur.  Ce  font  deux  demi-figures 
d'un  très- grand  fini,  &  fort  anciennes. 
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c|iM paroiflreïitdun S^intre Alleiïxarul:   -•— ^ '" 

on  ne  le§^expofet  qu^  Je  Jeudi  SaÎAt-     •  Q^  a  «it.i^ 

Une  Madeleine  dans  fa  grotte ,  te-  f  ^^o^JJ!^ 
ftknt  une  tête  4e!mort ,  &  ayant  un      ^y^ 
livre  ouveit  ,  qui  eft  d  une  grande 
vérité. 

Deux  tableaux  de  fleurs  &  4^  fruits 
avec  un  perroquet ,  peints  par  Fomc^ 
May ,  qui/oiit  coBrervé&  dans  un:  ^ax^ 
lair  au  premier  ctagÇj.  i 

La  Place  RoyAii,  la  première  r«- 
^ilièrementccMiftruite  dans  cette  ville, 
eft  parfaitement  cstrrée.  La  va(ie  en»- 
ceinte  de  fon  prëau  ôft  entourée  d*un^ 

trille,  &  rentertneia. Statue  éaueftrè 
e  Louis  XIII  r  pofée  fur  un  piedeft4 
de  marbre  bls^nc.  Le  cheval  eft  de 
Daniel  dt  Volurrt^  La  mort  l'ayant 
empêché  de  faire  auiU  la  Figure,  dd 
Roi  y  le  cardinal  de  Riiche^iep  >  plu* 
iS^ars  années  après  >  en^plcyâ  i  cet  qu^ 
yrage  Bi<vti  Ufiis ,  qui  fait  beaucoup 
regretter  que  cette  Statue  ne  foit  pas 
^e  Daniel, 

Les  portiques  des  barîmens  du  resç 
4e  chauHee  ,  qui  régnent  autour  de 
cette  place',  font  fort  égrafés,  &  ne  s'é- 
lèvent qu  àTe^idroit  des  deux  pavillons 
qui  forment,  les  entrées  principales; 

L  iij 
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—Us  font  décores  d'un  ordre  Tofcas^ 

Ou  ARTiEm  £jQ5  entablement  ni  corniche* 

j^eSainV 

Xy^  Au  fond  an  jardin  de  lUÔTEt  ni 

Vrigky  ,  d*Ulin  a  peint  un  cadran. 
Il  a  fait  entrer  dans  cette  compofttîbn 
le  Temps ,  les  Parques  >  un  Entkiit <}ui 
lepréfente  le  Point  du- four  ,  le  Génie 
ides  heures ,  &  d'autres  atrribttts  coM- 
irenables  au  fujec,  j 

j 
'    Les  Minimw.  Le  portail  a  été  clfevé       ' 
fat  François  Manfan^  Se  ce&  le  dernier      | 
■ouvrage  de  ce  grand  homme.  Il  eft  cott** 
^ofé  de  deux  ordres  d'architeÂure  :  le 
premier  eft  Dorique,  8t  cenfifteen 
nuit  colonnes  »  dont  les  bafes  &  les 
chapiteaux  (ont  confondus  ;  le  fécond 
cft  formé  de  quatre  colonnes  Compo-       | 
fites.  Dans  le  tympan  du  fronton  Ton 
.Toit  un  'bas-relier  qui  repréfente  le       j 
pape  sixte  ï V  $  a-Ccompagné    de  pîii-      ! 
heurs  cardinaux  ,   fequ-l  ordonne  i 
S.  François  de  Paule  d'allci  en  Trance 
répondre  à  rempreflement  que  Louis 
XI  avoit  de  le  voin 

La  première  chapelle  à  droite  ,  au^      , 
près  dn  Maître- Autel ,  eft  celle  de  Saint 
François  de  Paule  ,  qui  eft  repréfente 
dans  le  tableau  d'autel  reffufcttant  ua 


Iti^kiox*  Ce  ftiôrceaa  eft  le  chef-d^ofeufvre  '  *^***^!!!? 
^i  ^iM/if>e  Jv  Bcjukngier  l'a  gràvrf. .         Qir A^rit» 
:    L'Hiftoir^  de  ce  Saint  fe  vok  fur  f^^^^J" 
iieuf  panneaux  de  kmbris ,  &  fur  au-      xv?**" 
s ant  ae  camaïèfn?  aa-deflbas ,  qui  en^ 
tonrent  iitecei  chapelle*  Ib  ont  écépeintS' 
fwites^lèv^s  de  Vbaefr. 
*  ' ,  lÀ  dtkùmïte  qài  .  fuie  -  eft  celle  de 
&  Michel.    On  f  voie  le  médaillon 
tf  Êdouatt  Cdbert  de  Villacerf ,  fur- 
incendani  des  H^cimenis  de  Sa  Mz]ci\é  ^ 
lequel  eSt  entouré  d*une  draperie  heu- 
teafemenf  jetée  ;  c*eft  nn'  des  plus 
beaux  ouvrages  de  Cûttfiau  tafnéi  'Aùf^ 
4eflbui$  font  fes  Armes  &  deux  li- 
ccyrwes  pour  fupports  ,  fculptées  par 
tEfpingola. .  Le  mcàaillon  &  lés  op^ 
semena  de  fcalpture  font  de  métrf 
éorc. 

Lfe  txbifîème;  effi  fous  rinvacatiott  die? 
%.  l'i^çois  tle  Sales ,  &  a  appartenu, 
au  duc  de  la  Vieuville  ,,  cpii  la  fit 
iSécoret  d'une  beHè  architefliure.  Le^ 
euatre  Vertus  qui  ornent  les  angle;r ,, 
Rmi!  àeifeir  'fàfUns  ;  triais  ce  qui  attitç  ^  * 

èticote  ^us  léi  tegitd^des  coniic;if* 
fètirs  y  c'eft  le  tombeatr  de  hjatbre 
Bbnc  du.  duc  &:  de  la  duchèflç  ft 
femme ,  dont  les  Figures  font  grandw 

èomme4e^attrtet  ' * 

Liv 
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*— —     La  cinqaiènie  renfenne  uh  ^fAoA 
QvAiLTifin  tableau  de  la  Hyre,,  C  eft  unQ  Trinité} 
BB  Saint  Notre  -  Seigneur  eft  accompagné  de 
^^^Sy^^  Dieu  le  Père  ,  &  foiûenu    par  des 
Anges,  le  Sainc-Efpriceft^n  haut^   . . 
Le  tableau  d'aucçl  d^.  h^-ç^xuntmi 
chapelle  de  l'autre  coté ,  eft ,  m^tSaimi 
famille,  peinte  par  le^fàmeuig  icolp^ 
teur  Sara\in.  Les  quatre  médaïUons  eîl 
camaïeux  qui  font  ,au  plafond  ,  font 
auiTî  de  lui ,  &  d  une  fi  ^ande  beatué.» 
qu'on  les  croiroir  d^  le  Siieur»  Tou$ 
les'  ornfimens  de  cette -chapelle. (ont 
id'après  fes  deflîns. 

.  Pans^  la  première  cje^  faites  qui  fer»^ 
vent  de  facriftie ,  eft  un  grand  tableau 
qui  a  pour  fu|et  S.  François  de  Paule , 
SM:compagne  de-  deux  Religieux  qui 
marchent  fur  la  mer,  &  traverfent 
leFare  de  Meffine  £ur  fon  matiteai}  qui 
leur  fert  de  chaloupe,  il  a  été  peif^t  p^ 
No'éUNicolas  Coypd. 

Celui  d  a  côté  eft  de  Ml  du  Mor^ 
le  Romain  ,  &  nous  fait  voir  le  xnèime 
Sàii^t  pxéfentépar  le  Dauphin  à  LquI^ 
Xi  ^on  père»  qui  le  reçoit  i. genousç 
iç  lui  .demanae  fa'bénédvdiçn  ^  niais 
ce  Saint  lai  répond  que  c'eft  4  pieu 
qu'il  faut,  la  demander. 
Au  -  delTus   du  cloitrf .  ibnt  4«ua( 
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Î mandes  galeries  qui  régnent  fur  toute  ' 
a  longueur.  On  y  admire  deux  mor-  Quartier 
ceaux  d  optique  d\x  Père  Niceron;  l'un  ^^  Saint 
eftlaMadeleine  en  contemplation  dans     ^^y^^^ 
la  grotte  de  la  Sainte  Baume ,  l'autre. 
S.  Jean  rEvangélifte  ,   écrivant   fôu: 
Apocalypfe  dans  l'île  de  Pathmos,  Le 
Tère  Niceron  a  peint  cette  dernière  ». 
mais  elle  eft  retouchée  \  il  n'a  fait  que, 
tracer  la  pretnicre,  auffi  eftrelle  moins, 
parfaite^ 

Dans  la  rue  S.  Antoine  on  remarque» 
THÔTEL  TuRGOT,  ci-dcvant  de  Sully,; 
l>ati  par  du  Cerceau. 

:  Plus  loin  de  l'autre  côté  eft-lliôtEt, 
D*0RMES50H,cîrdeyant  de  Maycanc  », 
éievé  par  le  même  architede.  En  ^lyç.p» 
Boffrand  fit  de  grands  changen^ens, 
dans  la  diftribuÛQA.des^ippattemens  de. 
«^t. hôtel 

Les*ReLIGIEUSTS  DEIA  VisITATlO^I 

ii£  Sainte  Marie.  La  porte  eft  ornée^ 
<îiî  deux  colonnes  Corinthiennes  fafe-j 
Ices-,  c'eft-â-dire.,  renflées  dans  le 
milieu.  L'EgUfeJ'  coniîfte  en  un  dôme, 
foutenu  nar  quatre  arcs ,  -entre  lefijtiels 
il  y  a  aes  pilaftres  Corinthiens  qui 
jortcnt  un  entablement-  régnant  tout 

L^ 
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""**— "^  autoun  Cette  architedure  eft  due  i, 
QvAXTîiKFnAfafjfart. 

»E  Saint       j^^^^  \^^  deux  chapelles  àes  côtés 
'xv!****  on  voit  des  cpitaphes  de  marbre  ,  foû- 
tenues par  des  Génies  de  bronze  d'uii 
deflîn  fort  élégant. 

Le  Sandkuaire  eft  orne  des  quatre 
Evangéliftes  peints  par  Perrier  ,  & 
d'une  Aflômption  dans  la  lanterne  au- 
deffus  du  Maître-Autel  :,  les  autres 
tableaux  font  de  François.  Toute  la 
fculpture  de  cet  autel  eft  de  le  Paatrc. 

1*A  Maison  où  demeuroit  J.  H,/ 
Manfart  {a)  rue  desTournelles  ,  aéré 
cônftruîte  par  ce  grand  atchireâre  pour 
fofi  ufage.  Mignard  a  peitit  au  plarond 
di'un  cabinet  fur  la  cour  an  rez  de 
chatiflce,  Cérès  accompagnée  de  Bac^ 
chus  Se  de  plufieurs  Déeues ,  qui  or- 
donne à  dinérens  Génies'^de  répandre- 
des  fleurs  :  ,un  peu  plus  loin  paroît 
lUiver. 

Un  morceau  allégorique- du  même 
peintre  fe  voir  dans  les  lambris  ;  ce' 
font  les  Arts  &  les  Sciences  qui  fou- 
tiennent  le  portrait  de  Colbert ,  que 
les  Mufes  tâchent  d'imiter  ,   tandis 

Xm)  Ccft  la  fizicmc  porte  cochers  à  gauckf 
,  «a  cacraac  par  If  tue  du  Pas.  de  la  Moic* 


XV. 
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qu'Apoîtqm'prJàrine  à  ïfn  Génîe'à^ex* 
terfliiitet' l'Ignorance.     ^ .'  '  QuAttreiti 

Le  falofi  fat'  le  htd\kvté£enté  Ju-  i>*  Sximr. 
mter  &  lanon  ,^&  l'affemblée   des  ^^^^^*^- 
uiévcx   en  deipc  parties   dérachées  ^ 
peihtes  par  Mîgnard. 

Les.  payfages  ^ai  ôrnçnc  ce  falotl^ 
fonvà*  Aïlegrain  ^  &  un  gfatid  tableau; 
de  itf  -Sr///2  en  occupe  lihe  des  faces  j.  if 
a  pour  fujet  Priant  qui  redemande  Uj 
corps  de  fon  fils  i  Achille, 

Le  plafond  de  la  pièce  fuivanre  eft  de^ 
cetilluftre  maître.  On  y  voir  Pandore  : 
fôuteniïe  par  Mercure  ,  hiquelle  ap-' 
porre  fur  la  terre  cette  boîte  oi\  tous  ; 
fes  maiu  étoienr  renfermés,  A  coté 
font  Vénus ,  Cérès,  Diane,  Vùlcaift  &: 
Bacchus  :  Mars  &  Hercule  font  peints 
a  Toppofîte,  &  tour  en  kaut  patoiltenr: 
Jfupixer  ,  Junon  ,  Apollori  ,.  Minerva 
.&  deux  Génies.     ''  / 

Le  Brun  a  repréfentë  dans  le  lambris' 
là  Vîftoire  &rHiftoire  qui  portent  le 
médaillon  de  Louis  XIV.  En  bas  fe 
Yoient  les  infttumens  propres  aux  Arts> 
qui  fotmeht  des  trophées  :  ce  tableau 
eft  tout  dans  la  nunière  de  Rubens«     • 

Le  plafond  du  petit  cabinet  offr«: 
des  Amours. 

Ou    remarque  au    premier    ctag*^' 

Lvj 
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quatreplafonds  de  Migmrd.  h\n  eft  Ip^ 

QuAtiTiEi^  Parnade  peint  ïùr  toile,  a  la  différence 

«eSa'nt    dçs-autresquiXontTurjplâtre,  V 

Antoins*       te  cabinet  à  côtéprér^nte  le Temps, 

^^*       qai  foutient  la  Viàoire  tenant  d'une 

fhain  une  couronne ,  &  de  Tautre  une 

Hèche  vpius  loin  ejl  la  Renom  t^ice ,  & 

a^u-deflus  fa  Déefle  J  uaoa  qlji'femble 

leur  donner  fes  ordres.      /    , 

Le  troifième  eft  Junon,  qui  prie 
Eole  de  déchaîner  Jes  Vents  contre  la 
Flotte  Troyenne. 

Le  plafond  de  la  grande  pièce  eft 
^  afTurémeat  le  plus  beau.  Xes  carefTes. 
<jue  Junon  fait  a  Jupiter  ^  excitent  les 
ns  de  Momus  qui  les  montre  au  doigt 
i  l'Amour  D'autres  Am<?uj:s  foutiçn-w 
nént  un  pavillon  derrière  le  Roi  des 
Dieux  &  des  Hommes.  La  frife  de  ce 

Slafond  eft  richement  ornée  de  Sphinx 
cde  jeux  d'enfansTelâtifs  aux  attributs 
4e  ces  Dieux. 

Des  Amours  Ibnt  peints  au  plafond 
<îu  petic  cabinet. 

La  Porte  Saint  Antoine  [a)  Blondit 

^  (â)  PaT<U$  lettres  patentes  du  mois  de  Mti 

17.774  le  Roivknti'auraii Cet  Ifis  Pr^vôç<lc€ 
Marchands  Se  £clicvins  Ac  U  yilk  ât  Fatis^ 
à  f u^>i»a:  4XtPe  pcNOc, 
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ayant  cté  chargé  en  i6jz  de  teftaurer ' 

cette'  porte  cohftruite  par  Metereau ,  Q^^^^"» 
•1       *^t>      1:    <^    -.         *j       1        ^A    /      D.E  Saint 

ajouta  rordte  Donque  des  deux  cotes  ^^01^4. 
poût^  y-former  deux  portes  coHatcrales,       XV» 
&  éleva  un  attique  fur  cette  du  mi-       .     . 
lieu.  La  face  du.  côté  du  fauxbourg ,  >eft 
ornée  de  corps  de  refends  &rde  deut 
Figures  dç  François  Anguier ,  qui  fpnc 
dans  des  nithés.  Cécile  qui  eft  \  maiij 
droite  tient  titie  aVicre-,  au  ba^  de  la^ 
quelle  il  y  à  un  Dauphin  ;  eile  eft  al- 
légorique à  Tefpérance  que  la  France 
ayoit  conçue  de  la  paix  faite  avec  TEf- 
pagne  en  16^59.  L'autre  Statue  eft  U 
Siu«c  puWiquç  qui  s'appuie  fur  une 
colonne^  &  dont  la^traiiquillité  défîgne 
qu'elle  n'a  rien  à  craindre. 

Sur  une  iconfole  placée  au  milieu  <fc 
la  clef  du  grand  portique ,  eft  le  Bufte 
4de  Lpuis  XIV ,  fait  par  Fan^OpftaL 

'  On  eftîme  dans  l'ouvrage  de  Tan- 
cienne  porte ,  lés  Figures  d«  la  Seine  ic 
4e  la'^arhé ,  qui  font  de  Goitgton. 

^  Au-deftas  du  fronton  font  deux  Fi- 
gures à  tlemi-couchées  ayant  des  tours 
fur  U  tête.  Ce  font  la  France  &  l'Ef- 

Sagrie'  qui  fe  donnent  la  main  en  figne 
'ammé  8c  d\Uiance  -,  plus'  haut  au 
tnifieu  d«  î'attiqu«  eft  THyirien ,  qui 
lemt^  aj^rottver  &  coAfirmex  c&m 


xy. 
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^^'''"'*"*^  union  qu'il  a  fait  naître»  II  tient  4'une: 
QuARTiBn  main'un  maiichoît  &  de  latitrie  ua 
J;^^^j;^  flambeau.,  CeiRgures  fontes  Fan. 
OpfiaL 

LE  FAVXBOVRG  S.JIfTOINE; 

UH&PÎTALDBS  Enfant Tr au visi 
te  tableau  d  autel  eft  de  Ai -Fo^.  C'eft 
Notre-Sçigneur  qui  appelle  à.  lui  les. 
petits  enfans ,  &  les  bénit. 

Sainte  Marguerite,  Derrière  le 
Maîcre-^Aùtel ,  du  Frcfnoy  a  peint  la 
Sainte  enchaînée  d^ns  la  prifon*  - 

On  vient  .de  conftruire  dans,  cette 
(Eglife  une.  chapelle  confacrce  au* 
prières  &  aux  facrifiçes  pour  les  Fi- 
dèles défunts.  M*  Zotfw ,  jeune  archi-, 
tefte,  Meflîeurs  Êrunmi  Se  Briard^ 
s')^  font  également  diftinçués  ;  le  pre-« 
mier  pour  ce  qui  regarde  Ton  art,,  U 
fécond  pour  laperfpedîvé ,  &  le  derr 
nier  pour  la  compofition  des  .faîet& 
d'Hiftoire. 

la  voûte  de  cette  chapelle  eft  én^ 
plein  ciatre  ,  &  n  a  qtfuijie  ouverture: 
«ouverte  en  glaces,  d^oà. elle  tire  foa 
j^ur.  Deux  grandi  his- reliefs  fen^. 
occupeiu   toute  retendue  " des"  deia*^ 
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tocés>&  tienneng:  lieu  A'éiitâhfemenr^*— — — 
'  a  vingt  colonnes  loniqoes  cannelées  &  QuAUTik» 
ifolées.  Dans  le  premier  on  a  peint  Ja-  »£  Saint 
cobexpimnt  au  milieu  de  fa  nômbreufe,  ^Nroiwii . 
famille  ,  &  dans  le  fécond ,  le  tranf* 
port  funèbre  du  corps  de  ce:  Patriarche 
dans  la  terre  de  Chanaan.  Ces  deux  > 
fujets  font  une  fuite  de  celui  qui  eft  au- 
deiTus  des  deux  portes  d'entrée ,  repré- 
^   fentant  Adam  &  Eve  chaffib  du  Paradis 
terreftre  y  Se  affujétis  à  la  mort. 

Dans  les  entre  -  colonnes  à  droite  ^ 
on  a  placé  fur  des  piédeftaux  fix  Statues 
de  grandeur  naturelle ,  feintes  en  mar- 
bre blanc ,  qui  ont  rapport  à  la  brièveté 
dç  la  vie.  La  première  re[H:éfente  les 
defcendans  d'Adam  par  une  carte  gé- 
néalogique qu'elle  tient  :  une  urne  ci- 
néraire à  {qs  pieds  annonce  toute  fa 
poftérité  réduite  à  uil  peu  de  cendre.  La 
ieconde ,  fymbole  de  la  jeuneflè ,  tient 
des  fteurs'  pr^fqu'àaffi-tôt  fanées  qu'é-r 
clofes.  La  troifième  exprime  les  ter- 
ribles effeits  d'un  homme  puifTant  de 
dans  la  vigueur  de  l'âge  pour  réflfter  à 
une  mort  violente.  Dans  la  quatrième» 
THiver  de'notre  âge  eft  repréfenté  pat 
un  Vieillard  appuyé  fur  un  tronc  d'ar-fc 
bre  prefque  détruit  par  le  temps.  On 
Toic  dans  les  mains  de  la  cinquième  > 
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^*'*^'"'^  itn  vafe  dont  f  eau  qui'coule  nous  peint 

Q«  ARTiA  [a  rapidité  de  nos  jours.  Dans  la  fîxîème 

AuroiuL   '*  R^ligio^  q^î  ouvre  une  urne  ciné- 

^y^       raiire ,  femble  nous  rappeler  Tefocrance 

certaine  de  notre  réfucredkion  ruture. 

*  Parmi  les  Figures  oui  rcmpliflenr 

tes  entre-colonnes  de  la  gauche  ,  le» 

trois  premières  repréfentenc  trois  états* 

de  l'Homme  dans  le  cours  de  fa  vie  ^  la 

pauvreté ,  les  richeflès  &  les  honneurs. 

Dans  la  quatrième  ,  un  philofophe 

chrétien  a  les  yeux- fixés  for  une  tête 

de  morr.  Unecaffoleete  entre  les  maiîis 

de  la  cinquième  Statue  ,  peint  bien 

par  fa  fumée  la  fragilité  du  bonheur 

fur  la  terre.  Enfin  le  chrétien  éft  repré- 

fente  dans  la  dernière  Figure  environné 

d'une  chaîne  ;  fymbole  des  liens  gui 

Rattachent  à  cette  vie ,  ^<lont  jl  deme 

k  difiblution. 

Le  mur  du  fond  de  cette  diapelle. 
eft  interrompu  dans  le  milieu  par  une 
^cade  qui  laifle  voir  dans  l'éloigné- 
mentUH  très-grand  tableau  repréfentanr 
^lufieurs  grouppes  de  fidèles  enlevés- 
jrux  feux  du  purgatoire.  Ce  tableau: 
l^einr  par  M.  Briard^  eft  éclairé  par 
une  ouverture  qu^on  ne  voit  point, 
eiiaque  cote  de  l'arcade  eft  orné  de 
ixx,  4Joloûaes  ^  doiit  deux-  e»  reffnuc 


fe^EVcnt  dé  fuite. a  celles  des  côtés ,  Se     .,  ,„  /  — > 
portent  deux  tombeaux,.  Les  Vertus  Quartieiî 
cardinales  &  les  Théologales  forment    ^^  Saint 
deuxgjouppes  entre  lès  quatre  colonnes  ^^^^^* 
en  re(Uut.  ,Le$  autres  eii  arrière-corps       • .  *  . 
{bivîènnen^  Xep   deux  archivoltes,  ça  -^ 

peripeûiyçi  L'Autel  éft  ,diw^  la  fornae 
des  tQxôheaup  de?  premiers  chrétiens  ^ 
&  n'apQ.ur  ornement  qu'un  ubernacle 
fort  fimple.  Deux  lampadaires  de  for^ 
me  antiaue  l'accompagnent. 
.  Spus  les  charniers  on  voit  xine  cène 
ik  quelques  ^tre5  tableaux  ,  peints 
par  Goy. 

>r,   »         .   •         '  *.      '     -  '     *: 

Notre-Damb  t>b  bon-Secours. 
L'Eglife  5,  depuis  fon  ancienne  coniV 
iruâtion  ,  n'offroit  aux  yeux  au'un 
grand  mûr  perce  d'ouvertures  grillées, 
d'inégilq^  grandeurs  ôci  différentes 
liîvute.urs.  M.  Louis  ^  fait  4irparoÎ£re 
ces  irrégularités.  La  grille  du  Chœur 
ouverte  par  une  grande  arcade  étoit  d 
côté  d9  TAutel  :  il  a  imaginé  d*en  faire 
deiax  autres  de  fuite  pour  occuper  coûte 
réce^due  4?  ce  mur,  ^  de  femdre  en 
dedans  des  rideaux  ouvects  feujemenç 
dans  les  endroits,  où  ces  grilleS:  percent 
le  niur.  Les  archivoltes  des  ar<;ade^  ont 
Içs  attributs  de  IWte  Dorique,. leuw 
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ttÊmatamm^  plafonds  &  côtés  font  ornés  de  roftî 
Quartier  feintes  en  ftuc  ,  &  leurs  clefs  de  tcrcs 
t)E  Saint  de  Chérubins  grouppées  en   marbre 
Antoiwi.  blanc.  Deseuiriandes  de  feuilles  de 
*^*       thène,  oà  font  fufpendu^  des  médail- 
lons ,.  enrcmpliflènt  les  ^Iïtel^iraîïe$.  On 
a  fâuyc  Içs  ouverture^  grillées  ;âu  haut 
.  du  murpardesjalou(îesàhâùtéur<l*ap: 

{>ui  l  éc  le  plafond  eft  devenu  un  ciel 
umîncux.  La  décoration  du  porèhe  de 
cette  Eglife,  &  de  fe$  bénitiers  eft  un 
modèle  d'un  beau  fimple.  Le  tout  a 
ëté.câaécuté'parM,  <îo/rfi;ï/V  *  • 

Le  Maîcre- Autel  <!es  RititjiEUjE? 
pi  lÀ  Croix  ,  tvtt  Charortne,  e(t  ornç 
d'une  Elévation  en  Croix ,  peinte  par 
Jauvenct ,  &  gravée  pat  Defplace^, 

L^s  FiÎLtS  il  lÂ  lvÎAî)ïi.EiNE  bi 
Tresnel  font  un  peu  au  delTus.  Le 
Maître- Autel  tout  de  nûf fere  eft  duû 
élégant  dcfîîn, 

La  chapelle  de  S.  Rêne  eft  du  côté 
de  TEvangife  \  Cartaud  en.  a  conduit 
Farchitédafei  Boujfeau  a.fait  lé  tomi- 
Ijeau  de  M.  d'Argeufon  îe  père ,  lequel 
eft  placé  fous  une  arcadï?  ^  c*ëft  un. 
Ange  en  marbre  blanc ,  à  genoux  fut- 
i^  nwcès  ,  qpi  offre  à  Saint  René  l* 
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teeur  de  ce  magiftrar.  Ses  Armes  or-  — p— *> 
nées  de  feftons  de  cyprès,  font  foute-  Quajltieë. 
nues  par  un  Génie  ^  &piaicées  à  la  clef  de  Saint 
de  l'arcade.  Antoini.. 

La  Maison  qu'occupoît  M.  de 
Reaumur,  rue  de  la  Roquette,  a  été 
bâtie  fur  les  deffins  de  d'Ulin.  Elle 
mérite  la  vitite  des  amateurs  ^  pour  fx: 
jkelle  architeâure.  : 

Le  Couvent  des  Picppsses.  Sur  les 
confeflîonnaux  de  TEglife  font  placées 
des  Statues  grandes, coaime  i^ature» 
parmi  lefcjuelles  on  remarque  une 
Vierge  faite  par  U  frère  Blaifc^  de  la 
mâifon  ,  J.  C.  prêchant,  &  un  Ecce 
Homo  y  a(fis  &  garotté ,  au  bas  duquel 
fe  lit  le  nom  de  Germain  Piton^ 

On  voir  ^ans  le  rcfecStoire  un  srani 
tableau  du  Serpent  d'airain ,  peint  pat 
U  Brun^  Se  gravé  par  B.  Audraa. 
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LE  QUARTIER 

DELA  PLACE  MAV^BERT. 
X  V  I.. 


L. 


Quartier  *^^  PoRtE  S^INT  Bb^KAH» 
Dt  LA  Place  fut  conftruite  en  i6jo  furies  dellîns 
Maubhrt.  de  Blondel^  qui  saflujcnt  à  un  ancien 
X  V  !♦  pavillon.  Elle  eft  percée  de  deux  ar- 
cades fiirmcntées  d*iine  Ibngue  &ife , 
àu-defTus  de  laquelle  eft  un  entable- 
çient  qui  porte  un  attique  où  fe  lit  une 
înfcriptiom  Cette  ff ife  eft  occupée  par 
/  d'eux  grands  bas-reliefs.  Dans  celui  du 
eôté de  la  ville  ,  Louis  XIV  eftreprc- 
ienté  fous  la  figure  de  Mars  ou  a  A- 
poîbtt ,  ofFraût  â  la  Ville  de  Ktris ,  qm 
éffi  à  genoux  à  fa  main  droite  ^.  des 
richerfes  qui  lui  font  apportées  par  les 
Divinités  qui  prcfident  au  commerce 
&  à  la  navigation.  Le  bas-relief  du. 
côté  du  fauxbouig ,  fait  voir  ce  Roi 
aflîs  fous  la  figure  3u  inême  Dieu ,  qui 
tient  le  gouvernail  d*un  grand  navire, 
ifoguant  à  pleines  voiles ,  &  poufle  par 
4âe&  Tritons.^  des  NaÏAdes.  Ces  deux. 


/n  t    Pari  s;         i^i 

Tras-reliefs  ,  &  les  fix  Vertus  placées' 

fat  tes  piles  au-delTusde  l'impoftedes  Quartier 

porter,  font  Poumge  de  r%.    •       Sa'u^bÏ/* 

'  XVI« 

Le  grand,  bâtînaenc  qa'on  aperçoit 

dans  la  campagne  »  eft  L'Hôpital  Gé- 

NÉ^RAi^  L'Eglife  eft  d'un  beau  deffin 

donné  par  Bruand.  EUci  con/(ifte  en  un 

dôme  oâogone^  percé  de  huit  arcades  ^ 

qui  abouci{&nc  à-quatre  nefs  formant 

une  croix ,  &  dans  les  angles  font  quatre 

chapelles  à  pans,  L'Autel  eft  placé  au 

centre  du  dôme ,  &  ifolé ,  de  manière 

qu'il  eft  vu  de  huit  côtés*  Son  tableau 

]eft  une  RéfUrreâion  peinte  par  le  Frèrt 

Andrék 

Quatre  colonnes  Ioniques  décorentle 

porche  par  où  les  perfonnes  de  dehors 

peuvent  entrer* 

A  rHÔPiTAt  DE  tA  Pi^iÉ ,  dans  le 
Sanâ)iaire ,  eft  un  Chrift  qu'on  defcend 
de  la  Croix  ,,  peint  par  Daniel  de  Vol- 
terre  ;  très-beau  morceau  un  peu  gâté. 

A  une  chapelle  à  côté  eft  plaoe  un 
tableau  de  Louis  de  Boullongne ,  où 
font  de  petites  filles  ioftruites  par  b 
Charité  per{bnni&ée« 

La  Maison  vt  Sainte  Péj^axiie; 


...  ,„..,„..„.,„.  1 

On  y  voie  une  épicaphe  en  marbre  de 


QUARTIER  \^  ^j^yj  ^e  Coyicvox,  pour  Mac  d'A 
îu^MRT?^*^^     femme  du  Chancelier  de  ce 
XVL  *  ^^^ >  ^^  ^  ^^  beaucoup  de  bien  à     ,- 
cette  maiibn»  i 

'    Li  Jaudik  Royal  dbs  PtAUTESt    ' 
Quoique  le  détail  des  dififérences  ra«     | 
retés  qu'il   renferme  foit  étranger  i     i 
cet  ouvrage  »  la  beatité  de  fes  ferres  ^ 
Tarrangement ,  Tordre  &  la  magni- 
ficence du  cabinet  d'Hiftoire  Naturelle, 
méritent  bien  d'être  placés  avec  tout  ce 
qui  porte  l'empreinte  du  génie  &  du 
goût,  M.  le  comte  de  Bufton  eft  in- 
.tendant  du  Jardin  Royal  des  Plantes  i 
&  M.  Daubenton  eft  Garde  &  Dc- 
monftrateur  du  cabinet. 

On  vient  de  placer  dans  une  niche 
de  l'efcalier  du  cabinet ,  la  Figure  ei 
marbre  de  M.  de  BufFon .,  faite  pat 
M.  Pajou.  Près  de  cet  académicien  eft 
un  chien  de  berger ,  qui  par  recon- 
noiflance  lui  lèche  les  pieds. 

L'Hôtel  de.  Vauvray  ,  rue  de 
Seine  ,  conftruît  par  BulUt ,  eft  d'une 
régularité  &  d'une  fymmétrie  qui  dé- 
cèlent l'homme  de  génie. 

Près  de  cet  hôtcU  au  coin  de  la  rue 


»  s    Paris*       •    x<ff 
•âe  Seine,  eft  la  Fontaine  S.  Victor,  «— *— ^ 
-gu'on    atcribuo    communémeiït.  à^  U  Qoartier 
Pamre^  Styruo  piéd^flal  dans  lemiliei^  b*laPi.ac« 
auquel  eft  qn  mafque  dp  bronze,  çft  Maubert., 
placée  une  urne  f^rmontéç  des  Armes      3^  '  *• 
îte  la  ville  &  de  deux  Syrenes.  Un  at- 
cique  orné  d'an  fronton  brifé  avec  les 
Armes;  di^  Roi ,  fait  le  cpurofinem^nc 
^e  cette  Fontaine^ 

L'Abbaye  ue  Saiï^t  Victor. 
A  l'Autel  eft  une  Adoration  des  Mages^ 
par  Fjgma  ;  x'eft  un  de  fes  meilleurs 
tableaux.  La  décoration  du  Cl^ur  Sç 
d«*  r Autei  eft  à'Oppenord. 

\^  ,S^Auair,e  eft  orné;  de ,  quatre 
graîvis  ouvrages'jde /tç/?<M<r; 

Le  gremier  à  droite>  fait  voir  Davi(l 
«ui  par  {q%  prières  défarme  la  colcrç 
de  Dieu  9  &  obrienrla  celTation  de  U 
pefte,   )      .,        .. 

Le  deuxième  vis-à^vis  reprcTence  la 
Réfurredion  de  Lajsare, 

I^fujets  des^deux  autres  çnt.  entre 
eux  une  étroite  liaifon.  Dans  î-ua 
Melchifedech  étant  venu .  au-deranc 
d'Abraham  viâbprieux ,  offre  pour  lui 
du  pain  &  du  vin  au  S^gneur.  L'autre 
donc  celui-ci  n'étoit  que  la  figure  »  eft 
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Quartier  Satnt.  Nicolas  bv  Charponnet» 
DEiAPtAciXe  Mâîrte-Aiitel  â^m  deffin, nouveau, 
**  x7"*  eft  furmonté  d'une  ^loîreâ!  h  Bemin.  ; 
qùî  fakun  très--bùn  éfFêt.'^'  '  -  ; 
"  Le  Crucifix  oui  eft  aû-cîenus  de  la 
porte  de  lacroitée.,  &  les  Statues  en 
l)ois  de  la  Vierge  &  de  S.  Jean  ,  ortt 
été  fculptés  par  Pa«/f/>r^  d'après  les 
deffins  de  le  Brun. 

•  On  reniârque  à  là  cKabélIe-de  l^ 
Cominuhion ,  qui  eft  dans  làtrroifce , 
le  Sacrifice  d'Abraham ,  &  Elifée  dans 
le  défert ,  peints  entre  les  fenêtres  pat 
Francifque*   • 

'  Les  deux-  tableaux  plaèés  aux  côtés 
de  l'autel ,  font  la  Manne  &  le  Sacrifice 
de  Mekhifédech  ,  pat  Noeè^Nicolas 
Ccyptl. 

'  Dans  la  chapelle  de  S.  Jérôme ,  qui 
eft  la  féconde  à  droite  près  du  Choeur  , 
le  Ypit  letombefâù  de  Jérôme  Bignon^ 
avocat  général  du  Parlement.  II.  eft 
orné  de  fon  buftè  en  marbre ,  fait  ^ar 
,  Cirardon  \  &  de  ijuatfe  Vprhis  défi- 
ghées  par  leurs  attributs. 

On  voit  dans  la  chapelle  de  la  Vierge 
une  Réfurredion  dé.N.Sv  peinte  pat 
Vcn&er.    '  •    .    ,     -'  "^  j.    -  '   '' 

Dans  la  fui  vante,  M.  Jcauràt^vtmt 

le 


Tomhmu  de  liMeie  de  IcSmtn 


I  X  JHi/fC  u?\ù  w 


TILDEN  Ff)L'M)AT'M.i 


ik^  PtACW 

wYt. 


TombemvdeyhyMere  de . 


jl>^^' 


'/ 
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le  martyre    de-S.  pénis  &   de  fes   ■         ^^ 
compagnons.  Quartier 

•  Lachapelle  de  S.  Chî^rleseft  décorée ^f''^^'^'» 
ÎLvec  autant  de  goût  que  de  génie.  Le      xyU 
Brjin  Ta  fait  orner  pour  fervirde  mau- 

^  folée  à  f^  mère  ,  &  en  a  conduit  ju£- 
'  qu'aux  moindres  parties. 

La  mère  de  ce  peintre  eft  reprcfentée 

^  au  dernier  jour  de  TUnivers ,  fortanc 

du  tombeau  au  fon  eflfrayanc  de  la 

.  •  trompette  d'un  Ange.   Cette  Figure  , 

*  fculptée  par  Tuby  ^  eft  admirable  ,  & 
TardetTr  qu'elle  a  de  jouir  de  la  glokd 

"Vdès  Bienheureux  ,  eft  peinte  fur  fon     , 

vifage.  L'Aiîge  qui  fornie  de  la  trom- 
J.pette,  eft  d'ufte  grande  légèreté.  Ço/i- 
ghon  a  exécuté  ce;,  beau  morceau.   .    i 
^ .    A  côté  eft  le  tombeau  de  Charles 
\  le  Brun,  qpe  fa  veuve  lui  a  fait  éle- 
ver. Son  bufte  placé  au  pied  d'une  py- 
ramide ,  eft  accompagne  de  deux  càf- 
^  folettes  fumantes ,  &  de  deux  Génie» 
.    tenant  des  flambeaux  renverfés.  Un 
grand  focle  de  marbre  feracolin  ,  en 
manière  de  piédeftal,  qui  fert  debafc 
à  cet  ou^Vage ,  eft  décoré  de  deux  Figu- 
i  iresâflSfes,  dont  l'une  a  les  attributs  de 
'  la  Science  &  de  la  Peinture;  l'autre  qui 
regarde  le  bufte  de  cet  illuftre  artifte  > 
tient  un- petit  Temple,  ôc  exprime  £^ 

M 
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Î55ÎÎ5ÏS!?  piété.   Ces  Figures   en    marbre  font 
(^uARTiçR  grandes  comme  nature  ,  &  de  demi- 
jpei.aP;.açe  [3p{fg .  i^up  jQm-  heureux  &  leurs  dm- 
X  yY^*   peries  font  hoaneui*  à  Coy^evox. 

Le  rableati  d'autel  eft  un  des  chefe- 
dœuvre  de  le  Brun.  M  tepréience 
S,  Charle5  Borromée  fuivi  de  plufieurs 
clercs  qui  tiennent  des  flambeaux.  Ce 
Saint ,  après  avoir  épuifé  tout  fon  bien 
au  foiilagement  des  Milanois  durant  la 
pefte  ,  va  nu  pieds  &  la  corde  au  cou , 
fe  jeter  au  pied  d*un  Crucifia,  Cet  ou- 
/       vragô  eft  gravé  par  G.  Edelinck". 

Suc  le  retable  on  voit  en  bas-relief 

•  S,  Charles  communiant  un   peftiféré 

•  au  miiieu  d'une  foule  de  malaîdes  qui 
meurent  à  fes  côtés. 

Le  plafond  qui  eft  auffi  de  le  Brun  y 

offie  deux  Aîiges ,  dont.un  remet  fon 

'  épée  dai'i^  le  fourreau. 

.  La  dernière  chapelle  du  même  côté 

eft  ornée  d'une  Sainte  Catherine  ea 

pied ,  peinte  par  le  Lorrain. 

La  troifième  chapelle  à  droite  en 

.  entrant,  eft  celle  de  Meilleurs  d'Ar- 

genfon,  Sa  face  vis-à-vis  l'autel  eft  in- 

cruftée  de  marbre  ;  on  y  voit  au  pied 

d'une  pyramide  le  bufte  du  Garde  des 

..Sceaux  de  ce  jjom  ,  accompagné  d^s 
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attributs  qui  conviennent  à  cette  di-  — 

gniré/  QvAKrnx 

^  delaPiac» 

•      ^         /  -,  » ,-,    Maubekt. 

Le  Coï-lege  des  Bernardines. LE-  x  V k  * 
glife  ,  d'une  archirefture  gothique , 
pâlFe  pour  un  excellent  morceau  y  mais 
tlle  n'eft  point  achevée.  Les  ftales  du 
Choeur  &  la  menuiferie  du  Maître- 
Autel  de  Port-Royal- des- Champs 
font  ici  placées  avantageufement.  La 
.  fculpture  faite  fous  Henri  II  »  i^ft  fort 
eftimée,  .      \ 

Il  y  a  près  de  là  Sacriftie ,  un  petit 
cfcalier  difpofé  de  manière  que  deux 
perfonnes  y  montent  &  en  descendent 
en  même  temps  fans  fe  voir.  C'eft  une 
vis  tournante ,  double  &  â  cc^onnes  ^ 
.  où  l'on  entre  par  deux  portes. 

Le  Collège  des  Ecossois  éddans 
la  rue  des  Fofles  S.  Victor.  On  vdit 
dans  la  chapelle  un  tombeau  orné  de 
marbre  &  de  bronze ,  que  le  duc  de 
Perth  a  fait  ériger  pour  conferver  la 
cervelle  du  Roi  Jacques  U  j  il  a  été 
Tculpté  par  Garnicu 

La  Maison  de  le  Brun  n'eft  paf^ 
éloignée.  Son  architeâiure  eft  due  à 
Bofffand. 

Mil 
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p^laPlaci      h^  Doctrine    Chrétienne,   Le 

M^uBERT,   Maître- Autel  de  l'EgUfe  eft  orné  d'un 

X  V I.      tableau  d^  S.  Charles ,  offrant  fa  vie  à 

Pipu  dans  le  temps  delap.efte  de  Milaij. 

y  eft  peint  par  y'oucu 

lE  FAUXBOURa  S.  MARCEL. 

Saint  Hyppolite.  La  chaire  du  pré- 
dicateur eft  d'une  architeârure  fage. 
Les  panneaux  qui  la  décorent  font  des 
trophées.  L'Evangile  triomphant  eft 
repréfenté  fur  celui  du  milieu  ,  Se 
entre  les  confoles  on  voit  le  ferpent 
^  de  THéréfie  terrafle.  Sur  les  côtés  pa- 
roifTent  la  Foi  &  l'Efpérance.  Le  pla- 
fond de  l'abat-voix  eft  orrié  d'une 
floire.  Le  deflîn  de  cette  chaire  fait 
onneur  à  ChalU. 

On  a  place  dans  cette  Eglife  treize 
tableaux  de  Thiftoire  de  S.  Hyppolite. 
Je  ne  citerai  qup  celui  qu'a  peint 
-  W.  Challe  à  côté  de  la  chaire  :  il  re- 
préfenté le  Saint  dans  la  prifort  ,  vifitc 
par  le  clergé  de  Jlome ,  qui  vient  Ten- 
jcourager  au  martyre. 

J^'£[Ô7|L  Ro  V  At  PES  M  ANUF  AjCTUKBS 


»   B      P    A   K   It  $.       .t    itfj, 

DBsGoBELiNs  {a)  eft  fitné  à  l'extrémité 
d€  la  rue    du  fauxbourg  S.  Marcel..  Q"^"»^ 
Quantité  a  excellens   ouvriers  y  tra-  |^^„BB,t^, 
vailleilt  en  diffcrens  genres,  futCou^     XYI*  ' 
en  tapifleries ,  qu'ils  exécutent  d'après 
les  tableaux  des  célèbres  peintres  Fran- 
çois y  qui  (ont  confervés  dans  une  ga- 
lerie. Parmi  ces  tableaux  on  remarque 
quelques  ouvrages  de  le  Brun  ,   de 
Vander-Meùlen  ,   des  Martins  ,  lûi^ 
quatre  morceaux  que  Jouvenet  peignît 
par  ordre  de  Louts  XlV  pour  les  ta-    •    - 
pifleries ,  &  qui  font  les  mêmes  Jfujers 
aie  ceux  de  Saint  Martin-des-Champs. 
Il  y  a  dans  ce t  hopel  une  Académie  pour 
le  deflîn  ,  où  loa  pofe  le  modèle, 
comme  à  TAcadcmie  Royale  de  Pein- 
ture. .' 

(a)  Cet  Hôtel  cft  âinfi  nommé  de  Gilles 
Gobelin  ,  fameux  celncurisr  de  Rheims  »  qaî 
Tint  s'établir  daas  cet  endroit  ibiu  le  règac  ^ 


Mtij 
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Eélehte  un  veftibule  décoré  de  pî- 
dxes  Doriques ,  qui  conduit  à  la  fa^e 
BE  S.  Re-  ^^^  aûes.  Des  colonnes  Ioniques  por- 

HOlT  ou  DE  .   ,  I  •  /^  *ll 

S«  Jacques.  ""^  cormçhe  architravce  y  celles 

XYIJ.  *  ^^  foncl.for|!iiei;ijc  un  encadrement  où 
fera  placée  la  Figure  pédeftre  du  Roi  , 
dont  tA^lé  Comte  eft chargé. Les  entre- 
colonnes des  côtés  feront  prnés  des 
buftes  de  nos  Rois  ,  depuis  François  I 
jufquàXwis  XV  :  ^exécution  en  eft 
confiée  à  Meflieurs  Lsmoype ,  Gvis  , 
'Houdon^,Clodton  &  Durtt^  Une  tri-; 
bune  aux  harangues  fe  voit  fur  un  des, 
côtés  da  cette  falle,  qu  éclaire  une  lan- 
terne décorée  de  pilaftres  Çqmpofiresy 
elle  eft  foutenue  par  une  voafTure  or- 
née de  chiffons- 

Dans  le  plafond  de  cette  falle ,  qui 
a  trente-Iîx  pieds  fur  onze,  M.  Taraval 
a  peint  une  allégorie  ingénieufe  à  la 
gloire  des  Princes^  protecteurs  des 
Iciences ,  des  belles-lettres  &  des  arts^ 
Une  femmç  majeftueufe&couromnéei 
montre  d'une  main  le  médaillon  de 
François  1 ,  fufpendu  à  une  pyramide , 
&  tient  de  l'autre  àts  couronnes  de 
lauriers  &  de  rofes  ,  emblèmes  de  la 
gloire  ic  des  agrémens  de  la  littérature. 
A  cette  pyramide  font  auffi  attachés 
les  médaillons  des  Rois  y  protecteurs 


D  î      P    AJL   I    S.  17} 

des  fciences.  Sur  un  autre  plan  THif-  "**''^'***^ 
toire  appuyée  furie  Temps,  s'apprête  Quartier 
i  rranfmettre  à  nos  neveux  la  gloire  ^^f.  ovT>t 
des  Princes  &  des  fciencés.   Sa  tête  §  Jacqvhs* 
tournée  derrière  elle ,  exprime  que  la      JCVIl. 
poftérité  eft  le  but  de  fes  travaux.  On 
voit  encoré^dans  ce  plafond  T  Eloquence 
qui  terraffe  l'Ignorance  ,  PErreur ,  les 
Préjuges ,  l'Envie  &  la  Raillerie  placés 
dans  un  lointain  obfcur.  Vers  la  porte 
d'entrée  une  figure  défigne  la  bonn^ 
renommée  ,  la  oranche  d'olivier  &  le 
cœur  d'or  fur  la  poitrine  j  elle  tient  le 
médaillon  du  Roi  que  les  Génies  de 
la  France  &  des  Arts  fe  difpofent  à  at- 
tacher à  la  pyramide  de  Timmortalitc. 
Les  angles  de  lavouflTure  of&entdes 
Vertus  grouppéés  qui  caradérifent  les 
grands  nommes  \  lavoir  ,  la  Juftice  & 
la  Clémence  ,  la  Force  &  la  Raifon  » 
la  Tempérance  &  l'Egalité  ,  la  Prit* 
dence  &  la  Vigilance. 

Saint  BENoÎTr  La  chapelle  paroif- 
fiale  eft  ornée  d'une  Defcente  de  Croix, 
peinte  par  Bourdon  ,  Se  gravée  par 
J.  Boulanger. 

A  un  des  piliers  de  la  nef,  on  re- 
marque un  petit  monument  exécuté 
par  FancUyc^  fur  le  deflîn  d^OppC- 

Mv 
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■■  nord  ,  pour  Marie 'Defeflartz  ,  femme 

QuARf  iBR  jç  Frédéric  Léonard  ^  fameux. Impri-^ 

^D£  S.  Be-   „^eup^    ^^  ligy  jjç  luriie  qui  eft  ac- 

HOIT  OIT  DE  „  r  r    *       W^ 

S.  Jacques,  taellemenc  fur  cette  cpitaphe»  on  y  a^ 
XV U.      vu  alfez  long  temps  fon  bufte  ^  que  fiir 
les  répréfentacions  du  curé^  la  famille  a 
fait  ôter. 

Perrault  a  donné  le  deflîn  du  Chœur 
de  cette  Eglîfe  ,  décore  intérieurement 
de  pilaftres  Corinthien». 

Dans  la  chapelle  du  Coiiége  d0 
Plessis-Sorbonne  eft  un  S.  Charles 
'&  un  S.  Pierre  de  Rejlout. 

Le  Couvent  des  Jacobins.  II  y  a 
dans  le  Chœur  au-delTus  de  la  porte 
de  la  Sacriftie  ,  wn  grand  tableau  cin- 
tré peint  fur  bois  ,  dont  le  fujet  eft  la 
NaifiTance  de  la  Vierge  :  plufieurs  fem- 
mes font  occupées  atrprès  de  Sainte 
Anne  &  de  la  Sainte  Vierge  qui  vient 
de  naître  \  les  têtes  en  font  admirables^ 
C  eft  un  prëfent  du  ca«dinal  Mazarin. 
Jatnais  ce  beau  morceau  n'a  été  du 
Valentiiî  ^  comme  Tavancent  les  au- 
teurs à^s  Defcriptions  de  Paris  <,  H  eft 
,dans  le  goût  de  Sébajlitridd Piiimbo  > 
difcipie  de  Michel- Ange. 
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LaSallb  de  Saint  Thomas  offre  Quartier 
le  porcraic  en  pied  de  Hardouin  de  ^^*  q^' 
*  Péféfixe  ,  quatrième  Arche#que  de  5^  jAcquis. 
Paris  ,  &:  im  S.  Thomas  d'Aquin,   Ce      XYU. 
font  deux  ouvrages  d'EiifabtthSopkzc 
Chéron» 

î--La-Ghapelîe  <!u  Coil^ge  pts 
G  R  A  s  s  I N  s   pofsède  la  Réfurredkiou 

•du  fili  delà'veuve de  Naïm par  yàueiy 
6c  l'Ange  qui  conduit  Tobie  j  première 

<  manière  de  Zff  firttv. 

Saint  Ethienne  DtJ  Mont.  Cette 
'Eglife  efttrès-gbnde /ïbrt  élevée,  &    . 
'd*4he  magnifique  ftrudureJ 

La  chaire  du  prédicateur  eft  un 
chei-d*œuvre  de  fculpture  en  bois. 
.Une  Statue  de  Samfon  femble  fbute- 
.nir  ie  corps  de  cet  ouvrage,  autour  du*- 
.quel  on  a  placé  fept  Vertus  aflifes,  qui 
^lont  d'un  très-boh  goût ,  ^uflî  bien  que 
les  bâs-î reliefs  qui  les  accompagnent. 
,Sur  l'abat-voix-  font  fix  Anges  tenant 
-^d'es  guirlandes*,  &  au  milieu  un  Ange 
plus  élevé  tient  une  trompette  ,  au 
ion  de  laquelle  il  femble  appeler  les 
^Fidèles  à  If  parole  divine.  Tout  ce 

Mvj 
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bel  ouvrage  a  cré  fcuîptc  par  Lejiocan 
Quartier  for  ^5  deflins  de  la  Hyre. 
DE  S.  Be-       Qjj  remarque  à  droite  un  Chrift  mis 

KOIT^OU  DE  1  ^  t        y 

s.  Jacques  ^*^  tombeau  ,  accompagne    des  trois 
'  XVU,    *  Maries  &  de  Saint  Jeanjau-deflus  eft 
N.  S.  qui  refTufcite  avec  deux  Anges  ^ 
fculptc  par  Pilon, 

La  beauté  du  Jubé  attire  enfiiite  les 
regards  :  les  Figures  (Jlil  le  décorent 
font  de  Biard  U  père. 

A  la  chapelle  de  S.  Pierre,  anenant 
la  Sacriftie  ,  eft  S.  Pierre  qui  redufcite 
Tabithe.  Le  Sueur  a  peint  ce  tableau > 
&  du  Flos  Ta  gravé. 

Parmi  les  Statues  des  douze  Apôtres 

/oui  ornent  le  pourtour  du  Chœur,  on 

diftingue  celles  de  S.  Philippe  ,  de 

S,  André  &  de  S.  Jean  rEvangéliftê , 

qui  font  de  Pilon^ 

On  voit  au  Maître-Autel  les  Figures 
de  Saint  Etienne  &  de  Sainte  Ge* 
nevîève ,  fculptées  par  Chauvcau.  Der- 
rière cet  Autel ,  &  en  fece  de  la  cha- 
pelle de  la  Vierge ,  font  placés  trois 
petits  bas  reliefs  de  marbre  ,  où  Piïon 
à  repréfenté  N".  S.  au  Jardin  dès  Oli- 
viers ,  ic  aux  deux  côtés  Saint  Paul  de 
Aaron. 

On  conferve  dans  la  faîl^  des  Mar- 
guilliers  dix-huit  deâxasià  T-encce  de  h 


XYIt 
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Chine  ,  du  meilleur  temps  delà  Hyre^ 

d'après  lefquels  ont  été  faites  Içs  ta-  Quartïkïl 
piuêries  qui  repiéfentent  l'hiftoire  de  de  S.  Be- 
S.  Etienne.  noît  ou  he 

Les  peintures  des  charniers,  méritent  *•  ^vS^**' 
d'être  vues. 

.  L*Abbaye  Royale  de  Sainxj 
Geneviève(<2j.  Quatre  grands  tableaux, 
ornent  la  nef  de  TE^lile.  Le  premieç 
à  gauche  en  encrant,  peint  nar  de  Troy 
U  père  ,  repréfente  le  fond  du  Choeur 
de  cette  Eglife ,  orné  .comme  il  Tétoic 
lors  de  la  defcence  de  la  Châfle  de 

{a)  La  nouvelle  Eglife  que  Ton  bâtit  fur  lei 
plans  de  M.*  Soufflât ,  doit  avoir  la  forme 
d'une  croix  Grecque,  Ucntrcc  préfentc  uii 
fupcrbe  pélifiile  d'ordre  Corinchieu  ,  donc 
les  colonnes  font  furmoncces  d'un  fronton 
orné  d'un  bas  relief  par  Couftou,  Dans  le  mi- 
lieu de  r£elifc  s'élèvera  un  <iôme,  fous  lequel 
fera  placée  la  Ckâffc  de  la  pacronc  de  ccccc 
•ville  ;  couronnée  d*un  riche  baldaquin.  Cette 
décoration  ii'empéch«ra  point  le  coop-d'œ^l 
de  fe  porter  au  fond  du  Choeur  oii  fera  le 
grand  Aucel,  ifolé  &  fucmonté  d'une  gloire. 
Les  bas-co:és  élevés  de  cinq  ou  fix  marchés 
plus  haut  que  le  fol  de  la  nef^  feront  à  deux 
rangs  de  colonnes.  Six  planches  gravées  pat 
Bélicard,  infpeâeur  des  bàtimens  du  Roi^ 
font  ;connoitre  le  pkin.de  ia  place  ^  celtâ  df 
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Sainte  Geneviève  en  1710.  Sur  le  de- 
»É  s  B£-^  ^^"^  ^^  voient  les  Prévôt  des  Marchands 
NoÎT  ou  D£  ^  Echevins  de  la  ville  de  Paris.  C'eft 
$.  jArcQUfis.  un  vœu  fait  par  cette  ville   pour  la 
XVII.      ceflation  de  la  famine  caufée  par  l'af- 
freux hiver  de  1 709. 

CeUii  d'à  côté  peint  par  Largilliere, 
cft  auflî  un  vœu  que  fit  cette  vifle  en 
•î(>94  ,  après  avoir  éprouvé  deux  an- 
nées de  famine.  Sainte  Geneviève  eft 
dans  la  gloire  ,  &  au  bas  font  les  Pré- 
vôt des  Marchands ,  les  Echevins  & 
les  principaux  officiers  du  corps  de 
'Ville  en  habits  de  cérémonie,  avec 
un  grand  nombre  de  fpedateurs.  Lar- 
gillierey  a  ^lacé  Santeul,  &  s'y  eft 
peint  à  côté  de  lui. 

Le  troifième  tableau  eft  à  droite 
^cn  face  de  celui-ci.  La  France  à  ge- 
noux implore  la  proteftion  de  la  Sainte, 
f»our  faire  cefTeir'  une  efpèce  def  ftéri- 
i  té ,  dont  .  elle  ;  fut  affligée  en  17^5. 
Ce  morceau  eft  peint  patMTroy  U 
fis.  =•  -^    I  .  •   '> 

La  cohvaléfcence  de  Louis  XV  en 
174^  ,  à  fourni  à  Tourniere  le  fujèt  du 
cjuatrième.  On  compt^  fur  le  devant 
.neuf  figures:  du  Prév^t^des  Marchands 
&  des  E  :^hevi(is  à  gentxwi  ians  le  Temr 
pie  y  &'le  p^iiple  eft  derrière  eux.  Jls 
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Invoquent  tous  U  proteftion  de  la  *— — ■ 
Sainte  portée  fur  un  nuage ,  &  foutenue  Quartier 
par  4eux  Anges.  de  S.  Bb-  - 

A  droite  près  de  la  porte  par  où  paf-  noît  ou  d* 
îent  les  Religieux  pour  aller  au  Chœur,  ^*  xvu"^'** 
font  deux  petites  arcades  en  forme  de 
niches,  dans  lefquelles  on  voit  deux 
^uvrages  de  fculpcure  en  plâtre  qu'on 
croit  être  de  Pilon  :  Tan  eft  un  Chrift 
mis  au  tombeau ,  l'autre  une  Réfur- 
redion. 

Dans  une  chapelle  ati  côté  droit  de 
l'Autel  fe  voit  It?  tombeau  du  cardinal 
delà  Rochefoucault,  la  queue  de  fon 
pianteau  eft  portée  par  un  Ange  r  ce$ 
Figures  de  marbre  font  de  Buyfter, 
^€  fuis  étonné  y  6x1  kc^  fujet  de  Sainte 
foLx  {ci)  y  que  l'extravagante  imagination 
gui  a  créé  le  Page  ,  au  lieu  de  le  laijjer 
4  .moitié  nu  ,  ne  lui  ait  pas  donné  la 
livrée- 

Le  Tabernacle  du  Maître- Autel  pofé 
fur  un  pied  en  cul-d^  lampe  de  mafbrô 
bleu  Turquin  ,  a  la  forme  d'un  dôme 
oftogone.  Ses  quatre  portiques  font 
foutenus  par  des  colonnes  Compofîtes, 
&  de  brocatel  antique.  Les  chapiteaux 
4e  bronze  doré  d*or  moul^  font  très- 

"  {a)  ïffais  tiftori^iics  Cat  PaiÙ ,  Tarn.  L 
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bien  cifelcs ,   alnfi    que  les  Figures 
Quartier  d'Anges  placées  fur  les  picdeftaux  des 
%.^*   1*'"    baluftrades.  Le  corps  de  ce  petit  édi- 

KOlT  ou  DE   *  n  /     1       '  •  '  Il 

s.  Jacques.  "^^ ^^  rapporte  de  pierres  rares,  telles 
;  .XV li,      que  grenats  ,  lapis  ,  agathes ,  jafpes- 
norides ,  Se  autres  femWables, 

L'Édifice  forme  de  quatte  colonnes 
Ioniques  de  marbre  qui  portent  la 
Châfle  de  Sainte  Geneviève  ,  eft  du 
deflîn  de  le  Mercier.  Quatre  Statues  de 
Vierges  ,  plus  grandes  que  nature  , 
femblent  foutfnir  cette  ChâflTe  qui  eft 
de  vermeil  doré ,  &  faite  par  S.  EÎok 

Le  lutrin  &  le  candélabre  font  des 
pièces  très-remarquables.  Le  premier 
eft  décoré  de  trois  Génies  autour  d'une 
lyre,  qu'ils  femblent  toucher  :  cette 
lyre fert  de  bafe  à  laïgle  qui  porte  le 
livre.  Le  candélabre  donné  par  la  ville 
eft  orné  des  Armes  du  Roi,  de  la  ville 
de  Paris  '^  de  l'Abbaye.  Ûexécution 
en  a  été  confiée  à  Germain. 

Au  pied  du  grand  efcalier ,  du  deffia 
^u  P.  de  Creil  y  font  quatre  Statues 
de  Prophètes  plac^ées  dans  des  nichés 
angulaires. 

La  Bibliothèque  forme  une  croix, 
au  milieu  de  laquelle  eft  un  dôme  qni 
en  éclaire  les  quatre  parties»  Celle  du 
côte  de  TEglile  étant  plus  courte  que 
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les  troi«  autres ,  (a  Joue  y  a  peint  en 


falon  paroiiTeii't  iieux  urneç  de  marbre   *  XVIL 

antiqfie;  Sur  le  àevant  eft  une  Iphère 

fuivaint  le  iyftème  de  Copernic. 

Rejiout  a  "donné  en  1 7  3  o  des  preuves 

dé  faf  girande  lïianière  dans  la  coupole* 

~  ;ii  eft  au  milieu  de  cette  bibliothèque. 

u  y  voii^Sîdîlt  Auguftin  revêtu  d'une  v 
^r.t^i JL'.^      ' 1  j-   --f.-/! • 


s 


chafuble  antique ,  entouré  de  nlufieurs 
Anges  &  Chérubins  qui  l'enlèvent  au 
ciel.   Il  tient  d'une  main  un  livre  , 
&  de  l'autre  cette  vickorieufe  plume, 
qii  icou.|oiJk  .  défendit  la  Vérité^  Se  ïk  '■ 
Religion..  Un  peu  plus  bas  font  deax 
Anges  qaLportent  fa  croilà  &  fa  mitre. 
On  voit  partir  de  la  nuée  qui  foutienc 
cette  lumière  de  l'Eglife,  un  dard  do 
fevi  ferpent^t  qui  tombe  imtpétueufe- 
ment  furies  ouvrages  de  Pela^ç,  de 
Manès ,  de  Donat  &c  autres  hérétiques  , 
lefquels  paroiflent  dévorés  par  les  flam- 
mes ,  &  répandre  une  épaifld  fumée. 

Le  pourtour  de  cette  bibliothèque 
eft  otnc  de.  quantité  de  buftes  en  plâtre 
d'hommes  illuftres^  parmi  lefqueU  on 
remarque  ceux  de  Jules  Hardouîn 
Manfart ,  de  Robert'  de  Cotte  y  du 
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chancelier  le  Tellier,  &  de  Tarche- 

QuAKTiEK  vèqiiè  de  Rheimsdu  mcmenom  ,  faits 

PE  S.  Be-   par  CQyrevox\.&c  celui  d'Antoine  Ar- 

NoÎT pv  DE  n^^^id^  fculpté  par  Girardon.  Ces  der- 

^l\^^  ^^^^^^  ^^^^  ^^  niarbre ,  &  d'une  grande 
beauté. 

Le  cabinet  de  Sainte  Geneviève 
xenferme  une  colleftion  d* Antiquités 
Égyptiennes,  Etrufcjues,  Grecques  &c 
Romaines  ,  de  très-beaux  morceaux 
d'Hiftoire  Naturelle ,  &  une  fuite  fort 
nombreufe  de  médailles  d'or  donaées 
par  feu  M.  le  Duc  d'Orléans. 

ÏS  FJUXBQURG  S.  JACQUES,. 

•  Saint  Jacques  tdu  HAut-^PAs.  Son 
Portail  eft  décoré  de  colonnes  Dori^ 
ques  qui  foutienrient  un  entablement 
&  un  fronro*n ,  avec  un-  attique  au-, 
deffusi  Les  voûtes  des  bas-èôtés  '  font 
très-hardies*  Toute  c^tte  akchkeârure 
c^à^Gitiard. 

_  AudelTus  de  la  porte  de  la  croîfée 
à  droite  eft  placé  un  tablea»  de  la 
Hyre ,  repféfehtant  le  Martyre  de  Saint 
Êarthelenii.  Ce. tableau  ,  qui  eft  d'une 

,  jurande  force  de  couleur ,  ht  le  premier 
Êonnoitre  ce  p'eintre.  -  "'    ■•  ,  • 
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•  Le  MONÀSTâRE  DES  Uksulines.  Quartier 
Fan- Mol  ^  peint  uhe  Aiijioncianon  j>'i  s.  Be- a 
au  Maître-Autel.  -  j^oîx  oc  de 

'  S.  jACQUtS. 

Les  EèutLL'ANTiNES.  LaMaifon&      XVil. 
l'Eglife  de  ce  Couvent  font  du  deflln 
de  Maroc.  Le  Portail  orné  des  ordres 
Ionique  &  Corinthien ,  eft  le  morceau 
qu'on  eftime  davantage. 

Le  Jardin  dïs  Apothicaires  eft 
rue  de  TArbalêtre.  On  voit  au-delFus 
de  la  cheminée  de  leur  grande  falle  un 
tableau  de  Kouety  dont  le  fujet  eft 
tire  du  quatrième  Livre  de  rOdyflée. 
<«  Hélène,  dit  Hqmere,  mêla  dan$ 
»  le  vin  qu'on  fervoit  à  table ,  une 
>•  poudre  qui  aflbupiiToit  le  deuil  , 
»  calmoit  la  colère  &  faifoit  oublier 

»  tous  les  maux Telle  étoit  la. 

1»^  vertu  de  çerce  drogue  que  lui  avoit 
»  donnée  Potydemna  ,  femme  de- 
»  Thonis,  Rçi  d'Çgypte,  dont  le  fer- 
»  tile  terroir  produit  une  infinité  de 
»  plantes  bonnes  &  mauvaifes  ,  &  où 
â>  tous  les  hommes  font  excellens 
}>  médecins  >>. 

;  Les  Religieuses  Carmélites  Dâ- 
chaussées'.  Au-deCTus  de  la  porte  d<^ 
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TEglife  eft  une  grande  tribune ,  fur 
Quartier  rentablement  de  laquelle  fe  voit  en 
Koh   V'   ^^^^P^*"^^  ^"  S-  Michel  foudroyant  le 
y  Jacques!  ^^^^^  >  ^"  deflîn  de  Stella, 

XVII.  '  ^  Cette  Eglife  a  été  magnifiquement 
décorée  par  les  libéralités  de  la  Reine 
Marie  de  Médicis  ,  qui  y  employa 
pendant  long  lenips  Pk»  Je  Champagne ^ 
fon  premier  peintre.  Les  peintures  de 
la  voûte  qui  fonrt  de  lai  &  à  frefque , 
expofent  aux  yeux  plufieurs  traits  d^e 
riliftoire  Sainte.  On  y  admire  fur- 
tout  un  morceau  de  perfpeâive ,  dont 
des  argues  av oit  donné  le  trait  à  Cham- 
pagne ,  c'eft  un  Chrift  entte  la  Vierge 
&  S.  Jean  :  ces  trois  figures  font  fi 
artiftement  peintes ,  qu  eîles  paroiffent 
fur  un  plan  perpendiculaire  quoique 
horizontal. 

Le  Sanftuaîre  eft  féparé  de  la  nef 
par  une  grille  accompagnée  de  belles 
colonnes  de  marbre  ,  chargées  de 
flammes* 

Le  Crucifix  de  bronze  eft  une  des 
belles  pièces  de  Sara:{ïn^ 

Le  grand  Autel  eft  formé  de  quatre 
colonnes  de  marbre,  &  fort  clevé: 
tous  fes  ornemens  font  de  bronze  doré; 
le  Tabernacle  eft  d'argent  maffif  >  & 
repréfente^Tarche  d'alliance   couverte 
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âe  nuées  &  de  plufiçiirs  tèces  d'Anges 
adorateurs.  Le  bas- relief  placé  dans  Quartiîk. 
Tactique  ^  a  pour  fujet  rAnuonciation ,    de  5.  Bi- 
6c  a  éré  fculpté  p2it.Flamen.  noît  ou  j>^ 

Vous  admirerez  enfulte  çn  face  du  ^"^îy??^** 
Chœur  dés  Religieufes  ,  un  exceUeht  * 

tableau  du  Guide  ;  c'eft  la  Salutation 
Angélique.  Il  a  été  bien  mal  gravé  par 
Guillaume  de  Gçyn. 

A  droite  font  fix  ta|>leaux  de  Phil. 
de  Champagne  ,  dont  il  n'y  en  a  que 
trois  qui  foient  entièrement  de  lui ,  il 
fi.t  peindre  les  autres  par  d'hibiles  gens, 
8c  fe  contenta  de  les  retoucher.  Une 
étoile  indique  ceux  qui  font  detproprio 
pygno  ,  comme  difent  les  Italiens. 

Le  premier  eft  la  Naiffance  de  Notre- 
S^igneur  adoré  par  les  Bergers. 

Le  fécond  ,  la  Defcente  du  Saint- 
Efprit  fur  les  Apôtres  ** 

Le  troifième  ,  l'Aflomption  de  la 
Vierge  *. 

Le  quatrième  ,  l'Adoration  de« 
Mages. 

Le  cinquième,  la  Préfentation  au 
Temple. 

Le  fixicme  ,  k  Réfurreftion  de 
X-a^are  *. 

Le  premier  de  l'autre  côté  eft  lo 
miracle  des  cb^  Paio$ ,  par  Stella^ 
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Le  fécond  ,  la  Madeleine  aux  pieds 
QuARTtîRjç  Notre -Scigueur  chez  Simon  lé 
DE  S.  Be-  pharifien.   Ce  tableau  qui  eft  d'une 

HOIT  OU  DE  ,  ,  ,    ,  .<     ^  .      r, 

S  Jacques. ''^^^  beauté,  a  ete  peint  par  le  Brun ^ 
'     XVIL      &  gravé  par  J.  B.  de  Poiily. 

Le  troifième ,  l'Entrée  triomphante 
de  Jéfus-Chrift  dans  Jérufalem  ,  par 
la  Hyre* 

Le  quatrième ,  Jéfus-Ghrlft  aflîs  fur 
le  bord  du  puits  de  Jacob ,  &  s'entre* 
tenant  avec  la  Samaritaine  ,  par  Stella. 

Le  cinquième,  Notre-Seigneur  dans 
le  défert ,  fervi  par  les  Anges  ;  morceau 
excellent  de  le  Brun  ,  gravé  par  J. 
Mariette» 

Le  fîxième  peint  par  la  Uyre ,  offre 
Jéfus-Chrift  reflTufcité  ,  apparoiflaat 
aux  trois  Maries. 

Les  chapelles  font  fort  ornées.  La 
première  auprès  du  Chœur  eft  celle 
de  Sainte  Thérèfe.  Philippe  de  Cham^ 
pagne  a  repréfenté  fur  le  mur  en  face 
de  l'Autel ,  S.  Jofeph  averti  en  fonge 
de  ne  point  quitter  la  Sainte  Vierge. 
J.'B*  de  Champagne  a  exécuté  Thif- 
toire  de  ce  Saint,  fur  les  lambris  de 
cette  chapelle ,  d'après  les  deffins  de 
fon  oncle, 
..  Sur  l'Autel  de  la  troifième  chapelle, 
le  Brun  a  peim  Çaintg  Cçaeviève  avçc 


t)    E       P   ^    R    t    s.  187 

un  Ange.  Sa  vie  eft  repréfenrée  far  les  ~  7" 

°        j       f      1    >  rr    j'  Quartier 

panneaux  des  lambris   pat   ytrdicr ,  ^^  3  g j. 

d  après  les  crayons  de  le  Brun*  ^oît  ou  di 

La  quatrième  chapelle  pofsède  le  ^-  Jacques. 

,  ckef-d'œiavre  de  le  Britn.  Oiiy  voitla    .  ^^^* 

jMadeieine  abforbée  d«i$  la . douleur. 

~  Tout  dft, admirable  dans? cette  pièce, 

'  la  correction  du deflîn ,  les  draperies, 

Texpreilion  y  W  coloris.  La  duchelTe  ' 

delà  Vallière  y  eftpeinçô  fous  la  figure 

:  de  ix  Madeleine.»  Ce  tableau  eft  gravé 

:  par  Gérard  iEdelinck.  ♦      ^ 

-'  -  Dan?  cette  mcnie   cHapeîle  eft  la 

Figure  à  genoux  du  cardinal  de  Bénille, 
'  à  oui  les  Carmélites  font  redevables 

de  leur  ctabliflemçnt  en  France.  Cerie 
*  Statue  de  marbre  eft  de  Sara^ln;  Deiix 

bas-re|liefs  çnrichifTent  le-  piédèftil  , 
'1-uneft  le  Sacrifice  que  Noé  offrit  à 
'  Dieu  au'fôrtir  de  TArche  ,  &  l'autre 
;  celui  de  la  Melfe.  Cette  fculpture, 
'  ainû  que  celle  du  piédeftal ,  eft  dûç  à 

Lejiocurt. 

Le  lambris   de  cen^  chapelle   eft 

\  embelli  de  plufieurs  n^orceauxdepeiii- 

ture  ,  dont  les  fujets  tirés  de  la  vie  de 

la  Madeleine  ,  ont  été  exécutés  par  lea 

'  élèves  d«  le  Brur^  fuij:  f^t>  dçilii^ 
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Quartier      LeVal  d  e  G  r  A  c  e.  Ce  fuperhe 
i>E  S,  Bi-   monument  de  la  piété  d'Anne  d'Aa- 
noÎT  ow  DE  triche ,  eft loavrage  de  plufieurs  ar- 
S^jACQUEs.çj^jjgQ.ç5^  FraricoU  Manjari  fut  choifi 
^^  •    .  d*aibord  comme  le  génie  le  plus  capable 
,  <le  produire  de  grands  &  de  vaftes 
projets  \  mais  il  ne  conduifit  Je  bâti- 
ment de  TEglife  que  jufqu  au  defTus  de 
'  la  grandecorniche  intérieure.  Les  trou- 
'^  blés  qui  agitèrent  le  royaume  pendant 
quatre  ou    cinq  ans ,  interrompirent 
^  le  bâtiment.  Enfinau  commencement 
de  1^54 ,  la  Reine  en  donna  la  con-  , 

*  duîte  à  U  Muet  y  auquel  elle  afibçia 
le  Duc ,  &  ces  deux  architeftes  o^t 
mis  cet  édifice  dans  l'état  de  pçrfedipn  * 
où  nous  le  voyons. 

\    ,  Le  Portail  de  l'Eslife  élevé  fur  fei^e 
"  degrés ,,  eft  orné  d  un  porche  foutenu 
izx  quatre  colonnes  Corinthiennes  ifo- 
lées  qui  portent  un  fronton  triangul- 
aire. Il  eft  accompagné  des  Figures  çn 
marbre  de  Saint  Benoît  &  de  Sainte 
Scholaftique  ,  par  Anguier.  Au-deflus 
eft  un  ordre  d  architeàure  Comporte 
4'une  autre  main  que   le  premier  & 

•  médiocre.  Le  tympan'  du  fronton  cir- 
culaire pflre^  les  Armes  de  France  & 
4*^^^»©,^  pofcçs  fijr  un  cœur  que 

foutiemienc 
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Toutiennent  deux  Anges.    Ces  fculpr  ' 
tures  font  de  Buyjler  &  de  Regnaudin.  ^^"^^  g"^ 

Le  dôme  eft  percé  de  feize  croifécs,  ^^j^  ojsXm 
entre  lefquelles  font  autant  depilaftres  s.  Jacques^ 
Compofites  ,  furmontés  de  Figures      XYIL 
d'Anges  &  de  Vertus.  Quatre  lanternes 
^'élèvent  fur  les  maffifs  quadrangu- 
laires  qui  le    porteur.   Sur  cet  ordre 
Cpoipofîte    çft  une  efpèçe  d'attiquè 
orné  de  confolejç,  dont  les  intervalles 
font  remplis  par  des  tables  décorées  de 
médaillons  qui  renferment  des  fleiurs 
de  lis  &  des  chiffres  couronnés.  Des 
candélabres  ornant  le  pied  de  ce  dôme 
xouverçdgbandt^s  de  métal  doré.  Un 
lanternon  furaionté  d*une  pyramide 
, terminée  par  unç  croix,  fait  le  couron- 
îiement  dp  Touvrage.  Ce  dôme  eft  un 
chef-d'œuvre  ,  fes  pilaftrçs    &    fon 
^tique  font  de  la  proportion  la  plus 
convenable. 

De  grands  pilaftres  Corinthiens  donc 
les  chapiteaux  fon.t  très-eftimés  &  dont 
le  fût  left  cannelé ,  ornent  l'intérieur  de 
cette  Eglife  :  le  pavé  comparti  de  mar- 
bres de  différentes  couleurs ,  fe  rap- 
porte epçaaemçnt  aii  deflîn  de  la  voûté.. 
Celle  de  la  nef  eft  ornée  de  fix  mé- 
daillons qui  repréfentent  les  têtes  de 
1%  SAinteVierge,  de^aint  Jofeph,  dç^ 
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^  Sainte  Anne  ,  de  Saint  Joachim  ,  de 

OuARTiER^^"^^^  EUfabeth  &  de  Saint  Zacharie» 

DE  S.  Be-  ^^  y  voit  de  jplus  des  figures  d'Anges , 

woîT  ou  DE  qui  portent  des  cartels  remplis  dlnf- 

S.  Jacques,  criptions  à  la  buange  de  ces  Saints. 

XVII.     Tous  c«s  ouvrages  font  dûs  aux  Art' 

guîers ,  qui  ont  travaillé  long-temps  aux 

fculptures  de  cette  Églife. 

Au-deffus  de  la  porte  d'entrée  eft 
une  Defcente  de  Croix ,  tableau  fort 
eftimé ,  peint  par  Lucas  de  Leyde. 

Les  Figures  fculptées  en  bas-relief 
fur  les  archivoltes  des  neuf  arcades  des 
chapelles  (  troi$  fous  le  dôme  &  fix 
dans  la  nef)  repréfentent  les  attributs 
de  la  Vierge  ;  favoir,  en  commençant 
à  la  chapelle  de  Sainte  Anne  ,  la  Mifé- 
ricorde  &  TObéiflance  \  la  Pauvreté 
&  la  Patience  à  celle  du  Saint  Sacre* 
ment  ;  la  Simplicité  &  l'Innocence  au 
Chœur  des  Religieufes  ;  rHumilitc 
&  la  Virginit»  près  de  la^Sacriftie; 
cnfuite  la  Bonté  &  la  Bénignité  à 
l'autre  chapçUe  de  la  nef,  &  la  Pru- 
dence avec  la  Juftice  fur  la  dernière  ï 
droite.  /A  la  première  chapelle  à  gaiv* 
che  en  entrant',  la  Force  &  la  Tem* 
pérance  ;  enfuite  la  Religion  &  la 
Piété  i  la  Foi  &  I4  Çhaj:it6  près  â^ 
dôme*  -  *• 
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Le  grand  Autel  eft  placé  au  fond  de  _____ 
l'Eglife  5  fous  une  arcade  contiguë  au  Quartier 
dônie  :  il  eft  formé  de  iîx  grandes   de  s.  Be- 
colonnes  torfes  d'ordre  Compofîce  de  noît  oo  »< 
marbre  de  Barbançon  en  Hainaulr ,  ^'  ^^?t^^** 
élevées  fur  des  piédèftaux  auflî  de  mar-        ^^ 
bre ,  &  chargées  de  palmes  &  de  rin- 
ceaux de  bronze  doré.  Ces  colonnes 
foutiennenc   un  riche   baldaquin  ac- 
compagne  de  quatre  Anges ,  dont  deur 
tiennent  des  encenfbirs.   Au-deffbus 
font  des  feftons  enrichis  de  Génies  & 
dd  cartels  où  fe  lifent  des  verfets  du^ 
Gloria  in  cxctlfis*  Cette  belle  décora-» 
tion  a  été  imaginée  par  U  Duc. 

Sur  le  coffre  de  TAiitel  on  voit  TEn-^ 
fant  Jéfus  dans  la  crèche ,  accompagne 
de  la  Sainte  Vierge  &  de  Saint  Jofeph  j 
Figures  de  marbre  grai^des  commit  na- 
ture ,  fcuiptées  par  les  AnguierSé  Le 
Tabernacle  eft  orné  d'un  bas-relief 
où  l'on  voit  les  pèlerins  d'Emmaiis;  & 
fur  le  devant  d'Autel  eft  une  Defcente 
de  Croix  ,  ouvrage  des  mêmes  fculp-. 
teurs. 

Des  deux  côtés  de  ce  fuperbe  Autel 
font^deux  grandes  grilles  d'un  travail 
admirable  :  celle  de  la  droite  fépare 
le  Chœur  des  Religieufes  d'avec  le 
Sanduaire,   Celle  de  la  gauche  ferniQ 

Ni> 
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^     la  chapelle  de  Sainte  Anne  toujours  ten- 

QuARTfER  due  de  noir,  où  l'on  conferve  dans  uti 

DE  S.  Be-   caveau  les  coeurs  des  Princes  &  Prin- 

HOÎT  ou  DB  cefles  du  fang  royal  ,  à  commencer 

^  vmJ^*^*  P^  <^el^î  d'Anne-Elifabeth  de  France , 

*^^-      fille  de  Louis  XIV  &^  de  Marie-Thé- 

rèfe  d'Autriche,  décédce  le   30  Dc-f 

cembre  i66ty  âgée  d-yn  mois  &  onze 

jours. 

^  Les  fculptures  qui  rempliffent  les 
pendentifs  du  dôme ,  font  les  Evan^ 
géliftes  dans  de  grands  médaillons  , 
&:  des  Anges. qui  tiennent  des  cartels  ' 
où  fe  lifens  xi.es  paflTages  de  l'Ecriture 
Sainte  fur  la  Naiiiance  du  Fils  de  Dietu 
Au-deflbus  des  Evangéliftes  font  quatre 
grouppes  d'Anges  qui  accompagnent 
les  Armes  de  la  Reine  Aniie  d' Autriche, 
auxquelles  le  manteau  royal  fert  de 
fond.  Us  font  dûs  au  cifeau  des  ^nr 
guiers.  AurdelTus  des  grands  arcs  dô 
ce  dôme  règne  un  entablepient,  fur 
lequel  s'élève  u»  ordrp  Corinthien  de 
pilaftres  accouples, 

La  coupole  offre  aux  yeux  Jq  pins 

grand  morceau  de  peinture  à  frelque 

.  qui  fpit  dans  l'Europe.    Mign:ir3  y  a 

repréfenté  la  Félicité  des  Bienheureux 

'  difpofcs  par  gcovippes ,  les  Prophètes  ,,., 

Jes  Martyrs  ,  les  Vierf;es ,  les  ConÊ^^ 
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fèlirs  i  diftingués  par  un  attribut  par-  ~ — ^ 

ticulier.  A  la  tête  des  chœurs  d^Anges   ^^^s.ht-^ 
font  la  Sainte  Vierge  &  Saint  Jean-  ^^^^  oudi 
Baptifte,  Les  Rois ,  les    Patriarches  ,  s  Jacques. 
U$  Chefs  d'Ordres  )  Saint  Benoît  &      XYH.     • 
Sainte  Scholaftique ,  l'autel  &  le  chaû-' 
délier  à  fept  branches  font   dans  les. 
parties  inférieures  ,  ainfi  que  la  Reine  • 
Aune  d'Autriche  conduite  par  Saînte 
Anne  &  par  Saint  Louis*  Cette  Reine 
offre  à  Dieu  le  modèle  de  la  nouvelle 
Églife  qu'elle  vient  d'élever ,  &  dépofe 
fa  couronne  aux  pieds  du  Roi  des  Rois» 
Deux  Anges  placés  fur  la  corniche  font    - 
profternés  devant  l'autel.  Au  plus  haut 
du  plafond,  dans  les  efpaces  infinis^ 
il  ne  paroït  que  des  objets  innombra- 
bles &  à  demi-formés  par  rapport  à 
réloîgnement ,  d'où  fort  unegrande  lu- 
mière,  Au-deffous  de  la  Sainte  Trinité 
on  voit  l'arbre  de  la  Croix  porté  par 
des  Anges.   Le  nombre    des  figures- 
monte  au  moins  à  deux  cens ,  &  les 
pkis  grandes  font  de  feize  à  dix-fepc 
pieds  de  proportion.  G.  Audran  a  gravé 
en  fix  pièces  ce  bel  ouvrage ,  qu'on 
prétend  que  Mignard  peignit  en  treize 
mois  fans  le  fecours  d'aucun  peintre 
ni  d'élève.  11  perdit  fa  cduleur  prefque 
j^ttffi-tôt  qu'il  fut  achevé,  par  la  faute 

N  ii|  -—^ 
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de  Tenduit  dont  la  chaux  écoic  trop  fra!« 
QuARTiBR  chemem  éteinte.  Mignard  ctoit  grand 
»E  s.  Be-  coionfte  à  frefque ,  à  en  juger  par  plu- 
MoÎT  ou  DE  fîçurs  morceaux  qu'on  voir  de  lui, 

^  xm  *''  ^^  '^"  ^®  1  oftave  du  S.  Sacrement^ 
à  l'ifTue  du  Salut ,  on  expofe  à  la  vue 
du  public  dans  la  Sacriftie ,  le  Soleil , 
ouvrage  admirable  ,  plus  riche  encore 
par  Ton  expreffion  que  par  (a  matière  , 
qui  eft  d'or  maflîr  couvert  d'émaik 
Le  caraâère  de  l'Ange  oui  élève  ce 
Soleil  pour  l'offrir  à  l'aaoration  des 
Fidèles  ,  eft  parfaitement  beau. 

Les  Capucins  pofsèdenc  une  Pré-^ 
fentation  au  Temple,  AeUBrun  ,  gra- 
vée par  Scotin  ;  elle  eft  placée  dans  la 
troifaème  chapelle  en  entrant.  C'eft 
dommage  que  l'humidité  ait  prefque^ 
entièrement  effacé  ce  tableau  ,  qui  a 
été  donné  aux  Capucins  par  le  chanrr 
celier  Seguier. 

Le  bâtiment  de  I'Eglise  de  Port-j» 
Royal  a  été  conduit  par  le  Pautre. 
L'architedture  en  eft  agréable  &  bien 
entendue.  Quoique  petite,  cette  Eglife 
'  a  des  beautés  qui  ne  fe  rencontrent 
pas  toujours  dans  Içs  plu$  graades  fa- 
briques. 
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On  rema^q^;e  à  l'autel  une  Gène! 

d'après  Philippe  de  Champagne.   L'O-  Qcaktie» 

riginal  infiniment  précieux, eft  renfer-   »e  s.  Be- 

-  me  dans  le  Choeur  des  Religieufes^       ^^'^^  ^^  ^^ 

^  S.  Jacques. 

;   L'OBSEnrAtomË  Royal  fut  conC- 
truit  e^i  I  (î^4  par  ordre  du  grand  Col-* 
feèrt,  fous  la  conduite  de  P^rrWr.  Cet; 
ouvrage  qui  a  la  forme  d'un  redarîgle, 
&  dont  la  f^didité  n'a  point  d'égale  , 
eft  accompagne  de  deux  tours  pen- 
tagonaies  aux  angles  de   la  face  mé- 
iridionale  ,  Se  d*un  pavillon  carré  au 
niilieu  de  la  feptentnonale  où  eft  ren- 
trée du  côté  de  Paris.  Ce  pavillon  eft 
couronné  d'un  fronton  orné  des  Armé* 
de  Sa  Majefté  ,  qui ,   avec  les  deux 
trophées  dé  la  façade  du  midi  y  font 
toute  la  fcttlpture  employée  dans  cetâ- 
rimenr.  Les  quatre  faces  font  exafte^ 
ment  placées  aux  cfuatre  points  cardi* 
naux  du  Monde^  Cet  édifice  dont  le 
comble  eft  en  pl^- forme ,  eft  fi  bieni 
voûte,  qu'on  n'a  employé  ni  bois  ni 
fer  dans  fa  conftruûion.  On  eftimo 
fort  l'efcalier  qui  conduit  aux  falles  > 
&  fa  rampe  de  fer  eft  d'un  beau  tra-^ 
vail. 

II  y  a  une  pièce  dont  la  voûte  porte 
la  voix  aux  angles  oppofés  ,  fans  que 
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les  perfonnes  qui  font  au  milieu  puiC- 

QuARTiiR  fent  rentendre.  On  l'appelle  cabinet 

DE  S,  Be-    des  fecrets.  Les  caves  méritent  auflî 

^oîT  ou  Di  j^  ^jijfg  j^5  amateurs,  &  fur-tout  des 

XYU  "' Naturaliftes. 

On  voit  à  côté  le  Château  d*eatt  l 
dont  les  fouterrains  font  fptt  curieux. 
Il  reçoit  les  eaux  de  TAqueduc 
d'Arcubil  cjui  font  en  ce  lieu  partagées 
entre  le  Roi  &  là  Ville ,  &  conduites 
par  des  tuyaux  qui  pafTent  dans  \in 
magnifique  fouterrain  conftruit  fous 
la  rue  d'Erifer  jufqtf*a  la*  Fontaine 
S.  Michel.  On  peut  cohfulter  ce  qtre 
y  en  ai  dit  dans  le  Voyage  Piuorejqùè 
des  Environs  de  Paris  ^  f^g^  ^^^  i 
(roijïime  Edition^ 
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LE  QUARTIER 

DE  S.   ANDRÉ   DES  ARCS: 
X  V  1  I  I. 

JL 'Eglise  de  Saint  Severin. 
Le  Maître-Autel  eft  orné  de  huit  co-  Quartier 
lonnes  de  marbre  d  ordre  Compofite  ,  i>^S.  Andr* 
qui  loutiennent  un  demi-donie  eiiri-     XYIIL 
clii  de  plufieurs  ornemens  de  bronze 
doré.  Tuby  a  exécuté  cette  belle  déco- 
ration fur  Jes  deflîns  de  le  Brun.   Ce 
peintre  ne  fit  que  réduire  en  petit  ce 
qu'il  avoir  exécuté  en  grand  pour  le 
Maître-Autel  des  grands  Auguftins. 

Dans  une  chapelle  près  de  la  petite 
pprte  qui  conduit  dans  la  rue  Saint 
Severin  ,.  on  voit  un  S»  Jofeph  &  une  . 
1        Sainte  Geneviève ,  de  Champagne. 
\  La  chapelle  du  Saint  Sacrement  eft 

!        ornée  d'un  tableau  de  la  Cène ,  fait  par 
le  même  peintre. 

Les  Mathurins.  Le  grand  Autel 
eft  décoré  de  quatre  colonnes  Corn» 
f  0|icc5  de  brocatei  antique  jaui^ ,  &  H; 
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T  tabernacle  de  dix  colonnes  de  marbre 
Quartier  dé  Sicile, 

^eS.Awdrb      Lçj  quatre  colonnes  des  deux  crc- 

^^xvm^**  dences  qui  accompagnent  le  Maître- 

*     Autel ,  (ont  de  brcche  antique.. 

Dans  les  panneaux  des  ftales  font: 
de  petits  tableaux  peints^  par  Van^ 
ihulicn  y  élève  de  Rubens  \  mais  ils^ 
ont  été  repeints  prefque  en  entier.  Ces 
tableaux  repréfentent  la  vie  de  Saint 
Jean  de  Matha  &  de  Félix  de  Valois,, 
înftituteùrs  de  TOrdre  des  Mathurins^ 
Van-Thulden  les  peignit  en  i^jj,. 
&  tes  a  gravés  à  l'eau -forte  au  nom- 
bre de  vingt- fept. 

I.  Du  coté  de  TEpître ,  auprès  de 
l'Autel ,  eft  la  Nàiflance  de  S.  Jean  de 
Matjia  en  1 1  ^o ,  dans  un  bourg  nommé 
Jîaucon ,  en  Provence.. 

!•  Son  Baptême. 

3.  Ses  études  faites  ï  Aîx  ;  Dieu  lui 
înfpire  le  defir  dé  quitter  fes  parens  Se 
de  venir  à  Paris. 

4.  Il  arrive  aux  environ!  de  cette 
ville. 

5.  Il  foutient  une  thèfe  d^  Thco- 
kçie, 

€.  Il  reçoit  le  bonnet  de  Dodeuri^ 
^  7.  La  piemièie  fbi$  ^u'il.  célèbre  I|< 
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ttiefle,  un  Ange  lui  âpparoît  avec  deux  ^^T^'Ti 
Captifs.  QuARTiïit 

,  8.  Sa  retraite  à  Cerfiroy  près  de  ^^H^'^^^^l 
Ferté  -  Milon  :  il  y  trouve  Félix  de  ^^XYIU^^ 
Valois. 

9.  Un  Ange  les  avertît  d'aller  à 
Rome. 

10.  Le  Pape  dîfant  la  mefle  ,  volt 
un  Ange  ayant  fur  la  poitrine  une  croiîc 
de  rOrdre ,  &  à  fes  côtés  deux  Captifs; 
qu'il  femble  racheter.. 

11^  Innocent  lll  donne  aux  deux 
Saints  Thabit  blanc  avec  la  croix ,  ôC 
approuve  leur  Ordre- 

I X-  Ils  préfentent  à  Philippe- Au- 

gifte  de  la  parc  du  Pape  >  le  Livre  de 
ur  Règle. 

13.  Saint  Jean  exhorte  le  peuple  i 
contribuer  àlaréden^ption  dçs  Captifs^ 

14.  Les  deux  Sainte  s'embarquenr 
pour  l'Afîique. 

1 5 .  Arrivés  à  Tunis ,  ils  raclietenc 
des  Captifs- 

16.  Ils  font  voile  vers  la  France  ^ 
fuivis  d'un  grand  nombre  de  Chrétien^ 
tirés  des  fers». 

17.  Un  architede  Feur  montre  li^ 
plaa  du  Couvent  qu'ils^  veulent  batin.. 

1 8.  S.  Jean  meurt ,  &  eil  entexiié.^ 
iRoma  iui;  k  mont  Coelius»  i 
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1 9*  Les  miracles  qaî  s^opèrenc  à  Ton 
Quartier  tombeau. 

^^î'^A^cu      P^"^  ^^  chapelle  de  S.  Roch ,  on 
XVIII*  *  diftingue  deux  colonnes  d'ordre  Co- 
linthien  de  marbre  blanc  ic  noir  an« 
cique. 

La  SoRBONNE.  Le  cardinal  de  Rî- 
tKelieu  employa  en  i(j}5  ,  /f  Mercier 
^  la  conftniûion  de  cet  édifice. 
,  Le  Portail  extérieur  de  l'Eglife  eft 
formé  de  deux  ordres  d  architediire  j 
le  premier  de  colonnes  Corinthiennes 
faiîant  avant-corps  au  rez  de  chaufïce, 
&  le  deuxième  de  pilaftres  Compo- 
ïîtes ,  avec  quatre  niches  où  font  des 
Statues  de  marbre  faite$  par  Gaillain. 
L'horloge  marque  les  différentes  pha- 
fes  de  la  lune.  Dans  les  angles  du  dôme 
Ibnr  quatre  campanilles  qui  le  font 
pyramider.  Au-deflus  s'élève  la  coupole 
'décorée  de  c6tes  revêtues  de  plomb 
doré.  Plus  haut  eft  une  plate-forme 
•qui  fbutient  un  balcon ,  &  une  lanterne 
iui  fert  d  amortifTement. 

L'Eglife  où  règne  l'ordre  Corin- 
thien fans  piédeftal  ni  focle,  eft  d'une 
^dmirable  conftruftiôn  :  le  pavé  eft  tout 
Hé  marbre  ;  les  douze'  Apôtres ,  les 
ï>y^%éh&fi%  Se  de$  A^e$  ^^r^gtandeo^ 
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naturelle  font  placés  dans  deux  rangs  ' 
de  niches  l'un  fur  l'autre  entre  lés  pi-.  Q^^art»* 
laftres.  Toutes  ces  Statues  faites  àe^\^'^^^^^ 
_  pierre  de  Tonnerre  ,  ont  été  fculptées     XYUL  * 
pour  la  plupart ,  par  Berthetot  Se  GutU 
lain. 

Le  grand  Autel ,  du  deflîn  de  le  Bruni 
eft  orné  de  fix  colonnes  Corinthiennes 
de  marbre  de  Rance,  dont  les  bafes. 
&  les  chapiteaux  font  de  bronze  doré. 
On  y  voit  au  lieu  de  tableau,  un  grand 
Crucifix  de  marbre  blane  fur  un  fond 
noir  ,  qui  eft  le  dernier  ouvrage  de 
Michel  Jnguier.  La  Viergequi  l'accom- 
pagne eft  de  le  Comte  ,  &  S.  Jean ,  de 
Cadéne.  Les  deux  colonnes  du  milieu 
forment  un  corps  en  reflàut  couronné 
d'un  fronton  y  fur  lequel  font  deux 
Anges  fculptés  par  Arcis  Se  par  Fan^ 
cleve.  Dans  lattique  on  voit  des  Anges 
dé  Tuby.  La  tribune  offre  une  Gloire 
célefte ,  dans  laquelle  le  Père  Etecnel 
eft  adoré  de  plufieurs  Anges.  Cette 
Peinture  eft  de  la  propre  main  de  h 
Brun  ,  Se  nullement  de  Verdier  fon 
élève.  ' 

Le  tombeau  placé  au  milieu  du 
Chœur  eft  celui  du  cardinal  de  Riche- 
lie  u.  Il  eft  repréfentc  en  marbre  blanc, 
i  demi-cwcbé  fur  «ae  fôrmç  rfç  voaij 
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beau  antique;  fa  main  droite  eft  pofée 

dSjKÎS  ^^^  ^^^  ^^^^  »  ^.  ,^?  la  gauche  U  tient 

0£s    Aags*. ^^s  ouvrages  de  piété  quil  offre  à  Jefus- 

X\III.     Chrift.  La  Religion  a.  qui  il  femble 

les  remettre  j  le  foutient  ;  la  Science 

eft  à  fes  pieds ,  &  paroît  inconiblable 

de  fa  perte.  Deux  Génies  portent  fes 

'  Armes  ornées  du  Chapeau  de  Cardinal 

&  du  Cordon  du  Saint- Efprit.  Cet 

inimitable  monument  du  au  génie  de 

le  Brun  &  à  l'habile  cifeau  de  Girardon^ 

eft  le  plus  parfait  qui  foit  en  France*. 

L'invention  &  l'exécution- s'y  difputent 

le  prix,   B.  Picard  &  C.  Sino^onneau 

l'ont  gravé  des  quatre  côtés». 

Philippe  de  Champagne  a  peint  à  fref- 
que  dans  des  ronds  entre  les  arcs  dou- 
bleaux  qui  ibutiennent  le  dôme  ,  les 
quatre  Pères  de  l'Eglife  Latine,  qui  font 
S.  Ambroife  ,  S.  Auguftin ,  S.  Jérôme 
&  S.  Grégoire.  Les  Anges  qui  font  dans 
la  lanterne  &  le  Père  Eternel  ,,  font 
aufli  de  la  même  main* 

La  chapelle  de  la  Vierge  eft  décorée 
d'un  fond  d'architedure  de  marbre 
blanc,  dont  les  colonnes  font  de  mar- 
bre de  Rance.  Dans  une  niche  enrichie 
de  lames  de  broaze  doré  ,  &  qui  eft 
du  deflîn  de  le  Brun  >  on  voit  une  Ei- 
^e'en  marbre  de  la^  Vierge  ^^cenaa^ 


DE    Par  I  sî         jîoj; 
PEnfant  Jcfus;  ouvrage  de  des  Jardina. 

Dans  l'épaiÔeur  des  piliers  qui  foun  Quartie» 
tiennent  le  dômd,  font  priftes^  de  petites  d^S.  Andr* 
chapelles.  Les  deux  plus  proches  ^^  ^^xvm^** 
grand  Portail  font  fort    proprement  *' 

Doifces ,  &  pofsèdent  chacune  un  petit 
tableau  de  No'èl -  Nicolas  Coy^çL  A 
droite  eftune  prédication  de  Saint  An- 
toine,  &  à  gauche  S.  Hilaire  ,.  évêque- 
de  Poitiers.! 

.  La  Maison  db  Sorbonne  ,  que  le 
cardinal  de  Richelieu  commença  par 
faire  conftruire  avant  TEglife  j,  mérite 
d'être  VAie ,  &  forme  un  corps  de  bâ- 
timent très-régulier.  Elle,ne  reçoit  pa«. 
peu.  d'aff rement  du  portique  de  TEglife; 
formé  de  dix  colonnes  Corinthiennes 
ifoléesjfoutenantun  fronton  aux  Armes, 
du  cardinal ,  &  accompagné  de  quel-^ 
ques  Figures.  Le.  Mercier  a  pu  avoic 
eu  en  vue  le  périftile  du  Panthéon  ». 
lorfqu'il  édifia  celui-ci  qui  ^  du  meilr- 
leur  ftyle*, 

La  Bibliothèque  placée  aa-deflus:; 
^és  falles ,  eft  très-grande.  Ses  extré- 
mités font  ornées  des  portraits  en  pied 
i}u  cardinal  de  Richelieu  ,  &  de  Mi*- 
chelle  Mafle  fonfecrétaire.  Onyre-< 
iDArqué  encore^  ua  bufte  eabrojoze  dj| 
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^  cardinal  fait  par  Warin ,  &  un  portrait 

QDARrifR  a'Erafme  très-reflemblanr. 

l\l  kilt.  .  I^^"î  ^^  falle.des  aSes  eft  un  Cru- 
XVIII*  '  cifix  peint  par  le  Brun.  On  a  placé, 
entre  le  portrait  de  Louis  X  V&  celui  du 
Roi  de  Pologne,  duc  de  Lorraine  &  de 
Bar ,  le  portrait  de  Benoît  XIV ,  peint 
par  Subleyras.  C'eft  un  préfent  que  ce 
pontife  a  fait  à  la  maifon  de  Sorbonne  j 
préfent  d'autant  plus  flatteur ,  que  les 
Papes  ne  font  point  dans  l'ufage  dé 
donner  leurs  portrjiits  à  qui  que  ce 
foit.     _ 

Le  Collège  de  Cluky  eft  dans  la 
place  de  Sorbonne.  Remarquez  au-def- 
fus  dé  !a  porte  de  l'Eglife  un  Renie- 
ment de  S.  Pierre  :  les  valets  de  Pilate  y 
font  peints  jouant  aux  cartesjon  donne 
ce  beau  tableau  au  Valentin. 

A  la  porte  S.  Michel  on  voit  une 
FoKTAiNE  dont  Bullet  a  donné  le  def- 
fîn.  Cette  Font^iine  fort  d'une  niche 
fous  un  arc  aflez  élevé,  &  orné  de  deux 
colonnes  Doriques. 

Le  Collège  d'Harcourt  eft  dans 
la  rue  de  la  Harpe  :  on  eftime  Tarchi* 
jtèaure  de  fa  porret  ^ 


•    Ll   CoLLécEDE   NARBOKNI   à  été    QuartUR 

bâci  par  le  Carpcntleré  J>^  S.  Andri 

DES    Arcs* 

Saint  CôxIé.  Aa  premier  plliet  à  ^^III. 
gauche ,  la  recoilnoiffance  du  Collège 
de  Cbiriirgic  a  élevé  un  moniimehc 
i  la  méiiKÂre  de  la  Peyronie  fon  bien- 
faideur.  On  y  voit  fon  médaillon  def 
marbre  préfenté  par  le  Génie  de  la 
Prudence  qui  eft  en  bronze,  ainfi  qu'une 
urne  placée  derrière  ,  &  plufieurs  at- 
tributs de  k  Chirurgie*  Ce  monument 
tSt  à^  Kinache^ 

Au  Maître- Autel  eft  une  Réfurreç-^ 
tion  peinte  par  Houajjc^    . 

L'EcotE  Royale  GRAxt/ixÉ  M 
Dessin  ,  ouverte  pour,  quinze  cend 
élèves  y  2  été  élevée  foxis  ta  cénduîte 
de  "Joubert.  Son  fils  donna  après  lut 
les  deffins  des  autres  bâtimens ,  donc 
la  décoration ,  tant  extérieure  qu'intér 
rieure,  ne  manque  pas  de  beautés. 

Xes  CoiiD£LiER$.    Le  tableau  àt 
leur  principal  Autel  repréfente  la  Na- 
tivité de  N.  S.  11  fixt  fait  en  1585  pac 
Franvk. 
:  On  voit  à  gauche  daos  le  CKomi; 


le  tombeau  en  bronze  d'Albert  Pio  ; 
QuARTUR  prince  fouverainde  Carpi ,  de  ta  main 
Bx  S.  AKDRB  ç^^  j  Savoye  ,  qui  ¥i.voic  fous  Fran- 
DES    Arcs.      •    t    /»^        •  /i  t 

XYIIt  ^^^^  ^'  ^^  prince  eft  reprelente  cou- 
ché ,  appuyé  fur  le  bras  -droit ,  &  te- 
nant un  livre  de  la  m:|iiii  gauche.  Â 
fes  pieds  font  plufîeurs  volumes  qui 
désignent  fes  ouvrages  y  le  tout  l  été 
{cu\pté  pdit  Paul  Pon€€* 

Une  chapelle  près  de  la  petite  porte 
qui  tend  dans  la  rue  des  Cordeliers, 
renferpie  le  tombeau  de  labbc  Gou- 
genot ,  exécuté  par  M^  Pigalie*  Suc 
une  bafe  élevée  eft  placé  le  buftçxde  cec 
abbé  ^grouppé  avec  les  attributs  de  fa 
dignité  &  de  fes  connoiflances  ^  &  le 
médaillon  de  fon  père  &  de  fa  mère» 

Sur  l'autel JM»f^ie«  a  peint  TAnnon-; 
Clarion  de  la  Sainte  Vierge. 
'  Le  Cloître  eft  grand  &  bien  baci» . 

.  Lis  Ecoles  DE  GHiRURorE  ont  été 
élevées  par  M.  Gondouin^  Un  portique 
à  colonnes  Ioniques  ,  portant  une  ga-* 
lerîe  confacrée  à  la  bibliothèque  , 
forme  k  principale  face  de  ce  bâtiment 
du  côté  de  la  rue.  M»  Bèrraer  Pa  décoré 
d'un  fronton  où  Louis  XV  eft  ccpré-^ 
fente ,  ordonnant  la  conftrudtion  des 
£ccle$  de  Chirurgie»  Sous*  l'emblème 
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de  la  Santé,  la  Chirurgie  accompagnée  — — — *" 
de  la  Prudence,  de  la  Vigilance  &  QuARTiEit 
d'un  Génie,préfente  à  ce  Prince  le  plan  i^^S.  Andrb 
du  nouveau  bâtiment.  Près  de  S.  M  ^^L^frî^^* 
font  Minerve  &  la  Gcnérofité  :  on  voit  ^^^"^ 
en  bas  des  grouppes  de  malades  &  de 
blefTés. 

On  aperçoit  axrfond  de  la  cour  un 
grand  avant- corps  de  colonnes  Corin^ 
thiennes  qui  ponent  un  fronton  orné 
d'un  bas-relief  fculpté  par  M.  Berruer^ 
Les  Figures  en  demi-bofle  delà  Théorie 
&  de  la  Pratique  de  l'Art ,  jurent  fur 
un  autel  une  alliance  éternelle  ;  la.  pre- 
mière tient  ua  livre ,  la  féconde  uth 
fcàlpel.  D'un  côté  „  des  enfans  s'oc- 
cupent à  diflerter  fur  un  cadavre  j  de 
l'autre,  ils  raflemblent  des  livres  pour, 
en  former  une  bibliothèque. 

Derrière  le&colonnes  Corinthiennes^ 
de  l'avant-corps  on  en  voit  d'autres 
d'ordre  Ionique  ,  au-de(ïus  defquelles 
font  placés  les  buftes  d'Àmbroife  Paré,, 
de  Pitard  ,  de  Petit  y  de  la  Peyronie 
&  de  Maréchal  ,  qui  ont  illuftré  la 
chirurgie.  Cet  ordre  règne  autour  de 
la  cour  ^Sc.  s'unit  avec  le  péryftile  fur'- 
la  rue.  L'avant-corps  dont  j'ai  parle 
donne  entrée  à  l'amphithéâtre  anato-- 
mique  ^  foxmaat  un   denû  «^  cercle  ^^ 


36Î  Voyage  Pittorï^que 
*— — ^i^  ic  éclairé  par  en  haut.  Sa  partie  fupe- 
QuARTîtR  rieiire  eft  une  calotte  ornée  de  caiflons 
»iS.  André  Sc  de  rofaces.  Le  tableau  cintré  qu'on 
»Es    Arcs,  y  voit ,  peint  en  grifaille  par  M.  6^4?- 
XVIIL     ^^^^^  ^  ^{^  allégoricjue  à  l'ancienneté  de 
la  Chirurgie ,  a  fa  néceflîcé  &  à  la  mu* 
liificence  de  .  Louis  XV.  Cet  amphi- 
théâtre eft  décoré  des  buttés  en  marbre 
de  la  Peyronie  &  de  M.  de  la  Marti- 
nîere ,  fculptés  pat  M.  Lemoyne. 

L'Eglise  de  Saint  André  des  Arcs 
ft  été  conftruite  fur  les  deflîns  de  Ga* 
rnard.  Dans  le  Chœur  ,  à  main  droite  ' 
St  près  de  l'Autel  ,  eft  le  tombeau 
d'Anne-Marie  îvtartinozzi ,  princefle 
de  Conti ,  il  revêt  un  pilier  j  &  con- 
fifté  en  une  Figure  de  marbre  de  demi* 
relief  ,  accompagnée  des  attributs  qui 
défignent  la  roi ,  l'Efpérance  &  la 
Châtité*  Les  oirnernens  font  pareille- 
ment de  matbre ,  à  la  réferve  d'une 
urne  qui  en  fait  l'aniortifferiient ,  & 
de  quelques  feftons  de  bronze  doré. 
Ce  monument  eft  de  Girardon. 

Celui  ài\  prince  de  Conti  (  François- 
Louis  de  Bourbon  )  eft  vis-à*vis  celui 
de  la  Princefle  fâ  mèf*  ;  on  y  voit 
Pallâs  aflîié,  appuyée  d'une  main  fur 
joû  lion ,  fy  mbole  de  la  valeur  >  &  tenant 
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^@  l'autre  le  portrait  du  Prince  dont 

fille  détourne  fes  jreeards.  Coujlou  l'aîné  Q|Jar.tii^ 

/       /  -w^  1    •       r        •    Di  S.  André 

a  exécute  cçtte  meç  quç  lai  a  tournie  ^^^    arcû 

le  paganifme  j  idée  que  le  refpeçt  du     XVUI^ 
au  Ueù  faint  auroic  du  lui  interdire, 

Perrière  l'Autel  font  les  quatre  Evaii* 
'géliftes  pçints  par  Rejlûut ,  au  milieu 
4efquels  Halle  a  placé  un  S-  A^idrc.  Jl 
^voitquatre-vingt-dçux  ans  quand  U 
fit  cef  ouvrage ,  &  c*eft  le  dernier  fruit 
de  fon  pinceau.  Les  aucrçs  tableaux 
font  d't^n  nommé  Sanfon. 

M.  haurat  a  peint  un  S.  Pierre  & 
une  Sainte  Geneviève  aux  deux  petites 
jchapçlles  attenant  la  grille  du  Chœur. 

La  chapelle  de  la  Viçrg^  eft  placée 
du  coté  de  l'Evangile.  Sa  Figure  en 
marbre  de  grandeur  naturelle ,  a  éçé 
fculptee  par  Francin. 

Au-delfusde  U  chaire  du  prédica- 
teur eft  un  S.  André  ,  qui  a  lervi  de 
modèle  au  deffin  de  la  noi^velle  ban- 
nière. 

Dans  le  coutronnemerit  de  la  me- 
nuîferie  de  l'Œuvre,  qui  eft  réparée 
d'un  goût  '&  d'un  deffin  plus  nouveai; , 
^ft  placé  un  médaillgn  de  S,  André  en 
marbre.  C'eft  un  legs  d'Armand  Ap- 
rouet,  frère  de  M.  de  Voltaire.^ 

^ttçnapt  rCEiiVJfS  fç  voit  im  peâç 


r 
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fmSS^SS  monument  remarquable  :  la  Religiofl 

Quartier  foule  aux  pieds  un  cadavre  ou  fque- 

wS.ANDRBigj^e  embarraff?  dans  fon  linceul,  & 

^^XVuî.^^*  arraché  de  fonrorobeaii,  fur  lequel  elle 

s*affied. 

Dans  le  bas-côté  de  la  nef  à  droite^ 
eft  la  chapelle  de.  la  maifon  de  Thou. 
Le  bufte  de  Chriftophe  de  Tîiou  eft  de 
marbre  blanc  \  au-deffus  deux  Vertus 
;afl[îfes  tiennent  des  couronnes  de  lau- 
riers Se  des  palmes  ^  &  a«.-de(ïbus  deux 
Génies  portent  des  torches  allumées. 
Ce  monument  cft  de  Prieur. 

Jacques- Augufte  de  Thou  (on  fils , 
a  auflî  ion  tombeau  dans    la  même 
chapelle.  Il  confifte  en  un  farcophage 
élevé  fur  une  bafe ,  £c  placé  entre  qua- 
tre colonnes  qui  foutiennent  l'entable- 
ment régnant  fur  tout  l'ouvrage.  Les 
Statues  en  marbre  de  Marie  de  Bar- 
banfon  de  Cany^  fa  première  femme, 
deGafparde  de  laChaftre,  fa  féconde 
femme  ,  &  celle  de  J.  Augufte  de Tliou 
qui  eft  au  milieu ,  font  toutes  trois 
pofées  £ur  l'entablement ,  &  à  genoux 
fur  un  prié-Dieu.  La  première  eft  <fc 
Prieur,  Sc  eft  à  droite,  les  deux  autres 
font  dues  à  François  Anguîer ,  ainfi  que 
la  décoration  entière  de  ce  tcnnbêaa. 
Sa  principale  face  eft  occupée  par  ua 
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bàs-relief  de  bronze  où  fe  voient  plu* 

fieurs  Génies,..  Quartiui 

I>eS.Andr.i 
-    J^EgLISB  DES   GRAMDS  AUGtJSTINS*       XYIIJU 

Zd  5rtt«  a  donné  le  deffin  du  principal 
Autel  2  il  confifte  en  huit  colonnes 
Corinthiennes  difpofces  fur  un  plan 
rirculair^  y  lefquelles  foutiennent  une 
demi-coupole ,  dans  le  haut  de  laquelle  , 
left  le  Père  Eternel  accompagné  de  deus^ 
Anges  adorateurs, 

La  menuiferie  des  ftales  eij:  un  chef* 
d'œuvre  de  fculpture en  bois. 

L'attique  du  côté  gauche  eft  orné 
de  (ix  grands  tableaux.  Les  cinq  pre^ 
miers  font  voir  chacun  une  cérémonie 
de  rOrdre  du  Saint-Efprit ,  fous  les , 
cinq  Grands-Maîtres  qui  fe  font  fuc- 
cédes  depuis  fon  inftitution. 

Henri  III ,  inftitutear ,  a  été  peine 
par  Fanloo  taîné. 

Henri  IV,,  par  de  Troy  le  fils. 

Louis  Xïil  >  par  Philippe  de  Chamit 
pagne. 

Louis  -XIV ,  par  Vanloo  Vaîné. 

Louis  XV ,  par  le  mème« 

Le  fixième  tableau  repréfente  Saint 
Pierre ,  dont  l'ombre  guérit  les  mala- 
^s  j  excellente  pièce  ae  Jouvencu     " 

A  coté  du  grand  Autel  eft  uo^ 
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-chapelle  dite  da  Saiiit«Efprît ,  parc^ 
Q(f  ARTiiK  que  le  premier  Chapirre  dç  cet  Ordre 
TCS.ANDKiy  ^^^^  j^j^^  p^  Henri  m  en   1579: 

*XVm.^**  le  c^bleao  ôft  une  PçnteçQte  peinte  pac 
BuncL 

La  chaire  du  prédicacesir  eft  ornée 

de  très  -  beaux  bas  -  reliefs  de  Pilon, 

Au  milieu  S.  Paul  eft  reprçfeutc  prêr 

cbaatau  peuple.  D'un  côté  eft  S.  Jean- 

Baptifte  dans  le  défert ,  &  de  Tautrç 

Jélus-Chrift  avec  la  Samaritaine,  Six 

Anges  placés  entre  ces  bas -reliefs, 

portent  les  inftrumei^s  de  U  paflîon.    , 

Sur  Ja  porte  de  la  Sacrifie  eft  une 

Adoration  des  Mages  peinpe  par  5cr- 

tholct  FltmacU  -       \     , 

Dans  le  Cloître  remarquez  .un  Saint 

François  à  genoux ,  en  habit  de  Ca^ 

pucin ,  &  dans  l'attitude  où  Ton  lup^ 

pôfe  qu'il  étpit  lorfqu'U  reçut  les  ftig- 

mates  de  Nôtre-Seigneur.'  Cette  Fi* 

giire  en  terre  cuite  t%  4e  Pilon  ,  &  eft 

-exécutée  eu  marbre  dans  la  falle  des 

,  Antiques  au  Louvre. 

On  a  décoré  en  1 7  3  ?  les  deux  falles 
de  ce  monaftère  ^fFefteçsàTOrdç^  du 
:Sàiiit-Efptitj  de  boifepes  ^  fculgtares 
-&  dorures  convenables.  Ony  yoitpar 
jrang  de  réception  les  portraits  en  huft/e 
i»Y^ç  leS:  Anii$$    ^  ieç  principales 

c^ualité^ 
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qualités  de  tous  les  Cardinaux,  Prélats^  ____, 
Commandeurs  £c  Chevaliers  reçus  Quartu» 
d^ns  cet  Ordre  depuis  fon  ctablif- des  Andr» 
femenc.  dis    Axcsè 

Sur  la  porte  du  Cloître ,  en  ehtranç     XYIU* 
p^  le  Çuai  ,  ed  une  Figure  de  Saintt 
Auguftin^  par  Champagne 
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LE  QUARTIER 

VU    tu  KB  M  B  ou  KG; 
X  IX, 

'T     ' JLiE  Palais  d'Orléans  ou  lI 

Quartier  »  c  ^  ^  '  • 

DU  LuxEM-  Luxembourg  tut  comfnçnceçni(>  15, 

BOURG.     5^  achevé  en  1610  oar  de  Broffc^  fous 
XJX-       le  règne  Me  Marie  de  Médicis,  Sa  fa^- 
çade  fur  la  rue  de  Tournon  forme  unç 
terralTe  ou  galerie  découverte ,  au  mi-» 
lieu  de  laquelle  s'élève  un  pavillon , 
4ont  Tarchitedure  eft  compofée  des 
ordres  Tofcan  &  Dorique.  L'çtagç 
fupcrieur  eft  ouvert  de  quatre  côtés 
par  de  grands  arcs,  dont  chacun  eft 
accompagné   de  quatre  colonnes  de 
'marbre  d'ordre  Doriquç.  Deux  gros 
pavillons  carrés  terminant  cette  ter- 
rafle.  Us  font  joints  au  grand  corps  de 
^  logis  qui  eft  entre  la  cour  &  le  jar- 

din ,  par  deux  galeries  foutenues  char 
cune  par  neuf  arcades  avec  de  grands 
corridors  voûtés.  Les  ordres  d*ar- 
chic«âure  employés  dans  tout  ce  bel 
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é<iificer ,  font  le  Tofcan  &  le  Dorique  , 
Kvètus  de  boflaees  alternatifs ,  &  fuir-   Qu^i^tieh 
montes  d  un  attique  j  mais  lur  les  qua-     ^^^jj^q^ 
tre  pavillons  places  aux  angles  du  prin-       xiX  * 
«ipal  corps^de  logis  ,  dn*a  ajouté  llo- 
nlqoe  «aux  •deâx  autres  brdres  ,  parce 
qu'ils  font  plus  élevés  que  lé  refte.  On 
Toit  àt^  balultrades  Corinthiennes  fur 
le  comble ,  avec  des  frontons  qui  por- 
tent des  Figures  couchées  tenant  des  1 
couronnes,.  Le  boflàge  <îe  cette  archi-.  I 
tôAure  eft  fort  eftiraé ,' quoiqu'il fafle, 
mal  avec  l'ordre  Dorique  qu'il  rénd.^ 
matériel 

•    En  1^11  Marie  de  Médicîs  fitve- 
liir  de  Flandre  le  célèbre  Rubens  pout 

Î ceindre  une  des  galeries (û)de  ce  palais.' 
1  y  a  repr^fente  THiftoire  de  cettev 
Reine  d'une  manière  allégorique  ,  de- 
puis fa  nàiflàncé  jufqlî'à  raccHmmà* 
dément  qui  fe  fit  à  Angers  en  1^10; 
«ntre  elle  &  Louis  XllI.  Cette  hif-t 
tohre  eft  renfermée  en  vingt -quatre 
tableaux  placés  entre  les  croifées  c[ui 
donnent  lur  la  cour  &  fur  le  fardin  , 
"dix  de  chaque  côté  ,  un  grand  qui  o(> 
tupe  tout  le  fond,  &  trois  portraits. 

{a)  Cette  bçUc  galerie  a  été  gravée  fpusl^ 
çouàxàx&Scisi^ii^  les  daiSas  de  Nattie;, 

OiJ,  ^^ 
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h  Le  tableau  dii   coté  du  jxrdih^ 

Quartier  çn  entraijt  par  Us  appartemens ,  re- 

^^  ^""rg**^  P^^^^^f^  '^  Dejiinée  de  la  Reine.  On 

*X1X^*     y  voit  les  trois  Parques  occupées  à  filer 

les  |onr$  de  Marie  de  Médicis ,  fous  les 

aufpices  de  Jupiter  &  d^  Junon.  U  efl 

gravé  par  Chaftillpn, 

\\^  La  Naijjançe  de  la  Prinçejji.  Là 
DéetTe  Lucine ,  un  flambeau  à  la  main  » 
U  préfente  à  la  Ville  de  Florence  »  fa 
patrie,  <|ui  la  reçoit  &c  la  regarde  avec 
aximiratiod.  Le  deftin  heureux  de  U 
PrjtnçefTe  eft  expri^né  par. un  Génie 
oui  tient  une  corne  d'abondance  d'où 
iprtent  les  Symboles  de  la  Royauté. 
Sur  le  deyanir  du  tableau  eft  peint  le 
JFJeuve  Arno  qui  paflè  à  Florence  y  8c 
auprès  dç  lui  eft  un  lion  j  fupporç  des 
Armes  de  Médicis.  Peux  Génies  ré- 

Jîandent  des  fleurs  fur  la  Prînceflè  ,  & 
e. Sagittaire  défîgtie  le  mois  de  fanait 
{20[ict  qui  ^ft  Pécçmbrç .  Pu  Change 
la  grayé. 

IIL  L Education  de  la  Princeffe^  L4 
péefTe  des  Sciences  lui  en  donne  les 
prçmiers  élémens.  A  fa  droite  eft  r({ar<r 
moi^iç  défignée  par  un  jegp?  homme 
qui  joue  oe  la  baffe  de  viole.  A  fa 
.  jgauche  fe  voient  les  Grâces ,  dont  une 
f  réfente  une  jcoucomie.à  U  Pcùace0Çj^ 


t  t    Par  t'i:         fil 
côhime  la  récompenfe  de  ia    vertii. 


Mercure  defcend  du  ciel  perur  lui  faire  Quartier 
part  du  don  de  Tëloquence  dottt  \l  eft  ''\^^^^^' 
le  Dieu  ,  &  la  Fôntairte  Caftalide  eft      ^^X^  * 
îcile  fymbaîe  de  la  poèTie.  Surlô  de- 
vant du  tableau  fotit  différéns  attri- 
buts dés  Arts  libéraux.  Loyt  l'a  gravé. 
IV >  Henry  IV  délibère  fur  fort  ma- 
riage. Jupiter  &  Judori  ayant  înfpiré  ait 
Roi  le  choix  de  fon  époufe  ,  THymert 
Kii^n  apporte  le  portrait ,  &  TAmout 
lui  en  fait  obferver  les   beautés.   La 
France  femble  le  foUtcicei'  d'cpjuf*er  là 
Princefle  dont  elle  contemple  aitflî  le     . 
portrait.  Deux  Amouts  fe  faifilTent  dU. 
cafque  &  du.  bouclier  du  Roi  ,  poiit 
fouftraire  à  fes  yeux  les  inftrumens  dé 
la  guerre.  Ce  tableau  a  été  gravé  pat 
JeanAudran. 

I  V»  Le  Mariage  du  Roi  &  de  la  Reins 

I  iconclu  à  Florence    au   mois  d'OSlobrs 

t^oo.he  cardinal' Aldobrandîn ,  lé- 

'  gât'&:  neveu  de  Clément  VIII ,  revêtu 

de  fei  habits  pontificaux  ,  fait  cettf 
cérémonie  dans  une  Eglife  de  Florence; 

!  Le  grand  duc  Ferdinand  époufe  aH 

nom  du  Roi ,  la  Princefle  à  qui  THy  ment 
couronné  de  fleurs  ,  porte  la  queue  j 

j       ,  elle   eft  accompagnée    de   la  grande 

'         4ttcheire  Jeanne  d* Autriche ,  &  de  Ij 

!  Oiij 
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;  duchedè  de  Mancoue  ;  de  l'autre  coté 


XIX, 


Quartier  eft  la  noUefle  françoife  à  la  fuite 
©u  LuxEM-  du  marquis  de  Sillery  ,  ambaflâdeur. 
BOURG-     ^^  Trouvain  l'a  gravé. 

VI.  Le  Déburqucmcnt  de  la  Reine  au 
Ponde Mdrfeille,  le  }  Novembre  i6oo* 
La  France  fous  la  figure  d'une  belle 
femme  revêtue  d'un   manteau  Weu , 
femé  de  fleurs  de  lis  d'or,  &  accompa- 
gnée d'une  autre ,  couronnée  de  tours , 
qui  eft  la  ville  de  Marfeille ,  va  au-> 
devanç  de  Sa  Maiefté  fur  un  Pont  de 
barques  couvert  d'un  tapis ,  &  lui  pré- 
fente  un  dais.  Neptune  accompagné  de 
Syrcnes  &  d'un  Triton,  de  concert 
avec  la  Renommée  ,    ténjoigae  fon 
allégrelîè  de  l'arrivée  de  la  R^ine.  Au 
jiiilie.i  de  la  galère  fuperbement  équî-* 
pée  d'où  cette  Prin cède  defcend,  paroît 
}xn  Commandeur  de  Malte  vctu  d'une 
cotte  d'armes  ^  près  de  lui  font  deu}Ç> 
-    rameurs, &  deux  trompettes,,  &  une 
partie  du  ciel  paroît  obfçurci^  par  la 
fumée  qui  fort  du  canon  de  la  galères 
Il  eft  gravé  par  du  Change, 

VIL  Le  Mariage  du  Roi  &  de  la  Reine 

'   accompli  à  Lyon  le  9  Décembre  \6o:>* 

Le  Roi  &  la  Reine ,  fous  les  figures  dO' 

Jupiter  &  de  Junon  ,  font  alîis  fur 

des  nuages»  Derrière  eft  l'Hymi^aéô  v 
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avec  dés   Amours  qui  tiennent  dès 


flambeaux.    Sur  le    devant  paroît   la  QuARtii^ 
Ville  de  Lyon  dans  un  char  tiré  par  ^^^J^^^J**" 
(deux  lions   que  deux   Amouts  cou-      xiX.^* 
duifent.  Bile  lève  les  yeux  pour  contem- 
pler la  gloitô    dôS   nouveaux  époux* 
Du  Change  V^  gravé. 

VIII.  La  Naiffance  de  Louis  XIII  à 
Fontainebleau  ^  k  tj  Septembre  i6qî^ 
La  Reine  aflîfe  fur  le  pied  de  fon  Ut  « 
regarde  avec  un  air  niclé  de  joie  &  de 
douleui?  le  Dauphin  nouveau  né.  D'un 
côtcla  Juftice  le  remet  entre  les  main» 
d'un  jeune  homme  nu,  ayant  de^  aîles 
au  dos  &  un  feipent  autour  du  braS  , 
pour  exprimer  le  Génie  de  la  fanté  j 
&  de  l'autre  fe  voit  la  .Fécondité ,  qui 
tient  une  corne  d'abondance  d'où  for- 
tentcinq  petits  ehfans  (a)  mêlés  parmi 
r  àts  fleurs.  Ils  défignenc  ceux  quo  1$ 
I  Roi  eut.de  fon  mariage  avec  Mariç 
!  de  Mcdicis.  Derrière  elle  on  voie  une 
femme  ayant  une  tour  fur  la'  tète ,  5<: 
tenant  un  fceptre  de  la  main  gauche  > 
fymbole  de  la  ville  de  Paris.  Dans  1© 

/     {à)  C«enfans  furent  après  Louis  XIÎT,  ûr^ 

duc  d'Orléans  qui  ne  vécut  que  quatre  an$# 

Jcan-Baptiftc  Gâfton  ,   Elifabeth  Reine  d*Ef* 

I  pagne  ,   Chriftine  Duchcirc   de  '  Savoie  ,6^ 

I         "ii«nriecce-Marie  Reine  d'Angleterre. 

OiV  . 
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çiei  paroîc  Apollon  qui  commence  fai 

Quartier  courfe  ,  pour  marquer  que  l'accouche- 

*^^^^^^' ment  de  la  Reine  arriva  le  matin.  La 

XIX.'     conftellation  de  Caftor  défigne  qu'il 

fut  heureux.  Cet  admirable  tableaaeft 

gravé  par  Benoît  Âudran» 

IX.  Première  Régence  de  la  Reine.  Le 
Roi  avant  que  d'aller  en  Allemagne 
au  fecours  des  Marquis  de  Brande*- 
bourg  &  de  Neubourg  y  pour  les  mettre 
en  pofleffion  de  Cleves  &  de  Juliers  » 
remet  à  la  Reine  le  gouvernement  de 
ion  Royaume^  Il  eft  accompagné  de 
fes  généraux  armés  ,  &  la.  Reine  eft 
fuivie  de  h  Prudence  &  de  ht  Géné^ 
rofité.  Le  Dauphin  qui  e&  au  mille» 
*lui  tient  la  main.  Jean  Audran  la  gravée 

X.  Le  Couronacment  de  la  Reine  à 
S*  Denis  j  le  i  f»  Mai  i(^ia.  Sa  Majefté 
eft  à  genoux  au  pied  d^un  Autel  y  Se 
reçoit  la  couronne  des  mains  du  car^ 
dinal  de  Joyeufe  qui  la  lui  met  fur  la 
tcte  ;  elle  eâ  tevctue  d'un  manteau 
royal ,  dont  la  queue  eft  portée  par 
la  duchefle  de  Montpenfiec.  Plufieuos 
Génies  répandent  fur  cette  Princefle 
la  richefle  &  la  félicité.  Le  Dauphin  en 
habit  blanc  &  la  Princefle  fa  fœur  font 
auï  côtés  de  la  Reine  j  enfuite  viennent 
le  duc  do.  Ventadour  &  le  ebevalia:  ^ 
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de  Vendôme  fon  frère ,  dont  Tun  porte  ! 

le  fceprre  y  &  l'autre  la  main  de  Juftice.  Q^  artur 

On  aperçoit  derrière    eux  la  R^îne  ^^^^^^J*^ 

Marguerite  de  Valois ,  &  les  PrinceflTes      xUfc* 

<ic  laCour.  Le  Roi  n'eft  ici  que  fpec-»         ^* 

rateur  ;  il  eft  place  fur  un  balcon  ,  &  ^ 

fon  Cardon  bleu  au  cou  comme  on  le 

Eortoit  alors.  Près  de  lui  font  les  Am-^ 
affadeursdes  tètes  couronnées.  Il  y  « 
dans  le  fond  des  chœurs  de  mufique  , 
&  beaucoup  de  peuple  attiré  par  le  zèle 
&  kicuriofité.  Ce  tableau  eft  gravé  par 
Jean  Audraa. 

XL  VApothéofe  de  Henri  IV  Sf  Ut 
Régence  de  la  Reine  y  eft  placée  au  fond: 
/de  la  galerie ,  &  en  occupe  toute  la  lar- 
geur^  On  fait  que  le  Roi  ayant  été  tué  le. 
vendredi  14  Niai  i(>'  i  o ,  la  Reine  fut  dé- 
clarée Régente  lelendemain.  Le  Teinp^ . 
fous  la  fiçure  de  Saturne ,  enlève  le  Roi» 
<laus  le  ciel ,  où  Jupiter  acxompagné  de . 
plufieurs  Dieux ,  le  reçoit.  Sur  le  de  vanc. 
pardiflent  la  Viftoire  &  la  Renommée 
confternées  de  la  mort  de  ce  Prince» . 
Près  de  celle-ci  eft  unferpent  pereé  du» 
trait ,  figure  fymboUque  de  la  noire 
tcahifon  qui  1  avoir  ravi  à  la  feançe,: 
Dan&rautre  partie  du  tableau  fe  voit  W , 
Reine  en  habit  de  deuil ,,  aflife  fur  um 
jpôae^ ,  &  accompagnée*  de  Wn^n^ 
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•-- &  de  la  Prudence.  Au-deflTus  eft  la  Re-* 

Quartier  g^^ce  qui  lui  donne  un  gouvcrnaiL 
BOURG.  "^^  France  fuivie  de  la  nobleffe,  lui 
XlXt  *     préfente  un  globe  ,  fymbole  du  gou- 
vernement qu'elle  eff  fuppliée  d'agréer» 
Du  Change  la  gravé. 

XII.  Le  tableau  qui  eft  le  premieit 
de  fuite  du  côté  de  la  Cour ,  excofe/tf 
Gouvernement  de  la  Reine^  Sa  félicité 
eft  marquée  par  tout  ce  qui  entre  dan^ 
la  compofîrion  de  ce  tableau.  C  eft 
raflremblée  des  Dieux,  où  chacun  d'eux 
eft  occupé  félon  fon  caradtère.  Jupitet. 
&  Junon  prennent  le  foin  de  faite  at- 
teler au  globe  de  la  France  deux,  co- 
lombes ,  fymboles  de  la  douceur ,  &: 
en  donnent  la  conduite  à  l'Amour.  Sur 
le  devant  4w  tableau  on  voit  la  Dif< 
corde ,  la  Fureur ,  TEnvie  &  la  Fraude^, 
qu  Apollon ,  Bellone  &  Mars  mettent 
en  fuite  avec  leurs  armes  vidorieufes. 
11  eft  gravé  par  Picard.. 

XIIL  Le  Foyagede  la  Reine  au  Pont 
de  Ce.  Cette  Princefle  à  cheval ,  ^  le 
cafque  en  tête ,  part  pour  prévenir  une 
guerre  civile  dont  on  étoit  menacé 
dans  cette  ville,  La  noUçiTe  &  \a 
fierté  brillent  far  fon  vifage;  elle  eft 
accompagnée  de  la  Rènomoïée,  de  la 
Yiâoire&de  laFocce.  Ou  aperçoit^ 
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3ans  l  cloignemenr  uiie  armée  campée, 
.    un  efcâdron  qui  fort  <l*un  bois->  &  une  Quartim^ 
ville  aflîégée  qui  eft  le  Pont  de  Ce  ,  ^"^35;^^^;^" 
au-detfus  de  laquelle  un  ^gle  poor/uit      j^^  * 
des  oifeaux  de  proie.  Ce  tableau  ed    ' 
gravé  par  Charles  Simonneau, 

XIV.  V Echange  faa  le  ^  Novembre 
X6  X  5  d*Anne  d^ Autriche^  Infante  d' Ef- 
pagne  ^  époufe  de  Louis  XIII,  avec  I/kr 
belle  de  Bourbon^  femme  de  Philip'p^é^  IV 
Roi  d'Efiagne.  Ces  deux  Reines  foi^ 
visrà*vis  Tune  de  l'autre  fur  un  Pont 
de  bateaux  richement  décoré ,  gui  fuc 
conftruit  exprès  fut  la  petite  rivièire  dô 
Bidaflba^  qui  fépare  les  deux  Royauh 
mes.' La  France  &  TEfp^^e  fe  donnent 
&  reçoivent  mutuellement  te^  deux 
Reines  fuiyics  At  la  noblefTe.  La  Çéli^-; 
cité  accompagnée  de  plufieursAmours^l 
verfe  fur  elles  une  pluie  d  or.  Le  Fleuve 
du  lieu ,  un  Triton  &  une  Néréide  pré- 
fentent  aux  deux  Reines  des  perles  Sç 
du  corail»  Benoît  Audran.  a  gravé  C9 
tableau. 

.  XV.  La  Félicité  de  la  Régence  de  U 
Reine.  Marie  de  Médicis  eft  affife  fujj 
un  trône  ,  &  tient  une  balance  U  las, 
main  de  Juftice.  Minerve  &  TAmour;.  \ 
{ont  à  fes^côtés.  Près  d'elle  font  deus, 
/femmes  j  dont  Tun/^  tient  les  fce^uo; 
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— — ^  de  la  Jùftîce,  &  l'autre  une  Comedlts- 
ARTiER  bandance.  Au  bas  du  tableau  font  11- 
luxEM-  gporance,rEnvie  &  là  Médifance  ,  8c 
rtx*'     <iuatre  jeunes  enfans  nus  ayant  divers 
'     ^iafttumens  de  mufique  &  de$  Arts  li- 
béraux àdeurs  piedsw   EXâns^  un  autre 
'coté  du  tableau  eft  peint  Saturne,  qui 
fcmble  conduire  la  France  au  liècfe 
d'on  11  eft  gravé  par  B.  Picard. 

XVL  Le  &ouy€rn€m€ntdu  Royaume 
-remis  au  Roi  Louis  XIII.  On  y  voit 
•ce  Prince  fur  une  barque  ornée ,  dont 
la  Reine  fa  mère  vient  de  lui  remettre 
le  gouvernaiL  lia  Force ,  lâ  Religion  , 
la  Juftice  &4a  Bonne-Foi^  tiennent  les 
avirons  &  donnent  le  mouvement  à  là 
barque  au  milieu  de  laquelle  la  France 
"eft  debout*  Au  haut  des  voiles  font  les 
eonftâllations  de  Caftor  &  PoUux^ 
préfages  des-  voyages-  heureux.  Deux 
Renommées  publient  là  bomie  con- 
duite dé  la  Rfeinedâny  le  maniement 
des  affaires.  TrouvainTagravé.. 

X Vif.  La  Difgrace  dc4a  Reine  &  ja 
Htralte.  te  duc  dïpernon'S-étant  ren- 
du fécrétement  au 'château  de  Blois 
eu  elle  étôit:  reléguée^  la  conduifit-  ^ 
A-ngoulême..  Son  évafion  eft  marquée 
dans  un  coin  dutableau  pai;:Uile  fdmme^ 
^Ui  defcend  d'unes  ^ur  comxnô;  «11^ 
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avoît  fait.  La  Nuit,  fous  la  figure  d'une 
femme  qui    a  des  ailes  de  chauve-  Q^artiir^ 
iouns  y  la  couvre  d  un  grand  manteau    ^ç^^^^, 
fioir  çtoilé.  Sa  Majefté  précédée  d'une     ,XÏXir 
efcorte  ,  eft  accompagnée  de  P^las- 
Vermeulen  l'a  grave. 

XVïlhV  ^ccommolem^nt  de  raRdne*- 
mère  fait  à  Angers  avec  ie  Roi  fort  fils  ^^ 
Cette  Princeffe  en  habit  de  deuil ,  & 
ayant  un  voile  blanc  fur  la^  tète  ,  tient 
confeil  avec  l'es  cardinaux  de  la  Valette 
&  de  la  Rochefoucault.  Ce  dernier  lui 
feit  figne  de  prendre  la  branche  d'oliviec 
que  lui  préfente  Mercure ,  &:la  porte  â 
faire  la  paix  avec  le  Roi  qui  avoit  en*» 
voyé  des  députés  pour  y  travailler.  Lé 
cardinal  de  la  Valette  au  contraire  re-^ 
tient  le  bras  de  la  Reine,  pour  marquer 
qu'il  eft  d'avis  qu^elle  fôutienne  fes  in-^ 
térêts  par  les  armes.  La  Prudence  eft  i. 
coté  de  la  Reine  &  l'infpire.  Une  mav 
gnifique  architefture  occupe  le  fond*  du: 
tableau.  Il  eft*  gravé  par  Loyr** 

XIX.  La^  RéconcHiatlon  dt  la  Reine 
avec  le  Roi  fon  fils..  La  Reine  ayanr 
préféré  le  parti  de  l'accommodement^: 
efl:  conduite  par  Mercure  au  Temple* 
de  la  Paix.  Une  femme  qui  repréfentej 
FInnoêence  l'y  fait  entrer.. Surle^devant 
ifu  (ahleau  ^aroîc  la  Fauv^  qd.  brûl^ 
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''  les  inftnimens  de  la  guerre  »  candis  qae 
QoARTiiR  TEnvie ,  la  Fraude  &  la  Fureur  mat* 
»u  LuxiM-quent  leur  défefpoir.   B-    Picard  V^ 

XIX.         ^^^' 

XX.  L Entrevue  du  Rm&dc  Ut  Reine 
fa  mère  au  Château  de  Cou-fieres  ,  près 
de  Tours  ,  le  Mercredi  ^  Septembre  \6\^. 
Le  Roi  ayant  une  couronne  de  laurier 
&  de  perles  ,  defcend  du  ciel  vers  la 
Reine  qui  eft  affife  fur  des  nuages  Sc 
entourée  de  Zéphirs.  Derrière  due  eft 
repréfencée  la  Nature  que  carefTent 
deux  petits  enfans.  Dans  un  coin  du  %^ 
bleauon  voit  rEfpcranceen  habit  vert> 
qui  tient  un  globe  fur  fes  genoux  & 
on  timon  de  vaiCIeau  \  près  d'elle  pa« 
rôk  la  Valeur  fous  la  figure  d'un  jeune  * 
homme  tenant  im  foudre ,  qu'il  lance 
furl'Iiydre  de  la  Rébellion.  Cetableaa 
cft  gravé  par  du  Change. 

XXI.  Le  Temps  qui  découvre  la  Vi^ 
rite.  Le  peintre  pour  faire  voir  que  la 
méfintelhgence  du  Roi  avec  la  Reine 
fa  mère  n  etoit  due  qu  à  de  faux  avis  , 
a  repréfenté  ici  le  Temps  qui  expofe 
aux  yeux  la  vérité  figurée  par  une 
femme  nue.  Au  haut  de  ce  tableau  > 
gravé  par  A.  Lojrr  ,  font  le  Roi  & 
la  Reine  fa  mère ,  à  laquelle  il  pré^ 
fente. une  couronne  de  laurier  >.qui 
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entoure  une  Foi  tenant  un  cœur,  pour  ? 


marquer  la  fincérité  de  leur  réconci-  Quanti»» 
Uation.  .  """siuRr^ 

XXII.  Au  bout  de  la  galerie  fur  la      xiX, 
cheminée  ,  eft  la  Reine-mère  fous  la 
forme  de  Minerve ,  Déefle  des  Ans* 
J.B.Maffé  la  gravé. 

XXIII  &  XXIV*  Aux  deux  côtés  de 
k  cheminée  on  voit  le  portrait  en  pted> 
du  grand  duc;  de  Tofcane  Françoi» 
de  Médicis  fon  père ,  avec  le  collier 
de  fon  Ordre»  &  celui  de  la  grande 
duchedè  de  Tofcane  Teanne  d' Autriche» 
fa  mère.  Ces  deux  morceaux  font  gra^ 
vés  par  Gérard  Edelinck^ 

TABLEAUX  DU  CABINET 

DU      R   O    t(û)- 

L*appartem.ent  qu'occupoît  la  Reine 
'd'Efpagne  eft  prefentement  décoré 
d'une  partie  des  tableaux  du  cabinet 
du  Roi.  Ces  tréfors  avoient  jufquU 
préfentété\ren£ermés  dans  les  apparte*- 

(tf  )  On  les  voit  les  Mercredis  &  Samedis, 
de  chaque  femainc ,  le  matin  depuis  le  mois 
d'O^obre  jufcjo'au  mois  d'Avril ,,  &  Taprès* 
midi  depuis  Avril  joT^u  ctt  Oâobie  ,  eSBcegti  > 
)e$  jours  de  f^ccst 


}18   VoYÂÔt  •p^fTtOUrSQTTÏ 

mens  de  la  farintendancc  à  VerfafHeri 
QtjARTiii  S*  M.  a  perims  qu'ils  fuflent  tranfpor^ 
t(ts  LuxEtt-  j^5   i  Pzùs  ,  afin  que  les  Amateoi» 
^^2^'     de  la  peinrafe ,  &  leî5  arriftes  furtoutV 
^  faSetit  à  portée  de  faire  d'utiles  re- 

marquer fat  ces  tares  ptoduaions  qae 
nous  devons  à  plufieuts  fiècles. 

Cette  décoration  qui  ptéfente  des 
ouvrages  de  toutes  les  écoles ,  eft  due 
aux  foin«  de  M.  Baitïy  ,  gatde  des  ta- 
bleaux  de  Sar  Majefté ,  &  fut  ouverte^ 
au  puWic  pour  la  première  fois  le  14 
d'Odobre  ^750.  Elle  fera  toujours 
prefque  exaûement  la  même ,  à  lex- 
ception  des  Deffin j  des^  grands-  maî- 
tres ,  expofés  fous  des  glaces ,  lefquek 
Tetont  renouvelés  de  temps  en  temps.^ 
Les  tables  &  les  cheminées  font  or-- 
nées  de  vafes  d'albâtre  &  deporphyre^ 

Première  PiècE.  Sur  la  porte  qjiî 
fait  face  à  celle  d'entrée ,  eft  placé  le. 
Portrait  du  cardinal  Hyppolice  de 
Médicis,  peint  par/tf  Titien, 
'  XJn  Soleil  couchant ,.  de  Ctaudc  le 
Lorrain. 

Le  Martyre  de  Saint  George ,  par 
PauIVéromfe. 

.  Le  portrait  d'un  homme  &  de  ion . 
Ss^^pûx  f^andyck^ 

Les  UQ:aëlite$   recevant  la^  mamir 
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3âns  le  défert ,  du  Poujfin.  It  eft  gravé  S 


par  Château.  Quartiîk 

Une  Bataille ,  die  Salvator  Rofa.        ^^  Luxim> 

Jupiter  &  Antîope  ,  du  Titien.  Ce     ^^^^ 
tableau  eft  gravé  par  Bernard  Baron. 

Les  Philiftins  attaqués  de  la  peffe  ^ 
par  te  Pouffîn.  Picara  Ta  gravé* 

Le  Portrait  d'une  femme  avec  ùt 
fille,  par  Vandyck, 

J.  C.  couronnant  la  Sainte  Vierge  ^i 
mpparoît  à  S.  Aùibroife  &  à  S.  Auguf- 
tin  j  ce  tableau  eft  peint  par  Lanfranc'^ 
&  gravé  par  Etienne  Baudet. 

Le  Débarquement  de  Cléopatrc v 
par  Claude  le  Lorrain, 

Sur  la  porte  d'entrée  eft  le  Portrak  - 
4u  cardinar Jutes  de  Médicis\  qui  fut 
depuis  Pape  fous  le  nom  de  Clément 
VII 5  par  Raphai'L  II  a  été  gravé  par  , 
Nicolas  Edelinck. 

Le  tableau  pofé  fur  un  chevalet 
repréfente  la  Charité  ,  par  j4ndré  del 
Sara.  Le  fieur  Picaut  a  mis  fur  toite 
ce  tableau  qui  étoit  peint  fbr  bois. 

Un  grand  Crucifix ,  avec  S.  Jean  , 
la  Vierge  &  la  Madeleine ,  par  Rubtns* 
Le   Portrait    de  Louis  XI  ,    par 
Holbeen. 

Petite  Galerie.  En  commençant 
•i  da:oite^>  on  voit,  le  Portrait  de  Jeanne 
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?de  Cleves,  femme  de   Henri  VIII, 

«ourg!*       ^*  fameufe  bataille  que  gagna  en 
XIX.     'I099  Godefroi  de  Bouillon  contre  k 
Soudan  d'Egypte  ,  par  Brèughcl    de 
VtlourSé 

Notre-Seîgneut  chafTanr  les  mar- 
chands du  Temple ,  du  Bencdcuc. 

Judith  ,  du  VaUruin. 

Unl>avfage,  de  Paul  Sri/. 

Le  Déluge ,  ^Alexandre  Véron^e  l  ' 
gravé  par  Gérard  Edelinck. 

Une  Madeleine  pleurant  devam  le 
Crucifix  ,  du  Gutie, 

L'Hiver  repréfenté 'par  le  Déluge, 
du  Poiiffin.  Jean  Audran  l^a  gravé. 

Une  Vendange ,  de  Jacques  Bajfhn, 
gravé  par  J.  Troyen. 
;   Un  très-grand  Tableau  de  la  Vierge 
au  pilier  ,  par  le  Pouffz^. 

L'Automne  défignée  par  Jofué  & 
Caleb,  portant  la  grappe  de  taîûn  de 
la  tetre  promife ,  par  le  même.  Ce 
tabieaii  eft  gravé  par  J.  Pèfne. 

Moïfe  fauve.,  de  Paul  Véronefc^ 

Une  Charité  Romaine,  du  Guide^ 

Saint  Jérôme  ,  du^  Titien. 

Notre-Seigneur  faifant  la  Cène  avec 
t^s  Apôtres  ,  du  Timoret: 
La  Femme  adultère  >de  loren^fp  Laite. 
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Moïfç  à  qui  Dieu  apparoir  dans  le 


buiflon  ardent  5  du  F^ri.  Quartier' 

Les  Noces  de.  Cana>  par  Jean  Van-  ^"  ]'^^V^^ 

Un  Portrait  ^  peint  par  Holbccn. 
Une  Perfpediveoù  Ion  voit  l'Ange 
qui  délivre  Saint  Pierre  de  la  prifon , 
par  PeterNecfs.    Les   figures  font  *de 
Poëlemburg, 

Sufanne    &  les  Vieillards  devant 
^Daniel;  tableau  du  f^alentin  ,  gravé 
p:ir  Jean  Boulanger. 

L'Eté  fous  la  figure  de  Ruth  cou- 
pant des  blés ,  par  le,  Pouffîn,  11  e(t 
gravé  par  Jean  Pefne, 

L'Enlèvement  desiSabines  >du  mcrne» 
Jean  Attdraa la  gravé. 

Notre  *  Seigneur  mis  au  tombeau  i 
de  Jacques  'Baffan» 

.    Le  Jugement  de  Salomon^  par/é 
yaUntln. 

Le  Printemps  dcfigné  par  Adam  & 
Eve  dans,  le  Paradis  terreftre.   Ce  ta« 
bleau  qui  eft  de  la  main  du  Poujjîn  j^ 
'  eft  gravé  par  Jean^Audran* 

SallI  du  Trône.  On  y  voit ,  ea 
commençant  par  la  gauche ,  le  Portrait 
de  Henri  IV  ,  par  Porbus. 
.   La  Reine  de  Saba  devant  Salomdn  > 
par  V^lcughels, 
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Le  Portrait  de  Henri  II,  p^itjeannetj 

Quartier  gravé  par  Morin. 

:ftu  lijxm.     Abigaïl  devapt  David ,  pat  Fleughels. 

•  ^j"^®-         La  Cavalcade  du  Pape  &  la  Marcïte 

du  Grand  Seigneur,  dâix  niorceaux 

peints  à  eonache  par  Guillaume  Bav/r. 

La  Vierge  préfentant  une  grappe  d« 
raîfin  à  l'Enfant  Jëfus ,  par  M'ignari 
qui  avoit  alors  80  ans.  Ce  tableau  eft 
gntvc  par  Rôullet. 

Une  Madeleine ,  de  Santere. 

La  Foi  accompagnée  de  trois  En* 
fans,  par  Mignard,  gravée  pir  J^  B» 
Poilly.. 

Une  Elévation  .eu  CrcÔK  ,  de  U 
Brun  ,  gravée,  par  Benoît  Audran. 

Diane  au  bain ,  accompagnée  de  fes 
Nymphes  ,  par  de  Troy  kfih. 

La  Viftoire  tenant  dans  Îq%  bras 
Louis  XIII  encore  enfant  ,  pat  Fouet. 

Marie  fœur  de  Marthe  ,  proftemée 
aux  pieds  de  N;  S,  pit.lctFaffè. 

Le  Portrait  de  1  clefteur  deBavièrc , 
pat  Fivien^  gravé  par  Vermeuien. 

Celui  du  duc  de  Berri  ,  peint  aoflî 
en  paftel  par  le  même. 

Le  Portrait  de  Louis  XV  dans  fa 
jeunefle ,  par  Rigaud. 
.    Sainte  Cécile ,  dé  Mignard ,  gravée 
parduFlos* 
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-  Une  Sainte  Famille ^da même,  gra ^ 

vée  par  Poilly.  Quartier 

:   Efther  devant  AiTuérus ,  par  Jntoine  ^"  ^"^^**'^ 

^  /    T  À      J  1.  '      ^  BOURG. 

Coypti.  Jean  Audran  1  a  grave.  yjx^ 

Ptolomée  donne  la  liberté  aux  Ef* 
/olaves  Jiii/s. ' 
t    Solon  explique  fes  ioîx. 

L'Empereur  Alexandre  Sévère  fait 
diftribuer  du  blé  à  Rome  dans  un  temp5 
de  difetce. 

,.  Trajan  donne  des  audiences  aux 
'Romains ,  &à  toutes  les  Nations  qui 
fe  trottvoient  à  Rome.  Ces  quatre  ta- 
bleaux de  la  même  grandeur,  font  de 
Noël  CoypeL 

Le  Ravîffement  de  Saint  Paul ,  du 
Pouffin  y  Château  l'a  gravé. 

L'Entrée  de  N.  S.  dans  Jérufalem  i 
par  le  ^run. 
'    Une  Bacchanale ,  du  même. 

L'iEfquifli  terminée  du  tableau  dô 
la  Conquête   de  la   Franche-Comté; 
par  le  même.  Elle  çft  gravée^par  Ch;^rle.$ 
^inionneau. 
,     Un  Pay'fage ,  de  Claude  le  Lorrain. 

Une  Marine  ,  du  même. 

Un  Concert  peint  par  F.  Puget^ 

J.  C.  attaché  à  la  colonne  ^  de  /4 
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La  Préfèncanon  de  N.  S.  an  Temple, 
QuARTiia  <lc  Rigaud. 

•o  LuxEM-     Un  taUeaa  de  Porbus^  repréfentant 
*xÏÏc*     la  Trêve  de  l'archiduc  Albert  ayeck 
Hollande. 

Grande  Galerie.  La  Vierge; 
Notre^Seigneur  &  S.  Jean  ,  de  Raphaïl^ 
Ce  tableau  connu  fous  le  nom  de  la 
belle  Jardinière  y  a  été  gravé  par  Gilles 
RûuiTelet ,  &  depuis  par  Jacques  Che*^ 
reau. 

Herminie  fous  l'habit  de  Bergère , 
écrivant  fur  un  ti:onc  d'arbre  le  nom 
de  Tancrcde ,  par  le  Mok. 

La  Vierge,  S.  Jean  &  les  Saintes 
Femmes  au  pied  de  la  croix ,  de  Paul 
Véroncfc. 

Xô  Portraiif  d'un  homme  ayant  la 
main  droite  appuyée  fur  le  côté,  &  te- 
nant fes  gants  de  1(1  gauche,  par /^  Mqtu 
.  La  Fuite  en  Egypte  ,  du  Guide ,  gra- 
vée par  F/Poîlly  &  par  S.  Bernard. 

Le  Portrait  du  comte  du  Luc ,  te- 
nant une  orange  ,  par  Vandyck, 
'  La  Vierge  avec  l'Enfant  Jéfus  ,  ac- 
;compagnée-de  Saint  George ,  de  Sainte 
Catherin,e8ç  de  Saint  Benoît,  par  Paul 
yéroncfe. 

Pianè  au   bain,,  enrouée  d^  ie| 
Nymphes,  par  le  Titien, 
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•   Notr^-Seîgnçur  mis  au  tombeau  ,  *'*'^— — "^ 

du  même.  Quartiih^, 

'  ReMui  6c  Armide  y  duVommiquin.^^  Luxim- 

I^'Adoration  des  Mages ,  de  Paul    ^ Jj^* 

Une  Sainte  Y  ^miWe^âi  André  del  S  art  c^ 
gravée  au  burin  par  Jacques  Callot, 

La  Vierge  coufant  du  linge  ,  &  ac- 
compagnée de  quatre  Anges  ,  par  le 
Çuide.  On  la  nomme  la  Coufeufe^ 
G.  Edpljinck  la  gravée. 

Saint  George  combattant  un  dragon; 

Îar  Raphaël i  il  eft  gravé  pajr  Nicolas 
.armeffin. 

-  Une  Sîiinte  Famille ,  avec  S,  Michel 
t^nanj:  la  balance  où  doivent  être  pefées 
les  aâions  des  hommes  au  jour  du  jur 
gement ,  par  Lçonard  de  Vincu 
,  La  Vierge  au  lapin  blanc,  du  Titien; 
►  La  Vie  champêtf.e ,  du  Feti.  Scotiri 
&  Simon  Thomaflîn  l'ont  gravée. 

Saint  Michel  combattant  des  monf^ 
jjes  ,  par  Rapha'^l.  Du  Flos  Ta  gravé. 

Une  Sainte  Famille  ,   du  Guide  i 
gravée  par  R.  Lochon. 
^  Le  Mariage  de  Sainte  Catherine  ; 
par  Piètre  de  Cortohe.   11  y  en  a  une 
^ftampe  gravée  par  Gille  Rouflelet. 

La  Continence  de  Scipîon,  par/f 
Moync ,  gravée  par  Iç  Vaflfeur^ 


m J,a  Vue  du  Port  de  Naples  ,  paf 

Quartier  Guillaume  Bawr. 
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L'intérbur  d'ime  Eglife,  de  Scan* 

Jiq)iter  &  Annope ,  -  àvLCorrége^ 

La  Prédication  .d^  Saint  Jean  ,  de 
rjlbane, 

'Saint  Bruno  dans  le  défert,  du  Mole^ 
grave  par  Gille  Roiiflelçt. 

Tobie  profterne  deicant  i'Ange  qui 
4i(paroît  après  ,s'ctre  .découvert  à  iui, 
par  Rembrant. 

Adolphe  de  Vignacourt ,  Grand- 
Maître  de  Malte ,  par  Michel-Ange 
4e  Caravage.  .Il  ^Sk  gravé  «par  I^r- 
meflîn. 

Le  Baptême  de  N.  S.  par  VAlbane , 
gravé  par  B.  Audran. 

Un  Concert ,  du  Dominifuin ,  gravé 
par  Picard  le  Çomaiix. 

Une  Fête  de  village ,  de  Rubens^ 
gravée  par  JefTard. 

Une  Paftorale ,  du  mcmje  ,  nommée 
f  Arc-en-ciel ,  gravée  piir  Bolswerr. 

Un  Crucifix ,  d^  Vandyck. 

Une  Bergère  qui  file ,  par  Berghemi 
,   Une  Femme  qui  fortàu  baia^  du 
inême. 


Des  chevaux  ckns  une  écurie ^  de' 


W^UV/ermans.  -J  /j/  :  .-»  .      •  .  ,  Quartier 

Une  Amazone  avec  plufieursca-r:   ^qurg. 
valiers  ,  du  même.  XKIfc 

,  Biblii  &  Canne  ,  de.  VAlbant. 

Apollon.&  Daphné ,  dû  même. 

Une  Vierge ,  le  Jéfus  >  Saint  Jean 
il  Sainte  Agçès ,  dû  TitUn. 
:   Le  Délug;e  univerfel  ,   ^Augujlin 
Carrachc. 

Un  très-^grand  tableau  de  Jordaansl 
cepréfentaoït'  les  marchands  chafles  du 
Temple. 

La  Foffe  a  peint  Zcphîre  &  Flore 
au  plafond  de  lappaitement  qu'a oc<t 
etipe  Mademoifellede  Moritpenfier. 
:  .  A  Fune  des  extrémités  de  la  grande 
allée  du  jardin ,  on  remarque  un  beau 
morceau  d'architefture  ,    nommé   la 
Grotte.     Son  ordonnance  confifte  ea 
qu2^e  colonnes  Tofcanes  ifolces ,  dont 
lefâteftornédecongélations*  Des  trois 
eiitce-coloçaernens  .de  cette  Grotte  » 
celui  du  milieu  efl:  occupé  par  une 
«niche  y  .a  laquelle  un  attiquè  couronné 
d*uii  fronron  circulaire  fert  d'amorcif- 
fement.  Les  deux  petits  entre- colon- 
^emens  portent  un    Fleuve  &c   une 
Naïade  appuyés  fur  leurs .  urnes. 
DanS'kinilièu  de  la  serca&l  droite; 

P 
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^vtS'ir^  le  bafliîn  du  paneire ,  cft  an 
Quartier  petit  efcaliçc  d^  marbre  d'aa  plan  fort 
PO  Lu3CiM«  mgénieiuu 

^^  L'HÔTit  DE  Vemdqmi  ,  roc  d'Enfer, 

nété  conftmit  pai:  le  Blonde  Se  fort 
augmenté  pac  Courtonne^  Le  jardin  fut 
alors  pour  la  plus  grande  partie  planté 
par  le  premier ,  qui  étoiç  fort  verfé 
dans  Tarç  du  Jardinage, 

Le  Couvbkt  des  Charthevx.  Là 

menuiferie  du  Maître* Autel  &  des 
formes  du  Chœur  a  coûté  trente  an^^ 
liées  de  travail  à  un  Religieux  de  cette 
inaifon  »  &  peut  pa({èr  pour  un  mor« 
ceau  achevé*  Le  lutrin  iculpté  en  bois 
eft  fait  pareillemenr  avec  beaucoup  de 
foin  9  &  les  Vertus  Théologales  qui 
rembellifTent,  font  attribuées  a  Juliencc^ 

L^Eglife  eft  ornée  de  plufîeurs  grands 
f  ableaux  de  nos  plus  habiles  peintres , 
placés  aufdeflus  dei;  (blés ,  entre  les 
yîtraur, 

A  gauche  ^n  entrant  eft  ta  .Réfuiv 
reâion  de  la  fille  de  Jaïre ,  peinte  par 
lia  Foffe ,  Se  gravée  par  L.  Moieau. 
.    Le  Paraiyâque  fur  le  bord  d^  h 
Plfcine ,  de  Jean-^Baptifte  Corneille^ 
e    t^e  Cçnt^r  ^  paf  le  xù^m^ 
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!)La  Vocation  de  Simon-Pierre  &  ^ 


d^André  fon  frère,  par  M.  du  Mont  Quartier 
le  Romain.  """"souKor 

L'HémorrhoïfTe,  par  JLouis  de  Boul^     ^l^^  * 
longne. 

Nôtre-Seigneur  fur  le  bord  du  Lac 
de  Généfaretn,  suérifTant  des  malades» 
C'eft  un  des  plus  beaux  ouvrages  de 
Jouvenct  pour  l'expreffion ,  la  correc- 
tion du  deflîn  &  la  grande  machine  ^ 
en  quoi  il  excelloit.  11  a  été  gravé  pac 
De{places.  , 

Le  tableau   d'Autel  offre  Notre-*  . 
Seigneur  au  milieu  des  Doâeurs^  pat 
PA.  de  Champagne. 

De  l'autre  côté  eft  la  RéfurreÀioqi 
de  Lazare ,  pat  Bon  Boullongne  y  gravent 
par  J.  Moyreai^  fon  élève. 

Les  aveugles  de  Jéricho ,  par  Antoinç 
CoypeL  , 

Le  Miracle  des  cinq  pains  ,  pa{ 
Claude  Audran ,  gravé  par  J .  Audran. 

La  Samaritaine  >  par  Noèl  Coypel.   , 

La  Chananée ,  de  /.  B.  CorneiUe. 

Le  Lazare  »  du  même. 

On  remarque  dans  le  Chapitre  uno 
Préfentation  au  Temple  »  par  M.'  de  U 
Grenée  le  jeune. 

L'Entrée  de  N.  S.  dans  Jérufalem  | 
de  M»  Jollain.  \ 
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L'Apparition  de N*  S.  à  la  Madeleine, 
Quartier  par  &5«fetfr. 
Uu  LuxEM.      Un  grand  Crucifij  qiiç  PA/V/;;/^  iAr 

BOURG,       ^,  ^  ,    .      ^  ^         r       -v 

XiX  Champagne  regardoit  comme  la  picce 
favorite  ,  &  qu'il  laiffa  aux  Chartreux 
par  teftament  ;  il  eft  gravé  eii  V^S 
feuilles  parF.Poilly. 

Le  petit  Cloître  étoit  décore  de 
vingt-deux  tableaux  peints  fur  bois , 
dans  lefquels  le  Sueur  avoir  repréfenté 
les  principales  eireonftances  de  la  vie 
de  S.  Prunp ,  d^puiç  fa  retraite  jufqu  a 
fa  canonifation.  Cet  ouvrage  qu'il  com* 
mença  en  1(349  à  Tâge  de  iS  ans ,  fut 
fini  en  mpins  de  trois  ans.  François 
Ghauveau  Pa  gravé  d'une  manière  qui 
l'end  alïèz  bien  le  caraûère  de  le  Sueur  j 
Sébaftien  le  Clerc  en  a  gravé  deuxfu|et$ 
èvec  le  titre.  S.  M,  vient  d'acquérir 
ces  précieux  tableaux,  pour  en  décorer 
fà  galerie  du  Louvre. 

•  Dans  les  intervalles  des  places^ 
qu'occupoient  les  tableaux  ,  on  re- 
maraue  des  cartouches  ornés  de  Ca-^ 
riatides  &  de  figures  d'Anges  peintes 
ten  grifâille ,  qui  font  de  la  main  de 
Je  Sueur.  On  y  Ijt  auilî  des  vers  latins 
aflez  médiocres ,  qui  renferment  l'ex-? 
ptication  des  peintures  ,  &  un  abrégé 
pç  h  vie  de  S«  Bxmo*-  Aux  ^uaK| 
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fextrémîtés  de  ce  cloître  font  repréfen- 

tées  les  vues  des  Cbartreufes  de  Gre-  QuARtiEH 

noble  &  de  Pavie  j  la  ville  de  Paris  telle  ^^  Luxem- 

qu'elle  étoit   au    commencement  du     *vt^ 

dernier  fiècle ,  &  celle  de  Rome.  Ces 

vues  ornées  de  figures  de  demi-nature , 

font  dues  au  pinceau  de  le  Sueur  &  de 

fcs  élèves. 

L*Institutioiî  de  lOratoire» 
Au-deflus  de  la  porte  de  l'Eglife  eft  le 
grand  tableau  de  VEcce-  Homo  ^  que 
Charles  Coypel  7i\o\t£d\t  pour  l'Ora- 
toire de  la  rue  S.  Honoré»  11  eft  gravé 
par  JouUain  avec  deux  autres  plan- 
ches ,  Tune  qui  donne  le  plan  de  la 
compofition,  &  l'autre  des  principales 
tctes.  .' 

Dans  la  chapelle  de  la  Vierge ,  on 
yoit  un  monument  de  niarbre  érigé  à 
la  mémoire  du  cardind  de  BéruTle> 

3ui  y  eft  repréfenté  à  genoux.  Au- 
eflôus  eft  une  urne  où  Ton  a  mis  fa 
main  droite.  Cet  ouvrage  eft  d« 
Saraiirt. 

Les  Carmes  Déchausses.  Le  ta- 
bleau du  grand  Autel  eft  de  F'arin  , 
ious  lequel  le  Pouffin  travailla  quel- 
que temps  :  la  Préfentation  de  Notre^ 
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-  Seigneur  au  Temple  en  fait  le  fujet. 
QuAKTiEA      La  chapelle  à  gauche  dans  la  croi- 

XIX  '  "^^^^  ""^  très -belle  Statue  d'albâtre 
faite  à  Rome  par  Raggi ,  fur  un  mo- 
dèle du  Bernin.  C'eft  la  Vierge  affife 
tenant  TEnfant  Jéfus  fur  fes  genoux; 
elle  eft  placée  dans  une  niche  accom* 
pagnée  de  colonnes  de  marbre  veiné , 
dilpofées  en  forme  de  Temple,  dont  le 
Cavalier  Bernin  a  pareillement  donné 
le  deffin. 

La  chapelle  vis-à-vis  eft  dédiée  i 
Sainte  Thérèfe  :  le  tableau  d*AuteI  a 
été  peint  par  Jean^Baptiftc  Corneille  , 
,  &  repréfente  l'Apparition  de  Notre- 
Seigneur  à  Samte  Thérèfe  &  à  Saint 
Jean  de  la  Croix. 

Les  peintures  du  dôme  font  de  Fle^ 
maïl  y  on  y  voit  le  prophète  Elie  en- 
levé au  ciel  fur  un  char  de  feu.  Plus 
bas  fur  une  terrafle  ,  Elifée  tend  les 
bras  pour  recevoir  fon  manteau. 

A  l'entrée  de  TEglife  eft  une  tombe 
de  bronze  ornée  de  beaux  bas-reliefs. 
Elle  eft  du  deffin  ê^Oppenord ,  ainfî 
qu'une  autre  plus  petite  placée  vers 
k  milieu  de  la  net ,  par  laquelle  on 
|ette  de  Teau  bénite  aux  corps  defcen** 
dii9  dans  le  caveau. 


. ,  Boffrand  a  élève  le  Palais  du  Petit 

Y  ^ôlyRBo:^ï.  La  graiiile  porte* eftdéto-  QùAitiEH 

*  rée  de  quatre  colonnes  ioniques  enga-  »"  Luxem- 

%  gées.  Au-deflfus  du  cmtrô  deux  Anges     *S?j^* 

'^^  de  fculpture    foutiennent  les  Armes 

J  de  la  princefTe  de   Condé.    A  maia 

?'  gauche  fe  prcfente  un  grand  eicaliet 

r  d'ordre  Corinthien  des  plus  ingétiieut 

^  &  dos  mieux  ordonnés»  Au  pied  de 

!^  cet  efcalier  vient  fe  rendre  un  corridior 

^  voûté  ,  qui  pafle  fous  la  rue,  &  corn* 

^  munique  à  un  grand  bâtiment  de  l'au- 
tre côté,  où  tont  placées  les  offices  » 

'  cuiilnes  ôc  écuries. 


Lés  Filles  du  CalvaiAi.  On  e(* 
tîme  la  Pitié  fculptée  au-deflùs  de  la 
j>orte  de  l'Eglife. 

On  voit  à  TAucel  un  Chnft  avec  h^ 
Vierge ,  S.  Jean  &  la  Madeleine  ;  aux 
deux  côtés  ,  Notrc-Seigneur  au  jardin^ 
&  fa  Réfiirreaion*  Tout  en  haut  eft 
le  Père  Eternel  entouré  d* Anges.  C» 
q[Uatre  tableaux  ibnt  de  Champagne^ 

.  Les  Filles  Dp  Saint  SACREMENt  i 
rue  Caflette.   VEfpittgola  a  fait  le* 
Anges  de  fculpture  qui  foutiéanent  le[ 
'Tabernacle. 

Vif 
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QuARTiEE     Les  FiLiEs  di  l'Instruction 

pu  LuxEM-  r^         »  T\        1      c 

BOURG.     Chrétienne  ,   roe    Pot-de-fer. 

XIX.'     L*Eglife  eft  fort  proprement  boifce  ; 

Rtjiout  a  peint  à  l'Autel  la  Conception. 

La  Maison  du  Noviciat 
des  ci-devant  Jéfuites.  On  eftime  fort 
l'Eglife  bâtie  par  le  Frère  Marcel-Ange* 
Des  pilaftres  Doriques  furmontés  de 
pilaftres -Ioniques  ,  règlent  l'architec- 
ture de  fon  Portail.  L'intérieur  de  l'E- 
clife  eft  décore  d'un  ordre .  Dorique 
tort  régulier ,  dont  les  métopes  fogt 
remplis  de  vafes  &  d'inftrumens  em- 
ployés^açi  les  cérémonies  de  TEglife. 

Lé  grand  Autel ,  du  deffin  de  Jylt{ 
Manfart ,  eft  formé  de  quatre  colonnes 
Corinthiennes  de  marbre  vert  dé 
Campan ,  dont  les  chapitaux  &  les  bafes 
font  de  marbre  blanc.  Les  Figures 
des  Saints  Ignace  &  Xavier',  fculptéés 
par  Coujlùu  le  jeune  ,  embellifTent  cet 
Autel. 

Les  chapelles  de  la  croifée  of- 
frent deux  tableaux  faits  en  concur- 
rence pat  d'hâbîle^  peintres.  Celui 
de  la  droite  eft  'de  Stella  ^-Sc  fait  voir 
Notre-Seigneuri^arts  le  Temple  en- 
feignant  les  Dodeurs.    Celui  de  U 
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îgatuclie ,  peint  par  Vouet ,  repréfente  la 
Sainte  Vierge,&  eft  gravé  par  Eforigny.   QïiRxiEa 
.  Le  Crucifix  dé  boTs  placé  près  d'une  »"  ^Hl"^^ 
chapelle  fur  la  gauche ,  eft  de  Sara\in.    ^S^* 

.  Lb  Séminaire  de  Saint  Sulpigb 
a  été  commencé  fur  les  deffios  de  Du^ 
bois  en  1^47.  Sa  chapelle  eft  oraéede 
peintures  de  U  Brun  ,  qui  font  d'une 
grande  beauté.  Le  plafond  qui  former 
un  carré  oblong  ,  fait  voir  rAflbmp- 
tion  de  la  Vierge  ;  elle  fient  un  fcep- 
tre ,  &  douze  Anges  la  foutiennent' 
&  l'accompagnent.  Le  Père  Eternel 
lui  tend  les  bras  pour  la  recevoir  d^ns 
le  fein  de  la  Gloire.  Comijie.  ce  fuC 
dans  le  Concile  d'Ephèfe  que  le  titre 
de  Mère  de  Dieu,  fut  afluré  ï  lài 
Sainte  Vierge  ,  le  Brun  a  repréfentc 
dans  les  parties  inférieures  de.  ce j>la-r 
fond  les  Pères  de  ce  Concile,  onrant 
à  la-yiexge  leprs  ouvrais  j  ils. y  pa^ 
roiifent  dans  des  attitudes  d'humilité 
$C  d'admiration ,  ainfi  que  quelque! 
Pères  de  l'Èglife  Latine  ,  qui  par  leurs 
Ecrits  ont  défendu  la  même  vérité: 
ces  belles  figures  font  au  nombre  de 
quatorze.  Six  graijfed*  Anges  fe  voient 
f  ncorei  au  milieg^  de  ce  plafond ,  ^qï& 
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!  précieux  morceau  de  peinture  eft  graré 
Qv Aarna  ^^  Jeux  feuilles  par  Simonneau* 
^wmV""*     LaDefcentcduSaint-Efjwitfurk 
XS^     Vierge  &  fur  les  Apoces ,  décore  l'Au- 
tel. Le  Brun  s*eft  peint  dans  un  coin 
de  ce  tableau  y  à  l'exemple  de  quel- 
ques £imeux  artiftes.   G.  Aodran  Ta 
gravé, 

Plufieurs  ouvrages  de  difl^ens 
peintres  >  ornent  les  murs  de  cette 
chapelle. 

Le  petit  tableau  qui  eft  au-deflus  de 
la  pone  eft  une  Defcente  de  Croix  ^ 
fzt  Halle. 

'  Le  premier  à  gauche  ofire  la  Naif- 
lance  de  la  Sainte  Vierge  >  par  Rejlourm 
Le  fécond  ,    la   Préfentation  au 
Temple ,  par  Marot. 

Le  troiuème  >  la  Vifitation  \  par 
'Merdier. 

'    Le   quatrième  >  la   Naiflance  dç 
Vôtre-Seigneur ,  par  M.  U  Cltrc. 

Le  cinquième ,  ta  Purification  »  pat 
'Rtftouty  qui  a  fait  auffi  les  Prophètes 
Ifaïe  ic  Ëzéchiel  placés  entre  les 
troifées. 

On  voit  dans  k  chapelle  de  là 
Petite  CoMMUNAuté  qui  eft 
*4a[nf  lé  CDl-d^iàe  d^f  éroB^  ttoe  beUç 
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Pféfentaûon  au  Temple .  peinte  par  ■»— ■' 
USutHTy  ôcgiavéepardaRdâ  Quautieh 

.DU  LUXEM* 

Saint  Svl^ici.  Ea  1^55  le  Veau    ^^^: 
jeta  les'fondemens  de  cette  EgUfe;      ***• 
&  après  lui  Gittard  fit  bâtir  le  Chœur 
ouvert  en  arcades  ^  dont  les  pieds  droits 
font  ornes  de  pilaftres  Corinthiens  qui 
£butîénnent'  l'entahlement  :  les  bas-' 
cotés  régnant  aupouftour  fcmt  décorés? 
^'un  ordre.coxnpoféqu  il  avoir  imaginé- 
pour  en  f^ire  un  ordre  François*  A  cet 
architede  fuccéda  Oppcnord ,  qui  a- 
donné  les  deflins  de  tous  les  ouvrages» 
faits. depuis  .1719.  Le  chevalier  Ser^ 
wzndonli^^  chargé  enfuite  'de  la  con^ 
duite  de  ce  bâtiment.  Stt  principales! 
entrées  font  par  .  troi^  Ponails  y  un 
grand  ic  deux  petits  9  les  deux  der* 
niers  font  aux  extrémités  de  la  croifée  ' 

deTEglife.  Celui  du  côté  .de  la  rue  ^ 
Palatine  eft  du.  deflin  âHOppcnord^  & 
eft  compofé  der  ordres  Dorique  Sk 
Ionique  ,  couronnés  par  un  fronton 
triangulaire.  '  Dans  les  entrecolonne^^ 
mens  du  premier  ordre  fotit  les  Figures 
de  S.  Jean  &c  de  S.  Jofeph  y  fculptées 
^21  du  Mont.  ' 

,    LautrePortaildek  croifée  eft  ^-* 
knot  liécqisé  de  4çax  ordres  »  doof 

P  vj 
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l'un  eft  Corimhien  6c  l'aatre  Côti»^ 
Qo  Ai^TiER  pofice.  U  fotaevé  fur  les  deffitis  de 
^touR^G  **"  Cirftfrrf jofqu'au  premier  encablemenr» 
j^^*  &  cohcihué  fur  ceux  ^Oppinôri.  Les 
niches  pratiquées  ^aat-  les  ^ntre-co» 
lonnemens  ,  conrienitent  des  Figures 
de  neuf  pieds  de  proportiou  qui  re- 
préfentent  S.  Pierre  &  S.  fturf.  Près 
de  U  Scacue  de  &  Pierre  »  8c  ^  k. 
sneme  baie  ,  Jtft  tm  en&nc  .qui  a.  un/ 
genou  ilir  la  pierre  ao^idatre  \  enore 
£ss  mains  font  tes  defs  du  Royaume 
des  cteuz»  Celle  de  S»  Paul  a  auffi  un 
enfant  qui  tient  fbn  épée.  Les  deux 
grouppes  d'erifans  places  ^auxextccmi- 
tés  du  fronton  circulaéce  j  dont  Tun 
porte  une  croix  &  Faotxei  une  crofle» 
ont  été  fcuiptes^  atofi  que  les^Figures^ 

L'intérieur  de  TEgtife  ék  décoré  de 

ëands  pilaftres  C(»:inrhiens.  canne^ 
s  ,  dont  les  foctes  revêtbs  de  màr^. 
inres  de  Languedoc,  pdfês  en  *  ci*^ 
dre  >  ont;  pour  foind  des  tables,  de 
marbre  bleu  rurquin  de.  Gènes  riqhë^ 
snent  veiné/  La  nauteurde  la  grande 
nef  qui  a  quatre-vingt-huit  pieds  neuf 
pouces  fur  quarante-deux  pieds:ièpt 
pouces  de  largeur  ^  funK^Ie.far  fon 
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»  %tt  cette  ville  depuis  près  d  un  fiécle.  """""^^^ 

.  Douze  colonnes  Doriques  d'un  def-  Qoarti» 

fin  corred,  mais  d'un  trop  petit  mo-^^  Luxii*-: 

*dule  par  rapport  a  la  hauteur  des  ar-  ^ax* 
cades  de  la  nef,  fupponent  une  tribune 
adoflee  au  grand  portail ,  Scrvandoni 
en  a  donné  le  deflin.  Celui  de  la  me- 
jîuiferie  &  de  la  fculpture  des  orgues 
<^ue  doit  recevoir  cette  tribune ,  eft  de 
M.  Çhalgrih  ;  leur  facture  ^ft  confiée 
à  M.  Cliquât,  On  dit  que  ces  argues 
feront  les  plus  complètes  de  Paris. 

On  a  adofle  aux  deux  piliers  des 
arcades  près  de  cette  tribuiie ,  deux  bé- 
nitiers formes  de  deux  pièces  d'une  [a] 
coquille  donnée  à  François  I  par  la 
République  de  Venife  :  elles  font  mon- 
tées fur  un  rocher  de  marbre  exécuté 
par  M.  Pigalle, 

Près  de  ces  bénitiers  ,  dans  le  bas* 
coté  droit  de  cette  Eglife,  eft  le  tom- 
beau de  Jean-yi<3:or  de  Befenval  , 
cotonel  dû  régiment  des  Gardes-Suilfes»' 
Au-defîbus  dé  fçn  buftê  font  ifes 
Armes  ,  un  Bâton  de  Commandant  , 
&  les  attributs  de  l'Ordre  de  S.  Louis  > 
grouppés  avfec  beaucoup  d*art.    Cet 

t  {à)  fllèfc  nomme  Conchfilmi'ricata  s  t4 
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ingémeax  ouvrage   eft  àa  déifia  4i|. 

pv  LuxiM-      Dans  la  quatrième  chapelle  on  voit 
»ooRG.    un  tableau  des  Vendeurs  çhafles  djîi. 
*^**     Temple.  .        :/ 

La  fuivante  renferme  le  comb^' 
de  Jean  Baptifte  Languer  de  Ge£^ 
Llmmortalité  ayant  une  çouroniieart^ 
tique  iux  la  tète,  repoufle  d'une  ina^. 
le  vcdle  funèbre  dont  la  Morcalloic  èn^ 
veloper  ce  digne  pafteur,  &  de  Fauf. 
tre  tient  un  cercle  d'or  ;  fous  fou  bras 
eft  le  plan  géométtal  dé  cette  Eg^Ue» 
Près  d'elle  &  dans  le  milieu  du  nioiiuh 
ment  eft  la  Figure  du  curé  à  genoux^ 
en  furplîs  &  en  étole  y  il  a  lès  feras 
ouverts ,  &  les  yeux  tpurnes  vers  le 
Maître- Autel  ,  comme  pour  offrir  ^ 
DieuTédifice  du  Temple  qu'il  a  fait 
conftruire.  La  Mort^  confuïe  8c 'défef-' 
perce  5^  eft  dans  l'atdtude  de  fe  relever 
Fur  fes  genoux,  pour  prendre  la  fuite*; 
Ces  trois  Figures  dont  les  ;^deiLix  pre- 
jihières  font  de  marbre^ôc la  dernière 
de  bronze,  ont  |îx  pieds  de  propdrtîoq^ 
Elles  font  élevées  fur  un  farcophag^ 
de  vert  antique ,  dont  le  piédeftal  pré- 
fente  une  table  fur  laquelle  i'épitaphe 
#  erayée.  Au-deCRis  de  ce  piédeftal  les 
Wéài^s  delà  RéIigioâ:^.4$  I»  f;;^^^ 
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grouppent  ,    avec    un  cartel   pu  eft  ^Iff"^^^ 
appliqué  lecnflbn  des  Armes  du  dé-  Quartii* 
£unt.   Couché  fur  une  corne  d  abon-  ^"  Luxeh- 
«lance  à'on  forcent  des  fruits  >  le  Gé-    ^^j^ 
nie  de  la  Charité  en  tient  une  poignée 
qu'il  femble  répandre.  Cette  compo- 
ficion  poétique  eft  de  M.  ji.  Slodt^m. 
On  doit  favoir  gré  à  ce  fculpteur  d'à», 
voir  tenté  le  premier  d'imiter  le  mé- 
lange des  marbres  avec  le  bronze  &  la 
dorure^dontlltalie  offre  pluixeurs  mor«. 
ccaux  d'un  très-bel  effet. 

Le  grand  Autel ,  dû  deffin  d'O/^pe- 
nord  j  eft  à  la  Romaine  »  &  en  forme 
de  tombeau.  Le  Tabernacle  repréfehte 
TArche  d'Alliance  ;  &  la  table  au-» 
deflTus  y  le  propitiatoire  foutenu  pac 
deux  Anges  adorateurs. 

Vis-à-vis  àts  premières  ftales  font 
deux  grands  Anges  de  bronze  doré  ^ 
qui  tiennent  les  livres  de  chant.  Ovk 
les  a  exécutés  d'après  les  modèles  de. 
Bouchardon. 

Aux  deux  piliers  qui  touchent  à  Ia 
Table  de  la  Communion  ,  fe  voient 
deux  Figures ,  Tun^  repréfentant  un 
Chrift  appuyé  fur  l'arbre  de  la  Croix  i 
l'autre  une  Mère  de  Pitié.  Ces  Figure^ 
de  pierre  de  Tonnerre  ^grandfis  conune 
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lampe  ,  &  font  de  Bouchardon  ,  ainiî 

Quartier  que  les  huit  Apôtres  qui  ornent  les 

DU  LuxEM-  piliets  du  Chœur, 
'xix^*         Dans  chaque  bras  de  la  croifce  font 
pofés  deux  balcons  dorés ,  fourenus  par 
des  culs-de-lampe  ornés  d*enfans ,  let 
quels  renferment  des  tribunes  vitrées 
oui  donnent  fur  l'Eglife.  Les  fculptures- 
dont  elles  font  accompagnées  ,  ainfi 
que  les  bas-reliefs  des  oeils-de-bœuf, 
compofés  d'Anges  portant  les  attributs 
de  S.  Pierre  ,  de  S.  Paul ,  de  S.  Jean  & 
de  S.  Jofeph ,  ont  été  faites  par  les 
Slodv[.    Les  colonnes:  Corinthiennes 
qui  achèvent  cette  décoration  due  à 
Oppenordy  ont  quelque  chofe  de  grand 
&  de  majefiueux. 

Les  bénitiers  font  des  pièces  dignes 
de  l'attention  des  curieux,  Ge  font  des 
urnes  fépulcrales  de  granit  venues 
d'Egypte ,  de  forme  cylindrique ,  ter- 
minées en  bas  par  une  calotte  renver- 
fée  :  précieux  monumens  de  l'antiquité 
payenne,  aujourd'hui  confacrés  au  vrai 
Dieu, 

La  grande  facriftie  eft  décorée  avec 
un  goût  &-un  art  peu  communs.  Elle 
pofsède .  un  lavoir  tout  incrufté  de 
marbre,  dont  la  cuvette  éft  un  anciea 


grand  prix*  On  y  cbnferve  une  ftatue  ■ 

de  U  Vierge  ,  d'argent  &  de  gran-  Quartier 

deur  naturelle ,  qui  a  été  modelée  par  ^^  ^-u^***- 

T>  2.       J        •     •  f  r»  '    "  BOURG. 

Jiouckardon  ,  &:  gravée  par  Sornique;      xiXk 
elle  eft  debout ,  les  bras  ouverts ,  & 
les  regards  baiffés  vers  la  terre. 

La-  première  chapelle,  attenant  offire 
une  Nativité .&:  un  conccn'  d'Anges 
au-deffùs ,  peints  l'im  &  l'autre  par 
la  Foffe. 

Sur  l'Autel  de  la  troifîème  chapelle 
eft  placée  une  Sainte  Geneviève  >  de 
Halle.  -  .     '  ^  '    .  I 

Un  peu  plus  loin  fé  remarque  le 
tombeau  de  la  duchelTe  de  Lauraguaisi 
il  eft  compofé  d'une  Figure  de  femme  , 
cplorée  &  appuyée  contre  une  colonne.- 
Ce  petit  monument  admirable  eft  de 
Bouchardon.  >  .1 

'  Xa  chapelle  des  mariages  renfermé 
plufieurs  tableaux  faits  par  d'habiles 
mains,  :.        ' 

M.  Halle  a  peint  au  plafond  deux 
Anges ,  dont  un  montre  avec  le  doigt 
rétoile  qui  appamt  aux  Mages. 
^  Carie  FanlooM  repréftntc  à  l'Autel . 
rAdoration  des  Rois,   ;  i     .  • 

Les  auttes  tableaux  Ibnc.  i  la  PjEefeh^ 
talion  au  temple ,  'de  M'.  Pierre. 

J;.C. quidit  ih% &iciple5  délacer. 


$54  VoYAêl  PlrtOEBIQVl 

!  venit  à  lui  les  enfans  ,  par .  M«  HallL 

Quartier     N»  S*  au  miliea  des  Doreurs  ,  par 

»u  Lvxiu  fronder. 

*XIX^*        La  Faite  en  Egypte ,  de  M.  Pierre, 

'       '  La  chapelle   de  la  Vierge  ,   dont 

Tarchiteâure  eft   Compofite  ,  eft  fi 

ornée  y  qaon  ne  fait  ce  cja  on  doit  le 

plus  admirer ,  ou  des  peintures  de  la 

coupole  )  ou  dès  dorures  »  des  bronzes 

&  des  incruftations  de  marbre  qui  y 

font  très-artiftement  employés.  L'Ao- 

i;el  y  le  bas*relief  de  bronze  repréfeiN 

tant  les  Noces  de  Cana  ^ui  orne  le 

retable  ,  les  Anges  qui  tiennent  des 

fèftons  de  Heurs  Se  régnent  fur  Tenta-* 

blement ,  font  des  Stodt:[.  Cette  dé^ 

jcoration  eft  du  deflin  de  Strvandonu 

Le  Moine  a  repréfenté  à  frefque 
dans  la  coupole,  lAflomption  de  la. 
Vierge.  £He  eftaifiie  fur  un  nuage  » 
.au  milieu  d'une  multitude  d'ffprit» 
bienheureux  &  d'Anges  ,  dont  les  uns 
portent  fes  attributs;  les  autres  pour 
célébrer  fon  triomphe ,  forment  un 
concert  de  voix  foutenues  d'ihftrumois 
de  mufîque.  S.  Pierre  &  S.  Paul  , 
anciens  patrons  de  cette  Eglife ,  lui 
préfentent  les  hommages  des  paroif- 
lîens  ,  ayant  leur  Curé  à  leur  tête 
(  Joachim  Trqccide  laChe(ar<Ue>  mort 
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en    1714).  Ils  font  dcfignés  par  une» 

grande  mulrimdede  peuple  reprcfenté  Quartiik 
en  prière  dans  la  partie  inférieure  du  »u  Luxem-. 

Îlafond.  Sur  les  cotes  paroiffènt  adroite  »ouR6. 
es  Pères  de  l'Eglife  &  les  chefs-  ^^ 
d'Ordre  ,  dont  les  plumes  ont  célébré 
les  grandeurs  de  Marie  \  on  voit  à 
gauche  les  Vierges  qui  fe  font  mife^ 
fous  fa  proteftion ,  &  qui  reçoivent 
des  palmes  de  la  main  d'un  Ange.  Le 
grouppe  du  milieu  eft  de  quinze  fi- 
gures ,  &  celles  dont  il  eft  environné 
font  au  nombre  de  quarante.  Ce  beau 
plafond  très-endommagé  par  l'incen- 
die de  la  foire  Saint-Germain. ,  vient 
d'être  réparé  pat  M.  Calice. 

La  Statue  eh  marbre  de  la  Vierge  si 
fept  pieds  de  proportion ,  &  a  été  fculp» 
tée  par  M.  PigallcOeA  Mé  dé  Wailly 
qui  a  préfidé  à  l'archirefture  delà  niche 
où  elle  eft  placée. 

Les  quatre  tableaux  placés  dans  les 
panneaux  ont  douze  pieds  de  haut, 
&  font  peints  par  Carie  Vanloo.  llsf 
repréfentent  l'Annonciation  ,  la  Vifi- 
tation  ,  la  Nativité  &  la  Préfèntatiorf 
au  Temple. 

Au  troifième  pilier  à  droite  ,  eti 
revenant  de  cette  chapelle  ,  on  voit 
le  portrait  de   l'abbé  de  Marofles  ,' 


r 
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foacenu  par  un  Génie»  qui  d'une  main 

QuARTiEK  tient  un  flambeau  renverfé  ,  &    de 

PU  LuxEM-  l'autie  efluie  fes  larmes.  Beaucoup  de 

*XIX^*     livres  épars  fervent  d  accompagnement. 

Le  fculpteuc  de  ce  petit  tombeau  ëft 

M<lo. 

On  remarque  dans  la  facriftie  des 
méfies  5  l'Apparition  de  N.  S.  à  la  Ma- 
deleine ,  par  Halle. 

La  Sainte  Vietge  à  genoux  ,  envi- 
ronnée d'une  Gloire  célefte ,  peinte  pat 
Monitti  un  grand  nombre  d'Anges  y 
ftdore  le  Verbe  Incarné. 
.  Un  tombeau  antique  ,  qui  fert  aux 
{>rccre$  à  fe  laver  les  maiils. 

Une  Vierge  en  marbre  ,  qu'on  dit 
des  premiers  temps  de  Michel^  Ange. 
.  M.  Pierre  a  peint  dans  la  chapelle 
fuivante  S.François ,  implorant  lami- 
féricorde  de  Dieu  ,  &  S.  Nicolas  , 
appaifant  une  tempête.  Ces  deux  ta- 
bleaux'fort  t  gravés  par  Dupuis. 

L'objet  qui  doit  être  examiné  le 
'  dernier  à  Saint  Sulpicê ,  eft  le  grand 
portail  ;  &  c'eft  auflî  par  fa  defcrîp- 
çion  que  je  terminer^  celle  de  cette 
JEglife  ,  attendu  fon  peu  de  rapport 
avec  le  cafad^ère  de  cet  édifice.  Ce 
Portail  9  qui  fait  honneur  i  S eryandoni^ 
eft   un   des  plus   grands  morceaux 
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,   d'archkedure  qu*il  y  ait  en  France,  Il 
eft  compofé  de  deux  ordres  qui  ont  Qu^^tie^ 
Yingç.une  toifes  drélévation.  Un  pé^  ""H^^^^^ 
jriftil^  ouvert  par  cinq  entre-colonner      XOÇ^^^ 
mens  d'ordl^e, Dorique,  dont  le$  co^ 
lonqçs  font  cannelées  &  accouplées  le^ 
wn^s  dçrrièrç  les  autres ,  décore  le  res^ 
de  chaviATée  dç  cet  édifice.  Aux  çxtré-y 
mités  s'élèvent  46uxmafl}fs  quiren-? 
fermeront  deux  chapelles  deftinées  4 
.  fervir  de  baptiftère  &  de  fandi^irç 

.  pour  Iç  Sainç  Viafiquç.  Deux  tours  cir- 
culaire^ de  loo  pieds  de  haut  portent; 
fur  ces  niaffifs,ôc  feront  couronnées  pzt 
un  congé  en  amortifTement.  Au-4ôflijs 
de  ce  periftile  eft  une  galerie  couverte, 
au-devant  de  laquelle  on  voit  une  co? 
lonade  Ionique  furmontée   par   des* 

\   arcades  dont  de  plus  petits  ordres  fou*- 

■    tiçnn^nt  les  importes.  XJne  balufttadq  i 

couronne  cettfcolonade,  &  un  ordre 

f  Corinthien  {a)  placé  Qifx  retr^irç  fur  le 

•  '  (a)  Où  fcpropofe  de  démolir  cet  ordre,  & 
de  conftruirc  fur  le  .deuxième  un  grand  froor 

•*  ton  orné  d'un  bas-relief.  Servandoni  Ta  voie 
.fi  bienfenti  ^  que  fes  modèles 'étdient  aini| 
terminés.  Le  troidème  ordre  rend  Iç  fronroii 
gigantefque ,  Sç  empêche  Tifolement  des  toursj 
ces  mdrceaux  d'architeé^are  devant  être  déga^ 

i    g^sfpoi;  édc  gtaciett^  U  çft  %&  -^-péCim^ 
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'  mur  de  la  nef ,  porte  un  fronton  orné 

pu  LUXEM-  ^ 

«O0E«.  Vms  le  périfttle  donc  le  foffite  eft 
XIX*  décoré  des  plus  riches  ornemens ,  on 
voit  des  bas-reliefs  de  Af. -^.  «S/o^q  > 
repréfentant  des  Vertus.  Les  Théolo- 
gales font  fur  les  trois  portes ,  &  les 
Cardinales  fur  les  niches  &  les  en- 
trées des  tours ,  toutes  ponées  fur  des 
nuées  éclairées  par  des  rayons ,  ce  qui 
les  détache  de  leur  fonds.  On  y  remar- . 
que  auffi  les  Evangéliftes  en  <juatre  mé- 
daillons accompagnés  de  guirlandes  de 
laurier  ,  qui  régnent  fur  la  corniche 
des  pones  &  des  niches  de  ce  périftile. 

L'HÔTEL  DE  LA  GuipHB  »  rue  dtt  * 
Regard ,  eft  entièrement  condbuit  fur 
les  defiins  de  le  CarpentUr, 

L'HÔPITAL  pES  Petites-Maisons. 
On  y  confe^ye  un  Crucifix  d'ivoire  » 
fait  par  Jaillot^ 

Les  Filles  pe  Saikt  Thokas  ni 
Villeneuve,  On  voit  dans   TEglife 

3 ne  M.  Ckalgrin  à  qui  la  panîe  du  portail  & 
es  tours  a  été  confiée  ."rpndra  à  ce  beau  moi- 
ipcau  ci*ard|ûtcé^ure  toute  |a  dignité  qui  a  mé- 
f\xé  à  foo  auttur  la  préfiïrf^ce  au  coucous  fur 
jÇssriyaujf, 


.1 
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les  dîverfes  œuvres  de  charité  aux*- 

quelles -fecônfacrent  les   FiUes  de  Q^j^J^J»^"^ 

St  Thomas  de  Villeneuve  ;  tableau  de  ^  ^ourq, 

3uinze  pieds  de  long^  peint  pat  M*     xix  * 

L!HôpiTAL  DES  Incurables  a  été 
bâti  par  Gamard^  Au  Maître-Àutel  eft 
une  Annonciation  par  Pcrricr  y  avec 
deux  petits  ovales  à^J^rançois. 

La  chapelle  à  droite  offre  une  Fuite 
en  Egypte ,  de  Ph.  de  Chanipagne  y  gra^ 
vée  par  Poilly  ;  &  celle  à  gauche  mi 
'Ange  Gardien ,  du  meoiCf 


dkàk,f^AAM 
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X.E  QUARTIER 

$AINT  GERMAIN  DES  PRÉS. 

Quartier  JL'Abb A YE  RoYALE    ©E  SaiNT 
peSaint    Germain  pesPrés.  L'Eelifefut 
pit^Kis.    conftruite  dans  le  onzième  fiècîe ,  &  U 
jjj^^  *    tour  de  fon  clocher  eft  de  la  plus  haute 
antiquité,  L'Autel  à  la  Romaine  eft  i 
du  diQ&n  ^'Oppcnordy  exécuté  par  leî    i 
Slodni,  Six  çroffes  colonnes  Compo- 
fices  de  marore  Cipolin ,  portent  un    j 
entablement  qui  faip  grefque  tout  le    ' 
tour  de  l'Autel ,  far  lequel  s'élève 'un    i 
baldaquin  ,  dont  les  courbeç  font  liées    i 
par  une  couronne  ©vale.   U  fort  deî 
confoles  qui  la  foutienJEieAt ,  des  pal- 
mes furniontées   d'un  globe  comblé 
d'une  croix.  Un  grand  Ange  tirent  la    i 
iufpenfion  ,  &  plus  bas  deux  autres  à 
genoux  fur  des  enroulemen'i  en  coa- 
fples  de  marbre^  fupportenj^  la  ChâiTe 

de 
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ie  Saint  Germain.  Cette  ChafTe  faite 
far  Sûiffi  Eloy  ,  eft  de  vermeil ,  d'un  Quartier. 
travail  admirable ,  &  a  la  formç  d'une   ^  Saint 
Et'life ,  avec  une  vingtaine  de  fleures  ^//^«V!* 
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autour  ;  elle  eft  de  plus  enrichie  de  xx, 
perles  &  de  pierres  precieufôj.  La  face 
de  l'Autel  du  côté  de  la  nef  préfente 
un  bas-relief  de  cuivre  doré  ,  où  fe 
Voient  les  douze  Apôtres ,  S.  Vincent 
&  S.  Germain  ,  avec  un  Crucifix  au 
milieu ,  au  pied  duquel  eft  Guillaume» 
abbé  de  ce  lieu  ,  qui  en  a  fait  préfent. 
La  croix, de  cuivrie  placée  au  milieu  de 
la  table  de  TAutel ,  eft  du  deffin  du 
Frère  Bourlet  &  très- belle. 

Sur  les  deux  piliers  du  Chœur  près 
de  cet  Autel  font  deux  tableaux  de 
Halle  ;  à  droite  c'eft  fa  Tranflation  de 
S.  Germain  ,  &  à  gauche  le  Martyre 
^é  S.  Vincent, 

Les  neuf  autres  tableaux  placés  dans 
une  belle  menuiferie  au^delTus  des 
formes,  font  de  C^ïç^^. 

Le  premier  à  gauche  en  entrant  daits 
le  Chœur ,  fait  voir  S.  Vincent  &  TE- 
vêque  Valere  jugés  devant  Dacieiu 
•     2.  S.  Vincent  &  Valere  traînés  en 
prifon.  -r 

î .  Saint  Vincent  prêche  devant  r&» 
-  vcque  Valerti?*^  -^ 

Q 
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4»  Il  eft  ordonné  Diacrç  par  Valere» 
QuARTtza      j.  AuKleffas  4^  la  chaire  de  Tabbé 
DE  Saint   ^  m^ç  Defcente  de  Croix. 

w?pÎlÏÏ        *•  ^^  ^'''^  "^^  ^^  G^f  main. 
yy    *       7,  Saine  Germain  préfeme  au  Rpî 
Chiidebert  le  plan  de  l'Abbaye. 

8.  Le  Roi  ulocaire  maladQ  ^  guéri 
par  S.  Germain, 

tj.  La  Mort  de  S.  Germain. 

Aux  cocés  du  Chœur  font  deux  cha-« 

galles  décorées  d*après  les  deffins  de 
uliec.  Celle  du  cocé  droit  eft  la  cha-* 
felle  de  Sainte  Marguerite  ,  dont  la 
igure  en  marbre  eft  du  Frère  BourUc. 
Vous  y  verrez  le  tombeau  du  princQ 
Ferdinat]id  de  Fucftemberg,  fait  en  ftuç 
doré  par  Coy:(cyox. 

A  côté  eft  la  chapelle  de  S^  Maurj, 
donc  les  reliques  repofent  fut  TAutel. 
Il  eft  repréfenté  dans  un  grand  bas* 
relief  de  pierre  de  Tonnerre,  &  appuyé 
fur  un  Ange  qui  tiçnt  dans  £es  mains 
les  attributs  de  la  dignité  abbatiale. 
Tranfporcé  de  reconnoifTancç  pour  U 
couronne  dç  gloire  qui  lui  eft  offerte  , 
S.  Maur  la  reçoit  de  S.  Benoît  placé 
dans  fon  apoçhéofe.  Ce  morceau  e(^ 
de  M.  PigalU.  Refiout  a  ceint  dans  U 
bnterne  1  apothéofe  djn  iSamt. 
On  ^  puce  dans  cens  ^ba{>çllç  1^' 
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tombeau  en   marbre  de  Caftellans , ^-^ 

ùk  par  Girardon.  Il  eft  orné  d'une  J^"  ^^J"^*^ 
colonne  qui  porte  une  urne  antique ,   GiRMAm 
laquelle  eft  accompagnée  desFigurês  pis  Pais. 
de  laïidélitc  &  de  la  Piété ,  qui  tien-       XX. 
nent  des  médaillons  où  font  repré^ 
Tentées  les  perfonnes  pour  qui  ce  mo« 
nument  à  été  fait. 

L'autre  chapelle  qui  eft  à  l'oppofite 
de  celle  de  Sainte  Marguerite,  pofsèdé 
le  tombeau  où  repofe  le  cœur  du  Roi 
Jean  Cafimir  ,  qui  offre  à  Dieu  fa 
couronne  &  fon  fceptre  ;  il  eft  de 
Marfy.  Le  bas-relief  &  les  deux  cap- 
tifs attachés  à  des  trophées  d'armes  , 
font  du  Frerc  Thihauit.  ils  défignent  les 
vidoires  remportées  par  ce  prince  fur 
.  les  Turcs ,  Tartares  &  Mofcovites. 

À  l'Autel  eft  S.  Cafimir  peint  par 
Schult. 

Dans  une  autre  chapelle  du  coté 
du  midi ,  on  voit  deux  tombeaux  en 
marbre  blanc ,  où  repofent  ^  quelques 
feigneuts  de  la  maifon  de  Douglas. 

La  neC  eft  ornée  de  dix  tableamc  ,' 
cinq  de  chaque  coté ,  dont  les  fujets 
font  pris  des  aâes  des  Apôtres. 

,    Le  premier  du  côté  de  l'épître  eft 
^  Pierre  qai  guérit  le  boiteux  à  la  porte 
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'  du  Temple  ,  peint  par  Ca^es ,  &  gcxfi 
QuAETi»  pj^j  Q  N.  Cochia. 

Germain       ^*  Ananic^&  Saphire  punis  de  mort , 

XX*  *  3.  Le  Baptême  de  l'Eunuque  de  la 
reine  Candace ,  par  Bertist  ^  gravé  pat 
Madeleine  CkKhin*. 

4.  S.  Paul  à  qui  Ânanie  impofe  les 
mains ,  par  Rejlout. 

5.  Tabiçhe  ifeflUfçitce  par  S.  Pierre , 
de  Ca\es* 

Le  premier  de  l'autre  côte  oStt 
S*  Pierre  délivré  de  prifon  »  de  Vanloo 
.  Vainc. 

%.  La  Converfion  de  Serge-Paul  & 
l'aveuglement  du  faiyç  prophète  Bar* 
jéfu  ,  par  U  Moin^. 

3.  S.  Paul  &  S.  Ban^a^é  refufapt 
\ts  façri6çes  des  habit^^  dç  la  ville 
de  Lyftre  ,  par  Chriflophe. 

4.  S.  Paul  étant  â  Lyiki^e ,  dont  les 
portes    s'ouvrent    miraculeufement , 

•    ipmpcche  fou  gcoUer  de  fç.  tuer ,  par 
Halle, 

5.  S.  Paul  à  Malte  rejette  dans  le 
'  feu  unç  vipère  qui  s'écoit  attachée  ^fz 

piain ,  par  Ferdot. 

Dans  la  chapelle  de  S.  Symphorien 
on  voit  Hérode   Agrippa  frappé  d^ 
-  Dieu,  far  M.  P'wrç^ 
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S.  Pierre  qui  guérit  les  malades  de 
fon  ombre  ,  du  même, 

S.  Etit*nne  devant  les  Dofteufs ,  par 
ÏJatoîre. 

Le  Martyre  de  œ  Saint ,  par  M* 
Pierre^, 

La  Conver(îon  de  S.  I^aul ,  par  M. 
Jtaurau 

A  TAutel  eft  le  Martyre deS. Synv* 
phorien  ,  par  Daniel  Halles 

La  facriftie  neuVe  eft  ornée  des  ef* 

a uifFes  finies  des  tableaux  de  la  nef,  & 
'une  belle  copie  de  la  Transfiguration 
de  Raphaël. 

L-eicaller  qui  defcend  du  dortofr 
à'  TEglife ,  eft  généralement  admiré 
pour  la  hardieflè  de  fa  cônftrudion  & 
la  coupe  des  pierres.  C*eft  Bonhomme 
qui  en  a  été  Parchitefte. 

On  remarque  dans  rApothicairerie 
un  tableau  cintré  ,  où  Ca^es  a  peint 
Apollon  &  Efculape. 

Le  réfeftoire  cortftmît  pat  Monu* 
rtau  ,  renferme  une  Nativité  de  N.  S. 
peinte  par  Fan-Mol  »  qui  écoit  autre- 
fois dans  le  Chœur  au-deflus  de  îa 
chaire  de  Tabbé ,  &  une  copie  des  Pè- 
lerins d'Eitiniâiis  de  Paul  Véronefe  $ 
dont  loriginal  eft  à  Verfailtes. 

Le  dortoir  &  le*  chapitre  ont  été 

Q  iij 
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auffi  bâtis  par  Mentertau ,  ainfi  que  la 

QuARTim  chapelle  intérieure  de  la  Vierge ,  dans 

DR  Saint    laquelle  cet  architeûe  eft  enterré,  & 

Germain    repréfenté  tenant  un  règle  &  un  com- 

XXr       pas.    Le  veftibule  de  cette  chapelle 

eft  orné  d*un  Chrift  en  plâtre ,  de  M. 

Pigalle. 

Le  Père  de  Creilz  bâti  le  cloître  d'or- 
dre Dorique  ,  le  grand  efcalier  qui  eft 
â  Ton  extrémité  ,  ôc  de  vaftes  falles 
dont  lés  voûtes  font  fort  furbaifTees» 

La  bibliothèque  eft  une  des  plus 
confidérables  du  Royaume  après  celle 
du  Roi. 

Vous  y  verrez  un  bas-relief  en  mar- 
bre de  Girardon ,  où  le  Temps  rient 
un  cartouche  fur  lequel  on  a  gravé  une 
infcription  deftinée  à  apprendre  à  \z 
poftérité  répoque  des  découvertes  du 
comte  de  Caylus ,  au  fujet  de  la  pein- 
ture à  lencâuftique. 

Un  bufte  en  marbre  du  grand  Ar- 
naud ,  fculpté  par  Cirardon  ,  &  un 
autre  auffî  en  marbre  de  Boileau  dans 
fa  jeuneife. 

Un  tableau  de  le  Brun  ,  repréfen* 
tant  Caïn  oui  tue  AbeL 

Le  modèle  de  la  tète  de  Louis  XV 
fait  par  Bouchardori ,  pour  la  Statue 
éqtieftre  de  ce  prince.  Le  comte  de 
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Caylas  en  a  fait  préfent  à  cette  abbaye, 
&l'â  fait  élever  d'abrès  fes  deOins  fur  QvAKntK 
un  appe  ai^ec  une  mfcnption.  ^^^^^^^ 

Le  cabinet ,  commence  ^uânt  aux  j^j^  p^^^ 
morceaux  antiques  par  le  célèbre  Don  XX* 
Bernard  de  Montfauçon  ^  ik  i  régar<| 
dçs  autrescuriofités  par  le  Frère  Ma^ 
tkurin  Geneft  ,  renferme  une  collec- 
tion d'Antiquités^  Egyptiennes>  Grec- 
ques »  Etrulques  ,  Romaines  ,  Gau- 
loifes ,  de  Monumens  Eccléfîaftiques» 
de  bronzes  Indiens  &  Chinois ,  &  ui^e 
grande  quantité  de  pièces  curieufes 
qui  appartiennent  À  THiftoire  Natur 
telle* 

:  .Le  Paiats  ÂA^ATiAt  eft£tué  entre 
l'Eglife  &  la  rue  d^  Buffy.  11  a  été 
réparé  &  embelli  par  le  cardinal  d^ 
Furftembergi  qui  la  loiig-temps  ëc- 
çnpé.  .  ^ 

LiEir  Missions  EthakôIi^kj  ,  rue 
du  &ac«  On  Yoit  i  droite  une  S^te 
Famille  peinte  par  Rtfiout ,  &  vis-à^yis 
la  Vierge ,  ptoteArice  de  cet  étahlif- 
fement  ,  tenant  TEnfant  Jéfus  ,  par 
M.  B^rdan. 

Au  Maître-Autel  eft  une  Adoration 
des  Mages,  par  Carie  ^anloo. 

Qiy 
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Quartier      L'HÔtel  Di  Matignon  ,  rue  de 
r^l^!^^^^    Varenne  ,  appanenant  à  M.  le  prince 

Oermaih     j     xm  /lia  t  '  ^     * 

»is  Puis.  "^  Monaco ,  elt  plutôt:  un  palais  qu  un 
XX.  hôtel.  Courtonne  en  a  été  rarchiteâe. 
Son  ceEfein  contient  fept  arpens,  dont 
nn  comprend  le  bâtiment  &  les  baf- 
fes-cours ,  les  fix  autres  comprennent 
le  jardin  &  le  potager.  Le  plan  de  la 
façade  ^u  coté  de  la  cour  eft  aufli  neuf 
qu'ingénieux  ,  &  les  deux  ailes  qui 
faccordeiît  cet  hôtel  arec  les  deux 
petits  corps  de  logis  fur  la  rue  ,  font 
un  très-bel  effet. 

Le  jardin  répond  à  la  beauté  de  cet 

/hôtel.  On  eft  agréablement  furpris  de 

trouver  fur  la  gauche^an  petit'  piaiais  > 

décoré  avec  gour»  \ 

'  Datis  la  même  rue  foi^t  les  Hôtels 
HE  Rohan-Chabot  ,  bâti  par  le  Roux^ 
&  DE  ViLLERoi  5  élevé  fur  les  deflms 
à^Aubry  ;  il  a  été  depuis' augmenté  fur 
ceux  de  le  Roux^  qui  a  conftruit  uii 
falon  fur  le  jardin. 

L'Hôtêl  de  Castries,  entre  autres 
embeljiflemens  nouveaux  ,  eft  remar- 
quable par  la  coupe  des  pierres  de 
la  voûte  de  foiv  efcalien  Elle  eft  fi 
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artiftêment  travaillée ,  que  cette  coupe  ^— T*"^ 

forme  les  armoiries  du  maître  de  cet  Quartier 

hôtel.  Ainfi    la  voûte   des  orgues  à  ^^  Saint 

Saint  Sulpice  forme  la  croix  entre  les  ^  ^p^^* 

deux  S  (SfS)   à   fa  clef,  dans  les  xx^ 
i>anneaux  d*à-côté  des  bandes  circu- 
laires. 

L'HoTÈt  DE  Clermont  ,  rue  de 
Bourbon  ,  du  deffin  de  le  Blond ,  s'an-  ^ 
nonce  par  une  fort  belle  porte  ornée 
depilaftres  Compofues  accouplés, qui 
portent  un  grand  entablement ,  lur 
lequel  Ju  Mont  a  fculpté  les  Armes  de 
la  maifon. 

L'HÔTEL  DU  Maikb  ,  clevé  fous  la 
conduite  àiAubcn  ,  eft  le  dernier  dp . 
ce  côté-U. 

On  remarque  dans  la  rue  de  Gre- 
nelle THÔTEL  d'Estrées  ,  bâti  par  de 
Cotte.  La  porte  cochère  eft  décorée 
d'un  ordre  Dorique ,  les  colonnes  font 
flanquées  &  furmontées  d'un  amor- 
tiflement. 

L'HÔTEL  de  Seks  eft  dans  la  même 
rue  ,  aintî  aue  celui  qu'occupoit  Ma-  ^ 
d^JDoifelle  de  Charolois ,  conftruit  par 

Qv 
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:  LaJJurance.  Sa  face  fur  la  cour  préfënW 


QuARriER  un  ordre  Dorique  ,   furmoncé  d'un 
DE  Saint    attique. 

GtRMAlN 

'"XX!"*  L'HÔTEL  DE  ViLLARS   Bâti   fuf    lc5 

deffins  de  Lelion  ,  eft  vis-à-vis  de  ce 
dernier.  Boffrand  a  décoré  la  porte  de 
cet  hôtel  oun  ordre  Dorique.  Les 
appanemens  ,  &  fur-tout  la  galerie 
ornée  de  fculptures  d'après  lés  defllns 
de  U  Roux  ,  méritent  d'être  vifités. 

Au  bout  du  petit  jardin  de  cet  hôte! 
qui  règne  le  long  de  la  galerie  ,  eft 
placée  une  Statue  pédeftre  du  maré- 
chal de  Villars  en  marbre , de  fix  pieds 
de  proportion.  Il  eft  vêtu  à  la  Romaine, 
te  on  voit  fur  fon  front  cette  noble 
audace  qui  caraâérife  les  Héros.  La 
bafe  de  cette  .Statue  offre  différens  at- 
tributs qui  font  autant  de  fymboles 
de  fon  goût  pour  les  lettres  &  pour  les     j 
arts  ,  de  fa  valeur  ,  de  rabondance  &     ] 
de  la  paix  qu  il  a  procurées  à  fa  patrie*     j 
Ceft  Coujiou  faîne  qui  a  fait  cette 
belle  Figure. 

pANTHEMONT.  LeMonaftère  de 
cette  Abbaye  Royale  &  TEglife,  dans 
laquelle  l'ordre  Ionique  moderne  eft 
employé  ^  ont  été  conftruics  fur  les    | 
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Uns  de  Contant.  11  a  donné  Texem-- 


;  Hans  cet  édifice  de  voûter  les  dômes  Qu  artiïr 
^lesEgUfes,  fuivant  la  conftruftion  g^i/mI^ 
;^s  voùces  qu'il  a  fait  exécuter  avec  jjjj  p,^^f 
ccès  au  xhâteau  de  Bify ,  appartenant      XX» 
M«  le  4iuc  de  Penthievre.  Par  l'ufage 
.eces  voûtes ,  on  pourroit  donner  à  nos 
Temples  modernes  Télégance  &  la  lé- 
jèreté  des  Eglifes  Gothiques ,  dont  la 
^Qnftrudion  folide  &  hardie  ,  excite 
mtant  nos  regrets  que  notre  acknira- 
bon.   Le  Chœur  des  Religieufes  efl: 
Jderricre  lautel,  &  lorgue  eft  au-deflus 
[du  Maître-Autel.  On  trouve  une  diC- 
pofirion  à  peu  près  femblable  dans  un 
deflin  de  Palladio ,  à  la  fin  du  recueil 
d'architeûure  •  d'Inigo  Jones. 

Dans  cette  même  rue  de  Grenelle 
eft  une  magnifique  Fontaine,  dont  le 
deffin  &  l'exécution  font  dûs  à  Bou" 
chardon.  Tput  le  bâtiihent  règne  fur 
un  des  côtés  de  la  rue ,  qui  n'étant  pas 
bien  large  en  cet  endroit  ,  a  obligé 
cet  habile  artifte  de  fe  retirer  d'en^ 
viroVi  quinze  pieds ,  pour  donnej:  plusr 
de  jeu  à  fa  compofition.  Le  milieu  fait 
avant-corps  ,  &  èft  foutenu  à  droite- 
&  à  gaucue.par  deux  ailes  qui  décriveaC 
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Ses  ponîons  ciiculaire^.   Au  rez'  <fe^ 
5^"^*^JJ*chaufrée  <b  cotps  du  imlieu ,  le  pUa 
Germain  ^^  l'^dificte  aVairce  en  forme  de  maf- 
w»  PrÎs.  fif  >  orné  de  refends-,  &  couronné  d*un 
XX,      focle  de  glaçons  qui  fert  de  tmfe  à 
trois  Statues  de  murorç^  La  principale 
eff  celle  qui  repréfeiitfe'lï'Ville  dre  Pa- 
ris. Aflifc  fufr  uneprdue  de  vaiiTeau  y. 
un  fceptreàla  maîn^  St  portant  fur  lit 
ccte  une  cauronne'  de  toun,  elle  re*- 
garde  ^vec  coniplaifance  le  fteuve  dt 
H  Seine  &  la  rivière  de  la  Marne  qui , 
couchés  à  fcs  pieds ,  paroiiTent  fe  fé- 
Jiciter  d'être  romemem  fc  l'abondance 
de  la  grande  Ville  qu*ils  baignent  de 
leurs  eaux.  Un  frontifpîce  rormé  pat 
quatre    colonnes     cannelées    d'oture 
Ionique,   &  par   autant  de  pilaftres 
qui  pdrrenr  un  fronton  ,  dans  le  tyn> 
î)an  duquel  font  les  Armes  de  France, 
fert  de  fond   à   ce  grouppe  de   Fi- 
gures, &  met  la  Ville  de  Paris  comme 
a  rentrée  d*^aa  Temple  qui  loi  eft 
dédié. 

Les  deux  aîfes  qui  accompagnent 
Pavant-corps  du  milieu ,  font  décorées 
d  un  ordre  Ruftique  dans  la  partie  ia- 
férieure,  &  dans  la  fupérieure  de  fîm- 
ples  corps  avancés  qui  enfermem  dea 


^: 
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niches, deux  carrées,  dans  le  fond  def- 
qaelles  font  les  Armes  de  la  Ville,  (a)  Quartiw 
&  quatre  niches  cintrées ,  où  fout  pla*   c\rmain 
CCS  les  Ginies  des  SaifonSé.  i^is  Pai». 

Bouchardon  a  wprcfençé  le.^Prin*       XXi^  ' 
temps  fous  la  fieure  d'un  jeune  homme 
pire  d*uné  guirlande  de  fleurs  ,  &  qui 
ibutient  un  bélier. 

Un  autre  jeune  homme  qui  regarde 
^xefhent  le  Soleil ,  &  qui  tient  un 
fefton  d  épis ,  exprime  TÉté. 

Des  balances  &  des  raifîns  entre  lés 
:niains  du  troifième  Génie  ^  défignem 
l'Automne. 

-  La  Figure  de  l'Hiver  eft  accompa- 
gnée du  Capricorne. 

Ces  Statues,  font  de  pierre  de  Ton- 
nerre ,  ainfi  que  les  quatre  bas-relief^ 
placés  au^deilous.  On  y  voit  des  en- 
fans  occupés  de  ce  qui  peut  les  amu- 
fer  dans  les  diverfes  faifqns.  Les  uns 
raflemblés  dans  un  jardin  ,  attachent 
âux  arbres  des  guirlandes  de  fleuts  & 
fe  couronnent  de  rofes  y  d'autres  font 

{a)  Les  ParlficQS  qai  dans  Tongine  de  la 
Monarcliie  occupoicnt  les  bords  de  la  Seine , 
faifoient  un  grand  commerce  par  eau.  €è 
commerce  qui  a  ceâ'é  à  la  troiiîeme  Race  de 
nos  Rois ,  a  fait  choiltr  à  la  Ville  de  Parts  «n 
yaiiTcaapoarfesAriacSk  ^     . 
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lamoifTon;  quelques-uns  jouent  avec 

QuARTicji  un  jeune  bouc  avide  de  manger  des 

DE  Saint   taifins  ;  &  les  derniers  fous  une  tente 

-vlt^^r  P^^^  ^^  ^^"  '  cherchent  à  fe  garantir 

^3UC**'  du  froid  de  l'hiver. 

Lbs  Recollittes  y  rue  du  Bac.  La 
Conception  de  la  Vierjge  peinte  par 
la  Fojfe  orne  le  principalAutei.  Ceft 
un  des  plus  beaux  ouvrages  de  ce  fu- 
meux artifte. 

Les  Filles  de  la  Visitation.  Au 
Maître'Ai;itel  on  voit  un  tableau  de  la 
Vifitation ,  pzx  Mignard. 

Le  Noviciat  des  Jacobins.  Le 
Portail  formé  des  ordres  Dorique  & 
Ionique  vient  d'être  élevé  d'après  les 
deflîns  médiocres  du  Frire  Claude^ 
L'Eglife  a  été  bâtie  par  Bullcr  :  fa 
décoration  intérieure  confifte  en  de 
grands  pilaftres  Corinthiens.  Les  ta- 
bleaux qui  font  dans  TEglife  ,  tous 
peints  par  le  frère  Andréa  offrent  aux 
connoiffeurs  des  morceaux  dignes  de 
leur  attention  ;  tels  font  le  tableau  de 
S.  Hvacinthe  marchant  fur  les  eaux» 
place  dans  une  chapelle  à  côté  de  la 
chaire  j  celui  de  Sainte  Catherinç  d« 


y 
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Senne  dans  la  chapelle  Suivante ,  &  __ 

les  tableaux  de  Notre-Dame  du  Ro-  Quartieh 
faire  &  de  Saint  Dominique  dans  la  ^^  Saint  ^ 

L'Autel  à  la  Romaine  laiffe  entre-      ^^ 
voir  le  Chœur  revêtu  d'une  belle  me- 
Jbuiferie,  où  Romiéa  fait  voir  jufqu'où, 
l!on  peut  porter   la  perfedioa  de  la 
liulpture. 

.  Le  plafond  a  été  peint  à  l'huile  en  * 

X7 1 4  par  le  Moine ,  qui  y  a  repréfenté 
la  Transfiguration  de  N.  S.  Le  Saint- 
Efprit  dont  la  lumière  reflette  fur  le 
Chrift ,  occupe  le  milieu.  Les  Apô- 
tres Pierre ,  Jacaues  &  Jean  font  un 
peu  plus  bas  ,  éblouis  de  la  Gloire  & 
de  la  Majefté  du  Fils  de  pieu.  Cinq 
Anges  fe  voient  fur  le  côté  droit ,  & 
deux  autres  à  gauche.  Dans  la  partie 
inférieure  de  ce  plafond  eft  ,  d'une 
|>art,  ungrouppede  fix  grands  Anges, 
furmonté  de  deux  petits  grouppcs  de 
Chérubins  \  &  de  l'autre  il  y  a  quatre 
Anges.  Une  baluftrade  feinte  de  gri- 
faille  5  qui  règne  fur  les  deux  côtés  de 
ce  plafond, eft  ornée  des  attributs  des 

3uatre  Evatigéliftes  ,  qui  compofent 
eux  grouppes  auffi  feints  de  fculpture. 
Cette  compofition  digne  de  la  grande 
f ^utacioa  de  ioa  auteur  ^  ae  doit 
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•  ècre  vue  qu'en  dedans  du  Chœur  ! 

Qv  AUTiu  confidéree  de  la  nef,  elle  ne  faic  aucun 

PB  Saint   effet. 

GcRUAiN       Dans  la  croifce  à  droite  on  voit  un 
XX  "    P^^'^  tombeau    en    marbre  dont   le 
dcffin  eft  à*Oppe/iorJ,  Il  renferme  les 
cendres  de  Marguerite   de  Laigue, 
veuve  en  fécondes   noces  du  comte 
de  Relingue  ,    lieutenant  général  & 
premier  écuyer  du  comte  de  Touloufe» 
.  La  facriftie ,    remarquable  pour  fa 
ftruélure ,  eft  ornce  des  tableaux  fui* 
vans  ,  peints  par  le  Frère  André-;  Jéfus- 
Chrift  à  table  avec  les  Difciples  d'Em- 
maiis ,  éclairés  par  une  bougie  dont  la 
lumière  reflette  de  toutes  pans ,  fans 
qu'elle  foit  aperçue  :  l'Apparition  de 
N.  S.  à  la  Madeleine  fous  la  forme  d'un 
Jardinier  :   la  Naiffànce  dii  Sauveur 
accompagné  de  fa  Sainte  Mère  ,  de 
$•  Jofeph  5  &  d'une  troupe  d'Anges  ado- 
rateurs 'y  dans  le  lointain  du  tableau  on 
>  aperçoit  des  Bergers  qui  s'empreflent 
d'arriver  à  larCrèche  :  le  Martyre  de 
Saint  Pierre  ,  Religieux  Dominicain  ^ 
d'après  le  Titien. 

il  y  a  encore  dans  cette  maifon  trois 
erandes  falles  qui  renferment  des  tà- 
bkaux  remarquables.  La  première  en 
ejutiaiit  à  droite  9  contient ,  outre  les 
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portraîts  des  différens  Papes  que  TOr-  ^T**"*^  ' 
dre  de  Saint  Dominique  a  donnes  à  Quartier 
l'Eglife,  un  tableau  du  Frère  André ,  ger^^^h 
repréfentant    S.    Louis    accompagné   desPrés^ 
de  la  Famille  Royale  ,    recevant  la.     XX». 
couronne  d  épines     des  mains    d'un 
Prélat. 

La  féconde  falle  renferme  tous  les 
deflîns ,  efquifles  &  originaux  du  Frère  ^ 
André ,  leportrait  de  ce  Religieux  qui 
s'eft  repréfentc  peignant  le  tableau  de 
Notre-Dame  du  Aofaire  ,  &  celui  du 
Frère  Romain ,  tenant  le  plan  du  Pont 
Royal. 

On  voit  dans  la  troifième  falle  plu- 
fieurs  portraits  faits  car  Rigaud^  donij 
trois  font  originaux,  &  les  autres  oi>t 
«té  peints  Xou»  les.  yeux  de  ce  maure 
par  un  de  fes  plus,  habile^  élèves. 

Près  des  Jacobins  eft  THôtil  du 
LuDE  conftruit  par  de  Cotte.  Vis-à-vis 
cej.Pèresy  on  remarque  I'Hôtel  ps 
LuVNEs  bâti  par  le  Muet  ;  Brunetti  eji 
a  peint  l'efcaUer* 

L'HÔTEt  Mole  eft  d'une  belle 
architedure  ,  du  deflîn  de  Lajfurance. 
11  a  été  continué  fie  orne  far  ceùn  à^ 
le  Roux. 
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Pe""  Smn?     V"^^^^  ^^  GuERCHV  a  été  conf- 

GermIin   ^^^^^  P^^  Hoffrand.  Un  ordre  Ionique 

9Eft  Près,  décore  l'entrée  de  la  cour  qui  5  quoi- 

XX*      qu'ovale,  n  ote  point  aux  apparc^mens 

leur  forme  régulière.    La  façade   eft 

ornée    d'une  architeâ:ure  Compoiiie 

qui  embralTe  deux  étages ,  &:  qui  eft 

couronnée  d'un  entablement 

L'HÔTBt  DE  Bnoctio  fut  bâti  en 
1704.  On  y  remarque  un  périftile 
orné  de  colonnes  qui  portent  le  plan^ 
cher  du  premier  étage.  Boffrand  fit  en 
1 7 1 1  pluiîeurs  embeUilTemens  dans  cet 
kôtei; 

L'HoTEL  DE  Comn  a  été  élevé  fufl 
les  deffins  ^Aubty.  Le  miliea  de 
la  façade  fur  la  cour  eft  décoré  d'un 
avant  -  corps  de  trois  arcades  ,  cknk 
d'un  ordre  de  pilaftres  Doriques  , 
furmontés  de  pilaftres  Ioniques^  ,  & 
terminés  par  un  fronton. 

L'HoPiTAL   DE     LA    ChARItÉ      DES 

Hommes.  Le  Portail  a  été  conftruit 
en  17  j  2  par  dis,  Cotte.  Les  ordres 
Dorique  &  tonique  y^  font  employés 
£àns  ornemens  fuperfius. 
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Les  tableaux  de  la  nef  font  le  Mar- 


tyre de  S.  Pierre  &  de" S*  Paul,  par  Quartier 
Ca^es.  Srma" 

S.  Jean  prêchant  dansledéfert,  par  ^^'^  p^itm 
f^crdot.  XX^ 

La  Réfurreâion  de  Lazare  ,  par 
Call(fche. 
N     La  Multiplication  des  pains  y  par 

Les  deax  morceaux  du  Chœur  ont 
été  peints  par  d'Ulin  ;  Tun  eft  Jéfus- 
Chrift  girériilant  les  malades  ,  gravé; 
par  Cochin  le  fils,  &  l'autre  la  belle- 
mère  de  S.  PierFe  guérie  de  la  fièvre» 

Le  Chrift  eft  de  Benoît. 

La  chapelle  à  droîte^eft  celle  de  lât^ 
Vierge  >  dont  la  Figure  en  marbre  a 
été  fculptée  par  U  Poutre.  On  y  voit- 
l'Annonciation  &  la  Vifitacion  >.par 
Ver  dot. 

Au  milieu  eft  le  tombeau  de  Claude 
Bernard  ,  dit  le  Pauvre  Prêtre  ,  more 
en  i(>^i  en  odeur  dçfaintetéi  fa  Fi-* 
gure  à  genoux  en  terre  cuite  eft  d*^une 
grande  vérité.  Elle  eft  de  la  main  de 
Benoît. 

La  chapelle  vis-à-vis  offre  à  l'Autel 
l'Apothéofe  de  S.  Jean  de  Dieu>  beavr 
morceau  de  Jouvenet. 

Aux  deux  côtés  Rejlout  a  peint  le 
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^"^^"'^  Samaritain  &  Abraham  donnant  l*hôf- 
QuARTiFR  pitalité  aux  Anges. 
"  ^^'•'^        Sur  TAutel  de  la  falle  de  S.  Louis , 

Vës  Pkis.    ^^  ^^*^  ^®  *^"^  ^^^  ^*^  panie  un  ma- 

XX.       lade  j  pièce  fort  cftimée  de  TcftcUn  : 

on  y  remarque  auffi  Notre^Seigneuf 

chez' le  Pharifien  &  les  Noces  de  Canaj 

deux  moyens  tableaux  de  Keficut. 

Dans  la  falle  de  S.  Michel  eft  là 
Charité,  fous  la  figure  d'une  femme 
qui  jette  de  Teau  fur  une  flamme  ;  c'eft 
un  à^s  premiers  ouvrées  de  le  Brun* 

L'HÔTEL  ôfe  Matignon  >  rne  Saint* 
Dominique.  Son  efcalier  eft  moins 
remarquable  pat  fa  décoration  que  par 
la  beauté  du  trait  :  fa  cage  eft  petite  ^ 
il  eft  avantageufement  éclairé ,  &  il  a 
été  conftriût  fur  les  de/fîns  de  Libcral 
Bruant* 

L'HÔTEL  DE  RoHÂK  (ci-devant  de 
Pons)  me  de  l'Uni verfité  ,  a  été  élevé 
par  U  Vtau.  Deux  aîles  de  bâtimeni 
a  un  feul  étage  occupent  \\  longueur 
de  la  cour  qui  eft  fpacieufe.  Au  fond 
eft  le  principal  corps  de  logis  élevé  de 
deux  étages  :  l'ordre  Dorique  règne  au 
rez  de  chauffée,  &:  l'Ionique  au  premier 
étage  qu'une  baluftrade  termine.  Du 
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'c6té  du  Jardin  un  ordre  Ionique  om^  ^*'*'™^ 

brafle  les  deux  étages.  Quartier 

DE  Saint 

L'HÔTEL  d'Auvergnb  eft  du  deflîn  ^^3  p^^^ 
de  Laffurance.    Son  efcalier  conftruit       XX. 
par  Servandoni ,  eft  d'autant  plus  beau  ^ 
que  fon  emplacement  eft  très-reflerrét 

L'HÔTEL  d'Harcourt,  Son  veftU 
bule  eft  décoré  d'un  ordre  loniquQ. 
Le  Lorrain  a  peint  au  plafond  à  l'eii- 
cauftique  le  Repos  d'Hercule,  Les  cap- 
tels  placés  dans  les  milieux  de  la  coi>« 
niche  ,  font  en  camaïeux  gris  &  rela- 
tifs aux  travaux  de  ce  Héros,  Les  por- 
tes font  décorées  de  vafes  ,  &  les  plus 
grands  entrecoloi^nemens  de  deux  bas- 
reliefs  ;  le  tout  feint  de  fculpture. 

Le  plafond  de  l'efcalier  peint  auflî 
i  Tencauftique  par  le  même  artifte , 
offre  aux  yeux  deux  Amours  ;  l'un 
attache  la  rpfette  du  cordon  de  la  lan-» 
•  terne ,  &  l'autre  tient  un  bout  de  ce 
cordon  où  le  gland  el^  attaché. 

L'HÔTEL  Ms  MôNNoiEs  conftruic 

far  les  deilins  de  M*  Antoine  ,  eft  le 

:  premier  édifice  de  ce  genre  qui  ait  été 

élevé  en  Europe.  Dans  cette  occafion 

put'Çtrç  unique ,  l'ajrûftç  A  a  çonfulté 
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oue  fon  génie ,  fans  ouvrir  les  tréfocs 
-QvARTiiR  j^  l'ancienne  architeétare.    Sa  façade 
^iRM  AIN  pri^^cîp*!^  ^^  <^^té  de  la  rivière  préfente 
^£s  P&Ki.  ^^^  grande  maiTe  de  bâcimenc  fur  un 
JUC       plan  uniforme  qui  n  eft  interrompu  que 
par  un  avant-corps  percé  de  cinq  ar- 
cades. Celle  du  milieu  dont  la  pone 
eft  de  menuiferie^ ornée  de  bronze,  fert 
d'entrée  principale.    Les  pamieaux  fu- 
périeiirs  font  remplis  d'une  mofaïqae 
de  fer  à  jour,  au  milieu  de  laquelle  font 
iufpendus  des  médaillons  do^  bronze 
accompagnés  de  branches  de  laurier» 
&  renrerment  les  chiffres  du  Roi.  Au- 
deflTous  font  des  frifes  décorées  de 
mufles  de  lion  qui  mordent  des  fer« 
pens.  Le  couronnement  eft  compofc 
des  Figures  allégoriques  de  Mercure 
&  de  TAgriculrure  fervantdefupporcs 
aux  Armes  de  France.  L'exécutioa  de 
cet  ouvrage  fait  honneur  à  M.  Dupré. 
Les  cinq  arcades  fiiifant  avam*corp$ 
font  furmomées  de  (ix  grandes  colonnes 
Ioniques  couronnées  de  leur  entable* 
ment  &  d'un  attique,  au-devant  duquel 
font  placées  les  Figures  de  la  Prudence, 
par  M.  Pigallt  le  neveu  ,  d^é  la  Force  & 
de  la  Juftice  ,*du  Commerce  &  de  la 
Paix  ,  par  M.  le  Comte  ^  6c  de  l'Âbon- 
daoce,  par  M,Mouchy. 
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Les  entre-coloones  font  occupés  par 


â-cux  étages  de  croifées  qui  régnent    Quartier 
pareillement  dans  les  arrières  -  corps,    de  Saint 
X- architede ,  pour  éviter  la  monotonie   ^ermain 
<ie  onze  croifces  de  chaque  côté  toutes     ^xx/** 
uniformes  ,en  a  décoré  quelques-unes  *  ^ 

de  balcons  enfermés  dans  des  baluf^ 
trades  de  pierre.  L'entablement  de 
l'ordre  Ionique  enrichi  de  médaillons 
•dans  fa  corniche  &  de  confoles  dans  fa 
frife  ,  règne  dans  toute  la  longueur  de 
la  façade ,  &  n  eft  furmonté  que  d'iiâ 
ibcle  qui  mafque  entièrement  la  cou- 
verture. 

Par  la  porte  principale  de  te  beau 
bâtiment  on  entre  fous  un  périftile  de 
colonnes  Tofcanes,  A  droite  eft  un 
grand  efcaliçr  qui  tire  fon  jour  d'eti 
haut ,  &  qu'accompagnent  au  premier 
étage  deipc  galeries  d'ordre  Ionique» 
Il  conduit  à  ui)  falon  dont  l'étendue  a 
moins  pour  objet  l'utilité  que  la  -dé-^ 
cotation,  Pçs  bas-reliefs  &  dçs  allé- 
gories doivent  y  çaraftérifer  Içs  diffé-f 
rens  travaux  de  la  monnoie.  Le  pé- 
iriflfile  dont  je  vien$  de  parler  conduic 
dans  une  vafte  cour,  çntourée  de  ga« 
leries  j  les  bâtimens  deltinés  aux  ou- 
vriers, ainfî  que  les  ailes  ,  n'ont  qu'ui^ 
t^Z  àç  ci»iiir$e  Se  ftij  atfiijue  a\i  4çflrBff  * 


PIS 
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La  coar  eft  terminée  par  ifh  portîqos 
QuARTXBK  J^  colonnes  ,  couronné  par  les  Armes 
DE  Saint  J^  R^i  ^  auxquelles  la  Fidélité  &  l'A- 
"pR^r.  bon^lance  des  richefles  ,  fculpcées  par 
XX*  '  M.  Gois  y  fervent  de  fupports.  Ce 
portique  précède  Tentrée  du  mon- 
noyage  décoré  de  colonnes  engagées, 
&  d'une  forme  prefque  carrée.  Aa 
bout  eft  une  partie  fphcrique  ,  éclairée 
du  haut ,  dans  laquelle  eft  placée  fur 
un  piédeftal  exhauffé  la  ftatue  de  la 
Fortune.  Là  font  neuf  balanciers  en 
forme  d'autels  antiques  exécutés  en 
bronze. 

L'Hôtel  des  Monnoîes  a  de  plus 
une  face  très-étendue  fur  la  rue  Gué- 
négaud.  Au  centre  s'élève  un  dôme 
carré  faifant  avant- corps  ,  &  enrichi  à 
la  hauteur  de  l'attioue  ce  quatre  Figures 
allégoriques  repréfentant  les  Elémens. 
Celles  d'une  Naïade  Se  de  l'Air  tenam 
un  caméléon  ,  Se  ayant  un  aigle  à  fes 

Ïieds ,  font  de  M^  Cafitri;  le  Feu  & 
a  Terre  font  de  M.  Dûpré. 

Le  Colléce  Mazapin.  Tout  ce 
bel  édifice  a  été  conduit  par  d'Or  bai, 
fur  les  deffins  de  k  Veau  y  (on  maître. 
La  façade  qui  décrit  une  portion  cir- 
culaire ,  eft  compofée  du  Portail  de 

rEgUfe, 
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l^glife  ,  &  de^deux  aîles  de  bâtimèns 
d'ordre  Ionique  qui  fe  joignent  d'un 
côté  ,  ^  de  l'autre  ont  chacune  un  pa- 
Villon  carré  en  tcte ,  décoré  de  grands 
pîlaftres  Corinthiens  ,  avec  des  vafes 

fîofés  fur  l'entablement.  Quatre  co- 
onnes  Corinthiennes  &  deux  pilaftres 
foui;iennent  un  fronton  au  Portail  de 
TEglife  ,  qui  eft  orné  de  fix  grouppes 
de,  Figures ,  fculptés  par  des  Jardins^ 
Les  deux  premiers  fpnt  les  quatre 
Eyangéliftès  ,  le  troifièfne  &  le  qua- 
trième font  les  Pères  de  l'Eglîfe  Grec- 
3ue,  le  cinquième  Se  le  fixième  ceux 
e  l'Ëglife  Latine. 

Derrière  ce  frohtifpice  s'élève  le 
dôme  décoré  de  pilaftres  accouplés , 
d'ordre  Çompofite.  Des  arcades  af- 
fez  bien  proportionnées  .font  diftrî- 
buécs  dans  les  entre-pilaftres*  La  forme 
extérieure  du  dôme  eft  prefque  fphé- 
rtque  ,  &  l'intérieure  eft  elliptique  : 
cette  inégalité  a  été  imaginée  pour 
pratiquer  quatre  efcaliers  dans  les 
maflîfs  du  dôme.  Les  huit  Figures  de 
fémtfiés  en  bas-relief  placées  fur  les* 
archivoltes  des  grands  arcs  du  Sanc- 
tuaire ,  font  les  Béatitudes  ,  de  des 
Jardins  ,  qui  a  fait;  auffi  les  Apôtres 
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!en  médaillons  au-deflas  des  fenctrei 

Quartier  rupéricures. 

DE  Saint        Jouvence  a  peint  les  trois  ronds  qui 

Germain    f^  remarquent  au-deflTus  des  Autels. 

•"j^*'-  Celui  du  Maître-Autel  eft  le  Père 
Etetnel  )  les  deux  autres  repréfentent 
pludeurs  Anges  qui  tiennent  les  inf- 
crumens  de  la  i?amon. 

Du  côté  de  TEpître  on  voit  le  Mau- 
folée  du  cardinal  Mazàrin ,  à  genoux 
fur  un  tombeau  de  marbre  noir.  Un 
Ange  deprière  lui  ,  tient  un  paquet 
de  taifceaux  ,  qui  forme  les  Armes  de 
la  maifon.  Le  tout  eft  élevé  fur  deux 
degrés  de  marbre  blanc ,  fur  lefquels 
ibnt  aflfifes  trois  Figures  de  bronze  de 
(îx  pieds  de  proportion  ^  qui  déiignenr 
la  Prudence,  l'Abondance  &la  Fidé- 
lité«  Dans  le  revêciflement  du  mur 
font  placées  les  Armes  de  ce  miniftre, 
accompagnées  d_es  Figures  en  bas-re- 
lief de  la  Religion  &dç  la  Charité.  Ce 
monument  eft  de  Coyievox, 

L'HÔTEL  DE  f.A   ROCHBFOUCAULT  , 

rue  de  Seine ,  a  été  élevé  par  U  Mer'* 
UHôxBi  DE  BovîUON,  On  y  vois 
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ieux  des  plus  beaux  tableaux  de  Claude  ' 
le  Lorrain.  Ce  font  deux  payfages  ornés  Quartier 
de  figures  de  fa  main  qui  lui  font  lion-  ^^  Saimit 
iieur.  L'un  eft  uu  Port  de  mer  avec  un  ^^^  p^^^ 
portique  d'architeâiure  ,  &  un  clair       ^^ 
de  Lune  qui  occafionne  un  beau  reflet; 
l'autre  offre  un  fite  agréable ,  embelli 
d'animaux  ,  &  de  figures  dont  les  da»- 
{ts  infpirent  la  gaieté. 

Un  tableau  d'animaux ,  par  Nicijîus^ 

Un  Berger  avec  des  moutons  y  de 

Teniers.  , 

Le  Portrait  du  cardinal  de  Bouillon., 

doyen  du  facrc  Collège  ,  tenant  te 

juarteau  qui  fert  à   ouvrir  la  Porte 

^Sainte  dans 4e  temps  du  Jubilé  :  il  eft 

aflîs ,  &  .les  ducs  d' Albret  &  de  Boiiit- 

Ion ,  comme  deux  Génies  ,  l'accom- 

pagnenti    R/gaud   a    peint    ce   beau 

morceau. 

Quatre  grands  tableaux  de  Snyders , 
dont  les  figures  font  de  Rubens  &\de 
Jordaans.  , 

Un  des  plafonds  de  cet  hôtel,  avant 
jfa  reconftrudion ,  étoit  orné  de  di»- 
huit  tableaux  de  le  Sueur ,  dont  qua- 
-  torze  repréfentent  l'hiftoire  de  Médoe 
&  de  Jafon.  Ils  font  de  la  première 
manière  de  ce.pmfre ,  Se . ont  éré'en-fc 
levés  par  RiaKig.à»  ÀoSmAt  plâtre^ 
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'  &  remis  fur  toile  avec  beaucoup  d'io* 

guAiTiçn  telUgence. 

DE  Saint  ^ 

Germaim  ,  «  *  •     , 

PEs  Prés*       L  Eglise  des  The  atins  ,  batte  dans 

XX.       le  goût  du  Borromini ,  par  le  Père  Gua* 

rini ,  n'eft  que  la  croifée  de  celle  qu  il 

fe  propofoit  de  conftruire.  Ayant  été 

difcomiouee  ,  une  loterie   la   fit  re« 

prendre  en  I7i4>  fur  les  deffins  de 

Miévain.  Le  Portail  formé  des  ordres 

Ionique  &  Corinthien  mis   l'un  for 

l'autre,  a  été  élevé  par  M.  Defmcùjons. 

Du  côté  de  la  rue  de  Bourbon  Ten* 

trée  de  cette  Eglife  forme  un  veftibule, 

&  enfuice  une  cour  circulaire  en  pé-* 

fiftile ,  où  règne  un  ordre  Dorique  biea 

^aité  par  le  même  archiceâe. 

-  D'ici  aux  Invalides  il  ne  refteplus 
i  voir  que  quelques  hôtels  ,  tels  que 
c^Iui  de  Belle-Isie  ,  du  deflîn  de 
Bruant  le  fils.  Cet  hôtel  a  trois  étages 
du  côté  de  l'entrée ,  &  deux  feulement 
du  côté  de  la  rivière  ,  élevés  fur  une 
cerraflè  dont  la  découverte  eft  très- 
belle  \  l'intérieur  des  appactemens  eft 
magnifique. 

•UHÔTBL  DE  ToRCY  *&   celui  à^ 
.  m^cjuis  4i?  Sa&i9>(v.Ax  I  ^n(  ^té  toui 
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deux  bâtis  p^t'Bqffrand.    L'Hôtel! 
d'Humieres  acte  élevé  fur  les  deflins  Quartier. 
deMolUt.  •  DE  Saint. 

Germain 

T       rfc  '      n  »      ^     DES  PRÉf» 

Le  Palais  Boorbon  commence  en  ^^^^ 
ïyii  fur  les  dellîns  de  Gia^dini  & 
dé  Laffurance  y  fut  achevé  par  Gabriel 
U  père  ,  fous  la  conduite  aJubcrt.  Il 
n*écoit  compofé  que  d'un  feul  rez  de 
chaufléé  ,  fur  un  plan  d'une  forme 
agréable  ^  avec  une  décoration  à  rita- 
lienne  d  ordre  Corinthien.  M.  le  prince 
de  Condé  ayant  acquis  ce  palais ,  flç 
defîrant  d'en  confervçr  le  corps  ,  de- 
manda à  différens  architedes  des  plans 
pour  y  faire  des  augmentations  nécefr 
iaices  >  afin  de  s'y  loger  avec  fa  maifoa» 
Ceux  dé  Barrau  furent  adoptés  ,  fit 
il  en  jeta  les  fondemens.  Après  Ç% 
ïnort  ,  le  Carpentier  fut  appelé  pour 
iuivre  ces  ouvrages  qu'il  a  continué^ 
en  partie  fur  les  difpofitions  générales 
d'un  plan  formant  avant-cour ,  cour 
d'honneur  5c  différentes  autres  cours.» 
entourées  chacune  de  bâtimens  décor 
lés  d'un  caradère  qui  paroit  leur  con- 
venir. On  y  a  pratiqué  des  galeries 
pour  faciliter  uo  fervice  commode  & 
a  couvert.  ^ 
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La  porte  principale  du  palais  a.  la 

Quartier  forme   d'un  périftile  d'ordre    Corin- 

x»E  Saint    thien ,  faifant  avant- corps  fur   le  mi- 

n"  P^i**    lieu ,  pour  placer  les  Armes  du  Prince, 

j^*  **  Cet  ordre  eft  de  même  hauteur,  & 

couronné  par  le  même  entablement 

que  celui  du  palais ,  qui  régnant  dans 

le  pounour  de  fes  batimens,  en  lie  &  en 

âUor^c  le  caraâère.  Ce  périftile  eft  fou- 

(enu  de  deux  pavillons  décorés  comme 

les  bârimens  des  ailes  qui  forment  Ta*- 

vant-cour  ,  lefouels  fe  raccordent  avec 

tes  pavillons   de  la  cour  d'honneur  ^ 

ornes  d'un  ordre  Corinthien  avec  des 

colonnes  ifolées  par  trois  entrecolon-^ 

jiemens. 

.  La  même  décoration  règne  fur  les  aS« 
les  de  cette  cx>ur  formant  deux  avant- 
corps  ornés  de  frontons ,  accompagnés 
chacun  de  deux  grouppes  reprélentant 
les  Mufes  ,  &  fculptcs  par  M.  Pajou. 

L  avant-corps  du  milieu  de  ce  palais 
left  également  compofé  de  trois  entre- 
^olonnemens ,  &  paroît  avoir  été  mé- 
nagé avec  fuccès  par  la  fuppreffion  d'un 
trumeau  qui  étoit  au  milieu ,  &  d'un 
fronton  en  demi- cercle.  A  fa  place 
règne  un  entablement  avec  un  piédef- 
talqui  porte  un  morceau  de fcutpture> 
hit  pz);. Cou  flou  le  Jeune.  11  repréfeme 
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ie  Soleil  fur  fon  char,  prêt  à  commencer 
fa  courfè  ;  les  Saifons  défiguées  par 

2 uatre  Génies ,  tiennent  les  rênes  de 
ïs  chevaux» 
La  diftributiort  de  ce  palais,  dont 
rintëriôur  i^*eft{ias  fini ,  anncfnce'un 
plain-pied  noble  &  fpacieux  dans  la 
pofition  la  plus  agréable.  La  réanion 
iîe  l'hôtel  de  Brancas  ,  élevé  fur  les 
-deflîns  de  Laffuranu ,  ic  fous  la  côn^ 
îdûite  ^Àubtrt ,  y  ajouré  tin  rrès-grand 
^avantage  par  Tér^dae  des  jardina. 
JCet  Hôtel  eft  ,  quant  à  prélent ,  k 
feule  partie  du  palais  Bourbon  qui  foit 
occupée.  > 

D'un  veftibule  où  règne  un  ordre 
Corinthien  ,  on  entre  à  droite  dans  la 
falle  à  manger ,  dont  les  extrémités 
ilécrivenr  une  portion  circulaire  ,  &  à 
gauche  dans  une  anti-chambrfe  carrée. 
Son  principal  ornement  eft  une  pendule 
policamératlque  ,  qui  marque-  lei 
phafes  de  la  lune  ^  les  mois ,  les  jour^ 
&  les  quantièmes. 

^  La  galerie  eft  confacrée  aux  exploit» 
militaires  ,  qui  ont  illuftré  le  prince 
de  Condé.  On  y  voit  quatre  grandi, 
tableaux  où  font  repréfenrés  la  ba- 
taille de  Lens  -&  le  combat  près  de 
Pribourg  j  par  M.  Cafan&va  j  la  bataille 


QUARTIEI. 

DE  Saint 

Germain 

DES  pRÉS. 

XX* 
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'  de  Rocroi  &  celle  de  Nortlinge  ,  par 

Quartier  i^;  /^  p^^n.  Les  delFus  de  porte  dùsà 

Germain    ^^  dernier  artifte  >  font  voir  les  ficges 

pBi  pRii.  dTpres  ,  de  Thionville  »  de  Phili£- 

XX.       bourg  &  de  Dunkerme* 

Cette  galerie  eft  luivie  d'un  falos 
pour  la  mufique  ,  &  d'un  autre  boifé , 
très- orné  de  iculptures  &  dé  dorures, 
&  dont  les  meubles  font  fupetbes.  On 
entre  enfuite  dans  la  chambre  à  cour 
cher  ,  tendue  Thiver  de  tapiflTeries  des 
Gobelins  ,  avec  des  médaillons  color 
riés  y  exécutés  d*apiès  Boucher,  ainfi 
que  le  lit  d'un  genre  nouveau.  Le  car 
binet  de  travail  termine  ce  bel  appai* 
ment. 

.  Le  petit  palais  qui  a  fon  iflTue  fur  le 
quinconce  des  Invalides ,  f^ât  honneur 
à  M.  Bélifart ,  fur  les  plans  duquel  ij 
a  été  élevé»  La  falle  i  manger  d'été  , 
eft  la  première  pièce  q:ui  mérite  atten- 
tion. Dans  les  diagonales  de  fa  forme 
ovale  ,  on  a  pratiqué  quatre  portions 
circulaires  avec  des  portes  de  côm^ 
muriication  aux  appartemens.^  Les 
efpaces  font  remplis  par  des  figures 
de  Bacchantes  peintes  en  grilaille. 
Tous  les  ornemens  &  les  rofaces  de 
fon  plafond  en  vouflTure  imitent  le  re- 
lief au  point.de  faire  illuiipcu    - 
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JLa  falle  à  mander  d'hiver  s'cchaufFe  à  ^*'***'^*' 
la  manière  RulTe  >  par  des  tuyaux  de  ^^5^^"^* 
chaleur  difpofés   tout  autour:  fous  le    g^£^main 
carreau.  Sa  décoration  eft  un  payfage  ^^j  Prbs. 
en  treillage  rehauflc  d'or  j  des  berceaux       XX, 
de  verdure  &  de  fleurs  ornent  les  côtés 
de'  cette  pièce  ,  &  les  diffcrens  percés 

aui  fe  prcfentent  i  travers  des  glaces , 
ont  le  tain  eft  découpé  à  la  manière 
des  Chinois  ,  donnent  des  points  de 
vue  agréables*  Les  niches  pratiquées 
dans  ces  treillages  avec  des  fontaines 
de  marbre,  font  ornées  des  ftatues  des 
Vénus  de  Médicis  &  aUK  Belles -feATes. 
Cette  pièce  fe  termine  par  des  vafes 
&  un  berceau  d'arbres  auxquels  des 
Génies  fafpendent  des  guirlandes  de 
fleurs.  I 

La  falle  du  billard  eft  à  droite  ,  & 
peinte  en  treillage,  avec  des  figures 
de  femmes  feintes  qui  portent Tur  leur 
tète  des  corbeilleslde  fleurs ,  &  tiennent 
fafpendus  à  leurs  bms  des  médaillons 
où  font  les  règles  du  jeu.  On  a  entoure 
de  guirlandes  le  billard  à  une  certaine 
hauteur  ;  invention  ingénieufe  pour 
placer  les  plaques  qui  reçoivent  les* 
bougies. 

-  De  l'autre  côté  de  la  falle  à  manger 
iA  un  falon  de  fotme.  xonde^    Dei. 

Rv 
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Îjrouppes  de  colonnes  loniqdes ,  dont 
e  fut  cannelé  eft  enrichi   de  fleurs 
GiRMAiM   peintes  ,  règlent  fon  ordonnance.  Les 
»ss  Prés,    ^^cades  ,font  fupportées  par  des  co- 
XX.       lonnes  avec  des  fonds  de  glaces ,  fous 
lefquels  on  a  placé  des  canapés  ;  leur 
cintre  eft  décoré  de  draperies  galam- 
ment; relevées  avec  des  glands.   Les 
chenets  de  la  cheminée  font  liés  jvec 
fes  fupports ,  afin  qu  elle  ferve  de  table 
en  été  par  le  moyen  d*un  panneau  de 
fond  qu'on  y  ajoute.  Chaque  côté  des 
portes  eft  accompagné  de  grouppes  de 
colonnes  qui  ont  au(fî  des  fonds  de 
glaces ,  dont  les  joints  font  cachés  par 
des  moitiés  de  luftres  &  des  cafiblettes 
ibfpenduês  aux  tables  qui  s'unifient 
avec  les  colonnes.  Des  glaces  remplif- 
fentles  efpaces  entre  les  croifées  j  d'au- 
tres montées  fur  des  coulifles,  pren- 
nent le  foir  la  place  des  volets,  &  leur 
accord  avec  celles  qui  leur  fpnt  oppo- 
fces ,  multiplie  a  Tinfîni  la  grandeur  de 
la  pièce  &  la  décoration. 

Le  plafond  ayant  été  compofé  pour 
recevoir  une  ouverture  au  milieu ,  lar- 
chitede  a  employé  Tillufion  deia  pein- 
ture, afin  de  faire  fon  entablement, 
fupérieur  couronné  par  une  galerie  cir- 
culaire. Elle  eft  foatenueincérieuremfint> 
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par  des  Cariatides ,  &  ce  qui  eft  cenfé  ^""""""^ 
extérieur  par  une  colonnade.  Cette  ga-  Quartiee 
lerie  a  procuré  des  efpaces  avantageux  ^^  Saint 
dans  leiqueîs  M.  CalUt  a  peint  la  Toi-    ^ ^^  Pré*, 
lette  de  Vénus  ;  des  Génies  qui  atté^»       XX. 
lent  des  colombes    à  fon  char  ;  des 
Nymphes  t)ccupées  à  cueillir  des  fieurs^j 
des  Génies  qui  cherchent  à  orner  la 
toilette  de  cette  Déefle  \   le   dépaft 
d'Adonis  5  accompagné  de  Nymphes, 
conduifant  des  chiens  au  foYi  du  cors  j 
TAmour  qui   répand    des    fleurs  fur 
leurs  pas  ;  des  fontaines  &  des  con- 
certs de  Nymphes  joints  au  foa  de  la 
flûte  de  Pan ,  femblent  annoncer  L'en^ 
trée  des  forêts.  Des  Génies  attacliént 
des  guirlandes  de  fleurs  fur  la  draperie 
gui  découvre  Vénus  à  fa  toilette ,  & 
fervent  à  fupporter  le  luftre. 

La  partie  lupérieure  de  ce  plafond 
s'enlève  &  fe  raccorde  avec  les  group- 
pes  de  nuées  qui  paffent  derrière  la 
galerie  circulaire ,  dont  le  deflus  fert 
de  tribune  à  des  mufîciens,  • 

La  chambre  à  coucher ,  le  boudôiii 
parqueté  de  marqueterie  &  le  cabinet 
ÀM  Prince ,  font  d'un  ftyk  analogue  à 
leur  caractère. 

La  galerie  renferme  de  beaux  ta* 
bleaax  de  l'Ecole  Flamande.  Rubens  i 

Rvj 
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Breughel,  Van-VeWe ,  Wouwetmans^ 
Quartier  Teniers ,  Carie  an  Jardin  &  Murillo , 
^»  Saint    EfpagnoU  concoarenr  à  fa  décoration. 

ntplu.       ^^  ^^^^^'^  *  ^^  ^^"^  ^^  fpeûacle  . 
j^^   '  qui  ne  font  pas  encore  achevés  ,  (ont 
conrigus  à  cecte  galerie ,  &  terminent 
l'enfemble  de  ce  petit  palais. 

Le  jardin  eft  compoié  d*un  parterre, 
^vk  miliea  duquel  s'élève  on.  temple  de 
treillage.  On  y  a  placé  un  beau  grouppe 
de  mart>re  ,  repréfentant  l'union  ae 
VAiBour&  del'Aqiitié^parM^  Pigallc^ 

L'HoteeRotal  des  Invalides  (a). 
Dans  cet  admirable  monument»  Louis 
XIV,  qu  on  pourroir  appeler  FAugufte 
de  la  France ,  a  eu  delieiad'aflurer  aux 
ofEciefS  &  aux  foldats  une  heureufe 
retraite  ,  lorfque  leur  âge  ou  leurs 
bledures  Les  mettent  bots  d'état  de 
fervir.  Les  fondemens  de  cet  hôtel 
furent,  jetés  en  1^71  :  on  éleva  eu 
1749^  un  bâtiment  pour  les  oflSciers  de 
grades  fupérieurs  ,  &  on  planta  de 
belles  allées  qui  règnentdepuis  l'avant- 
cour  de  l'hôtel  jiuqu'aux  bords  de  la 

(a)  C.  N.  Cochin  a  grarc  les  plans ,  pein* 
tur4s  &  fculpcures  de  cec  hôcd  ,  pour  ïsl  Défi' 
€rtptèon  Hiftonqué  de  tHâtel  Royal  des  //t* 
W<V<jr«  in-foL  ijn  ,  léioipriAiée  ca  X7x^« 
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Seîne.  Nos  vieux  guerriers  s'y  entre- 
tiennent des  vidoîres  acquifes  par  leuts  Q"^*^'^* 
blefllires.  Ces  alléçs  nous  rappellent,   germawi 
4it  un   ingénieux  écrivain  ,    l'image  ^jj^  Pk^i^ 
douce  &  riante  des  Héros  d'Homère       XXn 
&  de  Virgile  ,  errans  dans  l'Elylée.  / 
Elles  annoncent  majeftueufement   le 
fompcueux  hôtel  des  Invalides  ,quieft 
du  deffin  de.  Bruant  le  jeune.  * 

La  façade  du  côté  de  la  ville  pré- 
fente un  grand  corps  de  bâtiraerit ,  an 
milieu  duquel  eft  une  porte  royale 
accompagnée  des  Figures  de  Mars  & 
de  Minerve,  çztCoi^ou  le  jeune  y  qui 
a  fculpté  auflîla  tête  d'Hercule  à  la  clef 
du  cintre»  &  tout  en  haut  dans  une 
portion  cintrée  ,  Louis  XIV  i  cheval , 
accompagné  desFigures  en  demi-relief 
de  la  Jliftice  &  de  la  Prtidence ,  aflîfe$ 
aux  angles  du  piédeftaL 

Cette  porte  conduit  dans  ime  très- 
grande  cour ,  appelée  Royale  ^  qu'ea- 
tourent  quatre  corps  de  bâtimens  ,  fvur 
le  devant  defquels  font  deux  rangs  / 
d'arcades  l'un  lur  l'autre  qui  forment 
des  galeries  régnantes  tout  autour.  Le 
milieu  de  chaque  face  eft  diftingué  par 
une,efpèce  de  corps  avancé  y  fucmonté 
d'un  fronton  :  aux  extrémités  àQ& 
combles  font  placés  des  chevaux  en 
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pierre  ,    grands  comme  le    naturel* 

Quartier      L*Eglise  eft  comme  féparée   en 

DE  Saint    j  j         „  •     /  .         ^    «    i  r 

Cermaim  °^^*  »  "^"^  ^  "'^^  mtenemre  eft  del- 

pis  Prés,  tînée  aux  foldats ,  &  l'autre  eft  extc- 

XX.      rieure  &  nouvelle.  Le  portique  en  £ace 

de  la  grande  cour  condiûc  à  la  pre^ 

niière ,  &  eft  formé  de  deux  corps  d'âr- 

chitedhire  de  huit  colonnes  chacun. 

On  voit  rcgnet  dans  Tincérieur  de  cette 

Eglife  élevée  par  Bruant  le  jeune ,  ug 

ordre  Corinthien  ,  avec  des  bas-côtés 

&  des  corridors  au-defliis. 

La  nouvelle  Eglife  a  été  conduite 
par  JuUs'Hardouin  Manfart. 

La  Chaire  du  prédicateur  fculptce 
par  y^Jf^,  eft  d'une  menuiferie  dorée 
îur  un  ÎFond  blanc.  L'abat-voix  fupporté 
par  deux  palmiers  ,  a  pour  comble  une 
Couronne  de  France  que  foutiennent 
des  Chérubins. 

L'Autel  eft  magnifique.  Six  co- 
lonnes torfes ,  grouppées  trois  à  trois 
&  entourées  d'épis  de  blé,  de  pampres 
&  de  feuillages  ,  portent  quatre  faif- 
ceaux  de  palmes  ,  qui  fe  réuniffànt, 
foutiennent  un  baldaquin  terminé  par 
un  globe  furmonté  d'une  Croix.  Les 
Figures  d'amortiïfement  &  les  autres 
ornemens  font  dç'  f^anclcve  &'  de 
Côuftou  le  jeune.  Ea  fàée  à%  cet  Arttd 


D  n    Parts.  j^jl 

du  Goté  de  la  campagne  ,  eft  dccorée/ 
d'un  bas-relief ,  où  raacUve  a  fculpté  ,^^5"^^* 
la  Sépulture  du  Sauveur.       ^  Germain 

Le  pavé  eft  de  ftuc  ,  divifé  par  des  des  PRis#i- 
compartimens  de  diflférenres  couleurs      XX., 
fort  bien  aflôrties  &  d'un  très^beaUî 
deflin. 

Les  peintures  de  la  voûte  repré- 
fentent  le  Myftère  de  la  Sainte  Trinité 
compofé  de  fept  figures  principales» 
L'Aflbmption  de  la  Vierge  raccôm-t 
pagne j  &  eft  au-defliis dé  larcade  qui 
joint  les  deux  Eglifes.  Ces  deux  mor- 
ceaux font  le  chef-d'œuvre  de  No'il 
Coypcl 

Dans  les  embrafures  des  fenêtres , 
Louis  de  Boullongnc  ,  à  gauche  en 
entrant  par  la  campagne ,  &  Bon  Boul^ 
iQfigne  à  droite  ,  ont  peint  plufieurs 
grouppes  d'Anges  qui  font  des  concerts. 

Le  Dôme  eft  difpofé  en  croix  Grec- 
que ,  c'eft  à-dire  ,    dont  les  quatre, 
branches  fonr  d'une  égale  longueur. 
'  Ses  peintures- repréfentent    la  Gloire^ 
du   Paradis,   &  la  Félicité  dont  les. 
Saints  y  jouiflent.    Plufieurs    Anges' 
adorent  Jéfus-Chrift ,  d'autres  font  des 
concerts  ;  quelques-uns  femblent  re-: 
cevoir  S.  Louis  dans  ce  bienheureux 
iejpur«  Ce  Pûnce  revcm  des  oi:aemeQi> 
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de  là  royâttté ,  eft  i  genoux  ^  &  offire 
QvARTiBR  i  Dieufon  épée  &  fa  couroane.  Ceue 
Germa^iIi  ^^"^if ^'^^^  peinture  à  ftcfque  eft  de  la 

Ms  Prés.   ^*î//^' 
XX.   '       Plu5  bas  Jouvtnet  a  auffi  peint  â  fref» 

3 lie  &  d'une  grande  manière  ,  les 
ouze  Apôtres  de  quatorze  pieds  de 
proportion.  Ils  font  accompagnés  des 
marques  qui  les  caraftérifent ,  &  de 
^rouppes  a  Anges  bien  contraftés  qui 
les  élèvent  au  ciel. 

Dans  les  pendentifs  du  dôme  ,  on 
^oif  quatre  grands  tableaux  ,  où  la 
Fojfe  a  peint  à  frefque  les  Evangélîftes. 

La  Chapelle  de  S.  Grégoire  le 
Grand  eft  la  première  du  côté  de 
TEvangile  ,  entre  le  Sandaaire  &  la 
Chapelle  de  la  Vierge.  Au-defllis  de 
la  porte  de  cette  chapelle  eft  un  bas- 
,  rehef  de  le  Gros ,  repréfentant  S.  Louis 

qui  donne  à*  manger  aux  pauvres. 
Sur  TAutel  eft  la  Figure  de  S.  Gré- 

Î foire  en  marbre  ,  tenant  le  livre  de 
'Evangile  &  bçniflant  le  peuple  ,  par 
M.  Lemoyrie.  Sur  les-  côtes  font  Sainte 
Emilienne  fa  tante  ,  par  M.  d'Hue:( ,  & 
^inte  Sylvie  fa  mère ,  par  M.  Caffieri* 

Michel  Cotncille  avoir  peint  dans  la 
coupole  en  fept  morceaux ,  le»  zQiom 


I>   B 


de  S.  Grégoire.  Cet  ouvrage  étpi% 
tombé  dans  tirl  dépériffeinent  roçal , 
foie  par  rhamidité ,  foit  par  la  mauvaife 
qualité  des  couleurs  que  l'artifte  avoir 
employées;  M.  Doyertz.  r-epeint  cette 
chapelle  après  la  mort  de  Carie  Vanlo0 
qui  en  avoir  été  chargé. 

Le  premier  tableau  repréfente  Saint 
Grégoire  retiré  fous  la  voûte  d'un  ro- 
cher ,  &:  méditant  fur  ime  tète  de  mort« 
Une  colombe  q^ui  plane  dans  1  air  ^ 
indique  la  retraite  du  Saint  au  clergé 
&  aux  principaux  citoyens  de  la  ville 
de  Rome, 

Le  fujet  du  fécond  tableau  eft  une 
procefllon  du  clergé  de  Rome ,  pour 
obtenir  la  ceflation  de  k  pefte  qui 
gjfligeoit  la  ville.  Grégoire  a  la  tète  ^ 
adreflè  fes  vœux  an  ciel.  Dé)à  un  Ange 
de  paix  paroîr  au-deflixs  du  mont  Saint- 
Ange  ,  &  chafTe  devant  lui  ce  fléao 
redoutable. 

On  voit  dans  le  troifième  tableau  1^ 
faint  pontife  occupé  à  panfer  la  plai^ 
mortelle  d'un  officier  général  dont  la 
tête  eft  penchée  vers  fon  époufe  évar 
nouie  à,  fes  côtés. 

Au  quatrième ,  le  Saint  accompagné 
des  cardinaux ,  eft  repréfente  aflis  fur 
le,  trône  poptiâcalt  U  reçois  le  tribuj;^ 


QUARTIBR 

DE.  Saint 

ÇsRMAIM 

DES   P&fiS^ 
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!  d'hommage  de  Recarede  ,   Roi   des 

QuARTUE  Got'is  d'Efpagne,  qui  le  fait  remercier 

DE  Saint  par  un  anibaiïadeur  de  Ces  foins  pour 

ijtMAiif  1^  converfion  des  peuples  d'Efpaene. 

jQ^       Un  page ,  près  de  1  ambaliaaeur ,  porte 

une  cadette  très-riche. 

Le  cinquième  fait  voir  le  Saint  oc- 
tupc  de  la  reconftruAion  de  TEglifê 
de  S,  Pierre,  dont  rarchîtç<fte  lui  mon- 
tre le  plan  tenu  par  un  pique ur  â  ge- 
noux. La  fcènc  eft  éclairée  par  un  foleil 
couchant. 

•  La  mort  de  S.  Grégoire  eft  le  fujec 
du  fixième  tableau.  Son  corps  eft  placé 
dans  une  chapelle  de  S.  Pierre ,  revctu 
de  {es  habits  pontificaux  ,  &  expofé  à 
la  vue  du  peuple  qui  vient  implorer 
fes  reftes  inanimés  :  une  mère  lu^  pré* 
fente  fon  fils  mourant ,  des  Anges  an- 
noncent au  peuple  que  fon  bienfaiteur 
Va  reprendre  fa  place  au  ciel  ;  ce  qui 
lie  cette  fcène  avec  celle  qui  eft  peinte 
'Jans  la  partie  la  plus  élevée  de  la  cou- 
pole ,  &  qui  offre  aux  yeux  l'Apothéofe 
du  Saint  y  accompagné  d'Anges  te- 
nant les  attributs  de  la  dignité. 

Tous  ces  morceaux  font  exécutés  à 
rhuile.  Parizeau  eft  chargé  des  gravures 
qu  il  doit  exécuter  fur  les  deffins  qu  S 
4  faits  d'après  les  tableaux  ©riginaux. 
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,  Au-deflbas  des  fenêtres  on  a  placé  ^"yT'*^' 
::  des  grouppes  d'Anges  dorés ,  doCouf-  Quartier 
ï    tau  rainé.  f.^  ^^^^^ 

CJEB.MAIN 

[         La  Chapelle  de  la  Vierge.   Sa  i>hs  ?**$•" 
'    Statue  en  marbre  eft  de  M.  Pigal/e.      ^^^ 
pes  deux  Anges  de  plomb  qui  font  en, 
adoration ,  Tun  eft  de  Coujïou  le  jeune  ^ 
èc  l'autre  de  Poirier. 
'  Le  bas- relief  fur  la  porte  qui  conduit 
de  cette  chapelle  dans  celle  de  S.  Je» 
rôme  ,  »ft  la  Tranflation  que  S.  Loui» 
fit  faire  de  la  Couronne  d'épines ,  pac 
Vanckvc 

:    La  Chapelle   de  Saint  Jéromi 
eft  peinte  par  Boullongne  Vainc.    Le 

{Premier  tableau  repréfente  ce  Saint  ^ 
orfqu'il  vifite  les  corps  faihts  dans  les 
catacombes  à  Rome, 

Le  deuxième  eft  fon  Baptême. 

Dans  le  troifième  ,  il  eft  ordonné 
Prêtre*      .  •  * 

Au  quatrième  il  eft  repris  d'avoir 
lu  les  livres  profanes. 

Le  cinquième  eft  S.  Jérôme  toujours 
effrayé  par  la  penfée  des  jugemens  de 
Dieu. 

Dans  le  fixième  ,  il  meurt. 

Au  milieu  de  la  coupole  eft  fou 
Àpothéofe*  ,^  - 
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Les  deux  bas-reliefs  dorés  ,  fbuâ  \et 

Quartier  fenêtres  de  celte  chapelle  ,  font  deî 

DB  Saint    gf^uppes  de  Prophètes    fculptés    pat 

w  Pr^s.   ^^nft^^  Vainc  y  qui  a  fait  auffi  Tan  des 

XX.    *   <1^"^  grouppes  au-deflous  des  tableaux» 

La  Figure  eti  marbre  de  S.  Jérôme 

tft  è^Adam  Vainc  ,  qui  a  repréfentc  ce 

^ère  de  rEglifê  prêt  à  écrire  les  peu- 

fées  divines  qui  lui  font  infpîrées  ,  & 

Cerraflant  les  Ariens  dcfignés  par  Satan 

déchaîné  contre    lui.    La   Statue  de 

Sainte  Paule  eft  de  Granïcr  ,  &  cell^ 

de  Sainte  Euftochie  fa  allé  >  a  été  faite 

par  i/^Diftt  (d). 

Le  bas-relief  placé  fur  la  porte  du 
dehors  de  cette  chapelle,  près  da 
grand  portail ,  efk  de  VEfplngoIa ,  & 
A  pour  fujet  le  Pape  qui  bénit  S«  Loub 
&  fes  enfans. 

Les  Anges  au-deffus  de  la  pone  du 
coté  de  la  campagne  »  tant  en  dedaos 
qu'en  dehors ,  font  de  Vancîcvc. 

La  Chapelie  de  Saint  Augustin4 
Sur  la  porte  en  dehors  eft  S.  Louis 
qui  reçoit  TExtrcme  -  Ondion  ,  par 
VancUvc.  Cette  chapelle  qui  eft  la 
première  à  côté  de  la  grande  porte, 

{a)  Ces  Figures  ne  font  que  des  modèles , 
fc  doivent  être  exécutées  en  macbrc. 
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cft  le  plus  bel  ouvrage  de  Boullopgne  ^^7^""^^ 
le  jeune.  Quartiie 

Le  premier  tableau  eft  la  Conver-   g^^^^^Îh 
fion  de  S,  Auguftin,  ^^^  P^i,^ 

Le  fécond ,  fon  Baptême.  XX» 

Le,  troifième  j  fa  Prédication  à  Hyp- 
pone  devant  TEvêque  Valere ,  foji  pré*- 
déceffeur. 

Le  quatrième ,  fon  Sacre  Epifcopal  i 
p^r  Mégalius ,  Primat  de  Nuinidie, 

Dans  le  cinquième  eft  pçinçe  U 
Conférence  de  Çarthage  ,  ou  il  con- 
fondit les  Donatiftfs  ^n  préfence  d(5 
I4arcellin  ,  Proconful  d'Afrique.   . 

Dans  le  fixième ,  Ip  Saint  près  de 
mourir ,  guérit  un  maladçr 

Au  milieu  de  la  coupole  il  s'élève 
au  ciel. 

La  Statue  de  S.  Augu{tin  placée  fur 
TAutel  eft  de  marbre ,  &  a  été  fculo- 
;ée  par  M.  Pajou  ;  S,  Alipe  eft  ae 
Ma:çiere ,  &  Sainte  Monique  de  Fr^n- 
fols:  ce  ne  font  que  des  modèles. 

La  Chapeli,e  be  Sainte  TuÉRèsi, 
Sa  Figure  en  marbre  eft  de  M.  le- 
moyne  ;  Jes  deux  Anges  de  plomb  qui 
l'accompagnent  font  Pun  dQ^Lcmoyne  , 
§c  î  autrç  d$  /a  Pierre^ 
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.  Quartier       La   Chapelle  de   S.  Ambi^oise. 

PE  Saint    Le  bas-relief  placé  fur  la  porte  tait  voir 

^^^PkU    ^  Louis  qui  envoie  des  Midîonnaires 

XX.   *    P^"*^  ^^  converfion  des  Infidèles ,  par 

Slodt^.  BouUongnc  Vaîni  a  repréfentc 

dans  la  coupole  la  Vie  de  Saint  Am- 

troife. 

Le  premier  tableau  eft  rinvention 
du  corps  de  Saint  Nazaire  martyr. 

Le  fécond ,  la  Converfion  d'un  cé- 
lèbre Arien. 

Le  troifième ,  S.  Ambroife  fait  ar- 
chevêque de  Milan. 

Dans  le  quatrième ,  il  défend  Ten- 
tée de  TEglife  à  l'Empereur  Théodofe. 

Au  cinquième ,  il  guérit  un  pofledc» 
Le  fixième  tableau  expofe  fa  Mort , 
&  le  dernier  fon  Apothcofe. 

La  Figure  de  S.  Ambroife  eft  de 
Slodt\  y  celle  de  S.  Satyre  eft  de  Ber* 
trand,  &  U  P autre  a  fait  celle  de  Sainte 
MarcelHne.  Ils  étoient  frère  &  fœur 
de  S.  Ambroife. 

En  fe  plaçant  au  centre  du  dôme, on 
jouit  d'un  des  plus  beaux  fpeâacles  que 
puiflè  offrir  Tarchite^re.  Sa  forine 
circulaire  eft  retracée  par  quelques 
rangs  de  marchesjdes  fenêtres  ouvertes 


Di  Saint 
Germaih 

b£s  Prss^ 
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dans  Tattique  éclairent  le  dôme  {a) 
fans    être     aperçues    du   fpeûateur,   Quartieh 
étonné   de  l'éclat  qu'elles   procurent      ~" 
aux  peintures  de  la  coupole  ;  les  maf- 
(îfs  des  pendentifs  décorés  chacim  dd 
deux  colonnes ,  font  ouverts  dans  le 
milieu  pour  donner  entrée  dans  qua- 
tre   chapelles   ,    dont   les   deffus   de 
porte  préfentent  autant  de  bas-reliefs. 
Celui  au- deflus  de  la  porte  de  Saint 
Ambroife  ,  où  l'Ange  tient  le   bou-r 
clier  ,  eft  de  Cou/Iou  l'aîné.  Celui  de 
la  porte  de  S.   Auguftin  ,  où  l'Ange 
tient  le  cafque ,  a  été  fculpté  par  Coy^ 
^evox.  J^anclcve  a  fait  celui  de  la  porte 
àe  Saint  Jérôme ,  où  l'Ange  tient  Té-- 
tendard,  &  Flamerïcç\i\\  au-deflus  de  la 
porte  de  S.  Grégoire,  où  Ion  remarque 
un  Ange  tenant  la  Sainte  Ampoule*    ' 
/   La  façade  de  l'Eglife ,  du  coté  de  la. 
campagne  ,  eft  compofée  des  ordres 
Dorique ,  Corinthien ,  &  d'un  attique 
au-deflus.    Plufieurs  Figures  la  déco*, 
rent  :  les  deux  principales  qui  ont  près 
de  onze  pieds  de  haut,  font  de  mar- 
bre \  elles  repréfentent  l'une  S,  Louis  , 
modelée  par  Girardon  ^  &  fculpté^  par 

(  ^  )  Ce  dôme  a  une  double  calotte  »  dont 
la  plus  baflc  eft  ouverte  »  &  la  plus  luute  qui 
cil  peinte  fc  teroùnc  à  la  lantcioe. 
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Coufiou  V  aîné  y  Taûtre  S.  Charlemagne 
«^«ARTXER  pjj^j.  Coyiçvox ,  qui  a  fait  auflî  les  qua- 
Germ AIN    ^^^  Vertus  couchées  ;  favoir ,  la  Juftice, 
»Es  PRBS.  ^^  Tempérance,  la  Prudence  &  la  Force. 
yyx  Les  grouppes  pofés  fur  la  baluftrade 

-  font  les  huit  Pères  des  Eglifes  Grecque 
&  Latine^,  ^favoir ,  S.  Bafile  &  S.  Am- 
broife  falps  par  Poultier^  S.  Jean  Chry* 
foftome  &  o.  Grégoire  le  Grand  par 
Ma^eUne  ,  S.  Grégoire  de  Nazianze  & 
S.  Athanafe  par  Coy^çevox  ^-  S.  Jérôme 
&  S.  Auguftin  Ç2LÏ  Hurtrjtl/e.  Le  fron- 
ton orné  des  Armes  de  France  ,  eft 
comblé  d'une  Croix  &  de  deux  Statues 
iqui  repréfentent  la  Foi  8ç  la  Charité; 
celles  djes  côtés  font  la  Confiance , 
l'Humilité  ,  la  Confiance  &  U  Ma- 
gnanimité, 

Le  Dôme  formé  d'un  corps  d'atchi- 
redure  d'ordre  Compofire  ,  eft  ac- 
compagné de  quarante  colonnes  du 
itieme  ordre  ,  qui  foutiennent  un  at- 
tîque.  Rien  rfeû  mieux  traité  que  fa  de- 
Cotation  tant  extérieure  qu'intérieure. 
Mais  cçlle-làeft  encpre  plus  admirable 
par  l'enfemble  de  fçs  différentes  par- 
ties ^  (jui  tendent  toutes  à  la  forme 
pyramidale  de  la  coupole ,  fi  recom- 
maiîdée  par  les  grands  maître*.  Le 
projet  dô  Manfart  étoit  de  joindre  i 

cette 


I 
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cette  belle  £ica<ietmecQloniiadi&circu* 
laire  avec  quatre  pavillons  pliis  clevési,  Quartib* 
4Uns  le  goût  de  celle  de  Saint  Pierre  ^^^^^^^^ J 
-<leRon3e«.  Quoique  le  dôme  de  cette  j^^^^^ll^ 
£glife  foit.  ùhpédûnt  pom  tes  prQpor*-      xk» 
tions  icdtd  des  Invalides  ^  il  ne  l'eft 
;|>oinc  pouhJb.inagmâcence«       ^ 
'     Il  ne  faut; pas  oublier  de   voir  les 
quatre    réfeéfcoires  »    tous   ornés   de 
grands  tableaux  peines  à  frefque  par 
JMmin^  Usrepréfen^nt  diveries  pla^ 
iits.  &fortificadon^  des  villes  de  Flan- 
dre 5  <le  Holbmie  ^  d'Alface  • .  •  con«> 
«[uifespar  Louis  XIV.  -Un  d^e'cesré'»  . 
feâoices  renferme  fîx  grands  morceaux 
de  peinture  dûs  à  Parroul  le  pèrté 

L'EcetE  R0YA1.S  MiuTAiaB.  Une 
avanc^cour  &  une  cour  précédant  la 
xour  royale  jqui  en  éii  féparée  par  uae 
grUle.  Ail  milieu  de  cette  dernière,  les 
yeux  fe  fixent  d'abord  fut  la  Figure  pé^ 
deftre  &  en  marbre  de  LiHiis  XV  faite 
parM«  Lemoync.  Ce  Rrince  entouré  des  ' 
attribua  de  la  guerre ,  paroît  prêt  àr 
décedier  aux  jeunes  élèves  de  l'Ecole 
les  récompenfes  (|ue  leur  valeur  doic 
un  jour  leur  mériter»  On  lit  fur  le 
piédjsftal  cette  inCcription.  gravée  ea 

S 


•  lettres  d^or  :  Uîc  umat  làclpaur  aima 
QvAKriEK  princeps. 

DE  Saint       0^  chaque  côté  de  la  f  coar  royale 
PU?Kis.   ^'^*^^  ^^^  trois  iwrchés  une  colon- 
XX,      nade  d'ordre  Dorique  dont  les  colonnes 
font  accom>léès&  engagées  ;foaaiage 
eft  de  facuiter  la  comouAiicacion  des 
difiFérehces  parties  de  ce  vafl^  édifice 
encre  elles.  Cet  ordre  dam  les  milieux 
offre  nn  avant  corps  de  haie  colonnes 
portant  un  fronton  aux  Armes  dii  Roi, 
ivee  des  enfans  8c  des  troptiées ,  8c 
toute  lerdonnaiïce  éft  terminée  du 
côté  dé  la  grilte  }Ktrdeiix  pavillons 
fftillah$  ,  pei^  exhaa(ré$.   La  face  da 
bâtiment  présente  dans  Ton  miliea  ua 
grand  ordre  Corinthien  cannelé ,  fài- 
font  avant-corps  &fannonté  d'an  fron- 
ton où  M.  i'//^^ç  a  repréfenté  la  Pttince 
fous  la  Bigure  de^NËnerve^qm  prend 
fous  fa  proteâioi'i  lés  Elèves  de  TEcole 
Militaire  :  d'un  côté  eft  la  NobielTe 
qui  les  lui  ptéfente ,  Se  de  l'autre  U 
Bonté  càraârérifée  par  le  Pciican.  Au» 
delTus  s'élève   un  attique  en  arrière- 
c^rps  avec  un  dôme  orné  d'un  cadran 
qu'accompagnent  les  Statues   allégo^ 
rigues  de  l'Étude  Se  de  la  Vigilance 
kit^fzj[îAidffuci*  Çevaftepaviilott 
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s^unie  i  deux  aSles  donc  le  pian  eft  plus 
recalé  ,  aa*devanr  defâuelles  règne  Qi^a^mu*,- 
aoe  colontiade  Dorique  faifant  galerie,.  ^*  ^^^^^ 
8c  furmomée  d  une  féconde  d'ordre   ^^p^^JJ 
Ionique  avec  des  pavillons  aux  angles       }q& 
qui  (e  lienc  avec  les  colonnades  laté- 
rales. Les  colonnes  du  rez  de  chauflSe 
ibnc  cannelées  au  tiers  ,  &xelles  de 
rétage  fupérieur  le  font  dans  toute  k 
fongueuc  de  leat  (ut. 

Un  veftibuie  à  quatre  rangs  de  co« 

lonnes  d'ordre.Tolcan  ,  placé  dans  le 

corps  de  logis   du  milieu  >  annonce 

.  re(calier  décoré  de  quatre  niches  qui 

renferment  les  Figures  en  pied  du  ma« 

réchal  de  LuxemlK>iirg  par  M.  Mouchy^ 

du  vicomte  de  Turenne  par  M*  Pajou  , 

du  Grand  Condé  par  M.  le  Cornu  ^  gc 

du  maréchal  de  Sax«  par  M.  JCHuei^ 

La  falleduconfeil  eft  au  premier  étage« 

Tous  fes  ornemens  font  relatifs  â  U 

p^uerre  «les  meubles,  les  fculptares , le 

teu  orné  d*enfans  artiftement  gro  wpér 

avecles  attributs  militaires.  M.  U  Paon 

doit  y  peindre  en(ix  tableaux  les  ba*^ 

tailles  de  Fontenoy  &  de  Lavfelt,  les. 

fiéges  de  Tournai  &  de  Ftibourç,  & 

les  vidloires  de  Louis  XV.  Deux  riches 

tables  de  marbre  ornent  ceae  pièce  » 

kur  pied  efticompofé  de  dem^  partief|^ 
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donc  celles  qui  ie  tirent  eti  devant  <{«- 

Q«AaTitt  voient  ^unir  pour  former  un  barear, 

»t  Saint    ^^^^  ^^  ^  pcéfiré  de  ne  faire  fcrvii 

pisvliiu  ^®*  tshlet  que  d'ocnemenc.    Dans  fc 

XX,       cabinet  font  placés   les  portraits  ei 

bufte  de  Louis  XV  &  de  la  Reine  foa 

époufe ,  exécutés  en  tapiiTerie  à  la  ma« 

fiufa^ure  rojrale  des  Gobelins  »  foos 

là  conduite  de  M.  Cù^etee  ^  T^n  des 

entrepreneurs  de  cette  manufaéhire , 

le  premier  xl'après  Carie  Vajnioo,  le 

fécond  d  après  Nattier. 

La  chapelle  eft  décorée  d'an  grand 
ordre  Conntkien  à  colonnes  engagées 
&  cannelées  ;  il  eft  couronné  d'un 
i^iche  ent^bletnenc  au-<ie(Ius  duquel 
s'élève  une  voûte  trèstomée  de  fculp^ 
tiures«  Dans  les  entre-colônnes  on  a 
placé  dix  tableaux  de  l'HiAoïfe  de 
'  S.  Louis ,  qui  onr  neuf  pieds  de  haut 
fur  fix  &  demi  de  lar^e. 

Le  premier  à  droite ,  près  de  la  tri* 
bune  aes  orgues  foucenue  fur  des  co« 
lonnes  Ioniques,  repréfente  &  Louis  à 
fon  avènement  ï  la  conronne^qui  remet 
àUReineBlanche  de  Caftillefamère, 
Il  régence  ^m  Royaume  en  préfence  da 
cardmal  Romain ,  légat  du  faint  Siège. 
JLa  Reine  en  deuil  de  Louis  VIII  ton 
,i^Qux  »  a  unt  robe  blacnche,  cpuleor 
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'      ùfîcée  alors  poire  le  4eml ,  &  le  cardinal 


eft  en  violet  9  les'cardinauxhe  fedif-  Quart  n» 
\      ^ngaoient  point  enco^^^^^  ^^^l'^^^^^ 

Ce  tableau  eft  de  M#  iritf^r.  ^^^  P^iç.. 

'  .  Dans  le  fécond  du  à  M*  Taravalt  XXn 
'  ce  Prince  à  1  âge  de  dix-neuf  ans  ^épbufe 
Marguerit-e  fille  de  Raîmond  Berengeti 
çémte  de  Provence ,  âgée  de  quatorze 
ans.  Là  cérémonie  %tn  fait  dans  l'E-. 
glife  de  Sens  pac  Gauthier  y  archevêque 
de  cette  ville*  Au  bas  des  marches  de 
l'aucel  à  droite  fur  im  prié-dieu  eft 
Blanche  de  Caftitle  ,,tnère  du.Roi  >  le 
cardinal  Roniain  de  Saint- Ange,  légat 
4u  Pape,  eft  près  d'elle.  A  gauche  on 
voiç  l§s  feigneurs  &  dames  du  cor-* 
tége,- &  dans  les  travées  du  fond  de 
VEglife  le  peuple  qiue  là  curiofité 
amene^ 

Le  troidème  qu^à  peint  Mw  Halle ^ 
fait  voir  S.  Louis  porànt  en  proceffioni 
de  Vincennes  à  Paris^  la  Saime  Cou- 
l?onne  d'Epines. 

On  voit  dans  le  qtiatrième  ce  Prince 
rendant  la  juftice  fous  un  chèhe  à  Vinr 
cennes ,  par  M.  Lépick\ 

J.e  cinquième  dû  à  Mi  Réfiout  »  ofFr# 
la  defcente  de  S.  Louis  daiis  la  Terre* 
Sainte. 

.  Le  premier  de  l'autre  côté  près  da 

S  iij 
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la  tribune  eft  de  M.  Amédéc  Vanloo. 

cÈamaim  pï^f^nf^  P^f  la  Reine  la  mère  pour  ctr« 
PIS  Pait.  facré.  JacauesdeBazoche,  évcque  de 
XX*  Soiflbns ,  laie  la  cérémonie  »  le  £ége 
de  Reims  étant  vacant;  Le  duc  de 
Bourgogne  porte  la  couronne,  Tévêque 
de  Laon  tierit  la  Sainte  Amponle ,  ie 
fceptre  eft  entre  les  mains  de  Tévcque 
de  Langres.  Derrière  le  duc  de  Bour- 

5ogne  font  les  comte(Iès  de  Flandre  & 
e  Champagne  ,  repréfentant  leurs 
iharis/tbfens.'  Dans  le  fond  on  voit  le 
chancelier  &  le  cardinal  deS^nt-Ange. 
Le  fécond  repréfente  S.  Louis  lavant 
\t%  pieds  aux  pauvres  >  par  M.  du  Ror 
tntau. 

Dans  le  troifième  les  Tartares  &  le 
Vieux  de  la  Montagne  ,  prince  des 
Aflaflins ,  ayant  fait  une  irruption  dans 
TA  fie  méridionale  »  envoient  en  1138 
des  ambafladeurs  à  la  Cour  de  France  » 

four  demander  du  fecours  à  S.  Louis, 
.eur  réception  eft  le  fujet  de  ce  tableau 
peint  par  M.  Brenct. 

Le  quatrième  repréfente  Tentrevue 
du  Roi  &  du  Pape  Innocent  IV  à  Lyo-î. 
Le  Pape  s'y  rendit  le  premier  avec 
l'Empereur  de  Conftancinopte  ,  pla^ 
fieurs  patriarches  >  évèques  &  cafdi- 
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lianx.  Âudi-tôt  que  le  Pontife  futitjuô 
le  Roi  arrivoic  ,accompagnédela  Reine  Quartie» 
fa  mère  yde  fon  frère  &  de  leur  Cour ,  ^^  ^^^''^ 
il  fut  au-devant  de  lui  &  l'embrafTa  ^^^^it'^ 
ûffedueufement.    Ce  tableau  eft  de       xx. 
M.  de  la  Grenée  traîné. 

Le  cinquième  eft  de  M.  Bcauforti 
S.  Louis  étant  près  de  Tunis  pour  eu 
faire  le  fiége ,  eft  attaqué  de  la  pefte  1 
&  prévoyant  fa  mort  prochaine ,  ii 
remet  fes  inftruâions  à  ion  fils  qui  lui 
fuccéda.  -    • 

Le  tableau  de  TAutel ,  peint  par 
M.  Doyen ,  a  dix-fept  pieds  de  haut 
fer  dix  de  large.  Le  Roi  demande  le 
Saint  Viatique  qui  lui  eft  apporté  par 
Geéffroy  de  Beâulieu,  fon  confeflTeur, 
de  rOrdre  des  Frères  Prêcheurs.Malgré 
fa  foiblefle ,  fon  refpeft  pour  le  Roi 
des  Rois,  lui  donne  le  courage  de  fe 
jeter  en  bas  de  fon  lit.  Phihppe  fon 
fils  &  ceux  qui  l'entourent,  le  couvrent 
de  fon  manteau  royal.  Il  reçoit  à  ge- 
noux le  facrement  de  TEuchariftie  avec 
la  dévotion  la  plus  exemplaire ,  &  re- 
commande à  ion  fils  &  fatnille  doni; 
une  partie  eft  préfente. 

La  façade  de  l'Ecole  Militaire,  du 
coté  du  champ  de  Mars,  a  vingt-une 
croifées ,  dont  celles  du  premier  étage 

Siv 
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font  ornées  de  fronçons.  -Un  avant* 
Qtartii*  cofp,  de  dix  colonnes  Coriathienr  es» 
VnKUAjl   l^q^^J  ^î?^^*,4deux  étages,  oc- 
>i»  Pub*.   ^"P^  '^  miliett  j  il  eft  décoré  d'un  fit>n- 
XX.       ton  aux  Armes  du  Roi.  Un  atcique  en 
arrière-corps  eft  furmonté  d'un  domo 
avec  un  cadran  que  les  Figures  du 
Temps  &  de  rAftronomie    accom* 
papienr.  Deux  arrière- corps  très-re- 
culés ayant  onze  ccoifées  ,  ont  chacun 
un  avaut-corps  .  de   quatre    colonnes 
Ioniques  engagées  ,  couronné    d'un 
fronton.  Une  baluftrade  règne  fur  tout 
rédifice  à  la  magniiicence  duonel  l'ap- 
chiceâiure  ,  là  peinture  Ôc  la  ixrulpture 
ont  également  conicousu. 

Le  puits  de  l'Ecole  MUi^ake  n'eft 
pas  un  objiet  indifférent.  JDeux  chevaux 
îbnt  aller  à  la  fois  quatre  jpompes  , 
dont  deux  foulantes  &  deux  alpirantes. 
ïlles  fourniflènt  inçefïàmment  de  l'eau 
à  un  réfervoir  couvert  &  i  un  abreu^ 
î^oir. 
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^e  Furftcmbcrg*  37^ ,  des  ducsde  GcfYrcs  1 1 1^ 
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lingue  37^  ,  de  la    maifon  de  Longueville 
109  y  de  la  ducheflc^de  Lauraguais  1^3 ,  du 
marquis  de  Louvois  1^9  ,  de  LuUy   148 ,  de 
Magnier  1^1  ,  de  Maigrie  tu,  de  Manfarr^ 
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dinal de  Richelieu  301  ,  du  cardinal  de  la- 
Rocbcfoucault  179  ,  du  Grand   Prieur    de 
Soav^ré  ,  X70 ,  du  chancelier  le  Tellier  X04  ,c 
des  de  Thoa  ^10^  du  duc  de  la  Tréiaoilla 
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axr,  dt  Chafrlottc-Cathcrînc  de  la  Tr^moîBc 
^06 ,  Jo  duc  &  de  la  duchcfTc  de  <a  Vicurilfc 
t47 ,  dïdouart  Oolbcn  de  Yillaccrf ,  iiid. 
dc2:aniec  iit..  '     ■    '  , 
les  Tuileries  *j>.' 
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TABLÉ 

A  LP  HÀ  B  É  TI QU  E 

DES  PEINTRES,  SCULPTEURS^ 
ET   ARCHITECTES 

]    Nommés  i>ahs  cstti  Disc&iPTiONr 

Avec  ieschîfres  qui  indiquent  Us  pages  ck 
il  efi  parle  de  leurs  Ouvrages. 


Adam  Taîné  ( Lambert Sigîsbcrt)  Sculp- 
,tcur,  né  à  Nancy  en  1700,  mort  en  X759^ 
-pages ,  zty  é  404«  ^ 

Adam  le  cadet  (Nicolas-Sébafticn  )  Sculp- 
teur ,  né  à  Nancy ,  ancien  ProfefTcur  de  T A- 
cadémic  Royale  de  Peinture  *  3©  »  77  »  i^f  > 

Albani  (François)  né  a  Bologne  ▼  cû 
IJ78,  mort  en  1660  ,  Peintre  dhiftoire, 
trcs-gracicu:f ,  furtout  dans  fcs  cnfans  &  fcs 

*  Je  neTais  pourquoi  quelques  perfonnes  écrivent 
Boulogne.  Bononia  ne  doit,  ce  me  femWe,  être 
traduit  que  par  Bologne ,  poMr  ne  pa«  confondre 
cette  Ville  d'Italie,  avec  Boii!ogtc-fur-Mer*  9» 
avec  Boulognf  en  Gafcçgne» 


4Si    Tasib  Ait ilAtfBrfQ«4  / 

Alixand»!  Uitits^ui  ,   conoa  fous  k 
aom  d'Alexandre  »  naquit  à  Paris  en  x  64$ .  Se        i 
mottnic  en  x?!^*  II. ^toit  originaire  dcPo^        7 
logne,  èc  médiocre  ^cintre  d'hiftoîre  xji.  \ 

AllAgiaxh  (Etienne)  Peintre  franfoisBL        ^ 
pay fa^iftc  du  dernier  ficelé  .&  f  i  •  ^ 

A&LBif  Ain>  ( George >r«ntré  ,  né  àNaod. 
Son  tableau  de  Notre-Dame  a  été  peint  es 
>^|o ,  8t  cft  le  premier  que  les  orfèvres  àycxic 
donné  à  cette  églife ,  1 ,  x  1  x  ^.  , 

ANsfti  (  le  Frère  Jeai>)  Religieux  Domt- 
nicain  j  peignoit  médiocrement   l'hiiloire  ,         | 
qiioiqa'ii  com|>osâc  facilenenCy   2S^«  1^1 ,         1 

374»  Î7^,  }•/?•  I 

ANOfté  (SimoftRênarddcS.)  Graveui^t 
Peintre  de  portraits  ,  né  à  Paris  ei>  1^14 ,  8c 

jnorten£^77,  J4,  )7- 

Angojer  fainé  (fsançois)  né  dans  laville 
ilu  en  Normandie  en  1^04  »  mort  en  i66p  » 
habile  Sculpteur,  13  ,  7S,  i84,.ioj,iio  , 
tu  ,  15)  ,1^0,  191  ,191,  îoo,  JIO. 

Angvier  k  jeune  (Michel)  né  dans  la 
nérae  ville  en  x^ii,  mort  enr  16Z6  ,  étoit 
Auffi  Scolpceur ,  &  furpafla  (on  frère  ,  xi^  , 
1S4,  171,  188,190,191,  191,501. 

Antoine  (Jacques-Denis)  né  à  Paris  ta 
X7J5  ,mcmbrc  de  l'Académie  d-Archicedure', 

Arcis  (  Marc  }  fculptcur ,  né  à  Tpulouft  , 
étoit  membre  de  TAcadémie  en  x^84,  501,  ' 

Argues  (  Gérard  des  )  né  à  Lyoïi  en  x/'9|,> 
mon  en  X  ^(» ,  a  été  un  des  plus  fameux  Géo- 
mètres du  dernier  fiècle.  Il  cxcciloic  furtoat 
4aflt  la  mécani^m:  >  i^i» 


^  VtS  PlINT&ZS  ,  ScUlPTBtr&S  ,'Uc.  [  4%f 

Am  Nou  tT ,  furnommé  Frère  Luc ,  Récollp.t, 
''«te  à  Cambrai ,  étoic élève  deClaudeFranjois, 
^  il  a  peint  i  N.-D.  riacr^diriiti  de  S.  Thomas  « 
^  Û  mourut  en  1^85 •  On  ne  peut  lui  refufcc 
^  iquelque  caicot  pour  peindre  l'hiftoire  »  1944 

Au  BUT  (  Jean  )  Arekitc^e  François ,  more 
'  il  y.a  environ  cinquante   ans  ,  ^4f  «  3?^» 
391. 

AtUB3Lt£T  (Claude)  ctoît  Peintre  &  BeC- 
finateuc  du  Jardin  Royal  des  Plantes  ,  avant 
Mlle  BaiTçporce  ,  qui  occupa  aujourd'hui 
cette  place,   15^.  ^ 

Au BRY  (Claude  Guillot)  Archîtede  frait« 
çois,  népn  270}  auyijlage  de  Chevillpaen 
Champagne  ,  mort  en  177.C  »  |<8,  578.  * 
AuoRAN  Toncle  (  Claude  )  né  à  tf  on  an 
1,^41 4  mort  en  i  ^84 ,  Peintre  d'hiftoire ,  qui 
dcffinolt  bien.  Il  ne  faut  pas  Je  confondJiB 
avec  Ton  neveu  Claude  j  q^i  excelloit  k 
peindre  dc^s  orneipens  .$  àcs  gropefqu^s ,  )  y^. 

» 
i^-ACABTj  Architeâç  vivant,  né  à  Paris  « 

^  Ballin  (Claude)  fameux  Orfèvre  Se  Sculp* 
ceur,  néàParisen  1^1/  >  Se  mort  en  1^78^ 
11,  18, 

Bai>ti«ts>  voyei  Monoycr^ 

Bardon  (François  Dandré)  né  à  Aiz  60 
Provence  ,  Peintre  d'hiftoirp,  adjoint  à  Reci» 
teor  »  membre  de  l'Académie  des  Belles-Let- 
tres de  Ma^feiUe«  Se  Direâeur  perpétuel  d^ 
TEcole  acadétnic«uç  du  Deflin ,  établie  en  cette 
même  ville  ,  rj  i ,  H5  9  3  ^7« 

Bajiochb  (Frédéric)    exccUeiit  Peintre 
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d'hidoirc  ôc  coloriftc^  oé  à  Urbia  en  is^t, 
mort  eu  i^ix  ,  ^8,  ioo>  104*  * 

BAlTHOLQAiit  BKlUiBBSG ,  ai  à  Ucredtf 
Tcrs  Tan  léio,  mort  en  K^o  »  pdgnoic  k 
payGigc  qa'il  ornoic  de  petites  figures  & 
d'animaux  d'une  grande  perfeâion.  U  a  aofi 
gravé  à  l'cau-fonc  de  petits  payfages  ,  z  1 5 , 
1X4. 

Bass  AN  le  père  (Jacques  dà  Ponte,  dît  le) 
né  à  Baflano  dans  les  Buts  de  Venife  en  1 5  lo, 
snoR  en  1591»  bon  Peintre  de  portraits  le 
d'animaux ,  dont  on  rante  le  coloris  5c  k 
cIair-obfcur,^4  ,  io4 ,  I7}>  Mo>  H^* 

Bassan  Talné  (François)  né  en  1550, 
snortcn  1594»  a  prefque  égalé  fon  père, 
S8  »  xox. 

Bassan  le  cadet  ( Léandre )  né  en  15^4» 
mort  en  i^i) ,  excelloit  à  faire  le  porciait; 

BAU6IN  (  Lubin  )  Tamommé  le  petit  Guide, 
Peintre  François  du  dernier  fiècle  ^  qui  a  fait 
de  grands  dcffins  pour  des  tapifleries»  ti» 
xj,  1^,17,1^. 

Bavr  C^can  Guillaume)  né  ï  Strasbourg 
en  i^io,  mort  en  1^40  ,  a  peine  lepayfage 
êc  I*architeûure  en  petit ,  avec  beaucoup  ac 
fincffc  ,  IJi,  H^«  . 

Beaufort  (  Jacqties-Ancoîne  )  néàParis, 
Peintre  d'iiiftoire»  membre  de  TAcadémie  de 
Peinture  41  j. 

.  BÉLisART  (  Claude  Bi'liard  de)  né  à  Paris 
en  173  8  ,  Architeâc  vivant  »  &  membre  de 
1* Académie  391. 

Belle  (Clément -Louis -Marianne)  n^ 
à  Paris,  Pciiicie  d'biftoire  »   ProfelTçur.  ds 


l^cadéfHe ,  ScJnC^c&cuxM  U  manufaûare 

Spyale  des  Çobelioi^  ,  1 88. 

B£L,i.xM   (Jean)  né  en  X4ix  »   mort  en 

^Tkfl^.^  étoit  un  Pqinijrc  Vénitien  qui  peignoir 

fo^t  fèçbc9ieii$  PL  .4efliAPi^  ,<1*iia  mauvais 

goût,  90,96. 

■     Bemedetxe  (Jean-Benoit  CaftigUoBCtdit 

Je)  né  à  Clênes  en  1616,  mort  en    léyor, 

cH  un  grand  modèle  pour  le  genre  paftoraj. 

fizs  eftampes  «  Tcau-forte  charment  par  leur 

cUir-pbfcur  »  }  3 o. 

Benoît  (Antoine  }  ScuIpteUf  de  Paris  «peu 

ijDfiiQnflsmé,.37^. 
*  Benoît.  (Antoine)  Peintre  de  portraits  » 

:&é  ^  Joigny  en  Bourgogne  en  1^31  »  mort 
en  1717.  Î79- 

Bereim  (Jean)  Peintre &Archireâe  fran- 

,{ois  «  fié  ^à  Saint-Mihiel  en  Lorraine*   Il  cft 

,cottnu  par  les  deiEns  qu*il  donnoit  pour  les 

.décorations  de  TOpéraé  II  eft  mort  âgé  d'en* 
.wiron77.ans,  171- 

^  BEitcHEM.  (  Nicolas)  né  à  Harlem  en  i  ^14, 
mort  en  l^8j  ,  célèbre  pour  Tes  payfages  Se 
fcs  paftorales.  Il  a  aulH  gravé  à  l'eau-forte  des 
•Animaux  6c  des  payfages,  53^. 

Bernaert  (  Nicaiius  )  on  ne  le  connoîr 

-    que  fous  Ton  qom  de  Baptême*   Il  étoit  boa 

Peintre  d*animauz,  né  à  Anvers  en  1(08  »  il 

'  meur^tcn  1^78  ,387. 
.  BeRNim  (Jean  Laurent  ,  dît  le  Cavalier  ) 
néàNaplesen  ij^l,  morte»  i68o,au(Ii 
graoi  Architeûc  que  grand  Sculpteur.  Il  a 
bii  quelques  tableaux  qui  fout  peints  faciU« 
mco( ,  &  bien  entendus  dans  le  clair-obfcur  , 

$7*99»  i^^.  J4*- 
I       Berriiee  (  Piptre  )  Sculj^tear ,  né  à  Paris  » 
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flc  de  f  Académie  de  Peintuïe  ,    $aé  ,  m 

Bi&THilOT  (  Cwilauilie  }  Sculpteur  m 
fois  a  pea  consQ /taon  en  1^15  »  501. 

BsftTiN  (  Nicolas  )  boa  Peinerc  d'InÔxàit, 
né  à  Paris  en  i^^7,  mott  en  173^  »  }), 

*  BtETftAWO  (Philippe)  Scalpteur  ,  néî 
Patisco'i^^4»  juorcen  1714,  Sf  ^  17, 31, 
40^. 

Bi  âiL»^Ie  père  (  Pîerte)  ScttlpceurFran^, 
difciple  de  Michel-Ange,  naquit  ea  ijSf» 
•^  mottruc  en  i^f,  t^$  ,  ty6» 

BiARD  le  fils  ,  Scalpteuf  François ,  qii 
•v'iToit  ibusLoaisXIII ,  170 ,  44^. 

BiaicNA  (Ferdinand  GalH)  né  à  Bologtie 
en  U57»  mort  à  Si  ans  paillés»  éioic  unfa* 
mcur  Peintre  d'Archjtcélure ,  15.U 

fiLA-ist(leFrère)5colpteur François»  ijf. 

Blanchard  (Jacques)  né  à  Paris  en  1^00 , 
de  mort  en  i^)t»  Peintre  d'hiftoîre  ,  fui- 
nofflmé  le  Titien  de  la  France ,  5  ,  14  ,  177. 

Blanchit  (  Tliomas  }  né  à  Paris  en  1^17, 
«nort  en  lot^,  a  bien  peint  TMftoire,  4 

Bloemaert  (  Abraham  )  né  à  Gorcom  ca 
Hollande  en  15^7,  more  en  1^47  »  Pcintie 
d*hiftoire  ,  dont  ks  ordonnances  &  le  daii* 
obfcur  fonteftimés,  11^.  n 

Blond  < Alexandre* Jean-Baptifte  Je)  aéà 
Paris  en  167^,  mort  en  J719  ,  fameux  Ar- 

£^iitc<île  François,  quientendoit  fopériettic- 
cnt  la  partie  des  jardins  ,'538  ,^^5. 
Blomdil  ^Fran^ols)  Maréchal  des  Camps 
i^r  Arroéesda  Roi ,  de  l'Académie desSciences» 
maître  de  Mathématique  de  Monfêigneoi  le 
Dauphin  ,  naquit  à  Ribemont  en  Picardie  ea 
i4  27 ,  &  mourus  en  i6i6.  Il  c^té  on  de  nos 

plos 


jflasliffbUcs'Architeâcs^  1S4;  ^S^»  ^^o  , 

^      B  L  o  M  i>E  L  (  François  )  Architeâe ,  n^  à 
■  '  Rouen  en  ii^83  ,  mort  en  175^»  181  >  î^4, 

,    Blondel  fJean-Fiâiofbîs  >  ^le^a  Paris  en. 
"  1705  ,  ProfclÇçur  Royal   d'Archiceâurc  an 
Louvre  ,  U  neniçu  du  précédent  ^  eft  mort  en 
1 774.  Il  a  donné  des  leçons  publiques  &  par- 
ticulières durant  trente  ans,  i^r.  -  j 
BOFFAAMD  (Germain  )   né  à   Nantes  en                           1^ 
^l66jy  mort  en  xjJ4,»  fameux  Architede  » 
ij,  i«.iS.,  143,178»  1851J,  î5>^  ,tit, 
aif  ,  140  ^  1(^7 1370  ,  $78 .  j89* 
BOLOGM A  (Jean  de }  né  à  Douai  en  1^14  , 
.  mort  en  1^08 ,  fameux  Sculpteur  qui  a  beau- 
coup travaillé  en  bronze ,  3  !• 

Bonhomme  ,  Architc^âe  François  ,  more 
il  y  a  environ  (^ùar^inte  ans  »  j^f* 

Bordone'  (Parîi^>né  à  Vçnife  en  14^;  ^ 
'  ipouf  tit  en  1 54Cb  ^ISçs  tab}e$itts  d*iuftoire  ùSh.z 
l  cecherchéisj  10411  174^  '     - 

".  j  BoiLZOH  (Raoçois*>iariç.)  né  à  Gètkcs  en 
,'.lC'if  \  mort  en  Jf7^  â  boaJPcintrc  de  ma- 
rines &  de  payfagcs  ^  io^x^\.  . 

BoscuY  (  Pierre).  Arcîiitede  vivant,  170. 

Boujc^AR90N(ÉdaK)  néenitf^tàChau* 

mont  en  Bafïigny ,  mort*  e4  'I7^£  ^'aété'lia 

^dcs  plus;  grands  Dedinaçeurs.  ^  unides  plus 

habile^  SculptcHçs.iiç  ^ç^fî^de  »  7^  »  z^i  » 

Boucher   (François-}  premier  Peintre  du 

Roi,  né  à  Paris  en  .iyp4,  more  en  1770* 

'  Son  imaglnationiYlve  9r  f i^vît  ;une  infinité 

^'ouvrages  ^;^cicu^  o  ^^^  ^corrcâs  »ISS% 

X 
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Boule  (  André-Charles  )  né    à  Paris  a  , 
1641  ,  mort   en   17)1  ,  écoit   Archiccde, 
Peintre  ôc  Scalptenr  en  mofa'tque.  A  loi  fcol 
éft  due  la  perfcâion  de  cet  art. 

BouLLiB  (Loais-Edenne)  né  à  Paris, 
membre  de  rAcadémie  d'Architcâare  ,  x|o « 
I44»»50. 

BovLLOUGNi  le  pcre  (Louis)  né  à  Paris  éa 
1^09,  mort  en  1^74,  étoic  Peintre  d*Hif- 
roire,  4>  5»  i^f  I7. 

BouLtONGME  l'aîné  (Bon)  né  à  Paris  en 
i^4y ,  mort  en  1717»  fameux  Peintre  d'Hif- 
toire  ,  bon  coloriAe  ,  )  ,  r  5  9  ,  140 ,    141 , 

I4«.i4^3  »XA,  JJ5,  Jf9,  405,40^- 

BoutLQNdMB  le  jeune  (  Louis  de  )  ne  à 
Paris  en  1^54 ,  mort  en  173  3 ,  premier  Pcih- 
rre  du  Roi ,  habile  dans  Con  art ,  qnoiqu  io- 
féricurafonftcrc  ,5,11  >  H^t  151  >  i5»> 
léx,  197;  1^1,  559  »  5^5.40J- 

Bourdon  («ébàfticn)  né  à  Montpellier 
en  i^z^».morc«n  1^71  ,  Peintre  d'Hiftoire 
ic  grand  coloriftc,  qui  aioit  beaucoup  èi- 
maginatibn.  SciP  paftoraiKs  Bc  fcs  corps^c- 
gard):  ont  leur  mérité.  Il  a  gravé  pluficurs 
morceaux  à  l^câu-fortc ,  tf  ,  jo^,  171  ,  101  , 
ai7  .  xiS,  119, 111  ,  17J. 

BouRQïois  (  Nicolas  )  Religieux  Angaf- 

Ho/^Ingénidut,7i. 

-.  .  BpéRxiT^ïackjocs)  Bcnédidîn,avoit  du  ta- 

,  tepfpoorlaScUli>tôre.NéàMonscnHaitfauIt 

en  U^J,  ilmaafuieft'*i74<ï,Vn,  ^6t,  5^1, 

•     -BoiyisïAû  (  Jacîqucs)  né  dans  le  Poitou  en 

'.  i^S  r ,  mort  en  ^^4^,  étoit  un  Sculpteur  pea 

^  : ,  toanaf  <^NîcbraïWBujr')néàParîs  eh  171'S, 


•  \--' 


'des  PÉIHTRBS,   ScV&BtBURS  ,.  ftc.    4)5. 

Pdncre  d'Hiftoire  ,  adjoint  à  ProfeiTcar  de 
L*Académîede  Pciature»  414. 

B&EUGHEL  (  Jcaa  )  dit  Brenghei  de  Velours» 
né  à  Bruxelles  en  tjd^  ,  mort  en  1^15  ,  eft 
trés-connu  par  fes  admirables  payfages.  Oa 
j  remarque  une  touche  légère'»  un  beau  fini» 
de  une  grande  correâton  dans  les  figures ,  le& 
animaux  &  les  voitures  dont  ils  font  ornés. 
On  prononce Bceugle  »  115  >:ti7  ,  5)0,  j^tf. 

BaiAX.»  (Gabriel )  Peintre  d'Hiftoire,  né 
à  Paris  en  171;  ,  mort  en  1777, 1^4,  %$$» 

Bril  (Paul)  né  à  Anrers  en  i;f4»  mort 
en  1^x6  ,  faifok  le  payfage  d^une  manUro: 
Traie  U  d^une  touche  légère  «ii^,ifi»*^|o* 

Brxseux  (  Charles  ^  Btienoc.)  ArchhedoL 
François ,  more  en  17x4»  lé^» 
.  Brohxim  (  Alexandre  AUori  »  dk  le  )  né 
à  Florence  en  15);»  mort  en  1^07 ,.  avoit 
un  bon  goût  de  deffin  &  dlc  couleur.  On  eftime 
furtout  tes  portraits, '^.T 

Brosse^  (  jaoques  de  ),  fameux  Architedè 
François  >  qui  vivoit  feus  Made  de  Médicis  » 
17,101,)  14. 

Brou VBR  (  Adrien  )  né  à  Oudenarde  en 
x^o8 ,  mort  en  1^40 ,  a  peint  des  fujets  gro^ 
tefques  avec  beaucoup  d'intelligence  ,  1 1  ^« 

Bruant  Tainé  ,  Architeâe  François  ^dor 
dernier  fiècle,  3^. 

Bruant  \é  jeune  f  Libéral)  Architeft^ 
Fïaôçois  du.  dernier  fiède ,  dont  4è  ftyle  eft 
noble  &.flmpte;  147,'  i^f,  $p^9397i^9^»  ^«*' 
fils  à  bâti  eu  t7>^rUoteldb  Bellè4sle,  )8fi' 

Br^um  (  Chattes  le  )  né  à  Paris  en  1 61^  V 
môrc  eh  lé^fo ,  'étoit  premier  Peintre  du  K6u 
Sontafte  génie, la  fevérité'dèfon  deffin  9C' 
r^tendae^&  fds  talcns  font  placé  parmi  ie# 


4)#     .  TaBII  ALFHAB^TlQVm 

fias  grands  matcfts  de  l'Ecole  fTaoçoife  «  §  l 
15,  57.  41  .  4*.  J<»57.  *o>  97  s  «04. 
1)1,  Ut,  1(4»  l^5#»^^»  iS4,i.o^,xi4, 
1  jo,  t5 1 ,  *59  .  *^5  »  **^  .  *75  >  »«^  »  »«7. 
»f4.îOï  ,  5<>^>)04>  5"»  ÎJ3>J45.  34^t 
3^^, 3to. 

•  BuvHETOCi  <  Gatoo  )  Peinoc  Lomhaid  qm 
«voit  da  talent  pour  peindre  i' Aiichiccâiiic.  U 
cft  mort  en  1758  ,  fc  a  laiffé  on  fils  habiJc 
dans  le  même  gcnie,  n,  if?  .  -^  »  i^l , 

»t«.  M4^  J77-  ,*  ,.    . 

Bm&BTTi  (  Jacques  )  Scalpteor ,  ne  a  Pans 

•n  1^50  ,  mçn  en  1^95  »  *<>*•• 

lOLLÂNT  (Jean)  Scoipcenr  &  Acchiccâe 
Trançoif  ,  mdaea  157»  ,  jf  ,  téé^ ,  14 j. 

BuLLiT  (  Picfre  )  Archittae,  qui  yivoîc 
fiir  lafindadenûet  £ide,x|»  i^é,  1^5, 

S9S  »  »30>  *^*-»  1^4»  )4a,  574* 

BvNEL  (Jacob  )  né  à  Blois  en  1 55  8  ,  pci- 
enoit  l'Hiftoire ,  i  j  7  ,-3 1  >.. 
:;BDvkTiR  <rRfami^pc  dp  )  S<^pce$H:  ,  né  à 
AttTcisen  i^^f  tinonçn  i^M»  n8  ,  175  » 

Cl  Ai>^NE.,  ScHÎfiçcar  Ixançois  peu  connu  » 

CAfFiiRi(  Jean- Jacques)  pé  à  Paris ,  Pro- 

iCApNAçcx  (Guido  Qinlaflî  ,  rornommé  ) 
fU'  i'Çai^cV-  Di»j;ante  ^  mpxit  ^^  Vienne ,  âgé 
4c  quatrjfeï^ingis  ans,,  ^pcigÇQ^  des  fuje^s  3c 
caprice  d'a^i  jigoarcux  coloris  ,  Î04- 
'  CalabiuoiS'  (  Mattia  Prçâ  ,  dit  le)  né 
d^ns  là  terre  de'  la  Taverne  ,  fituée  dans  la 
^al>r|K  ça  if  i  j;,, wtt  ta  16^ f  ,  Pcântcç 

y-   ^ 


t>cs  ?tWT%zs ,  Scv&ira'EUits  t  Bec.  ^}t 

il*Hiftoire ,  cftimé  pour  MnTcacioû  &  le  co- 
ic       loris  ,98.  ^ 

f  Canglage   ou  CamÎiasx  (  Lacas  )  ni  z 

3  Moneg^iî^  dans  les  £tats  de  Gênes  en  1517^ 
J  more  CD  15S5  ,  Peintre  d'Hiftoire ,  donc 
^        Textréme  fécondité  a  beaucoup  nui  au  mé-; 

rite  de  fes  produâions 9  9S  9  97* 
f  CAqoB  (Pierre)  Architede  François,  vi* 

t        vant,  77.  . 

C  AR  A  y  AGI  (  Nlichel- Aoge  Ànterigi  ^  die  le)^ 
né  à  Caravage  d^ns  le  Milanois  en  is^9a 
mort  en  1^0^  ,  Peintre  d'Hiftoire  ,  dont  la 
manière  eft  forcé  &  vraie  ,  fans  gcacss;  o^ 
noble/Te,  97  y  101  »  Ï03  ,iljo,  j3^.  .  n 
.  CarpcKti£R  (  Antoine  -  Mathieu  le  )  Ai?^ 
clîitcâc  j  né  à  Rouen  en  170^  ,  mort  en  1775, 
161  ,  itfi,  Uj  ,  30^,  589.^ 

Carrache  (  Louis  )    né  '  à    Sologne   en 
-  IS'5}9  inqrteni^i^,  grand  Deflinateur&î 
Peintre  trcs-gracieux  ,  99  »  100,  xoi.. 

Carrache  (  Auguftin)  coufin  de  Louis,' 
né  à  Bologne  en  1557  ,  mort  en  1^01  i^  a 
feit  peu  de  tableaux.  Sa  manière  rcHlcmblç 
beaucoup  à  cel!e  de  fon  frère  Annibal.  Il  a 
Çravé  au  burin  avec  une  grande  corredion« 
16,  88,JJ7. 

'  Carrache  Ton  frère  cadet  (  Annibal  }  né 
à  Bologne  en  1^60  ,  mort  en  16^9  ,  fieir 
Dctlinatciir ,  grand  Payragifte  &  bon  Cofo- 
riftc,  quoiqu'un  peu  dur  &  noir,  87,  88', 
8^  ,^0,  91^  ^i,  ^3  ,  ^4,  9f  ,  99,  101  , 
IC5,  113. 

C(ii^TAUi>  i  Silvaîn  )   habilç  Archi^Cif^^  , 
né  en  1^74,  mon  en  1758^  xé:,  X47>  x^i  ^ 

CASANQfA  XF«inçoi«)  ««^  t*  Londrçsj^ 
f  ..^-      '    t  iij 


4)t        tAlLI  At^RABlTI^VB 

Peintre  de  bactOks ,  leça  »  l'Académie  ca  j 

Catedon  (Jacques)  né  à  Saflnolo  dans 
k  Modenoisen  15S0 ,  mon  en  x  66a  ,  Peintre 
trés^correâa  qui  entendoit  ctc»-bien  le  clair- 
obfcufy^t. 

Catlus  (  Anne-Claode-PhUippe  de  Tha- 

/bièref ,  de  Grhnoard  »  de  Peftcls  ,  ^  Lery , 

Comte  de  )  né  à  Paris  en   16^1,  ,    mort  en 

lj6$  ,  diftingné  par  Tes  comunUances  8c  (es 

«JcnspoorfesartSs  15,  ^46. 

Catot  (  Aqguftin  )  Scnlptenr,  né  à  Paris 
CD  lééj  ,  more  en  1711  »  t. 

Cazis  (  Pierré-Jacqnes)  né  i  Paris  en  1676, 
mon  en  17^ 4  >  Peintre  d*Hiftoire  ,  qui  dcf- 
finoic  8c  compofoit  bien  ;  s»  34>  'jo* 
17$,  1^1  ,  104,  %$6\    j6i  ,  Jtf4,   j^5  , 

Î7f- 
Ct«csA0  (Jacqaes  Andit>aet  da)  Arciû* 

xcâ:  François  dn  XVI*  (îècie  »  né  à  Orléans  » 
31,  U8,,ii7,  14J,Z4^. 

Chalgrin  (  Jcan-Baptiftc)  né.  à  Paris  , 
Architeâe  duRoi  &  de  100  Académie  royale  « 
premier  Archiccâe  ,  Intendant  des  bâtimens 
de  Monficur  &  de  M.  le  Comte  d*Artois«  & 
yrçqiier  A(cfaitC(^q  dç  r£ké(eiir  de  Cologne  >. 
140^171., 

Ch ALLE  < Michel-Ange)  Peintre  d*HiftoirCj 
n^  à  Paris ,moit en  ^77 8  ,  5^  ,  79  ,  1^8. 

Challs  fo(i  f^crc  (  Simon  )  Sculpteur  «  né 
à  Paris,  moiten  17^5  ,131  ,1^8. 

Champagne  Tonde  (Philippe  de)  né  a 
Bruxelles  en  i^oi ,  mort  en  1674 ,  Peintre 
d'Hifloire  ^  çorred  &  colorifte ,  qui  a  fait 
beaucoup   de  poruaits  avec   facces  ^  4  , 


«3»  1^*17»  ^9^^4*  39^  4i>  ^7>  7^» 
7^  ,  iii  ,  X73 ,  lox,  104^  141  -,  i«4, 
2.85  ,  x8^,i5?5,i^7,  joi,  ^n,  340,343, 

.  Chai^?aon«  Iç  Qcyco  (  Jcan-Bapcifte  d€> 
tïé  à  Bruxelles  en  1^4}^  mort  «n^  ^^  3  ^  » 
peint  VHiftpirc  dans' la  manière  ck  fon oiaclè  > 

i  »  ^7»  ^15  y  ^lo  .  i8^.  ■■*' 

Champagne   ("Jean)  Sculpteur  François,: 
^lèvç^ci^  Bernifl,  37  ,  513. 

Chai^metok  <  George  )n^  à  Lyoa>n 

:  1^19  ,  mort  en  f  ^74  ,  fa metui  Sein tgss  d'Aï*' 

'  chitcdlarc  »  de  pcrfpc^iyc  &  '4*9r!'ï<^W?>*§  f  9»^^ 

les  plafonds,  63,  11^.  ./    ^.  ^     .. 

Çhari»ektii&  {  René  j  Sculpteur  ,  roé  à 
Çuiilé  cnAnjouen  U77,inorten  1713,  itf 
lis  *  lié;,  171. 

Chauve  \u  (  René )  SculptfUr  j  élcyc.  de 
Çi»açdoû,né,i  Paris  en  16(^3  ^,  inprf  çiiji7^i, 
^7^V.    ,  V   .'  '^  ',.       '^.   ,  ,'-•  ,^    '. 

Cheron  (EUfabethSçphic)  jcopnjac  foM$. 
le  nom  de  Mde  le  Hay,  née  à  P^ris  en  i^«, 
morte  en  171  î  ,  s'eft  diftinguéc  par  fon  ta- 
lent four  le  'frortrair&  la  gravure  ,175. 

Cherqn  rpnfr^c  (Lpais  )  né,  à  Paris  ,en 
i^<?b,  mofcW  1715  ;  Peintre  d'Htftoire'^  qui 
defliQoit'cdf|rcftcnîcnc,.3.    '  ,        '     i 

•  CHEvoTtr  (  Jeàn-Michci  j  Architcae ,  tié 
à  Paris  en  li^^  8  ,  mort  eh  2771.  Ila.furtou; 
entendu  larchitcdure  des  jardins  V  i  ^0. 

CHKisTOPHt  (Jofepfa)  né  à  Verdun  en 
1^64,  Peintre 'd'Hiftoire  ^aiôrt  en  X74S, 
3,  ^64.' 

CioHAHi (Charles)  né-àboïognccn'Ui«^ 
mort  «n  1715^  ^  Peines  d'Hîftoire  i  cxttéiïie*^ 
mcnt^acicùK&cofr^j  514.    '     '   ^>\>i3 

Tiy 


CiTOLi  oaCiGOLi  (LoiûsCardi  ,  <ftc  le) 
né  en  ij;^  dam  le  territoire  de  XofcaiiCy 
more  en  I6i  |  ,  «yoîc  «ne  grande  manière  » 

Claudi  C^c  Ftcrc  >'Doaiifiicam  ,  né  en 
SxancbeComté ,  )74. 

£i.£Ac  .(  Sibaftien  le  >  Peintre  François 
Tivanta  ProfclTeur  podr  la  perfpeâîve  «  54f» 

Clirxci  habile  ftnccatear  vÎTa&t  ,•  i  ^o. 
CuoDiOM  (Micliel  )  né  à  Kancy  ^  Scalp 
tciif  >.agrééirAcadéini«»ayi.      '   ^ 

€l>ir0MoH  C  feafp^d)  Sculptcnç  Tràncoîi 
inorteni70i,  i6y.^  **  *  \  '  *  ,. 
-  èôLOMBEL  (ïJlddas)'  n'é  âiôttcvllle  ,  près 
de  Rooen,  en  164^^,  motrcn  17 17  ,  Peintre 
d*Hiftoire  ,  qui  cntendoic  bicû  ^  l'ordonnance 
&rAfchiitdàrc,-rji.(     ^''-\    ^    '\ 

CoxomiA'(  Afigc-'Mitbc!  J  flé  i  Ravcnnc 
dans  la  Lombard ie  en  léop^.nioicen  1.^87/ 
u  tris-bieii  peint  rArclritcaiirc  ,1^8. 

'  COMTB  (Loois  le)'  Sculptcur^^.nç  à  Boa- 
Idgne,  près  Paris  ,  fn  U-fj  ,  mort  en  x^^4>. 
joi.  '      \         »  '  :     ' 

t ÔMT]ç  (  Péllx  Jo  )*  fté  ?.it^iî?V  :5culptéur 
de  f  Académie  de' Peinture ,  i 7*  ».  j4- 1 1* 
.  Contant  D;IvrV  (Pierre)  HâbïléjArchitc^k 
Ffariçois,  niort..cn  iijl^'>l^'f'^^\  '.4»  8j[, 

Ils;  13^,  *i4.iVj7i,     .  ;  ^J.   .  • 

CoKNiiiLE  lé  pèrcï  Michel)  né  a  OrlcaDS 
en  lioi  ,  mort  ca^i^^4>,a  peine  l'Hifloirc 
dans  le  goût  de  Vduet  Ton  maître  «^.    , 

^  ÇoRN£Z^LE.i*4Àér.{  Mi4iicll>  dit  Comeille 
ies  Çobçlinsij^|îi;ài.Pîiris.ç«  ^^4*  >  rnoom 
en  j  70 K  Ce  pcu)^e,4!IAkâfif(iicirui^t  daas 


'       I«  gom  des  Cacraches  ^  ^  »  l^^  ,  I57  >  I7^  » 

î^  CoRKf^Lti  lejeanp  (Jcan-B'apriftcXnf  a 

»       l^arîs  ca  ^  ^4^  >  mort  en  x  6^  j  ,  Peintre  d*^ifr 

toire  ^- fore  ^nfériear  à  fon -f];ère  ,.  4  ^  i>>07^ 

CORRIGE  (Antoine  de  'AJl'egriw  <ïit  k  )[ 

fi        né  à  Cprrégto  dans  h  ModenoU  eu  1.^94.  » 

t,        mort  en  i  H4  «  pks  coibrifte  que  dedînateur  » 

étoicje  Peintre  des  Grâces  ^«SL^^  j^o  »  fi  »  9^^ 

^  CoRTONE  (  Dbnufmpie  Joccadcto  »  xfit) 

4»rclnt6âe  Italien  da  temps  de  fianfcnsliy 

»         !«);•  '  .    '  .; 

CORTONB  C  Pierre ^rreiini^  dit  Pîctrc  ie  )U~ 

I  né  à  Cortoiie  en  15^^ ,.  mort  en  i^6$>^  Ar-^. 
chitc<Slc  &  Peintre  qui  avait  un  giftn^^^c  ,► 
6ic  entendoit  parfaitement^ la  CQijileac:^  S7  p 

174»  T7f>  «5.  *     : .,  :    ■  :  j  *: 

-C'OTt ARO  (  Pierre )  Architcac  ïranfçciïtf ^ 
contemporain  dé  le  Pautré  &'die  Jc'Meî^ciVi 

COTTB  CRotert  dey  né  à  >arls  en  r^fif  ; 
mort  en  173  y,  premier  Archircétc  des  Rois' 
touis  XIV  &Louis^V  ,a  jo^i  d'une  gtanfi*^ 
réputaribrî,  7,  ri ,  liB ,  ït,iii ,  rr4 ,  j^^v* 
J77,   378-.  ;        •      '^   ^  <      /  V  ''     ' 

CoTTON ,  Scurpteur  Françoîs^  peu  cbniii^' 
élève  d*Anguier ,  rid,  148-. 

CouRTONNi  (Jean)  Architciffefeânçoiii 

mort  il  y  a  trente  à  q^arante^ns  y  3  3  * ,  f  ^^''^ 

Cous  IN  (  JesLi^  ):  né  i  Soucy-  près-  dç  Sens  > 

en  14^2.,.  mo^rc  ^n  tf$s>^  ^.plu?  peiijr  for 

1  terre  que  fur  toiles'  On  peut   ït  reçajîdct 

«Damé.  le  prcfflia]  Aniftc  f un5.oi^  qui  ^Ir  w 


44*  ,    Tabli  AtrHABaTXQ^S 

Jtt  talent  pour  l'Hiftoire.  Il  a  aaffi  craTaîIlé 
4c  Scalptuce ,  toi .  xo)  «  i  lo. 

CousTOU  Tainé  (  Nicolas  )  n^  à  Lyon  en 
1^58  ,  mon  en  17)3  >  ^ été  un  desplws  ce- 
Ubtcs  Scttiptears  de  ce  fiècle ,  9 ,  i  a  ^  ^s  »  70^ 
7î»iJ«'.M4.*J».»47*  50^,570,  40J, 
404,407,40t. 

'  CousTOa  le  jenne  (Goillaame  )  né  à  Lyon 
jcn  1^78  ,  eft  mort  en  174^*  Il  a  été  habile 
Sculpteor,  to^  i8 ,  80,  iit  j  155  ,  xii^ 

544»  J90.  P7*J^^.  40). 
'.  CoosTOV  (Gutlhmie)  Sculpteur,  fils  de 
•e dernier, nia Pws en  17x7,  morten  1777, 
liabile  Sculpteur,  7348^4150» 

CousToa  (Chattes Pierre)  fon  frère  ca- 
det, né  à  Patis  en  1711 ,  Arcbiteâe  vivant, 
membre  de  TAcadjimie  «  i  iq. 
*  COYPEL  (  Noël }  né  à  Paris  en  1^18,  mort 
t A  z  707  s  habile  compoficeut  ic  bon  colorifte, 

COTPBL  l'ainé  (Antoine)  né  a  Paris  en 
Itf^i  ,  étoit  fils  de  Noël  Coypel ,  qu'il  n'a 
jamais  furpalTé.  Il  encendoit  fort  bien  la  poé- 
tique de  Upêinmre.  Il  mourut  en  i7tx  ,  pre- 
mier Peintre  du  RoiiSc  de  M.  le  Duc  d'Orléans, 
II,  x^.  5*.  f3,^^,io8,ii^,i|^^i40> 

CoTPXL  le  jeune  (  Nocl-Nicolas  )  né  a  Pa- 
ris en  x^^ii,mort  en  1735  ,  Peintre  d'Hif» 
toire }  qui  avoit  un  bon  ton  de  couleur  &  un 
deflincorreâ ,  en  quoi' il  a  furpafTé  Ton  frire 
idné  ,  187  ,  to^,  148  ,  a^4»  505- 

CdvPEL  (  Charles  )  fiU  d'Antoine,  né  à 
Paris  en  i^^4  \  eft  mort  en  1751,  premier 
^cintre  4ttKoi  Arde  M.  le  Duc  d'Orléans.  Sc9 


D 


cbmpoficions  pitrofcfqu«s.lQi  ont  faic^moins 
^        d'honneur  que  fçs   difcours  académiques  , 

.  CoYZETOX  <  AtiCQw  }  né  a  Lyon  en  «440^: 
J         mort  ca^  1 7»p  1, ; fapuluit  :Sç4lp«cujr  ^10,  f 3  .^ 

'  &§&  ,  f ^*>-r$^ ^  407  é  4P?-  :    ..    :  J 

•  .  CuEtL  (  Cki^c .  de  )  ^AoWfajiô  y  né  .  à^ 
!'  Paris  cnt^ii  >  t{tti.a¥pîc  Uu  talent  powf 
'  rArckite^ore  >  il  mourut  çn  X708  ,  141 , 
'  %to^t  ■  f.:  ::•'.'  '•  ,  -r-     r    •   ,\.  V—      { 

^     '.  'î./vj  i    ..,    :'       .  /    ^        .. 

^  ATT«!>('Frfinçm$  la)  Scutfitettr  fJUiBjo^ 
de^Sârdatgne^  &aflgnâi£tofefiQilt  de  l'Aca-» 
cadémic ,  115.        :     .     :     ^ 
.  DiFXKMEzV  Scttipteur  vivant  ,  attaché,  à 
M.lc  Doc;d'0]rUaiis.,:8a ^i  Ai...     .  .  . ,  j^ 

D£Kkiâfk.(frkiiçcns>lé(îlitie»  ouiJpia^le 
paysIMe(fin:in  ifas  ,r  jttjrtSen  1^44  ^^q^i  :.ii^ 
tca3vaiUlé»&irrAcfako^itiie.dc^ifoât{Ç5'^x)i..^  . 

Dis  ANoiVES ,  Artifte  François  qui  pfiignoit 
for-veiffe »  id7«.       !■.    .       -?*  ' 

DssGOTS  (François)  habile  Ar^bîtéde  det 
jaidins,  mort  tly.a  enticon  ctence  ans»  ii9« 

Deshays  (  Jean- BkEpii^to? Henri  )  Peii^tr^» 
d*Hiâ6ife ,  né.à:Rié.u<a  en  1750 ,  fiM>rc  en 
I7^f ,  xjd.    •     .  V  .    c 

.DtSMAisom  (Pierre)  Architeéle ^  meiQ- 
bre  de  l'Académie  &  natif  de  Paris»  178«  3  ||U 
:  DsspORTES  (  Fi'ançois  )  né  au  village  de 
Charapigneul  en  Champagne  en  i66i  »  mqr^ 
en  X74  J  »  a  excellé  à  peindre  des  fruits  ,  deAi 
âencs ,  des icfaafle&&  des^animaut »  i^)* 

Dieu  (Antoine  de)  Sculpteur  ^  n4à  Patit 
M  i^^a»]||W»'<o  1171^404»         .     >    . 


444     ^ABiB  AtB^AiriT^qtrx    : 

DOMlMfQViN  (I>(>mini<pie  Zampieri  ,  St 
k  )  né  2k  Bol^oe  en  1581^  more  cq  1^41  , 
cftun  modèle  pour  la  pureté  in  dcflin  £^p0UE 
la  bdiiité  de  Vekfreflion,  '  Il  a  fotioac  xéa£ 
dans  la  fitf^ae  &  <kui^  k  pây^£i|p  ^  Si^  ^  53, 

DoKXGNY  (  Michel  )  fiéaSaiilt^QociBtin  ea 
Picardie  en  i^t?  >  <nbR  en  Uif ,  a  fuivi  la 
manière  de^Vèticc  fetf  biuin-pae.'  U  a  aaiS 
gra¥é,ci5  5,xj4. -:*  •    :  il  i  :j 

Dosso(Ie}  dcTerrare»  ^ÎToken  xji^» 
A:  écoit  t>on  payfagift^ 

Doo  (  Gérard  )  né  à  Leyde  en  i^i  j  >n3^ 
^rer»riinir^oV^  Û^  ftsjfi^cd^'desTocoupa- 
tiofts ^  b  ^le  privée.  Tomy ^ft  frais.»  plcia 
d>rt  &  précieux  ,  11^  ,  116.      *•         ,.,. 
-  DÔucST  (7âo<]Qes*)  Âtifaiceâe  François» 
more  an  commenccQ)eiit((k.cc£èck:^  xif.) 
"lD«hri»i  06abriël-^in^s>  névà  Paria  , 
fremter  Ftintre^  de(  Mo|«ftttHiL  Cc^de  AL  ir 
Comrç-d'Aft6tr/>Bto£e^iBacidè  rAàadéaic  >. 
ijo,'4at-'*^/ -''^•;"^— -^i-'-''  .     --o^.  ■     s. 
Dubois  (Pierre)  ArcKiccâe-Fcaççois  d» 

dernier  fièclcvj4f-*:-i  >   :-;: 

Doc  (<kibrieile  >  Aixbitede  François  da 
.  AhiieriÀècIeylip^.if^  ,>x|rz.^     ^t         :  : 
<  D)»Mi«MiL  (iPianrtf^iJdnore^de^tay^;. 
Bc  ProfefTear  de  TAcadémie  de  S.  jLuc  ,2:00^ 

dé  l'Àcadémîe'dè  Muaire;  2^81 

DvpÎESsis  (Jofeplt  Sifred  )   Pttmre  de 
fortraits^  ûé  à  CarpenaaBl»  de*  FAcadémk  ^ 

DuPB*   (â«iHamiB&.)  ^SfiQ^rtdnr  JEc^v^ÇQ^. 


mort  ca  151S  »  fut  1&  ckef  de  TEcoIe^AlIe- 
maade.  Il  finiâbic  extrêmement  fêst»b!eaux» 
oui>Cbnt  p,ref<)u?.en,aufn  .grand  nomi)re  (jâq 
lisgravuresi  iî,^7.    '  * 

'  Duj^^T»  Sculpteur  vi^nt ,  xjx ,  171^ 


JlÎi  L  O  Y  (Saint  )  Çvéque  de  Noyon ,  ni  vers 
Tan  ^88  d^os  le  village  dç!  Chateîat  /h  deux 
licTits  'dt  Limp^è? ,  citéHoit"  en  -ouvrages 
d'orfèvrerie,  578.         '^*-'    ' 

£ft$HnMBK  (  Afdàa  )  jkotfimé  T^defca  » 
oaquit  à  Fi;anc£brt  ea  1^74  »  3c  mpunK  ea 
1449*  lin>  fait  qtKLde  tris^petics  tiiblcaux 
extrêmement  finis,  tels  que  des  clairs  de  lune^ 
&4^sc&tSî\k0uir,  ji>»     ^      .  -    , .  . 

'  Eiiç  (MàttlricuJ  Pemtre,  lifttif ^  ïhndre*; 

ERRA*ir  (  Ckarlfes  >Pciritre  &  ArcWrcdc, 
hik  Nantes  en  i^tf^-m^rr  en- 1^8^  Il  a  été 
lé  premier  dire^ear  d^îAcadémîe  que  Louis- 
XIV  venait  détaWir  à  Rome,  Cefatch^ié^ 
qu'i^  y  fut  envoyé ,  ij^^ 

^  ÉsïAciiAmjEL  CMattliîeu  r>  Sltfufftcuf  i 
ni  à  Paris  en  1617  ,  mort  en  1^8^  ,28,»^ 

'  EsPAGNOLE-^f  CJ^^fcph  '  Ribcra  ,  dît  T}  né 
à  Xativa  dans  le  Royaunte  de  Valence  en 
Efpagne  en  iS9y%  peignoit  des  (ujets  qui 
tniptrem  Fboireur  &  refiTroi,  ^^,  104  »  150^ 

£$Pi^QOi,4  (Fr^mçpîs  V)  Sculpteur,  ne 
a  loiJi^Ute ,.  iïiQit  en  ^70^  ,  tf  î  ;  »47  x  i^o  ^ 
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F 

a'alconet  (  Etknne  )  Sculpteur  ,  né  à 
Paris  jProfeHeur  de  I* Académie»  honotaîxc 
aAbcic  libre  de  TAcadémie  Impériale  de  Saint- 
Pétersboure  »  itj  »  itS  >  1x9  9 150. 

Falens  (Charles Van-  )  né  à  Anvers  eo 
i^8i  «  mort  en  1753  »  ^  peint  jolimenc  des 
chafles&  des  altes ,  14* 

F  B  B. B  T  ( JF^n-Bapçi^e  )  natif  d*£vreoz , 
Peintre  de  payfage  du  dernier  fiècle,  18  tf. 

Fbti  (Domitftqtte  )'  né.  à  Rome  en  15B5  , 
mort  en  1^x4 1  Peintre  d'Hiftoire ,  qui  avoic 
beaucoap  de  force  &  d'ezpreffion  «iii,|)i^ 

331- 

Flamamû  (François)ditieQnefnoi^  naquit 
en, .  1 5  94  à  BruBellef  «  :  &  mourut .  en  1 646. 
èet  habile  artifte  a  parfaitement  réaiC  k 
fculpttr  des  eafans }  les  petits  modèles  eu 
cire  ^  en  terre  cuite  qu'il  en  a  faits  avec  beau** 
coup  d*exaâitadc  ,  font  répandus  ptefcjuB 
dans  tout  le  monde  &  fort  recherchés. 

Fl AMEN  (  Anfelme  )  né  à  Saint-Omer  en 
x^^47 ,  n^rt  en  1717 ,  étoit  habile  Sculpteur , 
«,^^,Bo8,;^«5.497. 

Flehabl  (  Bertholet)  né  à  Liège  en  1^14, 
mourut  en  Ù75  chanoine  de  la  collégiale  de 
S.  Paul.  Il  s'appliqua  à  la'peinture»  Colorioit 
bien,  &  deffihoif  corrcdtcûicnt  ;  ^3  ,   311, 

FONTEN^Y  (  Je;^n-Baptiftç  Blain  de  )  n^  à 
Caen  en  1654;  mort  'en  lyV^^,  àv6ît;  uû  yrai 
talent  pioar  peindre  des  ûéats  ;  145.  ' 

Fossi  (  Charles  4c  h)uik  Paris  en  1^40^^ 


^j  SES  Peintres,  ScoimuRs^&c.  447 

flAort  en  1716 ,  premier  Peintre  du  Roi ,  grand 
colorifte  ,  fameux  par  Tes  frefques,  11,  17  , 
13**  i39^I40»i;ï*  15»  >  161,  16^,  i;4, 
j       3'5t;40ô.  ^  "•    * 

^  FouQUiERES  (Jacques)  né  à  Anvers  vcry 

Pan  1580,  mort  en  16^  f,  payfagiftc,  dont 
kl  couleur  eft  fraîche  y  6$. 

FRANCAyiLi.E  (  Pierre  )  né  à  Cambrai  en 
i$49j  aiTez  bon  Sculpteur ,3  t. 

Frahcia  (  François  }  né  à  Bologne  en  1450, 
mort  en  tji8  ,  peignoir  THiftoire 5  mais  iîf 
exceUèit  à  graver  des  coings  de  médailles , 
lôo. 

Francin  (Claude)  né  à  Strasbourg  cd 
1701 ,  Sculpteur  ,  mort  en  177  j  ,  78 ,  1x4  , 
30^.  * 

Francisque,  t^oyf^  Millet. 
'^   Franck  (  Jétoœe  )  né  à  Herenttfls  en  Flan* 
dre,  vivoit  fpus  Henri  III ,  &  peignoh  VHiC' 
toîrc,  jof'.  '  ,        . 

François  (Simon)  né  à  T<mrs  en  1606  ^ 
mon  en  1^71  »  médiocre  Peintre  d'Hiftoire , 

François»  Sculpteur  François  dadernfcf 
ficelé,  40f. 

Fremin  (René  )  né  Paris  en  1^75  ,  mort 
ttï  1744 ,  étoit  premier»  Sculpteur  du  Roi  d*Ef- 
pagoe ,  qui  pofsède  prefque  tous  fes  ouvrages, 
8,  If,  51  ,  iti. 

Fresnoy  (  Charles  Alfonfedu  )  né  à  Puis 
en  i  éi  i  y  mort  en  16 6  j  ,  plus  habile  dans 
la  théorie  que  dans  la  pratique  de  la  peinture» 
fur  laquelle  il  a  fiait  un  poëme  latin ,  intitulé 
di  Arte  grapkicâf  1$^. 
^  Frontfer  (  Jean-Charles  )  Peintre  Fraa- 
fois ,  more  à  Lyon  Igé  de  €x  zùs  ,  ^54*. 
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vjr  AB&if L  le  grand-pére  ^ Jacques}  mart  cb 

Gabuil  le  pcrq  (  Jacqocs)  oaqaîc  à  Paris 
en  1666 ,  &  mourut  en  I74^,_preimer  Arciii- 
tcâeda  Roi»  3<>>  5^9^ 

Gabriel  le  fils  (  Jacques- Ange  )  premiei 
Aichitede  honoraire  »  bonocaîre  amateur  de 
f  Acadéraicde  Peinture ^  ancien  mfpcâear  gé« 
pérài  des  batimens  du  Roi^  aflbcië  libre  hxy- 
noraire  de  l'Académie  Impériale  des  Arts  de 
Sainc-Pécersboacg  »  71; 
,  Gallociu  (  Louis  )  Peintre  d'Hîftoire  >  né 
en  1^70,  mort  en  17^1». doyen  dcTAcadé* 
mie,  4,  ui,i49»iS^^  i^j- 

QkUAJkn  >  Anchiteâc  Fian^ois  foo&Loiiis 
XIU,  ^J,.3o«f  Îf9- 

Garnier  (Louis  )  Sculpteur  Francis,  n^ 
tni6j$y  nK>iteni7i9,  15.5 ^r^^* 

Garotalo  (  Benvenuco  Tiéa,  dit  y  nék 
Ferrareen  1471  ,  mort  en  15  fo.  Ses  ouvrages, 
ic'reflêntent  de  la  manièie  de  Raphaël  qull 
a  voit  étudiée  ,9^,  101. 
•    Gebelik,  Peintre  Fi^a^içoifr  vivant ,  ^qS: 

Gentilbsoh*  (  Horace'>  naëfde  Pife ,  aH* 
à  Rome  en  i(>xi  »  ^  mourut  âgé  de  quarante** 
huit  ans.  Il  peignoû  THllloire  facilement» 
toi ,  105Ï. 

GENTjtHOMAfC  .  i^*Utrbcht  (  Jean  Grif- 
fer, dit  le)  né  à  ArnSerdaiii  en  16 s%,  a 
bien  peint  le  payfâig^  ^  &  i)¥t<>ut  1^  animaux^ 
qu'il  y  faifoit  entrer ,  ïjo^ 

Germaih  (  Thomas  )  né  à  Paris  dn  1^74  > 
Sculpteux-Otfévxc  ordinaire  daiR^i^Q^^^ci^ 


i>E^  Peintres  ,  Sculpteurs  ,  &c.  445^ 

174S-,  a  porté  à  la  pcrfedion  la  ci  fêlure  & 
{,'   ia  gravarc  des.puvragcs  d'orfévrerie  ,  iit> 

'    a:8o.\'.  ^;\    ■"^'  '     '."'.:       .  ''^'  '.:  , 

j  ~    '  GiiRDiNi^,  Ârchiteâelcàlièo  qui  v'vfoii  au' 

f     coxnmçncemcnt.dc  ccfièclc^*  5?^.  ^-         \  ^ 

•    GiORGiON  (  Gcorpre  Bat-barelli  ^  dit  \t  ) 

.     né  dans  le  bourg  de  Caftel  Tranco  »  ,{itué  dans 


j^i,  9,8, .101  ,  10^.^.    ,         .     ^ 
;  GiRARù  ;  habile  Afcfiîtc^lc  François  4a. 
dernier  fiécle,  ipo.       -  ' 

GiRARDpN.(  François)  né  à  Troyes  en 
Champagne  en  iétj  ,   mort  en  1711 ,  excel- 
lent Sculpteur.  3  tf,  51,  57,  H,  Î3  5  .  ï5^*' 
1^4,  i8i;3'oi^îor,  5^)  ^3«ir,  407. 
;  GiTTARD    (  Daniel  ) 'i^r^îtcdc   François 
oui  -vivoit  dans  le  dèiniet  fièclc!,  ^%^  /547'.  ' 
GobEFROyi  î^cintre  Frâhçoi5*^ii^aîir,ï^îV 
GoFREBi  ,  né    à  Utrçcht ,  fut  élève  de 
Bartholomé.    Sa    touche  eft    légère  &   fpi- 
rituelle ,  mais   fon  coloris  eft    blanchâtre  ^ 

»ïT-  *'-  /     '    "    -  "    Y  • 

Gois  (.Adrîen)'hé',à'P4ris  ,'  Scûlfreirr  , 
adjoint, à  Profèflcur,  Ï40  ,  171.     '  ' 

GoNDÔùiN  (  Jàc<Jues  )  né' à  ChoiC-le-Roi 
en  1737  ,  ArcbitcAc  vivant ,  de  l'Académie  ; 
30(>. 

^*€pUGE6N  (Jfcah)  tivoît  fous  François  I 
&riei^ri  ir,  en  151^  Ce  Sculpteur  eft  le 
rcftâurateur  de  fon  Aït*^n  France,  mon  en 
IJ71,  <buveht,incorrca",'mais  toujours  gra- 
cieux, ij^ji ,  3^,  4^^,48  ,17^,  180^244, 

ïn* ."  ■  '  '-' .     ■'■'■' 

''GouiAi   (Thomas )■  Peintre  d*Hift6xre% 


4;o      Tablb  ALPHABiriQ^us 
conccmporain  de  le  Soeur  »  donr  il  aYoâ 
époufé  la  fœur  j  toi. 

GooLON  (Jules  da  )  né  à  Paris  ,  a  cxccm 
dans  la  Sculpture  eu  bois.  Il  7  a  crcncc  ans 
qu^il  eft  more,  10,  1^. 

GOY  (J^b  Bapclftc}  né  a  Paris  en  t66t, 
s'appliqua  de  jeuncfle  à  la  Sculpture  ,  qu'il 
quitta  a  I  âge  de  1^  ans  pour  cmbraflcr  Tccat 
£ccléfiaftiquc«  Il  peignit  au(fî  quelques  Ta- 
bleaux «  &  mourut  curé  de  Sainte  Margucrito. 
en  1738,157. 

Gaaniir-  (  Pierre  )  Sculpteur  «  né'  à  des 
Marelles,  près  Montpellier  en  163 5  ,  mort 
en  f  7 1  < ,  404. 

Greuze  (  Jean-Baptifte  )  né  à  Toornos 
en  Bourgogne  »  peintre  de  TAcadémie. 

Grimaldi  (  Jean-prançois  )  dit  le  60I0- 
gnefc ,  né  à  Bologne  en  1 60^  ,  mort  en  1  ^So  ; 
a  ^iTez  bien  peint  le  payfage  ,  mais  d'uae 
manière  égale.  Ses  gra?ure$  font  cftimces. 

Gros  (  Pierre  le  )  Sculpteur ,  né  a  Paris  eu 
1^2.8  ,  étoit  de  l'Académie  »  9c  mourut  ca 
17 14  âgé  de  8^  ans.  II  a  beaucoup  na vaille 
à  Vcrfailleg,  70  ,  i  J4  »  400. 

Gros  (Pierre  le  y  fils  du  précédent ,  né-à 
Patisen  1666  ,  mort  en  171*^  ,  aécé  un  très* 
habile  Sculpteur  ,  70.       ^ 

GuARiNi  (Camille  Théatin)  né  à  Modenc 
en  1^14  s  mois  CD  1^83  ,  s*c(l  diilingué 
dans  rArcliitcébure  ,  moins  par  la  régtilariié 
de  Tes  plans  ,  quç  par  leur  fingularité.  Il  éioit 
mathématicien  du  Duc  de  Savoie  » }  8|^. 

GufiRCHiN  (Jean-François  Barbieri^  dit  le) 
né  à  Cento  près  de  fiologne  en  i  ;yx>  /mourut 
CA  16 44*  Peu  de  Peintres,  4'Hiftoirc  ont  tra- 


vis  Peintres,  ScuLfT£uiis»&c.  451 

vaille  plus  vite  Se  aucant  aué  lui  :  il  av^oic 
beaucoup  de  feu.  Le  coloris  de  Tes  frefques  cft 
tcès-fier  &:trcs-bcau  ,  9^  9  97  »  9^  9  100, 
150,  171  ;  174,  175. 

taUERtN  (Gille)  né  à  Paris  en  1^0^ ,  more 
en  1 67S  »  Sculpteur  qui  a  fait  d'alTez  bonnes 
chofes,  iS$  »  194. 

GuEscHE  (Pierre-)  Peintre  Flamand ,  élève 
de  Breugtiei  le  vieux ,  &  trds-connu  par  fes 
jolis  payCagcs. 

Gui  SERT  ,  Sculpteur  Fran^çois  ,  "vivant  ^ 

Guide  (Guido  Reni,  dit  le)  né  à  Bologne 
en  1 5  7  f  ,  mort  en  1 64.%  ,  a  réuni  toutes  les 
parcics  de  fon  art  ,  draperies  bien  traitées  » 
beaucoup  d'accord  éc  d'harmonie ,  une  grande 
cori:eâ:lon  ^  un  coloris  frais  8c  des  airs  de 
têtes  extrêmement  gracieux.  On  reconnoltfa 
touche  gracieùfe  dans  fes  gravures  à  l'eau* 
forte,  91  ,  ^5,^4»  ^5.  101,^04,  lo;^ 
174»  ^«5.  ÎJO»  3)4*  ÎÎJ- 

GuiLLAiN  (Simon)  né  à  Paris  en  ilSf  , 
mort  en  I  ^5  $  «  Sculpteur  médiocre  ,15,  i  S> , 
1CO9  3<^^« 

H 

ri  A  L  L  É  le  grarid-pcre  (  Daniel  )  Peintre 
d*Hiftoire ,  mort  en  1^74 ,  4  *  î^5« 

HALti  le  père  (  Claude  Guy  )  né  à  Paris 
en  1^5 1  ,  mort  en  171^  ,  Peintre  d'Hiftoire, 
qui  éioit  un  bon  defTioaceur  ,5^11^34, 
15Î»  )0?*  $4^»  ÎJ)  *  5;^>  5^1.  3^4» 
379- 

Halle  le  fils  (Nofl)  Peintre  François, 
Chevalier  de  TOrdre  du  Roi ,  9c  furinfpec- 


:  1 
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ceur  de  It  fabrique  des  tâpiilêrîcs    des  €^ 
bcUns>i^t  ,140  >  413. 

Hérault  (Charles)  Peintre  pay(agifle 
reçu  à  TAcadëmie  en  1 6yo ,  %€. 

Hermam  Swanefeld  »  die  Hernxan  d*Iu- 
lîe  »  Peintre  Flanund,  ne  vers  léxa  ,  payfa- 
gifte  donc  îe  coloris eft  frais  &  fiiarc  ,  ii\, 
lié. 

HoLBBBN  (Jean)  né  à  Baie  en  Sui/Tc  ca 
1498  »  mort  en  1554,  pcignoic.)c  portrait  & 
rliiftoirc  d*ttn  ton  decoolcur  rigoureux  y  ^é  , 
^8  ,  loi.,  319  ,  ?}o,  331- 

Hongre  (  Etienne  le  )  Sculpteur  »  ad  à 
Paris  en  1^18»  mort  en  1650,  1^4. 

Hou  as  SI  (  René- Antoine  )  né  à  Paris  en 
1^45,  mort  en  17x0,  a  été  un  cks  bon» 
élèves  de  le  Bruû,  15  ,  iji>  305. 

HouD^ON  (  Jean-Antoinç)  Sculpteur  ,  né 
àVerfailles»  membre  de  TAcadén^ie  »  1x9  m 

Huit  (Chriilopfae)  a  peint  arec  fucccs 
des  Chinois  &  des  Arabefques  3  il  eft  mon 
en  175^,  1x8. 

Huez  (  Jeao-Baptifte  d*  )  Sculpteur  ,  né  à 
Arras  ,  ProfcfTeur  de  l'Académie  «  ii;  « 
x>o,4co,  410,411:* 

HuxLLiOT  »  Peintre  de  âçur$,  1^3. 

Hurtrelle  (Simon  )  Scurpteur  >  né  à  Bs- 
thune  en  Artois^  en  X648  ,  mort  en  1714  , 
S,  if^,  104,  408. 

Hyre  (Laurent  de  la  )  né  a  Paris  en  i6o6\ 
mort  en  i<Jjtf ,  Peintre  d^Hiftoirc  afle*  cot- 
isée, dont  la  touche  èft  légère  &  le  coloris 
frais,  ^,  13  ,  37,  X38,  iji,  i4t  ,148,^ 
B77,  ^8x^2:8^.  ' 


»B5  PiiNTHES^  Sculpteurs  »&c.  4;; 


J  ACQUETS  y  fameux  maçons  François  du  fei* 
2.ièdfie  fiècle  »  104. 

jAiLf.OT  (Alexis-Hubert  &  Simon )  Sculp- 
teurs ,  nés  dans  le  dernict  fiècle  à  Saiitt* 
Oycn  de  Jonx,  Abbaye  de  France  en  Franche  • 
Comté.  Ces  deux  frères  ont  excellé  dans  la 
Tculptufe  en  ivoire.  Simon  Jailloc  mourut  en 
1711,  J58. 

Jardin  (  Carie  du  )  né  à  Amfterdam  vers 
Tan  i6j  j  ,  mort  en  ii^-^S  ,  a  peint  le  payfagc 
8c  des  bambochades  avec  beaucoup  de  vérité 
&  de  cla/irobfcur  ^  quoique  clair ,  39^. 

JardiKs  (  Manin  Yanden  Bpgaert ,  dit  des) 
né  à  Bréda  en  Hollande  en  1 440  >  mort  en 
x^^4y  Sculpteur  dont  on  voit  de  fort  belles 
ciiofes,  furjtout  en  bronze  ,  1 5  3  ,  14^^  15^^ 
1^4,141,  H7»  Î03,  385. 

Jeannet  f François  Clouet,  dicj  né  à 
Tours*,  *  fut  j^eiapre  des  Rois  François  I!  , 
Charles  IX  &  Henri  III ,  &  faifoit  bien  là 
TiiiniaiurÊ'  &'  lé  portrait  ,531. 
'  Je AUR,AT  (  Etienne  )  Peintre  François, 
Redleur  de  l'Académie  »  &  Gatde  des  plans 
8ç  tableaux  du  Roi,  1^4,  309  j  3^5. 

ImDla  (  Innocent  Francucci  dà  )  né  à 
Imola  vers  la  fin  du  quinzième  fiècle  \  mort 
igéde  5^  ans  ,  avoit  du  talent  pour  contre- 
faire les  tableaux  de  Raphaël  ,90. 

JÔcoHDB  (  Jean  )  Dominicain ,  Architcd^ 
Vétoûois ,  motirut  fort  âgé  vers  151^,14.      ' 

JoLLAiH  (  NicolaS'Reué  )  né  à  Paris  ,' 
Peintre  d'hiftoire ,  membre  de  l'Académie  de 
JPpiatu^ç,  141 ,  J3^.  .  '^ 


4S4    Tabli    Alphabetiqui 

JOLT  (Jean)  Scnlpteor,  de  Tfof es  « 
Champagne  »  YiTOÎc  dans  le  dernier  ficclc, 

JORDAANS  (Jacques)  né  à  Anvers  en  15^4, 
mounic  en  1^71  Ses  compofidons  fom 
riches,  &  fon  coloris  cft  brillaac  ,  101, 
151. 

JOKDANE  (Lucas)  né  aNapIcsen  1^51, 
mon  en  170J»  Peintre  d'hiftoire  ,  giaid 
praticien  ,  furnommé  Fa-prcfto  ,  9^. 

JosEPiN  (  Jofeoh-Céfar,  dit  le  ChcTalkr} 
né  en  1560  au  Cbâceau  d'Arpin,  fitné  dans 
la  Terre  de  Labour  au  Royaume  de  Napics, 
mort  en  K40,  Peintre  dbiftoire^  «and 
praticien  ,  peu  corred. 

JouBERT ,  Dcffinatcur  François^  mortdaos 
k  dernier  Cède ,  x  f  ^. 

JouBERT  (Charles)  Ardûtede  François 
au  dernier  fîècle  »  ^oy. 

Joue  (Jacques de  la)  Peintre d'arehitec- 
ture  &  d*orncmens>  mort  en   17^1  ,  40, 

JduTENET  (Jean)  né  à  Rouen  en  1^44, 
Inort  eu  1717»  fameux  Peintre  d'hiftoire, 
dont  le  dcflln  eft  hardi  &  corre<a ,  &  k$ 
compofîtions  riches  &  animées ,  j  ,  x  i  ,  18, 
3^  »  44*  li^,  Ij8,  159,  x^i,  io^,i»5, 

*;*  »  511»  539i  579,38^,400. 

Jules  Romain  (Julio  Pipi ,  dit  )  né  à 
Rome  en  1491 ,  mort  en  154^,  génie  fé- 
cond, fier  Deflînatcur ,  auflî  grand  Peintre 
que  grand  Architcdc  ,  ««,  51  ,  ^/  ,  ^4, 
?8»  99* 

JutiENCB  ,  Sculpteur,  né  en  Provence j 

JusTiNAR,  Peintre  de  portraits,  ti&^pci 


.  DIS   PeiNTRBC  VScULPTIVJtS,  &C»  4Jf 

'^  «ftimé  j'rnort  au  commencement  de  ce  fièclç  » 

b  ■         ^  ,  K 

K  JKl.  I  l  l  1 1l  (  Jean-Balthazar  }  fameux  Fon« 
i  deur  «  né  à  Zurich  en  Suifle  en  i  ^ }  S ,  mourut 
^  en  170L.  Il  a  eu  un  frère  nommé  Jean- 
.  Jacques  ,  qui  s'eft  anlfi  diftingué  dans  la 
:      ipéme  profcffion ,  13^. 

Kbtin  (  Adrien  )  Peintre  Vénitien  ,  con- 
^      temporain  duVieux  Palme  dont  il  a  fuivi  la 

manière  «  lo^. 
1       •  .  L 

1^  AU  B  i  t  inrpçâeur  des  bâtimens  du  Roi  ^ 
mort  il  y  a  quelques  années  ^  124. 

Laguënée Taîné  (Louis- Jean-François- de) 
né  à  Paris  «Peintre  <fhiftoire»  PxofèiTeur  de 
TAcadémie  ,7^,415.  - 

Lagrenée  le  jeune  (  Jean- Jacques  )  né  à 
.  Paris  ,  Peintre  d'faiftoire  >    adjoint  à  Pro- 
fefleur  ,  |î9« 

Lairssse  (Gérard  )  né  à  Liège  en  1^40  ^ 
mourut  en  171 1.  Ses  comportions  font 
grandes ,  &  fes  fonds  d*architeôure  riches* 
Il  a  beaucoup  gravé  à  Teau-forte. 

Lamt  (  Charles  )  Peintre  d*hiftoire  «  né  à 
Mortagne  dans  le  Perche  en  1^8^  ,  mort  en 
,  X743  ,  zoo.  . 

Laniaakc  ( Jean )  né  à  Parme  en  if  Sj , 

mortjcn  1^47,  a  ^té  un  génie  abondant  «  qui 

-     a. excellé  dans  les.  grandes  m^cbjmeji  ,  10$, 

3x9. 

,  ,  La&giluem  CNjçpljat  de  ),uéz  Paris  en 

téj6  ^  mçrt  en  174^  ,  fameux  Peintre,  de 

.  fpmaits ,  qui'  ?  fait  auffi  quelques  moiccai^ 


4f^    Table   ALPHAB£Tiqu& 
dliiftoiré.   11  jpôiKdoît  éminemmcnc  rbir* 
inonic  des  couleurs  ,  19^»  1^7  ,  X78. 

L ASSURANCE  «  Arçhitcâc  François  ,  mor. 
«I7J7.  î^x,370*    577,  5^i  ,  3^9  *  59^> 

Lelxon  9  Architeâe  François  ,  mort  as 
commencement  de  ce  fiecle ,  5  70. 

Lemotne  le  père  (Jean-Louis)  Sculpteur, 
né  à  Paris  en  1^65  ,  mort  en  1T55  ;  îl  s's' 
donna  principalement  au  portrait ,  quoiqu'il 
ait  fait  plufieurs  morceaux  de  compofîcioii 
cfHmés»  Sj  1x8',  405. 

LsMaTNE  le  fils  (  Jean-Baprifte  )  Sculpteur 
François,  ancien  Direâeurde  l'Académie, 

51,I1J,  13}  ,  157,   180,  181,  1^^,427, 

171,  308,  400,40)  ,409. 
»     tivKli  (Nicolas-Bernard)  né    à   Paris, 
Peintre  d'biftoire,  Profeffeur  de  TAcadémic , 
4M. 

L^RANBSRT  (Louis)  né  à  Paris  en  1^14, 
mort  en  1^70  ,  a  fait  de  belles  cho/es  en 
fculpture  ,  63  ,  118. 

-  Iescot  (  Piccce  de  )  Abbé  eommeodaralre 
de  Tabbaye  de  Notre-Danie  de  Cluny  ,  cha- 
'noine  de  Notre-Dame-,  avoit  beaucoup  de 
talent  3c  de  goût  pour  rArcbite^urc.  Unaqait 
•en  15x0,  fcmouruten  1578,  44,  48  ,  180. 
Lestocart  (Claude)  Sculpteur  François 
dii  dernier  (îccle  ,  17^  ,  187, 

Levé ( Pierre )éîéve  dcd'Ulin,  vîvoîtdkns 

ce  ficelé;  Architcftc  François  peu  eohau,'f  ^. 

Leviïb  (Lucas- <k  ) 'ôa  de  Hdnartdc,  né  à 

Icyde  en  ï 4^4 ,  mbrt  en  i  f  «.j ,  Peirftred'liif- 

«  toire,&<Îj5^vear, qui Ôûjiffoit beaucoup,  17^, 

a^o. 

LxBTâm ,  Architedc  Érairtçois  y  thon  as 
commcnceinent de  ce  fi^Ie  ,588. 


F 

I  ©ES  Peimtiii«  jScuiPTE0R«,  &:c.  457 

:  LiSLE  (  Pafquicr  de  )  Architcde  François 

{     -du  dernier  fiècle  ,  loo  ,119. 

\  LoRME  (  Philibert  de  )  né  à  Lyon  au  com^ 

I       mencemeiic  du  fcizième  fiècle ,  mort  en  1570 
ou  1577.  Ârchiceâc  qui  a  faic  honneur  à  la 
'      Fiance,  40,  5^. 

Lorrain  (  Claude  Gelée  ;  dit  le  )  né  au 

^      château  de  Chamagne  en  Lorraine  en  i5oo, 

'       mort  en  i^8i ,  fameux  payfagifte  ,  dont  les 

ouvrages  ont  un  effet ,  une   couleur  &  une 

\       chaleur furprcnantcs  ,  }i8  ,  3151 ,  33J. 

Lorrain  (  Robert  le  )  né  à  Paris  en  j  66^, 
mofcflruten  1743,  Sculpteur  incorred,  ^ais 
gracieux  ,  13  ,  zii ,  ix8. 

Lorrain  (Louis  le)  Peintre  d*hiftoire» 
né  à  Paris,  morf  en  ^7^0  y  iij  ,   1^3  , 

Lot  (Gio  Carlo  )  né  à  Munich  en  I  ^11 , 
mort  en  1698^  grand  colorifle  ^  dont  les 
ouvrages  rappellent  ceux  du  Corrége  ,  du 
Titien  &  du  Parmefan, 

LoTTO  (Lorenzo  )  né  à  Bergame^  mourut 
en  tf44  s  fa  manière  eft  aflez  femblable  à 
celle  du  Giorgion ,  po  ^  3  30. 

Louis  ( Louis-ViAoire )  né  à  Paris,  Ar- 
chitede  du  Roi  de  Pologne  ,  2.54,  i; 7* 

LoïR  (Nicolas)  né  à  Paris  en    1^24, 

mort  en   1^7^  ,  Peintre  d'hiftoire  ,  dont  le 

r       coloris  eft  bon   &  le  deflin  correâ>  ^>  2^9 

Luc  (  le  Frèr€  )  voy.  Arnoult. 

!    ^      Lucas  (  Augcr  )  Peintre  François  *  né  à 
Pari«  en  i^8j  ,  mort  en  17^^  ,  loo. 

y 
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M 

JM  A  c  H  T  (  Pierre  -  Antoine  de  )  Peintre 
d'Arcfattcâare ,  cônfciller  de  l'Académie  ,85, 
iip,i6o,ijo.  - 

M  A«  N  i£  &  (  Laurent  )  Sculpteur  ,  né  à 
Paris  cm  «  1 8  ,  mort  en  1700,  8,  4j^  i^i* 

MaiRï  (  Jcaa  le  )  Peintre  d'Arcbitedhire . 
né  a  Dammattin  près  Parts   en  15^7,  mort 

en  1^59,  14-  .  .     ,^   « 

Maire  (  le)  Peintre  d'Archiceétarc ,  141, 

M  ai  m  (la)  Architede  François  >.  mort  à 
Chatcnay  près  Paris  en  1745  »  ^^^  »  ^^7* 

jAkinfKi9i  (Barthclemi)  né  à  Maotoae» 
a  peint  des  joueurs  de  cartes  8c  de  dé»  dans 
la  manière  du  Caravage- 

Mans  ART  Tonde  (François)  né  à  Paris 
i:n  15^8,  mort  ta  1666^  premier  Architede 
du  Roi,  &  un  des  plus  habiles  ^uc  la  France 
ait  eus,  13^,  i57  .  i70>  »*î  >  i^»- >  *<*î  » 
^44,  i4<*»50,  i8l.  ,     .         , 

M^NSAKT  le  neveu  (  Jules- Hardoum  )  ne 
jtn  164.5  ,  mort  en  1708  ,  fameux  Architede, 
fur«intcndant des  bâtimcns  de  S.  M.  7^  »  1 34» 
145,108,118. 

M  AN  s  ART  DE  Jouv  (  Jcap  )  Licutcnant 
pour  le  Roi  dans  la  province  de  Eourbonnois, 
fils  du  comte  de  Sagonc ,  Architeôe  vivant, 

f64« 
Marate  (  Carie  )  né  à  Camcrano   dans 

la  Marche  d'Anconc  en  1/^15  ,  mort  en  171 3i 
grand  deflînateur^  avoit  beaucoup  de  no- 
b!)tfl'c  ,  d*exprcffioB  &  de  grâces.  Ses  Vierges 
font  tr,ès-rechcrçhécs ,  jU,  17 j* 


DIS  Peintres,  Sculptsurs , &c.  4s r 

Marchand  (Guillaume  }  Archiceâe  qui 
TÎ voit  fous  Henri  IV ,  )  k 

Marot  <  François  )  n^  à  Paris  en  i^<7, 
mort  en  171^ ,  étoit  coloriftc  ,17,54^. 

Marqt  (Jean)  Architeâe  8c  Graveur 
François  qui  vivoic  à  la  fin  du  dernier  fiècte , 
1)4,  aL8j. 

Mars  Y  rainé  (  Gafpard  )  né  à  Cambrai 
en  i^if  ,  mort  en  t6%i  ,  a  été  un  très« 
babile  Sculpteur,  $7  »  ^9»  i^4  »  3^)* 

Marst  le  jeune  (  Balthazar  )  né  à  Cam- 
brai en  1^1 8 ,  mort  en  t  ^74 ,  bon  Sculpteur  « 
qui  travailloit  ordinairement  ave^  Ton  frère  » 

57- 

Martel«Ange  (  Etienne  )  Jéfuite ,  naquît 
à  Lyon  en  15^9  ,  Se  mourut  en  1^41.  li 
exerça  en  faveur  de  plufîeurs  maifons  de  fa 
Compagnie  foa  rare  talent  pour  TArchiteC"» 
turc,  5^1. 

Martin  XJ^^^'^P^f^^  )  né  à  Paris  en 
1^59  >  mort  en  17)5  ,  étoit  peintre  de  ba- 
tailles ,  4C9. 

Martin   (de  Saint)  Architede  vivant, 

114- 
Mastelletta  (  Jean  -  André  Donducct  » 

dit)  né  à  Bolome  en  1577  ,  fut  élève  de« 
Carraches  ,  Se  te  propofa  dlmtter  la  manière 
du  Parmefan,  95. 

'  Mathf.z  (  Paul  )  Peintre  Napolitain  ,  >qui 
vint  en  France  il  7  a  quelques  années.  li 
avoir  une  manière  trop  cxpédiiive  pour  £tre 
bonne,  9S  »^l^»^49  f^^i* 

Mazeline  (  Pierre  )  Sculpteur  né  à  Rouen 
en  1^3$ ,  mort  en  1708  ,  159,  104,408. 

Maziere  (Simon)  Sculpteur  du  dernier 
fiècle^  1)1  »ixz« 


4^0      Table   Alpha^eti  Qtis 

Meissonier  (  Jude-Aurcle  )  né  à  Taria 
<n  169s  9  "*ort  cil  1750, Peintre,  ScuIpccuTr 
Or^'vre  4:  Architxdû  »  écoit  un  £\e({lnatcar 
ingciiieax ,  ii:iais  npa  j;ioios  bifarre  cjiic  ma* 
«ieré,3.50. 

Me^o  (  BarchçUmi  de  }  Sculpteur  du  dei" 
nier  iièclc  ,  i<î  ,  55^. 

AJerc*er  (  Ja-cques  le  )  né  àPontoî/e  ,  fat 
premier  Arcbitcdcdc  Louis  XIIL,  45  ,  -77, 
«o  ,  114  .  i8o»  300,305.  - 

Messis  (Quintin)  iii  je  maréclial  d'An- 
ycis  ,  né  eu  ccty -ville  ,  od  il  mourut  fort 
V ieux  en  ï  5 1^  >  fiaiiroit  beaucoup ,'  mais  éioit 
fioiti  &  fcc. 

Meîezeau  (Clément)  né  à  Dreux  ,  ce* 
l';bre  par  rinvcntiou  de  la  digue  de  la  Ro» 
chcUc  ta  i6i^  ,  S9  *.  77.^^2.1  ,  1/5. 
•  Metzu  (Gabriel)  né  à  Leyde  en  liTi;  , 
mort  en  1^58  ,  Peintre  qui  n'a  fait  que  dç 
petits  tableaux  a^mirable^  pour  le  beau  fini 
&  rintcUigencc  des  couleurs. 

Meusnier  (Philippe)  ne  à  Paris  en  1.^5,5, 
rport  en  1 7  5  4 ,  habrle  Peintre  d' Arçhitedarc , 
III. 

MiCHEE  -ANiiE  J^MERi|€i  ,de  Caravagc , 
voyei  Carav^gç..  ; 

M^C«El\  A.NGEi.^UQKAB;pfA  a  cxccllt^ 
dans  les  trois  Arts  de  la  Peintaçe  ,  Je  la 
S:ulptute  &  de  TArchitcdure.  N^  en  1474, 
pn  Tofcan,c  ,  dan«j  le  château  dç  Cliiufi, 
^épejida^t  d'Arezzo„il  .mourut  en  15^4, 
88,  160  ,  5jf.     .:  ,  .:j.,  ,   ...  . 

MlCHÉLrAtAGE  Cjî«,QJJ;pZBI^  dît  M.  A.  dcS 

l>4tfiilles  _,  a  peii^t  a^^c  iVcjcès  des  bataille^ 
.#C  des  fruits.  Il  i?%^ii\«AMon^  en  i6<)t ,  & 
psourut  ei^  i/6b  ,  1 14.        :  -. 


f*  DÉS  P£intr5es,-Schl-i»téur«,  &c.  ^si 

cî  MicHu(Be«oît)  né  à  Paris,  Peintre  Cvk 

^  terre,  vivoic  en  1706,  ij&. 

tt  Miel  (Jean)  né  à  Ulaendeten  près  d'An-f 

"J  Vers  en  I  59^^  ,  mon  en  1^64  ,  cft  connu  pat 

fes   pailorales  &  les  bambocliadcs  ,  1 1  £>'» 

MiERis   le  père  (  François  )  dit  le  vieux  j 
i  «é  à  Delft  en  i  ^3  5  ,  mort  en  1 68 1  ,  a  p-^inc 

!.  de  petits  fujcts  de   fantaifie  tics-rechercliés. 

Sa  couleur  a  beaucoup  de  (Âiavûé  ,11^. 

MiERis  (  Guillaume  )•  B.ls  du  précédent*, 
né  à  Lcyde  en  1661 ,  fuivic  la  manière  de  foti 
père  &  fon  genre  de  pein^arc  ^  avec  un  fuc- 
ces  •  différent.  Il  mourut' à  Leydc  en  1747  > 
114.  :        .        ;• 

-  MicKARtr  rainé  (•  Nkoias)  nommé  M l- 
J^naïd  d'Avignon ,  naquit  à  Tfoyesen  Cham- 
pagne vers- l'an  itfo8^,.&  mourut  en  i<»<î8  ,. 
«plus  -habile  pour  le  portrait  (jue  pour  l'kir- 
'tôircf  ifj  ,  6s  y  à6.'  '  ~ 

MïGNARD  le  jeune  (Pierre)  dit  Mign^ifd- 
«Je  Romain  ",  iïc  à  l'rôycs'  en  161  q  ,i  mort  eu- 
trtf^y,  picTo-ier  Pcimre  dvr  Roii\  gracicu»», 
bon  colorifte  ,  8c  doué  4'un  géniernoblc?^ 
élevé.  On  fait  beaucoup  de  ca$id*^fiwlpor- 
trahs.'  n  efl  k  plus-  fou vçnt  nommé  iîmplè- 
ment  Mignard ,  J  ,  1  j.  ,  ^4 ,  iiri.  ^  tSf  ,  a  i  », 

MiôNOT  ,  Sculpteur  François ^ajglééi  à  IfA-  . 
'cadér^îéi'î-6>?'^^a;i(«>-.:^:^r.  .     -    -.    • -^   : 

Mit'i?&V  (  Jtail  ),*«  Fr^lictfquc ,  né  à  Pariç 
tch  i^-^fs  ,  niiort  Cft  itf^ô  ,  a  peintdebsaiix 
payfàges  hé  rondes  ,  ^4,  6^  ,16^  :■   .  , 

MoïKBr  (?rançois^le)  néà  Paiisen  i(»88v 

mort  en   1737,  premier  Peintre  du  Roi.  Ses 

'eompofitidnifoaMfîckcs'-;-fe$  têtes  gracieufcs ,. 

V  ii; 


u 
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ic  fat  conleui  crès^fuaye  ,  1x5  ,  140  ,  1^3  » 
i^f ,1^1,11^.  3)5. 

Moins  (  le  )  dcm  Artiftes  qui  peigQOÎcnc 
des  grotcfqaes  8c  aacrcs  ornemcns  du  temps 
Je  Louis  XIV  ,  64. 

MOLB  (Pierre-François)  né  à  Coldré, 
4ioccfedeCôme,  en  i^ii  »  mort  en  166^^ 
czcelioic  à  faite  du  payfage  &  des  caricatures 

Mollit  (  Armand  Louis  )  contrôleur  des 
.batimens  du  Roi  ^  mort  en  1757  >i43  ,  151» 

MONXER  (  Pierre  )  Peintre  d'hiftoire^  né 
"à  Bloiscn  1639  ,  mort  en  1703.,  6  ,  35e. 

MONOYJER  (  Jcan-Baptifte")  né  à  Lilk  ea 
1635  ,  mort  en  W99  ,  a  jpeint  les  flcucs  avec 
beaucoup  de  vérité.  On  l'appelle  commune- 
meut  Baptlfte ,  xi^^ti^. 

Mont  (François  du)  né  à  Paris  en  i6$i, 
mort  en  171^^  habile  Sculpteur  »  199»  147» 

J4«,M^. 

Mont  {  Jean  dn  )  dit  le  Romain  ,  Peintre» 
ancien  dircâcur  &  chanccHer  de  T Académie  j 
30,  I3«,  I5^,i4«,  33st. 

Mont AGNB  (  Nicolas  de  Flatte  )  né  à  Paris 
en  1^31 1  mort  ep  170^  ,<  médiocre  Peintre 
^d'hiftoife,  i^r. 

Moutean  (LoQis^de.)f5culptettr  François, 
4Z,  l^-,,l7i;    :,  "l  >ij  r  .  .    . 

MûNTE&EAu  (  Pierre  de  )  Arcbiteâe  Fran- 
çois ^.diorc  en  ixi^»  it,'  iftp  ^6j* 

MoBB  (  AntQÎpe)  aé  à  Utredit  en  if  41  ^ 
mort  en  1557 ,  a  téuffi  à  faire  le  portraic  j 
quoique  dans  une  manière  noire  ,  ^5  ,  pé  » 

iôi>334. 
MojKEAU  jCPicrrÇ'Louts)  aé  à   Paris  en 


BEs  Peintres, $ci7L?TEi7R S,  &c.  46 f 

lyxy  ,  maître  général  des  bâtimcns  de  la 

*  Ville  ,  &  membre  de  TAcadémie  d'ArchiteC- 

•  turc  ,  8i  ,  iij  ^  1^^  ,  167  ,  21S,  1J5. 

w  MoucHY  (Louis-Philippe)  Sculpteur  né 

à  Paris ,  adjoint  à  Profc/Teur  de  l'Académie  , 

Muet  (Pierre  le)  né  à  Dijon  en  15^1»  more 
'  en  1^69  , habile  Archttede^  147,1x1,  188. 
'  MuRiLLO  (  Barchelemi-Etienne  }  né  à  Pilas 

,         en  £fpagne  en  i^i)  ,  mort  en  1^8;  ,  bon 

colorifte ,  qui  avoir  un  pinceau  frais  &  beau^ 

coup  dé  vérité.     Il  peignoit  ordinairement 

des  fujecsbas,  59^* 

MuTiAN  (Jcrôme)  né  à  Brefcia  en  Lom- 

bardie  en    1518  ,  mort  en    1590  1  grimd 
'         deflinatenr  &  grand  colorifte  »  ^p« 


N 


N, 


A  T  o  I R  E  (  Charles  )  Peintre  François  , 
chevalier  de  l'Ordre  du  Roi  ,  né  à  Nimes 
en  1700 ,  ancien  rêveur  de  TAcadémie  ,  U 
ancien  dtrcâcur  de  l'Académie  de  France  à 
Rome,  mort  en  X777  >  16^  21,  i;tf,  i6%  ^ 
X91,  115. 

Nattier  Taîné  (7can-Bapcifte  )  Peinuc 
de  portraits,  né  à  Paris  en  1^41 ,  mort  en 

170s  y  JI5- 

Nattier  le  jcHoe  (  Jean-Marc  )  Peintit 
de  portraits,  né  à  Paris  en  1^85  ,  mort  en 

Nbefs  (  Peter)  dit  Piètre  Nefs  ,  ne  à 
Anvers  vers  l'an  iy8o  ,  Peintre  frcs-connu 
par  Ces  tableaux ,  tepréfentant  rintéricm  des 
Eglifes  Gothicjues  ,151,551. 

NfiSTCHER  (Gafpard)  né  à  Heydelbcrg 

Viv 
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en  1V5  5 ,  mort  en.  1^87 ,  a  fait  des  portr^rs 
,  &  de  petits  fujcts  de  fontaiiîe.  Il   avoit  un 
talent  particulier  pour  peindre  les  étoffes  Si 
le  linge,  115. 

NicASius,  voyer  Bernaerr» 

NiCERON  (  le  Père  Jean -François  )  Mi- 
nime ,  né  à  Paris  en  1^15  ,  mort  en  ié^6  , 
favant  dans  les  mathématiques  ,.  &  furcouc 
dans  Poptiquc  )  249. 

NicoLp  »£  l'Aôbate  ,  né  à  Modene  en 
1  f  I X  y  mort  dans  un  âge  fort  avancé ,  Peintre 
fameux  par  res&efques  trésr bien  coloriées, 
^6,  171  ,  124. 

NiNET  DE  Lestain  (Jcan  )  Peintre  d'hif- 
toire  du  dernier  £ècle  \  aâez  bon  colorifte , 

NocRiT(Jean)  ne  a  Nancy  en  i6ir, 
mort  en  1671 ,  étoit  bon  Peintre  de  portraits^ 

NosTBE  (i^ndré  le)  ne  à  Paxiseni^ij» 
mort  en  1700  ,  eft  le  créateur  de  l'art  <Ëu 
jardinage  en  France  ,71. 

Nourrisson  »  Sculpteur  du  dernier  fiecl^ 
élevé  de  Gira^dop  ,  2, 5  • 


O 


L I T  E  T ,  Peintre  François  peu  conao,. 
.152. 

,  OiTiiNOiD  (  Gille-Marie  )  jié  à  Paris  en 
1671  ,  raorc  en  1741,  Architcdc  qui  avoit 
beaucoup  de  génie  s  il  deâînoie  la  Hgure 
comme  un  peintre  ^  ôc  Tornement  dans  la 
dernière  peifcclion  ,.  8x   ,'  joj,  105  ,  147, 

Orbax  (:Fj»n.çoi$  d'  )  natif  de  Paris,  mort 


1^ 

J 


DifS  P^ïN^i^s^  i  Scyippf EURS  ,»&c;  jj^s 

en  i^^8,haj>ilcift«:cjïitedç,'5îp,  i^o,i8t,î84; 

, .  .  O STADE  Tf u*é  0  AdriçOvVîia-.)  jne  en  v6io 

à  Lubcck,>viÛC'  de  la  >baflVS3xc ,  mort  en 

1-6^  $  ,  pcignçijC  d^  écurîcss  d«s  liotelierjes^ 

des  habitations  ruftiques  d*un(j  touckc  fpiri- 

i^ûelle.,  &  «yec- U0C-  gf^ode^incelligencq  da 

.^}air?obrcuf^  .  '     ,     f  .  .^      .  ;      ,    '^    ..      ' 

•O  y  D  ^Y  (  JicaQwBaptiftej) .  lié  à  Paris  ch 

r'^8^  ,  mort*cn  1755,  s'cft  aaonaé-princ;ipa- 

':kmeii(  àJa  repréfentatîx:^  des  aniiTiaiii?:  >  talcnc- 

,  ^u  il  a goiÛKdé aa  fuprême^degré , .35,  i ^z». 

.A-.AJX^u,  tA«g»ftin).S«ulpt^ur/,  rté  à  Paris  ,' 

rrofefieur  de  l'Académie  dç  .feinta so,  .4e 
J'i^tfadeiiMC'  4i^S:]ti)(pfiptip9fl&$cliQ«-:Leçtres  ,. 
^dç  TAcadi^mic' E)éfp€ni:aiï^  ^c>BpjQgnc  ,  de 

Berne  &  de  celle  dè-XoidcmCa  ^  -«Av,-  81  »  Ji,.^ 

130,  î^d;        :  :      ;f;       .      .' 
v^   PiAibUï  CAnei9io«).5i^  àP^^ris  en  itfi^,. 

niorv^^fr»  170.X',  ppgnc^t,médiocre«>e4icl'liip- 

.'^jw.,  5'*  ^v    :  r     '.-  ^î     :,.^  •  ;-    . 

PacamsC'E5*.7( Pal^Sî^desà  o^  à:  Londres^ 
en  »écf8v  mecc-  en  16 i^^.  a'pei>ic  des  h^- 

Paim£.Ic  vieux  (Jacques^)  nf.à»î)çripalcà' 
.dfios  k  ter4çou'e  de  Eergaixie  en  i:54o>  more 
en  ij^S  ,  Peinte-, d  hiftokc.,-' pius  &ftimt5 
«pour  i;oini<»î  des  couleurs  que  pour  la  fierté 
:du  de(fin, , 5 1  ,  54*^^6  ,  ;oo»  loj  „io6. 

Panxni  {  Jcai\:Paul).né  à-Pia<ccn7.ar>Pcintrjc- 
fort  intelligent  dans- lapani^  de.  T^rchi^ 
tc^urc ,  1 50.  ^      f 

Paon  (le)  Peintte^  du  bawiUes,.  vivant,» 
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.  Parmesan  X^ctnçois  Maizooli,  dit  le) 
Sïé  à  Parme  en  ijô^^  more  en  1540  ,  Pciatic 
d'hiftoirc ,  dont  les  figures' font  (Veltes,  gra- 
cienfes,  &  drapées  légirement»  Ses  graTOfcs 
eni  beaucoup  d'agrément,  90,  91 ,  ^i» 
'  PAft&octL  le  père  (Jofcpfa)  né  à  Brt- 
cnolcs  en  ProYencc  en  1^48  ,  mort  en  1704, 
Umenz  Peinrte  de  batailles  ,  iji^^  »}• 
11  j.  40^. 

Patel  le  pcre  (Pierre)  fameàx  pour  k 
pay fage ,  yivoit  dans  le  dernier  fiècle  >  5 1  > 

»i4. 

Pater  (  Jean-BaptîRe  )  né  à  Yalencîeanes 
en  i^9S  f  "®"  en  ï  7  J  ^  t  étoit  élève  de  V«t- 
fcaB  ,  &  avoir  une  couleur  aimable  8r  une 
touche  piquante. 

Pàutri  lé  père  (  Antoine  le  )  né  à  Paris 
en  x^i4>  mort  en  1^91 ,  habile  Architeôe» 
ï4i,  15^,1)0,1^1  ,ii^4- 

Pautib  le  fils  (Pierre  le)  né  à  Paris  en 
T  ^60 ,  mort  en  ^744  ,  Sollpceur  qui  a  fait  de 
belles  chofes ,  %  ,  69;  1$^,  9  ^^5  »-  406. 

Pellegkimi  (  Antoine  )  Peintre  Italien ,  né 
à  Padoae,  qui  a  beaucoup  travaîfllé'à  Naples. 
Il  eft  mort  dans  le  fiède  préfent;  Nous  avions 
de  lui  un  grand  plafond  à  la  Compagnie  des 
Indes, ''qui  a  été  démoli.  Le  Moine  avoît 
fait  pour  ce  plafond  une  èfqttilTe  en  concor* 
rcjnce  avec  Pcllègrini ,  t54.      ^ 

P«ftÀc  (Etienne  du)  nâtïf  de  Pans  en 
15^9  ,  mort  en  i^oi  ,  âgé  dé  trente-deux 
ans ,  écoif  Peintre  &  Architçd^Ci  5  S. 

Perrault  (Claude  )  né  à~  Paris  en  1^13 , 
mort  en  1^88  ^  Médecin  &  fameux  Architeâc, 
41,4^,47,  14S,  17^4,  *9j. 

P  £  R  R  X  s  R  (  François  )  né  à  Mâcon  en 


DES _ Peintres  jScuLPTÉVRS  ,  &c.  4^/ 

,         Bourgogne  vçrs  l'an  15^0,  mortcni^jd, 

habile  Peintre  d'hiftoire,  diftingué  p^r   Ces 

^'-         gravures  i  Teau-fortc  ,  176  ,  ijo  ,  ijo , 


3^9- 

PïRRiN,  Peintre  fur  verre  ,  10  j. 

Pervcin  (  Pierre  Vannucci ,  dit  Piètre  )  ne 
à  Péroufe  en  1445 ,  mort  en  1^14 ,  Peintre* 
«i'hiftoire  ,  qni  tire  toute  fa  gloire  de  Raphaël 
Ton  difciple,  96,^9^. 

PiRUzzi  (  Baltliazar  )  Peintre  d'hiftoirc  & 
Arphicede,  né  à  Sienne  en  jjco  ,  more  ea 

15  J^,  101.  . 

PfiTiTEiu  (  Pierre  )  Scu^tcur  François  ^ 

Petitot  ,  chevalier  <îc  Saint  -  Michel  ^ 
premier  Architeâic  du  duc  de  Parme  ^  &  cof^ 
lerpoudanc  étranger  de  TAcadémie  d'Accfa^ 
tcdiure,  155. 

Pierre  (  Jean^Faptifte^Marie  J  écoycr  ^ 
chevalier  de  TOrdrcdu  Roi ,  premier  Peintre 
du  Roi&  de  M.  le  duc  d'Ôrléans>bonorairç' 
amateur  de  l'Académie  royale  d'Arçhiteâure  ^ 
&  honoraire  aflbcié  libre  de  TAcadémie  impé^^ 
fiale  de  Saint- Pétersboutg,  %f,  t6,  tit,fié^ 
-  Ii8  ,  141^  161  ,  ».jkî  ,  55'4,  j^4,  38L1,  y6s^ 

Pierre  (  Pierre  Mallcroc»  connt»  fous  Ic:^ 
nom  de  la)'  mort  eu  1737^.  &9ic  Sculfccor 
dt Marbrier,  405. 

PiGAiLLE  (Jean-Baptilk)  Scurptous  Fnuw- 
(ots  ,.  chevalier  de  l'Ordre  duf  Roi,.^  re^^ur 
de  l'Académie»  15  »  7A  «  xfti^,  148  ,  ^06, 

Puoti  (  Germain  )  mort ,  fiiivant  les  apv 
parences  ,  en  i6cf  ,  Sculpteur  &  Arcbiceâev 
j|ui  fit  renaître  en  fraoce  kbon  goût  itsAns^ 
%$  ,  1^ ,  40>,  4yr  4^»  17^»  «o^,  %^p^i^ 
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PiNAiCRiER  (Robert)  Pcimrc  fur  verre  ,. 
qui  vivoit  dans  le  feizième  iîècle^  105. 
'    PiKiAU  (Nicolas)  Sculpteur  habile  poor 
r^rnemcat^  Archiccâe  ât  Sculpteor  duCzar> 
iDorteai7;4,]('i,  1^3 ,  119',  130- 

PiNGRB,  chanoine  régulier  êc  bibitothé* 
caire  de  Sainte  GenevieTe  »  6c  afibcié  libre  de 
l'Académie  Royale  des  Sciences ,  1-^7. 

PiOMBO  (Fra-Sébaftien  dcl)  dit  Sébaftîen, 
de  Venife,  où  il  naquit  en  1485  ,  mort  en. 
1547  ,  Peintre  d'hiftoirc  ,'  dont  le  défila  ap* 
procbe  de  celui  de  Michel- Ange  ,  85  ^  10^  ,. 
tt.74. 

POELEMBU&G  (Comeille.)  né  à  Utreclft 
en  is^6  ,  mort  en  16^0.  Ses  payfàgcs  font 
fort  recherchés  pour  la  richeffc  de  leur  fond', 
la  beauté  ds  leur  fice  &  la  faavîté  de  leur 
coloris  ,  1 1 4* 

P'O  B^R  s  o  N  le  pcrc  (  Charles  )  médiocre. 
Peintre  d'hiftoire  ,  né  à  Merien  i6o<) ,  mort 
en  i66y  ,  6,  14. 

PotR-soN  le  fils  CCharlcS' François)  né  i 
Paris  en  1-6$  1 ,  mort  en  17^5  ,  a  été  dircétcur 
de  r Académie  de  Rome  ,  &  Peintre  d-hiiloirci 

rj»  191. 

PoiLtr  (Nicolas  de  )  élève  de louTcnct,, 
dont  il  a  fuivi  la  manière  ,  1551. 

Poirier  (Claude  )  Sculptcw,  né  à  Paris 
cni^yé  ,  moitcn  17x9  ,  y,  403. 

PoLiDORE  de  Caravagc,  né  à  Càravagc 
dans  le  MHànois-enr  1495,  mort. en   1^43,  . 
Peintre  d'hiftoirc  ,  corrcd,  doirrlc  goûtttcnt- 
dfe  rAntiquc-&. de  la- Nature  ,  9f; 

PbNCH  Trebati  (Paul  )  Sculpteur  Florcn* 
tin,  qui  vîvoit  fous  FiançoisII  &  Charles  J}?>. 
4J.,  tii,>ii,  jo^,. 


PES  Peîntre'st,  ScUtPTEUItS  ,  &C.   4^51 
i  PoRBys  (François)  natif  d'Anvers  en  1570, 

;  mourut  en  1^11.  Ses  portraits  font  fortef- 
I  rinrîésTTl  a  peint  auflî  quelques  tableaux  d'hif- 
i     roire,  35  ,  i>8  ,  113  ,  131,  15a,  ri97  ,  3  51., 

j  PoREENON   (  Jean -Antoine  Licinio,  o« 

Regillo  ,  dit  le  )  né  à  Pordcnon  dans  le  Frioul 
en  1484  ,  moit  en  1^540  ,   Peintre  d-hiftoire?,. 

;       bon  dediaatenr  &.boncoloriftc  ,  104. 

î  POTTER(Faul  )  né  en  1^1.5  dans  la  ville 

i        d*Enkhuyiren  en  Hollande  ,  mort  en  1^54  , 

payfâgKte  qui  peignoit  les    animaux  ^vec 

beaucoup  d'efprit- 

PouLTiEA   (Jean)   Sculpteur  né  a  Hupy 

près  d'Abbevllle  en  1^55  ,  mort  en  1 7 1 ^  ,  ?', 

1.4^,  i<;4,  4P8. 

Poussin  (Nicolas.)  né.  en  i  j-94  à  Andcly** 
en  Normandie  ,  mort  en  1^45  ,  célèbre 
Peintre,  dont  le  deCfin  &  l'expreflion  foat 
admirables.  L'érudition  ,  le  coftumc  &  la 
po'ctique  de  l'Art  qui  brillent  dans  fcs  pro- 
duélicns  ,  l!ont  fait  nommer  ic  Peintre  des 
gens  d'efprit  y  13  ,  57»  89,,  <?©,  pç ,  ^6., 
,     100,  :oi  ,  174,31^,  330,  331  ,  333. 

Prieur  (  Barthelemi  )  Sculpteur  qui  vivoît; 
fous  Henri  II ,  lo^,,  3 10^ 

PuGET  (Pierre-Paul)  né  à  Marfeillc  en 
r6i3  ,  mort  en  1^95  ,  eft  regardé  comme 
,  un  des  premiers  Sculpteurs- de  Erance.  Il  s'cft 
aufTi  exercé  quelquefois  à  peindre  l'hiftoire^; 
&  il  étoit  trèsverfé  dans  l'Archiccfture.  La 
multiplicité  de  fes  talens  lui  a  mériié  le  fur-; 
nom  de  Michel- Ange  François  ,  49. 

PuGET  (François)  fils  du  précédent,  A* 
jeint  quelques  tableaux  ,  J>J5» 


r 


J 
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rC  A  G  6 1  (  Aotoîne  }  faaiciu:  Scnlpteiir ,  oc 
en  léx^i  Vicomorco  fur  les  confins êc  i'Eoc  , 
éc  Mtlao,  mounicen  i^^^,  34s>» 

Raueau  (  Louis  <la)  né  à  Paris  »  Pcîane 
J'biftoire,  agréé  à  l'Académie  de  Pcintiue, 
ii9,iio»4i4. 

Raphaël  Samzio,  né  à  Urbin  ea  148J, 
non  en  1 5 10  ,  génie  qui  s'eft  élevé  an  fa- 
blimede  Ton  Art»  ^9*  90 ,  yl  ^  9Z  ^  9I, 

104»  3*^.  5)4»  3Î5- 

R  AST&ELLi  (  Barthclemi  )  Sculpteur  Icalka 
du  dernier  iîccle  9  peueftimé^  18^. 

Reghaudin  f  Thomas)  né  à  Moulins  en 
1^x7,  mort  en  170^  ,  Sculpteur  qui  a  fait  de 
bonnes chofes ,  5^»  y?»  ^^9  ^^'^  »  ^S^ 

RembramtVan  RYN(Paul}  né  en  1^0^, 
près  de  Leyde ,  mort  en  1 4(74  ,  Peintre  qui 
ayoit  beaucoup  defprit  &  deicu.  Le  clair- 
obfcur  &  Tcfict  de  fcs  tableaux  font  admira^ 
blcs.  On  B*eftime  pas  moin^  Tharmonie  &  la 
chaleur  de  fcs  gravures  ,iai ,  loa-^  iii> 
114,  116. 

Rekard  (  Nicolas  )  né  à  Nancy  vers  1 6f^ 
a  exercé  la  fculpture.  lied  mort  vers  1710  r 
âgé  de  é^  ans^  137. 

Restout  (Jean)  Peintre  d'hiftoisc ,  né 
à  Caeu  en  1^91,^  mort  en  176%  ^  connu  par 
fcs  grandes  compofitions  riches  5c  animées , 
3J,4i, irj ,  158,  185 ,  188,  191,  ii4, 
%XS  »  zi6,%6$,  174,  18:1  ,  J09. 

Restout  (Jean-Bernard)  fils  du  précé- 
dent ,  Peintre  d'hiftoire»  né  à  Paris  ^  membre 
de  l'Académie  it  Peiatore^  41 }« 
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KiBEitÀ  i  voyfç  Efpagnolct. 
ICiCHtR   (Jean)  Archiicâc  du  dernier 
fièclc,  élève  de  le  Veau,  i8j. 

R  I  G  A  0  D  (  Hyacinthe  )  ne  à  Perpignan 
en  t^S9  9  ïnoï^t  en  I74J  ,  célèbre  peintre  de 
portraits  »  furnomnié  le  Vandyck  fxançois  , 
S^  »  54  *  i}i  .  10  .  i;o,  11^  ,  35*  » 
534. 

Robert  (  Nicolas  }  né  à  Langres  vers  l'an 
'  i^  I  o  )1mort  en   i  ^84,  avoic  un  talent  mer- 
veilleux pour  peindra  en  minhitnre  les  plantes 
&  les  animaux  ,  1 5  tf .  ^       .  > 

RoBiRT  (  Paul-Ponce-rAntoine  )  Peintre 
d'hiftoire ,  né  à  Scry  en  Poitou  en  1,68^,, 
mort  en  1733  »  ^3^»  *5'* 

RoBiLLON  Sculpteur  François^  habile  pour 
rornemcnt,  itx. 

Romain  (  le  Frère  François)  Dominicain  s 
né  à  Gand  en  1646  ^  mort  en  175  f  ,  a 
été  habile  Ingénieur  Se  Architeâe ,  furtouc 
poux  la  conftruâion  des  ponts  &  cfaauiTées  , 
'7^. 

ROMANELLE  (Jean-François)  né  à  Viterbc 
en  i6iy^  mort  en  i66i  ^  peintre  d'hiftoire, 
qui  deffinoit  bien  ,  &  étoit  gracieux  dans  fes 

têtes,  50,51,  jî-.  155»  ^H- 

RoMiÉ  (François)  Sculpteur  en  bois^  né 
dans  le  Nivernois ,  lequel  excelloit  dans  l'or* 
nemçnt  ,375. 

RosA  Alba  Carriera  ,  née  à  Venife  en 
1^78,  morte  en  I75'7,  s'eft  rendue  célèbre 
par  fes  portraits  au  paftel  &  fes  têtes  de  ca« 

Îrice ,  dont  Texpreffionefl  finie  Se  la  couleur  - 
uave- 
RosA  ou  Rose   (  Salvator  )   né   dans  le 
village  de  Renella,  à  tieuz  milles  de  Naples 


en  1^15  yiDoceea  i^7'r>  «zcclioic  àpciiidi; 
des  combats  te  des  macincs  «  f  x^. 

RosLXN  (  Alexandre  )  né  à  Maifxsoé ,  pcQie . 
ville  de  jSuède  dans  la  Scanic  ,.  p^iotrc  à  ■ 
portraits,  &  confeiUcr  de  F  Académie,  157.  , 
'  ROTENHAMïR  (ïcan)  né  à  Munich  efl> 
r^6^  y  mérb  en^  1^04^  pefgnoU  Tfaiftoirc 
d'une  manière  très- finie.  Ses  figures  bien  co- 
loriées ont  le  tour  IcaHeU ,  i  ît- 

Roussit  ( Pierre -No2l>  ArcbircAe  ,  né 
à  Paris,  membre  des  Académies  de  Pari^, 
de  Florence  &  de  Bologne ^  19* 

TRoux  (le)  Afcfaiteéie  François,  ncca 
.r^7i ,  morcen  ^1740^  36».,  370^  577. 

RuBENS  (Picrtc-l^anf  )  né  à^  Cologne  en 
1577  ,  mort  en  i(f40,  grind  peintre,  dans 
là  partie,  furtout  de  la  compofîrion,  de  la 
couleur  &  de  Tallégoric.  Ses  exprc (fions  &  fcs 
riches  ordonnances*  relèvent  infiniment  le 
prix  de  fcs  ouvrages/  Itafait:auffi  dés  por- 
traits &  de  très-beaux' paysages,  87-,*^x  , 

RuYSDAAL  (Jacob;)  .né  à  ïjarlem  y  ers  l'an 
i'^4P,  mourut  en  i68i.  On  admire  les  fis- 
briques  &  la  couleur  dé  fcs  payfages. 

,s^'   .  ;". 

^  Accui  f  André  Ouçke%, . ou  )  .né  à  Rome- 
en  1  s 99^ ,  mort  en  1  ^.l.  Peintre  d'hiftokc, 
trcs-bou  deflSnateur.  Beaucoup  d'-cxprcflion, 
de  nobleHe ,  de  grâces  &u  de  fkcilité  ieca^ 
raélérifent,  S  8  ,  ^9. 

Salviati  (FfanÇois  de  RofB  ,  .dit  )  né  h 


j 


DES  Peiktibs,  Sculpteurs  ,'&c.   47'J 
panière ,  qui  dcflîiioit  Se  drapoitJcgcremetft , 

Salviati    (  Jofeph   Porta  ,   furnommé) 

peintre  Vénitien    né   en   153^    à    Çaftelïo- 

j  îslaovo  dcHa  Qrafignana ,  raorr  en  if  8f.   Il 

delTinoit  bien ,  pcignoit  à  frcfciiie  avec  autant 

de  force  qu'à  llîuilc  5  mais  il  articuloit  trop 

les  mufcks  du  corps  humain  ,  100. 

Sanson,  Peintre  François,  jo^, 

Santere  (Jean-Bapnfte)   né   à    Magny 

près  de  PomoiCc  en  1651  ,  mort  en   1717, 

^    a  peint  des  têtes  de  fantaifîe  &  des  demw 

figures  ,  avec  autant  de  vérité   dans  l'ex- 

preilioa  y  que  de  fuavité  dans  la.cbulear^ 

Sarazin  (Jacques)  né  a  Noyon  en  i55>8, 

mort  en  î66o  ,  fameux  Sculpteur  qui  aqucl- 

^^juefois  manié  Is  pinceau  34, 45,  4^,  168, 

lé^,  i90,xQi,  110,133  »i37>^3  8>i4^^ 

x84,  187,  341  ,  34;. 

Sarte  (André  dcl)  né  à  Florence  en  1488, 
snort  en  1530,  g^rand  dedinateur  &  grand, 
colorifle  ,  qui  avoir  beaucoup  étudié  la  ma* 
nière  dcRapIiacl  &  de  Léonard  deVinci^  Ce 
Peintre  n'cft  connu  en  France  que  par  des 
Saintes  Familles,  &  des  Vierges  en  demi- 
figures ,  oii  l'on  fouhaiteroit  plus  de  grâces^ 
-de  noblefle  Se  de   variété  ,  ^7  ,  58  ,   i;p, 

319,535. 

S  c  H  A  L  K  E  N  (  Godefroi  )  né  en  i  ^43  ^  à 
Dordreck  en  Hollande ,  mort  en  ljo6  ,  a 
peint  des  portraits -&  des  fujets  de  caprice 
eftimés  pour  leurs  beaux  effets  de  lumicre> 
ii4,"î»^50. 

ScHi AVON  (  André  )  hé  en  1511  à  Sebe- 
oig»  en  Dalmatiç,  mort  en'  i)8i.  Peintes 
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J'hiftoirc  »  grand  colorifte ,  médiocre  dei&- 
natcur,  88,  54.  9^  »  io5* 

ScHiDOM  (  Barthekmi  )  né  à  Modènc  vers 
Tan  i^ço  ,  more  en  i5i^, Peintre  d'biftoire 
quia  fuivi  avec  faccès  la  manière  du  Coirégc, 

ScHULT  (  David  )  né  à  Dantzic ,  peignoic 
l'hiftoire  dans  le  dernier  ficelé  «  5^3. 

ScoRZA  (  Sinibaldo  )  né  à  Volcaggîo  dans 
k  territoire  de  Gènes  en  1590',  paylagifte 
qui  n'étoit  pas  fans  talent.  Il  mourac  eni  5  5  i , 
88. 

5  E  M P  !'(  A.  P.  de  )  Peintre  Flamand ,  qai 
vivoic  au  commenccmcnc  de  ce  iiécle  >  1 3  8. 

S£CtMONETTA  ,  OU  SlCIOLANTE    (  JérômC  ) 

'  vivoit  fous  ie.poniiiicac  de  Grégoire  XIII, 
habile  compofiteur  Se  peintre  d'hiiloire  ,  qui 
a  toujours  cherché  la  manière  de  Raphaël. 
Servandon;  (  le  chevalier  Jean  NicoUs  } 
jié  à  Florence  en  i^^j  ,  chevalier  de  l'Ordre 
militaire  de  Cbrift  »  peintre  âcarchitcâe 
ordinaire  du  Roi ,  membre  de  Ton  Académie 
Royale  de  peinture.»  &  premier  architeâe 
^décorateur  du  Roi  de  Pologne ,  Eleâeur  de 
Saxe,  mort  en  1766^  211 ,  347  .  5x4,35^, 
581. 

SiiVESTRE  (  Louis  de  )  Peintre  d*hiftoîrcj 
né  à  Paris  ei^  1^75  ,  mon  en  1760,  4,  195, 
J70. 

SiMjOL  (  Clsude)  Peintre  d'biftoire ,  mort 
au  conunenceracnt  de  ce  fîècle  ,  3 . 

Slodtz  le  père  (  Sébailien  )  Sculptent  qui 
a  fait  de  bonnes  chofes,  né  à  Anvers  en  i  é^  j, 
jnort  en  171^  ,  70,  40^. 
Slodtz  laîné (Antoine- SébaftieiOScuîpteur 


"        t>%s  PiiKTRfs  ^  Sculpteurs  ,  «ce.  47; 
"é   en  i^^j  ,mo,rt   en  1754  >  187,  jj^» 

Slodtx  le  cadet  (  PauI'Ambroifc  )  Sculp- 
eur,  né  à  Paris  en  I70X,  more  en  1758,  55  ^ 
ixS,  187,  ij^,  Jjx,  }«o, 

StODTz  U  jeune  (René-Michel)  conna 
fous  le  nom  de  Michel-Ange  ,  Fameux  Sculp- 
teur »  né  à  Paris  en  1705  ,  mort  en  1764, 

1^  .  7Î  »  1^9*  )5i>  558-^ 

Smy  DÇJis  (  François  )  né  à  Anvers  en  1 5  87, 
mort  en  1^57  *  ^  excellé  dans  l'art  de  peindre 
les  animaux.    On  prononce  Sneidre  »  87  , 

387. 

Sol  ARio<André)né  à  Milan,habilc  Peintre 
^*biftoirc  ,  difciple  de  Léonard  de  Vmci,  ^6, 
SoLDiNi    (  Louis  Dominique  )  Peintre  * 
Ttvanc ,  né  à  Paris,  élève  de  Boucher  ,160^ 
.â'58. 

SoLiMBHB  (  François)  né  en  16$ y  dans  la 
▼ille  de  Noçera  de  Pagani  ,  territoire  de. 
Naples  ,  eft  more  en  1747  ,  gracieux  ,  coi- 
,xt€t  <c  boa  eolorifte.  Il  s'eft  également  diC 
•cingué  dans  l'hiftoire  j  le  portrait ,  le  payfage,^ 
les  fleurs  9  les  fruits,  les  animaux  &rarchi- 
tcâure. 

SORLAT  (  lérôme  )  Peintre  François ,  élève 
deMignard«  4. 
.  SouFnoT  (  Jacques-Germain  )  né  à  Irancy 
tn  Bourgogne  ,  chevalier  de  l'Ordre  de  Saint 
Michel,  contrôleur  des  bâcimens  du  Roi  ^ 
membre  de  l'Académie  d*Architefture ,  &  ho* 
norairç  aiTocié  libre  de  celte  de  Peinture ,  4 , 

St  albent  (  Adrien  )  né  à  Anvers  en  1580, 
a  peint  le  payfage  avec  de  pentes  figurq^^ 
117/ 


47^     Taïlb    Alpha  BÉTiQTjt 

Steen  (  Jean  Van  )  né   à  £,eyde  cri  i^:^  - 
çiorc  en  1689»  Peintre  Hollandois  cpî  a  le- 
préfencé  des  fujets  de  fantaific. 

Steenvtck  (  Henri  )  né  à  Stccnwyck  ci 
Hollande  vers  lan  ijîo,  more  en  i6c*, 
pcignoic  très  bien  l'arclïîccé^ure  &  la  pcrTpc: 
tivc  intérieure  des  EgRfcs.  Son  fik  qui  s'ap- 
petoit  aoflt  Henri ,  a  peint  dans  un  goûr  pis 
clair,  151  >  )3<î. 

Stella.  (Jacques)  né  à  Lyon  en  15-5^, 
mort  en  i  ^47  ,  peignoir  l'hiftoire  d'une  ma- 
nière agréable  &  finie.  On  e(^ime  furtoot 
fcs  paftoralcs  Se  fcs  jcui  d'enfans  ,  ^7  ,  1 50 , 
184,   i8y  ,  x8i5,   344.  ^ 

Strapan  (Jean  )  né  à  Bruges  en  Flandre 
en  153^  j  mort  en  i^oy  ,  peicrnoit  très- bien 
les  chaflcs  &  les  animaux ,  ao8« 

SuBLEYRAS  (Picrre  )  natif  d'Ufcz  en  iSp^j 
cft  mort  en  1749.  On  eftime  Tes  ouvrages  pour 
leur  belle  ordonnance  ,  &  leur  bon  ton  de 
couleur,  304. 

Sueur  (Euftache  le)  nékPam  cdïôit-, 
mort  en  i^5f  ,  peintre  extrémcmenr  diftitf- 
gué  pour  le  deflein ,  la  belle  compolîtion ,  lus 
grâces ,  6c  la  nobleffe  de  Tes  figures  :  c'eft  hc 
Raphaël  François  ^  5  ,  I5>'ï4  »  toz  ,  158,. 
aor,io5  ,  114,  iî6  ,  170  ,  J33. 

SvANEFELD ,  voyei  Herman  Svanefeli 


1  A  ce  A  (  Pierre  Jacques  )  né  à  Cambrai', 

mort  en  1^40^  Sculpteur  ,  élève  de  Boiogna, 

Tara  VAL  (  Hugues)   né  à  Paris,  Peintre 

d*liiftoire^,  &.  membre  dcfAc^émic  ,  .^3.:, 

*7 1,4^3- 


i>cs  Peintres  f  Sculpteurs  ,  &c.  477 

7£Li.i];R  (le.)  Archicfidte  François  mort  il 
*''  a.  trente  ans,  i^j. 

*  Te  NI  ERS  (David  )  nté  à  Anvers  en  i^ro, 
'aorc  en  lé^^ ,  a  peint  d^m  le  goût  de  Ton 
\èr.e  des  Cuj^ts  grocefques  >  mais  avec  beau-r 
^-oup  plus  d'cfprit  &  de  fineffc ,  i  J4 ,  11^  , 
^151,   $96. 

Terburg  (Gérard)  né  à  Zv/ol  ,  dans  la 
province  d'Ovérifl'cl  en  i^oS,morten  1^81, 
s'eft  dldingué  par  des  bambockades  6c  des 
Tujets  galaus.  Le  £uiri^  e(l  (>eau  Se  la,  couche 
aimable. 

Teste;.im  (Loui«)néà  Paris  en  i^if  , 
mort  en  1^55  ,  s'eO:  iliuftré  par  quelques  ex« 
çclleus  tableaux  d'hiftoirc  ,  >  j  5  ,  3  80. 

ThÉodon  (Jean-Baptiftc)  François  ,  cft 
mort  à  Paris. en  171 3.  Ce  Sculpteur  a  fait  de 
belles  chofes  qui  fonf  à  Rome  ,  6^^ 

Thipault  (le  Frère  Jean )  Religieux 
convers  de  la  Congrégation  de  S.  Maur,  né 
à  Orléans  en  i(>37  ,  mourut  en  1708.  Il  s*ap« 
pliqua  à  la  Scujpture  4  3  6  3 . 

Thierry  (Jean)  né  à  Lyon  en  1669, 
Scujptcur  ,  mort  en  173^,  3- 

Tl^ou  venin  j  Sculpteur  François  ,  2.00. 
TiNTORET  (Jacquçs  Robufti  ait  le  )  n^ 
à  Venifc  en  i  ji^-»  "^9"  ^^  ^$9^»  incorrect 
Sç  maniéré.  Il  a  furpafTé  tous  les  peinties  par 
J'cnthoufiafme  &  la  foreur  de  fbn  génie  :  il 
a  peint  aafji  de  beaux  portraits,  14»  95  ,^7  y 
5^,  -101.,  1,04,  106,  330. 

Titien  Yecelli  ,  né  à  C^dor  dans  le 
Frioul  en  J477  ,  more  en  If76  ,  eft  le  plusr 

•  fanueux  rnaure  de  récole  Vénitiçnne ,  &  Iç 
plus grand  cbioriftc  qui  ait  exifté. Ses  ppçtraits 
ioni  inimirabics  ^  &  fes  payfagets  rayiflans. 


•  I 
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S4,  tt,^9»9^»9l»9^s9^*  97m9^»  "J» 
IO<,  107»  II),    I*»,   î^5  >   150,  J)4. 

TouRMiME  (  Robert  de  )  né   à  Caen  a 
1676,  mort  en  175*»  a  réuffi  à  peindre  de  : 
•etitt  fu}cts&  des  portraits  hiftoriqucs  da«: 
le  goût  de  Gérard  Doip,  178. 

Ta  emOlliexi  (  Picrrc-Charics  )  né  * 

'  Chotec  en  Poitou  en  170  j ,  mort  en  1739»^ 

peint  ihiftoire  très  -  gracieufcmcnt ,    214, 

Tkoy  le  père  (  François  de  )  né  à  Tonloofe 
en  1645,  mort  en  1750.  fameux  pour  k 
portrait.  Il  a  auffi  traite  hiftoriquemeac  6c 
grands  fojets  ,  qui  peuvent  être  rcganlcs 
comme  des  ubleauz  d'hiftoire»  151»  157» 

477» 

T  R  o  y  le  fils  {  Jean-François  de  )  né  i 
Paris  en  1679*  mort  en  1751  ,  diredcor 
de  r  Académie  de  France  à  Rome,  a  brillé 
par  un  beau  génie  «  un  pinceau  moelleux  & 
de  belles  ordonnances  »  1 85  «  i  S^ ,  178  tl^^f 
351. 

TuBY  (  Jcan-Baptifte  )  né  à  Rome  en  i^jo, 
fameux  Sculpteur  qui  a  travaillé  toute  fa  vie 
en  France,  où  il  eft  mon  en  1700,1^5,1^^4 


Valiîïtin  (  Moyfe  )  né  à  Colomiers  en  Brîc 
en  1^00  ,  mort  en  i6)i  ,  a  peint  des  affcm* 
blées  de  joueurs,  des  tabagies,  des  concerts , 
qui  font  un  grand  efïct ,  88  »  57  ,  150 ,  175* 

3.04. M© >  ni-   ■  ,,^  .        '    ^,    , 
Vamps  ,  Peintre  d'hiftoirt ,  né  en  Flandre, 


,  OES  Peintres  ,  Sculpteum  ,  &c.  47^ 

pMvc    de  Cazcs  ,  &  très*pea  connu    dans 
les  faftes  de  la  peinture  ,  x  5 1  • 

Van-Boucle  «  Peintre  Flamand^  difciple 
de  Snyders  >  lequel  a  bien  peint  les  animaux  , 

[  -  Vanclcve  (  Corneiîle  )  né  à  Paris  en 
I  ^44  ,  mort  en  17 n  *  Sculpteur  habile  9  qui 
a  beaucoup  travaillé  ,  8  ,  71  ,    1^9,  ^07, 

»  5  9  »  ï-73  i  5^ï.  5  99»  4®4»  407 

Vander-Heyden  (Jean)  né  en  1^37  à 
Gorcum  en  Hollande»  mort  en  17 ix  ,  s'eft 
appliqué  à  repréfenrer  difFérens  fujetSj  & 
furtout  des  fabriques  d'un  extrême  fiai. 

Vander-Meulin  (Antoine-François)  né 
i  Bruxelles  en  1^34  ,  mort  en  1^90^  fa- 
meux pour  fcs  chafTes,  fes  ficges  ,  fes  ba-' 
«ailles  &  fes  marches  d*irmées  ,150. 

Vander  -  Voorst  ,  Sculpocur  ,  né  en 
riandre,  14e  ,  zi8. 

Vander-Verff  ( le  chevalier  Adrien  )  né 
prés  de  Rotterdam  en  i^f^  ,  mort  en  1710, 
a  peint  rhiitoire  en  petit  d*une  manière  trèsi- 
finie. 

Vandyck  (  Antoine  )  hé  à  Anvers  en  i  j 99, 

*inort  en  164,1  ,  n*a  point  été   furpaffé  dans 

l'arçdu  portrait.  On  eftime  extrêmement  les 

fujets  d'hiftoirc  qu'il  a  traités.  On  prononce 

Vandcc,  84  ,  87,  9S  »  97  *  loo,  lor  ,  151, 

3^«.  Îip.534>î3^-  ^       ^      , 

Van-Eyck  <  Jean  )  né  à  Mafeyk  fur  la 
Meufc  en  1370  ,  cft  Tinventeur  de  la  Pein- 
ture à  Thuile  en  1410.  II  eftauffi  appelé  Jean 
de  Bruges,  du  nom  de  la  ville  ou  il  mourut 

r    en  144' .  loi  ,  351. 

I         Vanhuysom  (  Jean)  né  à  Amfterdam  en 
liSi  j  mort  en  1749  ,  cft  le  peintre  qui  a 
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le  pl3S  paitûœsiaïc  imûc  les  icais  &  is| 

Va2ck£BOl  ,  Mnoc  parn^ific  ,  k  a] 
Hoîlaadc,  117- 

Vaxioo  î'aiaé  ^  Jcaa-Baptfftc  ;  ne  à& 
CD  ié$4  ,  mon  ca  1741 ,  habile  PcinnciTM 
tcirr,  iji  ,  «Il  ,  5<î- 

Vanigo  k  j€==c  rCharlcs-AzKiic  •£ 
Caiic  Vaîiloo  ,  premier  Pdacrc  da  Roi ,  k 
à  Nice  es  ProTccce  en  1705"  ,  mort  en  i7»î» 
grani    (îculsixar  ,    tics  >  bon    colorîâc  t 

Vanioo  ^  Loais-Michel  )  €às  de  Jcao* 
Bap:::'te  ,  ce  en  17c"»,  eheralicr  dci'Orèc 
da.  Roi ,  premier  Pdcrie  da  Roi  d'Eipagoc» 
ancien  rrdrar  dz  rAcadcmie  ,  eft  mort  ca 
1*71  ,  2^  de  ^4  ans.  Il  croie  diroâcnr  èa 
éIcTcs  proicgis  par  le  Roi ,  &  aToîr  hamcouf 
de  ta!c=t  pour  ie  poxtiaic  »   15&. 

Vaxloo  i  Charles- Amcdce  Pnilippc)  oè 
à  Toiin  ,  Piofcifear  de  rAcadcmic,  191» 

4^4- 

Vax^Mol  .'  Pierre  }  ne  à  AnTcrs  en  1 5  So, 
peignoir  l'iiiiloire  &  le  pomair.  Il  moanc 
C3  1^15^151,  185. 

Vam-0?$tal  (  Gérard  )  Scaîptcnr  ,  né  à 
AnTcrs  en  1597,  mon  eni66S  ,  ai^«&53» 

Vas-Thtldeîi  ;  Théodore)  né  à  Boîs-le- 
Duc  en  I  ^C7  ,  a  peine  rhiûoirc  concâcnien!^ 
151,  a^S. 

Van-Velde  (Adrien)  né  à  Amfierdamen 
i^jf  ,niorten  1^71 ,  a  peint  moelIenCcoieoc 
le  payfage  &  les  anîmasz,  39^. 

YAJLiii  (  Quintin)  natif  d'Amiens,  a  peîoc 

rhiftoifc 


d£S  VlINTRES,  SctîLPTBUltS  ,  &C.   ^tt 

Thiftoire  ârec  fuccès  dans  le  diz-fcp tiémc 
jficclc,  H^34i- 

Vasari  (George)  né  en  1514  à  Arcizo 
tn  Tofcane ,  mort  en  1578 ,  cft  plus  connu 
par  fes  vies  des  Peintres  Italiens  que  pair  feè 
tableaux»  97. 

'  Vassb  le  père  (  Antoine  )  né  à  Seine  en 
Provence  en  1 61 3  »  mort  en  175^»  aétéfotc 
habile  pour  les  ornemeas  de  fcalpture  ,f, 
5  ,  IX  ,  158  ,  X71 ,  171 ,  X7î  ,  î  j8^.    ^ 

Vassé  le  fils  (  Louis-'Claude  }  Sculptecn: ir  n^ 
à  Paris,  mort  en  177»,  5-^  43 ,  $4^  iiî?  ^ 
110,  114.  -^        j 

ViAu  (  Louis  If  )  né  eh  iirit,  mofC  txi 
X  ^70 ,  premier  Arcbitede  de  Louis  XIV  ^  $9^* 

lS7f  115,  11^,347.  38^,  5«4- 

Velasquez  de  Silva  (Don  Diego)  né 
à  Séville  en  1^54,  mort  en  1660,  Kablic 
pour  rhiftotre  éc  le  portrait  «  49  >  ^9* 

VuLDiER  (  François  )  né  à  Paris  en  1^5 1  > 
mort  en  1730,  a  été  bon  deffinateur ,  & 
nn  des  meilleurs  difciples  de  le  Brun  »  2^4» 

287,  34^. 

Verdot  (Claude)  né  à  Paris  ,  pcîgaoit 
rhiftoirc,  36^4,  3 7^. 

Vermont  {  Hyacinthe  CoIIîn  de  )  Peintre 
d'hifloire  &  bon  deffinatenc  »  né  à  Ver- 
failles  en  16^3  ,  nkoit  en  17^1  ,13^  »  ^9^9 
10a,  110,  131. 

Vernaksal  (Guy- Louis)  né  à  Fontaiine* 
blcau,  mort  en  171^,  Peintre  d'hiftoirc ,  a* 

ViRWET  (  Jofcpb  )  Peintre  de  marines  Se 
dfe  pàyfage  ,  né  à  Avignon  »  confeiller  dte 
TAcadémie  • 

VîROitESE  (  Alexandre  TurcW  ,  dit  l'Or- 
ktto  <>u^cxani{re}iié  à  Véxone  en  x^oo^ 
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4ls     Tablb  AirMABB  ti^vb 
mortcQ  i^70«Peintt€  d*hiftoise,  caloofie 
«Cgiaciciix,ii|,i7a'«  X7J  »  J^io. 

ViBOMElB  (Paul  C^liari»  die  Pstiû)  né 
à  Y&OQC  ca  li  5 !>•  mort  ea  xj  &S  »  Pcimce 
très-xecofiiinandable  par  (es  gcandcs  ordon- 
aances ,  la  noblcflc  de  Tes  figures  ^  la  magoi- 
ficeacc  éc  fes-drapcries  &  lafiralclicar  de  foa  r 
colons,  S4,f  1,9;,  105,  10^»  107^  117,  1^ 
141,  }i»,  5)o«  Î34.  HJ*^  !  i 

ViiN  (  Jofcph-Maxk  )  n£  à  Montpellier,    j  j 
Peintre  dhiffoire  »  chevalier  de  TOidrc  Ja 
Roi  »  Ditcâeor  de  1* Académie  de .  France  à    , 
llome«&  Profêdcur  de  1* Académie  de  Peinture^    i  \ 
16,  4X,  lia,  ijo,  I77*«'îls  3»^*  4ï}*     ' 
ViGABAMi  (Galpard)GcQdUiomiae  Mo*     ' 
dénoîs  dtt  dernier  fièdej  qui  eacendoirpar* 
fairement  la  mécaniqne ,  67,  ij 

YiGNON  le  pcre  (  Claude  )ui  it  Touts  en      j 
tS9l  »  mort  en  1^70»  Pcinue  dbiftoireqiû       *: 
a  fuÎTi  Icgoûc  daCaravage«  ii ,  i9x  ,  1^5. 
ViGMON  k  £i&  (  Philippe)  Peintre  de  pos» 
traits  »  né  à  Paris  en  1^54 ,  mort  en  1701» 

ViMACHE  (Jean-Jofeph)  Scttipceur,  néà 
Pariscni^<}^s  mort  en  1754,  ^5  9,  505. 

YiHCi  (  Léonard  de  )  n^  ao  châieau  de 
Vinci  >  fitué  dans  k  Val  dAmo  »  près  de  Fib> 
xeaccen  144  f  »  mort  eA  15&O;»  Peintre  d'hif^ 
taire  j^  qai  fiai^bic  trop  £cs  ouvrages.  So» 
nom  cft  à  la  tê(e  des  Peintrci  qui  fc  (ont  diC» 
tii^iiés  dcpoîs  la  renaiiTance  des  Arts,  44  > 

Vivien  (  Jofeph  )  né  à  Lyo|i  en  i^f7, 
jnott  en  1735  »  fameux  poQS-4e  pc^^trait  ea 
paftcl,  îji. 

ViEir«H£LS  (k  chevalier  Nicolas)  natif 
de  flwdEe  »  daàf  le  dcrniçt  £ff:k.>  ^soutiur.. 


t»^s  Peintres»  Sculpteurs ,  kc.  4?; 
wil  7  3  7,  âgé  d'environ  70  ans.  On  peut  le  re- 
garder comme  leGeaî  de  la  peinture,  3  3 1>3  3 1- 
Ulin  Tainé  (  Pierre  d*  )  né  à  Paris  en  1 66^, 
niorc  en  1748,  Peintre  d*hiftoire,  qui  afaic 
d'afTez  bonnes chofes^  157,  161,1^^,  146, 

379' 

Ulin  le  jeune  (  Nicolas  d'  )  Architeé^  du* 
Hoi  &  des  Monnoies  de  France ,  né  à  i?aris 
xnii7t>  eft  morteni75i,  ij^. 

VoLTEERE  (  Daniel  Kicciarelii  »  dit  de  )  né 
a  Volterrc ,  ville  deTofcane,  en  i  jo^  ,  mort 
en  ijé^  >  habile  Sculpteur  ,  ^ni  a  fait  un 
ti  es  petit  nombre  de  tableaux.  Ses  attitudes 
ont  beaucoup  du  goût  de  Micbel-Ange  ,  54  ». 
i4f ,  x6i ^i6u 

Vos  (  Martin  de  )  né  à  Anvers  en  i  y  3  4  ^ 
mort  en  1^04»  a  peint  le  portrait  &  rkif- 
toire  auffi  facilement  que  correctement ,  87. 

VOURT  raîné(Simon)néàPariseaij8£y 
mort  en  1^41  >  premier  Peintre  du  Roi,  de£^ 
finoitbien  &  inventoit  facilement.  La  grande 
quantité  de  fes  ouvrages  fait  moins  Ton  éloge,. 
que  tous  les  Peintres  diilingués  du  dernier 
fiécle  quil  a  formés ,  it,  13  ,  ij,  17^  iS». 
78,  m,  117,  137,  1^7,  U8,.i^5,  170, 
188,  I5Ï0,  11^,  140,  141  ,  147,  i68^ 
175»  »83  ,  î3** 

VouET  le)eune  (  AuHn  }  Peintre  médiocre» 

Vauly  (Charles  de)  né  à  Paris,  membre 
des  Académies  de  Peinture  &  d'Architcdure  ,. 

VTarin  (Jean)  né  à  Liège  en  1^04,  morr 
en  1^71,  étoit  intendant  des  bâcimens  de 
S.  M.  &  conduâeur  général  des  monnoies  de 
iiancc»  Il  ezccUoit  àfaire  les  poinçons  &  les 
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carrés  pour  les  monnoies  &   les  mUdUci 

Vattiau  (  Antoine  )  né   a  Valenckiutf 
en  iit4,  mort  en  lyrx  »  s'dl  fbrtdiftingo 
Dar  fes  compofitîons  galantes  &  champêtres  » 
dont  la  couche  eft  Ipiriniellc  ,    5^. 

WiCNiNx  ( Jean-Baptifte  )  né  à  AmAetdain 
en  1^11  «  mon  en  i^^Ox  a  fort  bîenpôiii 
les  animaux. 

VouvxRMANs  (Philippe  )  né  à  Hadcm 
en  i6io  ,  mort  en  i^6S  ,  a  peint  arec  beau- 
coup d'harmonie  &  de  clair-ob£car  des  altcs, 
des  campemens  d'armées  j  &  autres  fujecs  oa 
il  entroit  des  chevaux  qu'il  dc/nooit  mieux 
^u*aucun Peintre 4 114 >  xij>  150* 


i^  ACHTLXZTEM  (Heiman  )  habile  payfigiAe:i 
né  à  Roterdam  en  i6of  ,  more  en  16 S;» 

Zegers  (  Daniel  )  né  à  Anvers  en  1590, 
mort  en  1660',  Jéfuice  connu  par  (on  calent 
pour  peindre  des  £eurs  ,151. 

ZusTRUS  (  Lambert  )  élève  de  Chriftophe 
Schvanz  ,  a  traité  afTez  bien  Thiftoiie ,  & 
encore  mieux  le  payfagc»  St. 

F  I  H. 
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jti.  B  R  B  G  É  de  la  vie  des  plus  fameux  Peintres» 


ait  ggS===g     _  'g 

'jfj  Ouvrages  de  MeJJicurs  Defallicr 
.'^      d*Argcnyilk ,  Maîtres  des  Comptes^  . 

2f         avec  leurs  portraits ,  &  les  indications  de 
leurs  principaux  Ouvrages  «  par  M.  d*Ar«i 
'  genville  ;  nouvelle  édition  corrigée  &  aug* 

J  mentée,  Paris  ijSt  ,  4  voL  i/i-8®.  ^61  iv. 

\i     Supplément  à  la  vie  des  plus  fameux  Peintres  » 
^  Ptfw  1751 , 1  voL  //i-4°,  9  I. 

liiftoire  (  T  )  Naturelle  éclaircie  dans  une  de 
fes  parties  principales;  la  Conchyliologie  j 
,  qui   traite  des  Coquillages  de   mer ,  de 
^.  rivière  &de  terre;  nouvelle  édition  4  aug- 

mentée de  la  Zoomorphofe  >  ou  repréfen- 
ration  des  animaux  qui  habitent  les  Co- 
>  quilles ,  &  d'un  appendice  de  trois  plan-* 

chjes ,  par  M.  d'Argen ville ,  Paris   17J7  » 
1  voL  irt-4^.  grand  papier ,  fig.  48  !• 

■  ■  Le  même  Ouvrage  peint  &colorié  d*après 
liature,  lavé»  réglée  doré  fur  tranche» 
maroquin  avec  dentelle  j  %i6U 

La  Zoomorphofe  ou  repréfentation  des  Ani- 
maux qui  habitent  les  Coquilles  >  par  le 
même,  ivai.nf-4^«  *  L 

L*Af f  eadice  de  uoU  n^UYcUes  planches  ajosg 


4S^ 

cécs  aux  ancknocsdc  la  Conchyliok^c  A 

leur  czplicatioa ,  fe  vend  aafli  brocbc  fc- 

parésDCUC  !  ^ 

Hiftoire  (D   Nattitdlc  éclaîrcie    dans  ace 

de  fcs  panies  principales  ,   TOryâologic, 

<)ui  traite  des  cçrrçs  ,  des  pierres  ,  fo&lti, 

métaux  &  minéraux  ,  par  le  même ,  Paru 

1755,1  vqL  in/f^. grand papUr ,  fg^^Ql 

Voyage  Pittorcfqae  de  Paris ,  ou  indication 

de  ce  cju'il  y  a  dç  plus  beau    dans  cette 

ville,  en  Peinture,  Scolpnire  &  Arcliircc* 

tore  ,  par  M.  d'Argenville  le  fils  ;  (îziçme 

Wiùon  ,  Paris  177S  ,  iMfL  i/i-ix  ,  J!g. 

4  I.  10  C 
Voyage  Pittorefque  des  cnTtrohs  de  Paris  , 

*  PU  dçfcripdon  des  Maifons  Royales  ,  Châ- 

*  féaux  ,  &  autres  Heoz  de  plaifance  £ciiés  à 

*  quinze  lieues  aux  environs  de  cette  viUe^ 
par  le  même  j  quatrième  édicion  ,  corrigée 
^  augmentée ,  fous  prejfe  ,  i  voL   în-iu 

5l.ixf. 

]La  Théorie  du  Jardinage,  par  M.  l'abbé 

Hoger  Schabol ,  ouvrage  rédigé  après  fa 

mort  fur  fes  mémoires, par  M,  D.  nouvelle 

sédition  ornée  de  figures  en  taille  dottce> 

Paris  1^74,  i  vof^tn-it» 

lia  Pratique  du  Jardinage ,  par  le  même, 

'*  imviragç  rédigé  après  fe  mort  fur  fcs  mé- 
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f      'moires ,  par  M.  D.  nouyelk  «édition  oroie 
f        de  figures  en  taille-douce»  Paris   1774^ 
X  vol,  in*  1 1.  Les  trois  volumes  fe  vendenc- 
i         enfemble  i  %  liy. 

IManuel  du  JardiAtef,  ou  journal  de  Ton  trâ« 
vail  diftribué  par  mois,  par  M.  D.  nou- 
velle ^ditioû  1 77^  ,  ï  vol»  ih'i  1;  1. 1* 

{Dlâiomiaire  du  Jardinage^  relatif  à  la  théorie 
&  à  la  pratique  de  cet  arc  «  avec  figures  en 
taille-douce  y.  par  l&méme»  I777«  i  vpA 
init  4l« 

Hiftoire  Naturelle  éclaircie  dans  une  d$  (e$ 
parties  principales  ,  l'Ornithologie  qui 
traite  des  Oifeaux  de  terre ,  àt  mer  6c  dé 
rivière ,  tant  de  nos  climats  que  des  pays 
étrangers  >  ouvrage  traduit  du  lada  du 
Synopfi$  avium  de  Rat  ,  augmenté  d'un. 
grand  nombre  de  dercriptions  &  de  re^- 
marques  hifloriqucs  Tur  le  caraâère  des 
Oifeaux  ,  leur  itaduArie  &  leurs  rufes. 
Par  M.  Salerne  «  doéleur  en  Médecine  j 
correfponJant  de  l'Académie  Royale  à^s 
Sciences ,  voL  1/1-4?,  grand  papier ,  enrichi 
de  51  planches  defEnées  d'après  nature. 

Le  même  Ouvrage  peint  de  colorie  d'après 

X  iv 


4tt 
naturcj  du  prix  ic  xieliv.  rcli^  en  mare* 
quia.  I 

JEdologîe»  ou  Traité  duRoffignol»  conte-       'I 
cane  la  manière  de  le  prendre  aa  filet ,  de         | 
le  noarrir  facilement  en  cage  ,  &  d'en 
avoir  le  chant  pendant    toute  Tancée  »       À 
Paris  171 1  ^  ÎH'ii.ifig,  I  1.  i^f. 

Traité,  des  Diamans  &  des  Perles,  ou  Ton 
conûdère  leur  importance  ,  leur  valeur,  Bc 
ou  l'on  donne  la  vraie  méthode  de  les  tail- 
kr  ,  ouvrage  traduit  de  TAnglois  ,  par 
M.  Chapotin  de  Saint  Laurent ,  Paris  17  SU 


luy  — -  -  -       -  '     ' 

^  corrections  &  Additions.  ' 

?"      Page  x%  ,  ligyi^y  de  Paul,  ///îrç  de  Paulc. 
''^      *»— ^3,%  14,  rAcadémic  de  S,  Luc  k 
*  '  retrancher* 

^        m     ixSj  //|f.  ti,  un  renfoncfuient  orale  , 

^-  ajoutei  le  plafoaddes  Requêtes  du  Palais 

'-  a  ét4  peint  fSLt  Bouiioagae  Vaitii,  La 

^  Juftice  paroic  au  iDiliea  ,  accompagnée 

^  de  de^z  figures  ,  dont  l'une  tient  oui 

'  mors ,  pour  matquer  (jtt*dlc  répriipe  les 

pafTionjs  9  &  Tautre  s'appuie  fur  un  lioô , 

fymbole  de  fon  poui^oir.  Plus  baseft 

Hercule  qui  chafle  la  Calomnie  éSc  la 

Difcorde.  Au  haut  f<  voient  trois  Déeâes 

qui  tiennent  des  couronnes  pour  acumes 

(  les  Arcs  défign^s  par  difiérens  Génie» 

repréfentés  dans  quatre  portions  cîrcu* 

laires,  M.  Gittrin  a  rétabli  ce  plafond 

que  l'incendie  du  Palak  aToit  fort  en* 

dommage. 

■■— ^5*  >  tig*  6  A  ajoutei(^  on  prétend  que  c» 

cheval  eft  de  Tacca ,  ilèye.  de  Bologna. 

•"— j  p ,  lig»  dernière  ,  Voncà  ,  lifcz  l'ainé» 

\         ■*-*'^7 ,  tig.  1 8 ,  ajoutai,  cette  fallc  fctt  4Ic 

ComéJic  Fjransoifç.  Do  vient  de  plaça 
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«bns  fon  foyer  le  bafte  en  marbre  éc 
Pierre  Corneille  qa*a  exécuté  M.  Cûf€ri, 
d'après  le  portrait  original  peint  par  le 
Brun ,  &  celui  de  M.  de  Voltaire  «  fculpté 
en  r  744  par  M.  Lemoyne. 

Tfag*  70  9  //^.  1 1  »  accompli ,  ajoute^  on  pré- 
tend que  cette  figure  repréfente  VétnriV^ 
auquel  cas  <e  ferbic  une  Dame  Romaine 
habillée  à  la  Grecque. 
lUtL  lig*  i^  ,d*aprés  l'antiqut  ,  afauiei 
on  dit  qu  e  c*eft  une  Sabine. 

■ io<.  Nota,  depuis  Timpreffion  de  cet 

ouvrage  .,  les  tableaux  de  la  galène 
d*£née  ont  été  otés.  On  leur  a  fnbC- 
tituédes  ouvrages  des  grands  maîtres» 
qa*on  retrouvera  dans  la  Itfte  de  ceux 
des  appartemcns ,  d'où  ils  ont  été  tirés» 

■    ■■  loy ,  Hg.  I X ,  girandoles ,  iif,  torchères. 

»— IJ7,  iig,  17  ,  gravée  par  lui-même, 
ajoute^  dans  la  demicre  cbapcUe  ctt  la 
fifpulture  d'une  princeiTe  de  Guemené  » 
remarquable  par  un  farcopbage  de 
marbre  blanc  d'un  feui  bloc   &  trés- 

^    *     épais.  Il  porte  une  urne  cîtiéraire ,  ac^ 

'  compagnée  de  deux  lampes  antiques  & 
de  guirlandes  de  feuilles  de  cyprès. 

mmmtt  )  8  ^  %.  S ,  habit  de  Feuillant ,  Mjouu^ 
^Avoit  daA&k  chaficse  troii  uUcaiii 
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Je  M.  VUtty  fa  voir  le  Cciitenîcr /"N.  S. 
qui  appelle  à  loi  ks  petits  cnfans ,  &  la 
Kéfarreâion  de  Lazare.* 

Dans  le  fend  eft  placé  un  grand  tàbleaa 
AtRefiouty  dont  le  iujet  eft  la  Préfen« 
tation  au  Temple* 

Le  réfeâoire  eft  orné  de  eînq  ouvrages 
deReftout. 

I.  Le  Fefttn  donné  par  le  Roi  AfTui- 
rns  aux  Grands  de  fa  Cour  dans  le  yef« 
tibule  de  fcn  ;ârdin.  Le  peintre  gêné  par 
la  porte  du  réfedoire  qui  fe  trouve  au- 
deffous  de  ce  tableau  »  a  ingénieufcment 
placé  un  efcalier  à  deux  rampes  par  lef* 
.  quelles  on  monte  à  la.faUe  du  feftin* 

!•  L'ËvanouifTcment  d'Ëfther.   ^ 

5«  Mardochée  qui  rcfufe  de  fléchir  h 
genou  devant  Aman. 

4.  Son  Triomphe. 

5.  La  Prononciation  de  mort  par  A  A 
fuérus  contre  Aman  qui  eflaye  defiéchir 
la  Reine. 

Un  doc  d* Aquitaine  en  pied ,  qui  fut 
converti  par  S.  Bernard  :  il  paroît  être 
dans-  la  manière  du  Valentin. 

fag,  i^}  »  iîg»  Il  ,  Lemoyae  ,  lifez  Le 
Moine. 

^"^19} à  %•  is^ajoutei  le  Vaux-Hall  di| 


4>* 
BooleTare  eft  le  premier  édifice  de  a 
genre*  C^mmcnoé  fur  les  dc(&&s  de 
Céierier,  il  a  été  conûaué  fur  ccoz  de 
M.  Louis  »  qui  a  bâ^  la  £allc  du  knd 
en  colonnade*  Pluficars  de  Tes  parties 
font  agréablement  di£pofées.  Enfaite 
M.  le  Noir  z  éleré  an  antre  Vaax-Hall 
à  la  foire  ,  dont  la  ferme  n'cft  pas 
moins  agréable  y  que  la  décoration  in- 
géoicufe.  Enfin  le  Colifée  conftniit  far 
les  plans  de  M.  U  Camus  ,  daas  aoe 
ficuatîon  très-avantageùfe  y  a  beaucoop 
plus  d'étendue  qne  les  deux  premiers 
édifices. 

"^7^  9  iig- 15 ,  parmi  les  Statues,  effacti 
cet  alinéa.     * 

-40^ ,  lig.  18  ,  précédant ,  iîf.  piéccdcnt. 

*4i^*  %•  i^  >  conconru  aj.  M.  Gdbrid 
en  a  donné  tous  les  plans» 


APPROBATION. 

J  'ai  examiné  par  ordre  de  Monfeîgtleur 
le  Garde  des  Sceaux  ,  un  Ouvrage 
intitulé  ,  Voyage  Piuorefque  de  Paris  ^ 
par  M.  d'Argenv'dle^  je  ny  ai  rien  trouvé 
qui  puifTe  en  empêcher  l'impreffion. 
Il  fera  au  contraire  utile  aux  Etrangers 
qui  défirent  connoître  les  beautés  que 
Paris  renferme,  A  Paris  ce  14  Avril 
1778. 

GXJETTARD, 


PIUFILÈGE   bu    ROT. 

JL  o  u  1  s   par  la   grâce  de  Dieu.  ,  Roi  de 

Trance  &  de  Navarre  :  A  nos  amés  &  féaux 
Confeillcrs ,  les  Gens  tenant  nos  Cours  de 
Parlement ,  Maîtres  des  Requêtes  ordinaires 
de  notre  Hôtel,  Grand-Confcil ,  Prévôt  dç 
Paiis  i  Baillifs,  Sénéckaux,  leurs  Lieutenant 
Civils  ,  &  autres  nos  JufViciers  qu'il  ap» 
partiendra  :  Salut.  Notre  amé  le  fieur 
Pebure  9  Libraire  à  Paris  ,  nous  a  fait 
expofer  qu'il  defîreroit  faire  réimprimer 
&  donner  au  Public  des  Ouvrages  qui  ©nt 
pour  titre  :  Enumeratio  Fojfilium  $  l' Hiftoire 
xfatureile  ici  ai  rcie  dans  trois  de  fes  principales 
pattieà ;  la  Conchyliologie;  VOry^ologie  ; 
ïOmitkologie  ,  avec  planches  en  taille- douce; 
Abrégé  de  la  vie  des  plus  fameux  Peintres  , 
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avec  leurs  Portraits  gravés  en  tailk-douai 
les  Voyages  PhtQrejques  de  Paris  bicfti 
environs,  avec  Figures  en  tai/lc-éioMce jfS 
M^d'Argenville^  Maure  des  Comptes;  Takm 
des  Maladies  /  Manuel  de  Charité  ;  Defcàf 
tion  abrégée  des  Plantes  ufueiles  emplcy'ta 
dans  le  Manuel  de  Charité  ;  Cours  de  fàiè^ 
eine  Pratique  ,  par  M*  Arnault  de  NohU- 
ville  ,  Doàeur  en  Médecine.  S'il  nous  plaidât 
lui  accorder  nos  Lettres  de  Privilège  pour  ce 
néce^Taires  :  A  ces  causes»  voulant faYOïa- 
blemenc  traiter  1  Expofanc  »  Nous  lui  avons 
permis  &  permettons  par  ces  Préfcnces ,  de 
faire  réimprimer  Icfdits  Ouvrages  autant  de 
fois  que  bon  ]ui  fcmblera.  Se  de  les  vendre, 
faire  vendre  &  débiter  par  tout  notre  Roy  a  a  me 
pendant  le  temps  de  quinze  années  confëcu- 
tîves  ,  à  compter  du  jour  de  la  date  des  Pré- 
Tentes.  Faisons  défenfes  à  tous  Im« 
primeurs  ,  Libraires'  &  autres  perfonncs ,  de 
Quelque  quali ré  &  condition  quelles  foienr, 
G  en  introduire  de  réimpreffion  étrangère  dans 
aucun  lieu  de  notre  obéiffance  ^  comme  auiB 
de  réimprimer,  faire  réimprimer j  vendre i 
faire  vendre ,  débiter ,  ni  contrefaire  lefdits 
Ouvrages  ,  ni  d'en  faire  aucun  extrait  ,  foas 
quelque  prétexte  que  ce  puiife  être  ,  fans 
la  permiflfion  cxpreiTc  &  par  léctit  dudit 
Expofant ,  ou  de  celui  qui  aura  droit  de 
lui ,  à  peine  de  confifcation  des  exeioplaires 
contrefaits  ,  de  trois  mille  livres  damende 
contre  chacun  des  contre venans  ,  dont  on 
tiers  à  Nous  «  on  deri  à  THôtel^Dieu  de 
Parts  •  6c  l'autre  tiers  audit  Expofant ,  ou  à 
ceux  qui  auront  droit  de  lui  ,  &  de  tous 
dépens ,  dommages  &  intérêts ,  à  la  charge 


que  CC6  Pré(bites  feront  enregiftrées  tout  aa« 
long  fur  le  Regiftre  de  la  Coiàmunaoté  4cs 
Imprimeurs  &  Libraires  dePam,  dans  trois 
mois  de  la  date  d'icelles  i  que  la  r^impreffion 
de(Hit$  ouvrages  fera  faite  dans  notre  Royaume 
ôc  non  ailleurs  j  en  bon  papier  &  beaux  carac* 
tères  j^    conformément  aux   Réglemens  de  la 
Librairie,  &  notamment  à  celui  du  dix  Avril 
mil  fepc  cent  vingt-cinq ^  à peincdc déchéance 
du  préfent  privilège  s  qu  avant  de  les  expofer 
en  vente ,  les  imprimés  qui  auront  fervi  de 
copie   à  la  réimprefEon  defdits  Ouvrages, 
feront  remis  dans  le  même  état  ou  TAppro* 
bacion  y  aura  été  donnée  ,  es  mains  de,  notre 
très-cher  &  féal  Chevalier  ,   Chancelier  de 
Prance ,  le  (îeur  de  Lamoignon  ,  &  qu  it  en 
fera  enfuite  remis  deux  exemplaires  de  chacun 
dans  notre  Bibliothèque  publique  ,  un  dans 
celle  de  notre  Château  du  Louvre ,  un  dans 
celle  dudit  fieur  de  Lamoignon  ,  un  dans  celle 
de  notre  très-cher  &  féal  Chevalier,  Vice- 
Chancelier  ,'  Garde  des  Sceaux  de  France ,  le 
(leur  de  Meaupeou  y  le  tout  à  peine  de  nullité 
des  Préfentes  :  du  contenu  defquelles  vous 
HANDONS  &  enjoignons  de  faire  jouir  ledit 
Expofant  ou  fes  ayans  caufes,  pleinement 
&  paiûblement ,  fans  foufFrir  qu'il  leur  foie 
fait  aucun  trouble  ou  empêchement.  Voulons 
que  la  copie  des  Préfentes ,  qui  fera  imprimée 
tout  au  long,  au  commencement  ou  à  la 
^     fin  dudit  Ouvrage,  foit  tenue  pour  dûment 
fignifiée  9    &   qu'aux    Copies  collationuées 
par  l'un  de  nos  amés  Sç  féaux  Confeillers- 
Secrétaires,fbi  foit  ajoutée  comme  à  l'original. 
^•OMÎn  A'îr«-o^$-«ti'pwmicrnotrc  Hw^fct 
ou  Stfgeot  fur  eè  lequis  »  iiz  hké  peut 
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l'exécution  «Ticelles  »  tous  aOes  teqaîs  X 
aéccdaires,  fans  demander  autre  permifioi, 
èi  nonobftant  clameur  de  baro,  charte  noi' 
mande  &  lettres  à  ce  contraires.  Car  tel  d 
notre  plaifir.  Donni  à  Paris ,  le  dlx-huitièn 
jour  dn  mois  de  Juin  ,  l'an  de  gtace  mil  (ep 
cent  roixaote^iiz  ,  &  de  notre  Règne  le 
cinqaante-uniàme.  Par  le  Roi  en  Ton  Con(ciL 
LEBEGUE. 

Regifiréfwr  URegîftre  XVI  de  la  Ckan&n 
"Bjoyalt  if  Syndicale  des  tdbraircs  Sf  Impri' 
tneurs  de  Paris  a  N».  Soi  ,  fol.  484,  confor- 
mément au  Règlement  de  172.^*  A  Paris  ,  a 
premier  Juillet  17^4*  GANEAU^  Syndic* 
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